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se  séparent  peu  à  peu;  puis  une  frange  jaune  se  Irouvc  intercalée 

sensiblement  au  milieu  entre  deux  rouges;  puis  enfin  il  y  a  de  nou- 
veau coïncidence  approchée  des  deux  systèmes  de  franges,  ou, 
plus  exactement,  on  trouve  deux  franges  rouges  consécutives  qui 


o 


Fig.  3. 


^fitmgrarouffes 


ce 


Jranffcsjatmcs 


comprennent  non  pas  une,  mais  deux  franges  jaunes.  Plus  loin,  la 
séparation  se  produira  de  nouveau,  puis  une  nouvelle  coïnci- 
dence, etc.  Cherchons  quand  se  produit  ce  phénomène  de  coïnci- 
dence. Soient  A  et  A,  ^fig-  4)  deux  franges  rouges  consécutives, 


Fig.  ^. 
K  K'  KiiK*/ 


A  B 


B,A, 


d'ordre  K  et  R-f-  i,  entre  lesquelles  se  trouvent  deux  franges 
jaunes  B  et  B| ,  d'ordre  R'  et  K'  -h  i ,  et  soit  K' —  R  =  /;i.  En  B, 
//  est  égal  à  R',  tandis  que/;  est  un  peu  supérieur  à  R;  on  a  donc 
//  —  /?  <;  R' — R  ou  //  —  p<im]  de  même  en  Ji,,  p'  —  p^m. 
Comme  d'ailleurs /;'  —  /?  croît  proportionnellement  à  A,  on  trouve 
entre  A  et  B  une  certaine  valeur  Aq  de  la  dillércnce  de  marche 
pour  laquelle 


(>) 


p=  m. 


La  différence  de  marche  ainsi  définie  s'appellera  la  différence  de 
marche  de  coïncidence;  elle  est  définie  par  Téqualion  (i),  qui  peut 


s'écrire 


Ao         Ao  .  XX' 
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On  voit  que  le  phénomène  esl  périodique,  se  produisant  pour 
les  valeurs  de  A  qui  sont  multiples  d*unc  lon<^ucur 


i  -  r 


que  nous  appellerons  la  période.  Celte  quantité  pourra  être 
exprimée  en  longueurs  d'onde  d'une  radiation  quelconque; 
exprimée  en  fonction  de  X,  elle  aura  pour  valeur 


X  — X' 

et  en  fonction  de  \' 

X 

X  —A 

La  m'^"*''  coïncidence  a  lieu  lorsque  Tordre  d*interférence  qui 
correspond  à  la  radiation  jaune  surpasse  du  nombre  entier  m  celui 
qui  correspond  à  la  radiation  rouge;  elle  se  produit  pour  la  valeur 
de  la  différence  de  marche  âk  =  mW;  mns  et  mm'  sont  les  valeurs 
correspondantes  de  Tordre  d'interférence.  Si  mrn  est  un  nombre 
entier  K,  il  y  a  coïncidence  exacte  entre  la  K"'"'**  frange  rouge  et 
la  (R -j- m)"'"'*'  jaune.  Dans  le  cas  général,  mrn  sera  un  nombre 
fractionnaire  R  -f-  0(o  <<  9  <C  i),  et  Taspect  est  celui  de  la /z^'.  4- 
La  fraction  0  caractérise  Taspect  de  cette  coïncidence  approchée, 
car,  si  Ton  appelle  a  et  r/,  les  distances  AB  et  B|  Ai,  on  a 

a  -+■  «1 

L'observation  peut  donner  un  renseignement  sur  la  valeur  de  6,  du 
moins  lorsque  les  deux  radiations  employées  sont  assez  éloignées 
dans  le  spectre. 

On  définirait  d'une  manière  analogue  les  discordances  par 
cette  condition  que  la  différence  p'  —  p  soit  égale   à   un  nombre 

entier  plus-;  les  valeurs  de  A  correspondant  aux  discordances 
sont 


-( 


/W  -H    '    1  II. 
7. 


Elles  se  reconnaissent  à  ce  fait  qu'une  frange  de  Tune  des  espèces 
se  trouve  placée  sensiblement  au  milieu  de  l'intervalle  obscur  qui 
sépare  deux  franges  de  l'autre  espèce. 
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applicable  la  méthode  que  nous  avons  donnée  pour  déterminer 
les  numéros  d'ordre;  il  faut  pour  cela  un  certain  nombre  de  con- 
ditions :  entre  autres,  il  faut  que  Ton  puisse  examiner  un  certain 
nombre  de  franges  voisines  de  celle  que  l'on  veut  déterminer. 
Cette  condition  limite  beaucoup  les  cas  où  ces  procédés  de  me- 
sure |)euvent  être  appliqués.  Il  y  aurait  évidemment  un  grand 
intérêt  à  ce  que  Ton  eût  une  méthode  optique  qui  permît  de 
constater  l'égalité  de  deux  épaisseurs;  on  pourrait  ainsi  comparer 
la  longueur  à  mesurer  avec  une  épaisseur  mesurée  d'avance,  ou 
encore  copier  une  longueur  donnée  au  mojen  d'un  svstème  qui  se 
trouve  dans  les  conditions  favorables  à  la  mesure.  Nous  souimes 
arrivés  à  résoudre  ce  problème,  grace  à  l'emploi  de  franges  en 
lumière  blanche  dont  nous  allons  donner  la  théorie.  Notre  mé- 
thode permettant  en  outre  de  doubler,  tripler,  etc.  une  épaisseur, 
permettra  de  mesurer  des  longueurs  bien  plus  grandes  que  cell>es 
que  l'on  peut  déterminer  directement  par  les  méthodes  interféren- 
tielles. 

Franges  de  superposition.  —  Ces  franges  se  produisent 
lorsqu'un  faisceau  de  lumière  blanche  traverse  successivement 
deux  lames  d'air  à  faces  argentées,  A  et  A\  d'épaisseurs  conve- 
nables. Un  rajon  incident  peut,  en  particulier,  donner  naissance 
à  deux  ravons  émergents,  l'un  qui  a  traversé  directement  A  et 
s'est  réfléchi  deux  fois  dans  A',  Taulre  qui  a  traversé  directe- 
ment A' et  s'est  réfléchi  deux  fois  sur  les  faces  de  A.  La  différence 
de  marche  de  ces  deux  rayons  est  A  —  A',  en  appelant  A  et  A'  les 
différences  de  marche  correspondant  à  chacune  des  lames  pour  le 
rayon  considéré.  Elle  est  nulle  si  A  =  A'.  On  aura  donc,  si  les  deux 
diflerences  de  marche  sont  voisines,  et,  par  suite,  les  épaisseurs 
des  deux  lames  peu  différentes,  un  système  de  franges  dont  la 
frange  centrale  blanche  dessine  le  lieu  des  points  tels  que  A  =  A'. 
Cette  frange  centrale  est  bordée  de  très  vives  colorations. 

Les  franges  en  lumière  blanche  n'apparaissent  pas  seulement 
lorsque  les  deux  épaisseurs  sont  presque  égales,  mais  aussi 
lorsqu'elles  sont  dans  un  rapport  simple;  elles  sont  dues  alors  à 
l'interférence  de  rayons  qui  ont  subi  des  nombres  inégaux  de 
réflexions.  On  observe  facilement  les  systèmes  de  franges  corres- 

pondant  a  --  z=  -,-,-,-,- ,  .... 
*  A         A    ô    4    i    s 
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à  celle  que  l'on  veut  mesurer.  La  mesure  est  extrêmement  rapide, 
la  lame  étalon  faisant  Toffice  d'une  rrgle  divisée,  dont  on  peut 
contrôler  la  graduation,  quand  on  le  désire,  au  moyen  des  franges 
en  lumière  monochromatique. 

Nous  signalerons  encore,  comme  application  de  ces  franges  de 
superposition,  la  solution  du  problème  suivant  qui  peut  se  pré- 
senter dans  la  construction  de  divers  instruments  de  mesure  : 
deux  pièces  d*un  appareil  sont  susceptibles  de  petits  déplace- 
ments, l'une  par  rapport  à  l'autre;  il  s'agit  de  munir  le  système 
d'un  repère  qui  permette  de  le  ramener  à  la  même  position  rela- 
tive. On  emploie  communément  pour  cela  un  microscope  lié  à 
l'une  des  pièces,  qui  vise  un  index  porté  par  l'autre.  L'emploi  des 
franges  de  superposition  permet  de  lixer  la  position  de  repère  à 
quelques  millièmes  de  micron  (*). 

Franges  de  superposition  en  lumière  convergente  ;  mesures 
de  grandes  épaisseurs.  —  On  rencontrerait  de  grandes  dilïî- 
cultés  si  Ton  voulait  obtenir  par  les  méthodes  qui  précèdent  des 
franges  de  superposition  avec  des  épaisseurs  un  peu  grandes.  Il 
est  alors  beaucoup  plus  rationnel  d'emplojcr  des  lames  d'épais- 
seurs uniformes  et  d'observer  les  franges  en  lumière  convergente 
avec  une  lunette  visant  à  Tinfini. 

Soient  L  et  L'  les  deux  lames  {Jig*  5);  chacune  d'elles  est  à 


faces  parallèles,  mais  les  fjiccs  <le  la  [)rcniière  font  un  petit  angle  a 


(')  Voir  Annales  de  Chimie  et  de  Physique. 

Une  applicalioii  cflcctivc  de  celle  iiiêlbodc  a  clé  faite  par  nous  [  Sur  un  nouveau 
voltmètre  électrostatique  interfèrent iel  {Journal  de  Physique,  novembre  189S)  ]. 
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Nous  donnons  dans  le  Tableau  suivant  les  observations  de  la 
planète  qui  nous  ont  servi,  et  les  corrections  Aa  et  Ao  dans  le  sens 
(obs.  —  cale.)  : 

Lieax 

A"      (16  rub»ervallon.  T.  m.  de  Paris.  ^  Bcor.  cDgcoc.  Aa.  AS. 

h      m      «  •        .        V  K 

1.  M*-Hamilton.  1878.  Juin    25,85347  15.37.19,53  — 16.22.34,6          » 

i.  Nice 1897.  Août  28,36270  22.30.37,59  -4-12.24.37,1  —0,09  h-3,4 

»3.  Nice Sept.    4,32855  22.25.16,67  -f-i  1 .44*45,3  -ho,  12  -+-3,6 

4.  Munich 20,439J9  22.14.57,28  -+-  9.38.58,8  -+-0,02  -+-1,8 

5.  Munich 25,33172  22.12.49,17  -+-  8.56.   8,6  -+-0,17  -4-1,7 

6.  Munich 30,43906  22. 11. i3, 65  -f-  8.11.21,3  —0,06  -1-0,4 

7.  Arcelri 30,37387  22.11.14,58  -4-8.11.56,7  —0,09  -t-i,8 

8.  Munich Oct.      1,28663  22.11.    1,88  -+-  8.  4.   1,4  —0,08  -+-1,4 

9.  Vienne Nov.    21,24204  22.33.19,41  -+■  3.35.55, i  -i,45  -h3,8 

Nous  avons  comparé  les  observations  2  à  9  à  une  éphéméride 
calculée  à  l'aide  de  nos  éléments  provisoires,  ce  qui  nous  a  permis 
de  réunir  en  deux  lieux  normaux  les  observations  2  et  3  et  les 
observations  4  à  8.  Nous  avons  obtenu  de  cette  manière  les  posi- 
tions suivantes  : 

LieoxBoraanx.  T.  m.  de  Paris.  N.  dobs.  ).  1S»7,0.  (3  189T,o. 

1 1878.  Juin    25,85347  i  235!55;52,'7  -^  'i'.5y,i6\c) 

II....  1897.  Sept.     1,0  2'  343.24.32,0  h-2o.  8.56, 1 

III...  27,5  5  338.r;t.42,9  H-i8.25.22,8 

IV...  Nov.   21,24204  1  341.19.51,7  -hii.47.  9,1 

Par  la  méthode  de  la  variation  des  distances  géocentriques  des 
lieux  II  et  IV,  nous  avons  obtenu  les  trois  systèmes  d'éléments 
suivants  : 

1897  sept.  1,0,  t.  m.  de  Paris. 

1.  il.  m. 


•             '■  ait  •>« 

M 23.  5.  2,6  21.21.32,6  23. 58. 44» 2 

-rt 308.19.52,0  3io.5i.    1,1 

Q 241 .47 •4'^» 4  241.33.   8,0 

i 11.44-17,6  11.46.13,5  II. 44*17, 

^ 10.14.10,7  10.   7.33,1  10.23.45,1 

K 773',  79'-*  769'»  040  772',  829 

loga 0,440923  0,442703  0,4^1283 


3o6.53.5o,i   \  ^     .  ,  ,. 


Ces   divers   systèmes    d'éléments   laissent   subsister,    dans   les 
lieux  I  et  III,  les  écarts  suivants  dans  les  sens  (obs.  —  cale.)  : 
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I.  II.  III. 

AX.    '  '  ~  Ap?  A)..  ^       "a^  ÂX."~         a? 

1878.  Juin    25,85347.     -f-2ai',8    -4-49',  4        — 882',x)    — 2io',6        -+-80',  8     H-i4',i 
1897.  Seft.  27,5 -*-    9', 3     —  3^3        —  38',8    —if,i        —  a',5     -+-22', 5 

En  traitant  ces  écarts  par  la  méthode  des  moindres  carrés  nous 
avons  obtenu  les  valeurs  logpi  =  0, 18221 1  et  logps  =  0,3092^8, 
avec  le.squelles  nous  avons  procédé  au  calcul  du  quatrième  sys- 
tème d^élémentSy  qui  suit  : 

1897  sept.  1,0,  t.  m.  de  Paris. 
IV. 


Equin.  et  éclipt. 
moy.  1897,0. 


M 23.  2.28,8 

Tt 3o8.2i.58,7 

8 241.45.17,3 

* 11.44-37,0  ) 

o • 10. l5.22,9 

[^ 7721',  795 

loga 0,441295 

Ces  éléments  laissent  subsister  dans  les  lieux  I  et  III  les  écarts  sui- 
vants dans  le  sens  (obs.  —  cale),  en  regard  desquels  nous  mettons  les 
écarts  qu'on  devait  attendre  d'après  la  représentation  diOerentielle  : 

Calcul  direct.  Calcul  différentiel. 

I.  ~'lll!  "  I.  III? 

aX -r-r253%9     —r,3         -f-223',o    — r,6 

A? +     77',8     -«',5        -i47'»6    -o',6 

Les  écarts  considérables  obtenus  entre  les  deux  calculs  de  l'ob- 
servation de  1878  sont  dus  aux  termes  d'ordres  supérieurs. 

En  examinant  nos  divers  systèmes  d'éléments  nous  avons 
reconnu  qu'une  simple  interpolation  entre  les  systèmes  I  et  IV 
nous  donnerait  un  meilleur  résultat.  Nous  avons  donc  déduit,  de 
cette  manière,  le  système  d'éléments  V  suivant  : 

1897  sept.  1 ,0,  t.  moy.  de  Paris. 

V. 

•      •      • 
M 23.  2.16,0 

T. 3o8.22.    0,3    ^    -^        .  ... 

_  ,      .^     ^       \  Equin.  et  cclipl. 

8 241.45.  5,2  }       *  _ 

i. ...44.38,6  1     -""y-  'S»'."- 

o 10.15.28,9 


IJL 


i' 


77îi  .71'^ 

\os,a 0,44*326 
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CCS  planètes,  et  leurs  sommes,  entre  les  deux  dates  indiquées  plus 

haut  : 

Jupiter.  Saturne.  Jupiter  -»-  Saturne. 

AM — 35l58'5  -+-i'.  3*8  — 34'.54i7 

Air -1-25.58,8  — i.ii,4  -t-A4.47»4 

aQ —       58,2  —     i5,3  —  i.i3,5 

Ae —        0,4  -1-0,1  —         o,3 

A«p -h       48,2  -+-       1,6  -+-       49»^ 

Ajx —        o,o3i6  —      o,oo66  —        o,o382' 

En  appliquant  ces  perturbations  à  nos  éléments,  nous  avons 
trouvé  pour  le  23  décembre  1897,  les  écarts  suivants  : 

AX  =  -f-i62',4,        Ap  =  — 29'4. 

Considérant  que  l'observation  unique  de  1897  ne  comporte  pas 
toute  la  précision  nécessaire  pour  un  calcul  rigoureux,  nous  nous 
sommes  contenté  d'un  procédé  approché.  Nous  avons  appliqué 
les  perturbations  aux  trois  systèmes  d'éléments  obtenus,  dans 
notre  premier  calcul,  par  la  variation  des  distances  géocentriques 
des  27  mars  et  2  juin  1894,  et  nous  avons  cherché  les  variations 
de  ces  distances  qui  devaient  produire  la  meilleure  représentation 
de  l'observation  isolée  de  1897. 

Nous  avons  déduit,  de  cette  manière,  les  éléments  suivants  : 

Époque  de  Tosculation  :  Époque  de  Tosculation  : 

1894,  mars  24,0,  t.  m.  de  Paris.  1897,  déc.  23, o,  t.  m.  de  Paris. 

•      •     •  0,0 

M 19,54.44,4  332.  2.  6,2 

t: 133.28.22,4  1   r^     •  'I  i33. 58.11,1  \  ^     .  .  , 

Q-   ,     ^        'I  Equin.  et  ecl.  ^   ^  Equin.  et  ecl. 
3o5.25.i2,2  î      ^          „   ,  3o5.29.io,i  }      ^ 
moy.  i8q4,o.                   ^      /  (     moy. 1900,0. 
» 12.   9.   ^,a  /           ^       ^   '               12.   9.   4,9  /  ^     ^     ^ 

9 7.25.22,9  7.9.6.12,7 

fi 82i',57i  82i',533 

loga o, 423610  0,423588 

qui  laissent  subsister,  dans  les  lieux  intermédiaires  et  dans  le 
lieu  de  1897,  les  écarts  suivants  : 

II.  m.  IV.  VI. 

AX -m\o      -+-o",6      — o",4      —46" 

A? -o",8       -i',4       — r,G      —41" 

Les  écarts  du  lieu  VI  ne  nous  paraissent  pas  trop  considé- 
rables, étant  donné  que  l'observation  du  23  décembre  1897  ^'^ 
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été  obtenue  que  par  une  mesure  photographique.  Une  partie  de 
ces  écarts  peut  d^aiJleurs  être  attribuée  à  la  circonstance  que 
nos  perturbations  ne  sont  pas  suffîsamment  exactes,  en  raison  de 
rincertitude  de  nos  premiers  éléments.  Du  reste,  d'après  Texamen 
de  nos  coefficients,  il  ne  semble  pas  qu'une  nouvelle  résolution  des 
équations  de  condition  diminuerait  sensiblement  les  écarts  trouvés. 
Nous  avons  donc  adopté  ces  éléments,  comme  base  des  calculs 
ultérieurs,  pour  la  détermination  des  perturbations  entre  le  23  dé- 
cembre 1897  et  le  17  mai  1899,  qui  sont  : 

Japiler.  Saturne.         Jupiter  +  Satarne. 

AM — 3.35,9  — *7î5  ~~4-  3,4 

Att —1.42,9  -H29,9  — i.i3,o 

aQ —3.35,6  —2,4  — 3.38,o 

Ai —     12,3  -f-0,2  —     12,1 

A© -+-2.28,8  —0,7  -4-2.28,1 

Ajji —       o,493a  —  0,0182  —       o,5ii4 

En  appliquant  ces  perturbations  aux  éléments  osculateurs  pour 
le  23  décembre  1897,  clonnés  plus  haut,  nous  avons  obtenu  les 
dernières  valeurs  suivantes  : 

Époque  de  Tosculation  :  1899,  mai  17,0,  t.  m.  de  Paris. 

M 88'.i5'.44'',8 

7c i33.56.58,i  ^  .%     .  ,  f.   . 

Q 305..5.3.,.       tq-n.eléchp.. 

i. ...8.52,8)      «"oy-  '900.0. 

<p 7.28.40,3 

JX 821', 022 

loga 0,423768 

A  Taide  de  ces  éléments,  nous  avons  déduit  Téphéméride  sui- 
vant, pour  faciliter  la  recherche  de  la  planète  à  sa  prochaine 
opposition,  dans  laquelle  malheureusement  son  éclat  est  bien 
faible. 

Ëphéméride  pour  12''  temps  moyen  de  Paris. 

13  b.  t.  m.  de  Paris.  A  app.  (D  app.  lus  A.  T.  d'aberr. 

1899.  h      m      s  .        ,  m      s 

Avril  23 15.47.10  — 38.  7,3  0,2459        14. 38 

24 15.46. 18  38.   7,4  0,2447 

25 15.45.27  38.   7,4  0,2435        14.33 

26 15.44. 36  38.  7,1  o,24M 

27 15.43.43  —38.  6,5  0,2413         i4-29 


i6 
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iSk.t.B  U«  Paris. 
1tf9. 
AVUL    28 


Mai 


29. 

30 

1. 

3. 
4. 


5 


Juin 


6. 

7. 

8. 

9. 
10 
11. 
12. 
13, 
#U 
13. 
16. 
17 
18. 
19. 
20. 
21. 
22. 
23. 
2i. 
2:i. 
20. 
27. 
28. 
29, 
30. 
31 

1. 

2. 

3. 

4 


A  app. 
h       B      t 
5.42.48 

5.41.51 

5.40.55 

5.39.57 

5.38.58 
5.37.58 
5.36.58 
5.35.57 
5.34.55 
5.33.5-2 

5.32.49 

5.31.46 

5.30.43 

5.29.39 

5.28.35 

5.27.31 

5 . 26 . 28 

5.25.24 
5.24.21 
5.23.18 

5.22. l5 

5.21. i3 
5.20. II 

5.19.  9 
5.18.  9 

5. 17. 10 

6. 1  f 

5.13 

4.1O 

3.20 
2.21 

1  .3o 
0.38 

9-47 
8.56 


5. 
5. 
5. 
5. 
5. 
5. 
5. 
5. 
5. 
5. 
5. 
5. 


8.   7 
7.20 

6.35 
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—38'.  5 
38.  4 
38.  3 
38.  2 
38.  o 
37.58 
37 .  56 
37.53 
37.51 
37.48 
37.45 

37.4a 
37.38 

37.34 
37.30 
37.26 
37.22 
37.17 
37.12 

Oy  .      j 

37.     2 

36.56 
36. 5i 
36.45 
36.39 
36.33 
36.26 
36. 20 
36.13 
36.  7 
36.  o 
35.53 
35.46 
35.39 
35. 3i 
35.24 
35.16 
—33.  9 


TIONS. 

locA. 


,8 

0, 

,8 

0, 

,6 

0, 

,' 

0, 

,4 

0, 

,5 

0, 

,3 

0, 

,9 

0, 

,3 

0, 

0, 

,4 

0, 

.' 

0, 

,5 

0, 

î7 

0, 

,8 

0, 

,5 

0, 

,• 

0, 

,4 

0, 

,6 

0, 

,5 

0, 

,» 

0, 

)/ 

0, 

,î 

0, 

,3 

0, 

,3 

0, 

,2 

0, 

,9 

0, 

,4 

0, 

,8 

0, 

,» 

0, 

,3 

^, 

,3 

0, 

,2 

«^ 

,0 

0, 

J 

0, 

,3 

0, 

,9 

«, 

,5 

0, 

24o3 
2393 
2384 
2376 
2368 
236o 
2353 

234: 
2342 
2337 
2333 
2329 
2326 

2324 
2323 
2322 
2321 
2322 
2323 

2324 
2327 

233o 
2333 
2337 
2342 
2348 
2355 
2362 
2369 
2377 
2386 
2395 
24o5 
2416 
2427 
2439 
2451 

2464 


T.  d*alM*rr. 
B      « 


.25 
.22 

«9 
.16 

.14 

.i3 

.12 
.  II 
.11 
.  12 
.l3 

.14 
.16 

•9 
.22 

.26 

.3o 

.34 
.39 


La  grandeur  d'opposition  sera  environ  i3,3. 
A  une  variation  de  zp  i"  en  if\  correspondent  en  cO  les  varia- 
lions  suivantes  : 


Mai  1 
±l',3l) 


Mai  17. 
2',oG 


Juins. 

tz  2', 70 
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11  est  probable  que  l'incertllude  ne  dépassera  pas  ztz  i™  en  Ai. 

Il  est  bien  regrettable  que  la  position  très  australe  de  la  planète 
soit  une  difficulté  pour  son  observation  dans  nos  latitudes.  11 
serait  cependant  très  désirable  qu'elle  fût  observée  à  cette  oppo- 
sition, étant  donné  qu'en  1900,  où  sa  position  sera  plus  boréale, 
son  éclat  restera  très  faible. 


»•■•■ 
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THE  ASTRONOMICAL  JOURNAL. 
N"*  396-40  i. 

Sec  (T,-J.'J.),  —  Découverte  de  trois  systèmes  stellaircs  dans 
rhémisphère  austral  (n"  396,  399). 

a  Phénix,  \j.  Voiles  et  t)  Centaure. 

Hussey  {IV, -J.),  —  Mesures  d'étoiles  doubles  (n**  397). 

Mesures  faites  à  Tobservatoire  Lick  avec  les  équatoriaux  de  12  pouces 
et  36  pouces  d'ouverture. 

Priichett  (//.-S.).  —  Mesures  d'étoiles  doubles  (n"  397). 

Eichelberger  (fV,-S,).  —  Mesures  d'étoiles  doubles  (n°  397). 

Schaeberle  {J.-M.),  —  Observations  du  satellite  V  de  Jupiter 
(no398). 

Porter  (J,-G.).  —   Critique  des  mouvemcnls    propres    conclus 
pour  quelques  étoiles  de  la  zone  -|-  5o"  à  -t-  55"  (n^*  398). 

Searle  (C-/I/.).  —  Position  géographique  de  l'observatoire  de 
l'Université  catholique,  à  Washington  (n*^  398). 

Schaeberle   (J.-M.),    —    Observations   des   satellites    de   Mars 
pendant  Topposition  de  1896  (n°  399). 
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Elles  ont  été  faites  en  rapportant  directement  le  satellite  au  centre  de 
la  planète,  grâce  à  Tintcrposition  d'une  petite  lame  portant  une  tache 
d'encre  avec  un  trou  au  milieu  :  le  disque  de  Mars  déborde  légèrement 
et  le  trou  central  est  l'objet  à  pointer  simultanément  avec  le  satellite. 

Doolittle  (E,).  —  Orbite  de  70  Ophiiiclius  (n"  400). 

En  tenant  compte  de  toutes  les  mesures  de  distances  et  d'angles  de 
position. 

Chandler  (S.-C).  —  Sur  les  observations  de  Nyrén  au  cercle 
vertical,  de  1882  à  1891  (n«*400,  403). 

Le  D""  Nyrén  a  déjà  déduit  de  cette  belle  série  d'observations  le 
terme  périodique  de  14  mois  (A.  N.,  3166,  et  Bulletin  de  V Académie 
de  Saint-Pétersbourg,  iSgS).  L'examen  de  la  même  série  met  aussi  en 
évidence  le  terme  annuel,  comme  le  montrent  MM.  Chandler  et  Nyrén. 

Rees  (J.-K,),  Jacoby  (//.)?  Davis  (II, -S.).  —  Variation  de 
latitude  à  New- York.  Kouvellc  détermination  de  la  constante 
d'aberration  (n**  401). 

Les  résultats  ont  été  déduits  des  mesures  faites,  avec  la  lunette  zéni- 
thale, sur  1774  couples  d'étoiles  réparties  en  quatre  groupes  de  sept 
chacun,  suivant  la  méthode  de  Kustner.  Les  résultats  du  matin  et  du  soir 
obtenus  par  les  trois  observateurs  sont  combinés,  pour  des  périodes  de 
dix  jours,  de  telle  sorte  que  la  difTérence  des  latitudes  conclues  dans 
chaque  période  ne  dépende  que  de  Terreur  de  la  constante  d'aberration 
et  de  la  différence  entre  les  systèmes  des  déclinaisons  des  deux  groupes 
observés.  On  a  trouvé  2o',457  ±  o*, oi3  pour  la  constante;  l'erreur 
d'une  latitude  individuelle  est  dz  o',  16. 

Les  observations  sont  conlinuccs  par  MM.  Recs  et  Davis.  Des  obser- 
vations concertées  des  mêmes  étoiles  sont  poursuivies  à  l'observatoire 
de  Capodimonte,  près  de  Naples,  par  le  professeur  Fergola  et  ses 
assistants  MM.  Contarino  et  Angelitti. 

Drew  (D. -A,).  —  Mesures  micrométriqiies  du  satellite  de  Nep- 
tune (n''401). 

Chandler  {S,-C.).  —  Corrections  des  33G  Ifaupsterne  de  Poul- 
kovo  à  cause  de  la  variation  de  latitude  (n"  402). 

Les  corrections  ont  été  calculées  conune  il  est  indiqué  dans  le  n"  29C. 

G.  C. 
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alors  des  ondulations,  m^\%  peu  de  réfraction.  Si,  au  coniraire, 
comme  il  arrive  souvent  le  matin,  après  une  nuit  claire,  le  sol 
est  plus  froid  que  Vair,  les  couches  gazeuses  restent  superposées 
dans  Tordre  décroissant  de  leurs  densités,  et  Ton  constate  de 
fortes  réfractions,  M.  Marcel,  à  Genève  (*  ),  a  relevé,  dans  ce  cas, 
des  températures  t  de  l'air,  augmentant  à  peu  près  en  progression 
arithmétique,  pour  des  hauteurs  /i,  au-dessus  du  sol,  croissant  en 
progression  géométrique.  On  peut  donc  généralement  écrire 

(i)  i  =  a  -h  b  Iog(A  -h  c), 

a,  6,  c  étant  trois  constantes  à  déterminer  dans  chaque  cas  parti- 
culier, à  l'aide  de  trois  observations. 

111.   Calcul  de  l'erreur  de  réfraction  pour  une  nivelée.  — 
Soient  OB  la  ligne  horizontale  de  visée  dirigée  sur  la  mire  d'avant  ; 

Fig.  I. 


Jdxr<  d'syri^rt 


dl  la  déviation  du  rayon  lumineux  sur  un  élément  tel  que  m/?î| 
situé  à  une  distance  x  de  la  mire  et  à  une  hauteur  //  au-dessus 
du  sol. 


C)   Noir  Archivcfi  des  Sciences  physiques  et  naturelles  de  la  liibliothèquc 
uniscrsellc  de  Genève,  niiim^m  d'avril  iSG'l.  p.  -.^71. 
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L'erreur  s  I  de  réfraction  s«r  la  cote  h  i  (T avant  a  pour  expression 

{%)  £,  =  B6  =    /      xd\. 

Calculons  x  et  rfl  en  fonction  de  h.  Nous  avons  d'abord  sensi- 
blement 

(3)  x=  ^-        />,  pente  du  terrain,  supposée  constante. 

D'autre  part,  les  couches  d'air  d'égale  température,  et  par 
suite,  d'égale  densité,  étant  supposées  planes  et  parallèles  au 
sol  (*),  la  Phjsique  enseigne  que  Y  indice  n  de  réfraction  de 
l'air  et  Vangle  I  dHncidence  obéissent  aux  deux  lois  suivantes  : 

(4)  /i  sin  I  =  const., 


(  5  )  /t  =  I  -f-  o  ,000294 


6,76   I  -r  a/ 


(B  pression  barométrique,  t  température  de  Tair  en  /;?,  a  coeffi- 
cient de  dilatation  de  l'air  =o,oo366). 

Différentiant  les  équations  (4)  et  (5),  il  vient 

t.  ■  dn 

(6)  û^l  =  —  tangl  — . 

o     '5  dt 

(  7  )  a/i  =  —  o ,  00000 1 08 


0,76  (iH-aO* 
Or,  on  a  sensiblement 

(8)  langl  =   -. 

D'autre  part,  n  ne  différant  de  Tunité  que  d'une  quantité  inle- 

(  '  )  Les  lois  ordioaires  de  la  Statique  exigeraient  que  ces  couches  fussent  horizon- 
tales; mais,  dans  la  courte  étendue  d'une  nivelée  (200™  au  plus)  le  sol  présente* 
en  général,  une  température  uniforme,  ainsi  que  la  couche  d'air  en  contact  avec 
lui.  En  raison  de  sa  capacité  calorifique,  relativement  considerable,  le  sol  joue, 
vis-à-vis  de  Tair,  le  rôle  d'une  source  indéfinie  de  froid  ou  de  chaleur,  ci  conserve 
aux  surfaces  isothermes  une  disposition  anormale.  Une  confirmation  pratique  de 
cette  hypothèse  est  fournie  par  les  couches  de  vapeurs  qui  souvent  enveloppent, 
en  se  moulant  sur  leurs  formes,  les  sommets  glacés  des  hautes  montagnes.  Ces 
couches,  rendues  apparentes  par  la  condensation,  au  contact  du  sol  refroidi,  de 
la  vapeur  d*eau  qu'elles  renferment,  possèdent  évidemment  dans  toute  leur  masse 
une  température  uniforme  :  celle  qui  répond  à  la  limite  de  saturation  de  l'air. 
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rieure  à  o,ooo3,  on  peut  le  remplacer  par  i  dans  (6).  De  même, 

t  ne  variant  que  d'une  quantité  relativement  petite  sur  le  trajet 

ÂOB,  on  peut,  dans  (7),  substituer  à  ^  sa  valeur  moyenne  0  pour 

ce  parcours 

e  =  î(/,-4-/,-4-/3), 

/<,  t^i  t%  étant  les  températures  respectives  de  l'air  aux  points  B, 
OetA. 

Si,  d'ailleurs,  dans  celte  même  équation  (7)  on  remplace  dt  par 
l'expression  obtenue  en  différentiant  (i), 

dt  =  ^ (X,  module  des  logarithmes  népériens  ^  =  loge  =o,434i 

on  trouve  enfin 

B  \Lb  dh 


(g)  rf/i  = —0,00000108        -,  Av.  f 

Si  l'on  porte  les  valeurs  de  tangl  (8)  et  de  dn  (9)  dans  (6), 
puis  la  valeur  obtenue  pour  rfl,  et  celle  de  x  (3),  dans  (2),  il 
vient,  après  remplacement  des  limites  o  et  L|  de  l'intégrale  par 
les  limites  correspondantes  h^  et  H, 

__  0,00000108      B        •  [ib  r^^(h  —  hi)dh 

^*""  p^  S776  (i-^aO)»./j^         h-^c 

0,00000108     B  lib       [...       ,  .       ,,  NP^i-*-^! 

/?*  0,76  (i-haO;*  L  ^^Hh-cJ 


On  aura  de  même,  sur  la  cote  h^  d' arrière,  une  errenr 


.  0,00000108     B  [ib 

A  a  =  63  =  — 


La  correction  finale  e  à  ajouter  à  la  différence  brute  D  de 
niveau  (D  =  /«s  —  h^)  est 

6  =  £3  —  £1 

OU,  les  quantités  B,  D,  H,  h^  et  h^  étant  exprimées  en  mètres, 

/     __o""", 00108     B  [x6 

<io)         '  '  "  ^'         ^  ÔT"^« 


X 


[0-(/.-^c)cÎ,^.-(...ckJl^:] 


IV.  Discussion  des  résultats  de  la  formule.  —  11  nous  reste  à 
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8   LE   NITELLBUBHT  aÉOMÉTBIfltlI. 

(Niveau  placé  i  égales  distances  de*  d«ui  mires.) 


,,  températures  de  l'air  am  points  où  la  ligne  de  visée  rencontre  les 
température  de  l'air  à  la  hauteur  de  la  lunette  du  niveau. 
température  moyenne  de  l'air  =  ^  (  f ,  +  t,  +  (j  ). 
coerCcicnt  de  dilatation  de  l'air  = 
longueur  de  la  aïfelée  en  métrés, 
différence  brute  de  niveau  (en  métn 
module  des  logarithmes  népériens 
correction  de  réfraction,  à  ajouiei 

variable  auxiliaire  dermic  par  ta  r 


;o,o«36C. 

:5)enlrelc 

5  pieds  des  deui  mire! 

elation  '-^ 

-(,            loK(.  +  5) 

-/,  "■"lot;(.-î) 
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Oq  peul  alors  examiner  les  deux  cas  suivants  : 

\^  Eléments  de  la  /itVc/ee  (pente  du  terrain,  hauteur  du  niveau, 
longueur  de  la  nivelée)  constants,  —  L'erreur  de  réfraction  dépend 
alors  seulement  de  l'état  atmosphérique.  De  l'équation  (i)  on  tire 
la  relation 


(IVI) 


t^-t^ 


log(l-t-Q) 

iog(i  — a/ 


et  Téquatîon  (i  i)  devient 


(.3)      e  =  -o-, 00.08  \'^-':X  V-^=^^^  ''•> 


log 


i-a 


L'abaque  ci-dessus  (*)  donne,  sans  calculs,  la  valeur  de  e  quand 
on  connaît  les  six  quantités  B,  6,  L,  D,  A,  —  t^  et  ^3  —  t^. 

Manière  de  se  servir  de  l'abaque,  —  Appliquer  sur  le  dessin  un  trans- 
parent ou  indicateur  (en  papier  calque,  verre,  gélatine  ou  celluloïd),  sur 

Fig.  3. 


Modèle  d'indicateur. 


lequel  on  a  tracé  les  trois  diamètres  d'un  hexagone  régulier  numérotés  1, 
2,  3,  et  orientés  comme  dans  le  croquis  ci-dessus. 

i"  Faire  passer  le  diamètre  1  de  l'indicateur  par  le  point  de  l'échelle  I 
situé  à  la  rencontre  des  deux  lignes  ayant  respectivement  pour  cotes  la 


(*)  Cet  abaque  a  été  établi  d'après  un  procédé  dont  j'ai  indiqué  le  principe 
dans  une  Note  intitulée  :  Sur  une  nouvelle  méthode  générale  de  calcul  gra- 
phique au  moyen  des  abaques  hexagonaux  (  Comptes  rendus  de  l'Académie 
des  Sciences,  séance  du  5  avril  1886).  Il  présente  cette  particularité  qu'on  y  a 
fait  disparaître,  par  un  artifice  auquel  j'ai  donné  le  nom  ^'élimination  gra- 
phique, la  variable  auxiliaire  0. 
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pour/>  =  00,  L  et/>  étant  d'ailleurs  alors  liés  par  la  relation 


(i4) 


(^^cr)-=(n-e) 


résultant  de  l'examen  de  \difig,  5. 

Pendant  ce  même  temps.  Terreur  de  réfraction,   nulle    pour 
p=zOy  croît  d'abord  à  peu  près  proportionnellement  à  la  pente 


Fig.  5. 


k  -- 


{Jig-  6).  Elle  atteint  son  maximum  pour  lai  pente  de  transition^ 
puis  elle  décroît  ensuite  jusqu'à  s'annuler  de  nouveau  pour  p  =  qo. 

Relativement  à  Verre ur  maxima,  on  constate  que,  toutes 
choses  égales  d'ailleurs  :  i°  elle  augmente  avec  la  longueur 
maxima  des  nivelées  et  plus  vite  que  celle-ci;  2"  elle  est  sensi- 
blement indépendante  de  la  hauteur  de  l'instrument  au-dessus  du 
sol  ;  3**  elle  décroît  à  peu  près  régulièremen  t  à  mesure  qu'augmente, 
soit  la  hauteur  non  divisée  au  pied  de  la  mire,  soit  le  coefficient 
stadimétrique  de  la  lunette. 

Dans  des  conditions  atmosphériques  ordinaires,  et  pour  des 
nivelées  de  i5o™,  sur  une  pente  égale  à  la  pente  de  transition, 
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l'erreur  de  réfraction,  calculée  par  les  formules  ci-dessus,  peut 
atteindre   4"""   P<"'  kilomètre,    soit   environ  le   quintuple   de 

Fig.  6. 


i=ù      m     ta     0» 


■   (')  Voici  quelques 
dans  ta  Jîg.  G  : 
Si,  dans  la  formule  (11)1  ""  iiubsli 


^plications  au  sujet  des  courbes  <t  «t  V représentées 
ia  valeur  -p  cl  i  U  celle  tirée  de 


6o  MÉMOIRES  ET  OBSERVATIONS. 

Terreur  accidentelle  probable  d'un  nivellement  de  haute  précision. 
'  Cette  constatation  suffit  à  montrer  Timportance  du  sujet  que 
nous  avons  essayé  de  traiter. 


ÉLÉMENTS  DE^  LA  PLANÈTE  1897  D J  =  @)  ; 
Par  m.  J.  CONIEL. 

La  planète  1897  DJ  =  @),  pour  laquelle  nous  avons  publié 
des  éléments  provisoires  dans  le  Bulletin  astronomique  (t.  XIV, 
p.  478),  a  été  observée  six  fois  dans  rinlervalle  de  temps  compris 
entre  le  2  septembre  et  le  27  octobre  1897. 

Dans  le  Tableau  suivant,  nous  donnons  .les  positions  géocen- 


réquation  (10  bU)^  elle  devient 

^        '  2(H-|-C)     Ô^\I—  6/^^ 

9(8)  étant,  comme  nous  l'avons  déjà  dit,  la  quantité  entre  crochets  de  l'équa- 
tion (i3). 
Posons 

L  étant  invariablement  égal  à  L^  pour  les  pentes  inférieures  à  />„,  la  variation 
de  4»  mesure,  à  un  facteur  constant  près,  celle  de  e  dans  ces  conditions. 

Au  contraire,  pour  les  pentes  supérieures  à  /?„,  L  devient  à  son  tour  variable 
avec  0,  auquel  il  est  lié  par  la  relation 

L=  -  [(H— e)  — ô(Hh-c)] 

obtenue  en  éliminant  p  entre  Téquation  (i4)  et  (10  bis)  où  D  a  préalablement 
été  remplacé  par  son  équivalent /7L. 
Portant  cette  valeur  de  L  dans  la  formule  (i5),  on  peut  l'écrire 

avec 

et 

E(ô)=^[(n-e)-o(H4-c)]. 

Entre  p  =  p^  et  /?  =  oc,  c'est  la  valeur  de  ^*,  cl  non  plus  celle  de  <l»,  qui 
mesure,  au  même  facteur  constant  près,  la  quantité  £,  c'est-à-dire  l'erreur  de 
réfraction  cherchée. 


Date*. 
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(Dapp. 


iotr.p.  Ttk 


Alkmènô  (m). 


1998. 

h     m    t 

m    t 

• 

h     m    • 

•           • 

1 

Avril  1. 

9.33.20 

-4^1.47,35 

-+-  8.20,2 

i5: 

10 

13.39.   3)21     1 

1,573/1 

—  9.46.10,7 

0,775 

'  i 

1. 

9.48.28 

-+-1.46,62 

-H  8.21,1 

i5: 

10 

13.39.   2,48    1 

[,548 /i 

—  9-46-  9>8 

o»779 

>  i 

4. 

9-47-21 

-H2.    4»7« 

-+-  8.25,5 

i5: 

10 

13.36.28,59    1 

[,  523/1 

—  9.35.46,0 

0,78a 

^ 

3 

4.    1 

10.11.53 

-4-2.    3,6'4 

-+-  8.29,7 

i5 

lio 

13.36.27,52 

1,469/1 

—  9.35.41,8 

0,788 

3  i 

7. 

9.49.23 

-+-0.29,03 

—  2.26,3 

12! 

!io 

i3.33.5o,5i    ] 

F, 488/1 

—  9.24.44,6 

0,785 

4 

7.    1 

[0.  7.28 

-ho. 28,36 

—   2.23,5 

12! 

10 

13.33.49,84   1 

\Wn 

—  9-24.47»5 

0,789 

4 

13. 

9.34.18 

-hi.53,73 

—  9-  6,1 

■4; 

10 

13.28.27,74  1 

[,454/1 

—  9.  2.i3,7 

0,786 

5 

13. 

9.53.17 

-+-1.53,12 

—  9-  3,0 

lio 

13.28.27,13 

r,43o/i 

—  9.  3.10,6 

0^787 

5 

14. 

9.18.54 

-+-I.  0,97 

—   5.22,3 

lOl 

10 

13.27.34,98  ] 

r,48o/t 

—  8v58.29,9 

0,783  * 

5 1 

14. 

9.34.18 

-+-1.  0,57 

—  5.19,3 

i5: 

lio 

13.27.34,58    1 

r,442/i 

—  8.58.26,9 

0,786 

5 1 

•<  Perrine  (mars  19). 

Avril  7.   i 

[5.44-4o 

-+-2.29,74 

-4-  1.33,^4 

ij, 

1 10 

22. 3'4. 40,87   " 

r, 761/1 

-+-35.  8.53,3 

0,606 

6    1 

7.   1 

t6.  5.32 

-f-2.33,63 

-+-  2.17,7 

i5; 

10 

22.34.4^1,76  1 

F, 757/1 

-+-35.  9.37,6 

0,565 

6  i 

13. 

i5.53.48 

-+-o.44>5i 

-f-  9.33,4 

10 

lio 

23.  3.i3,77  1 

r, 790/1 

-+-40'  9»3o,4 

o,56i 

;! 

13. 

16.  5.  3 

-ho.46,81 

-+-  9.57,7 

10; 

lio 

23.  3.16,07   ^ 

[,788/1 

-+-40.  9.54,7 

0,533 

14. 

16.  8.58 

— 0. 1 1,01 

-+-  0.20,6 

»7 

IlO 

23.  8.i3,4o 

r, 792/1 

-1-40.55.58,9 

o,5i8 

8    R 

14. 

16.22.  4 

— 0.  8,52 

-+-  0.52,0 

'7 

lio 

23.  8.15,89 

r, 787/1 

-+-'40.56.30,3 

0,482 

s    S 

29. 

15.57.46 

— 0.26,28 

-+-  4-12,6 

12' 

!to 

0.27.     1,52 

1,867/1 

-+-5o.  0.  2,3 

0,530 

9    « 

29.    1 

16.12.44 

— 0.23,09 

-»-  4-28,9 

12: 

10 

0.27.  4,71   1 

:, 865/1 

-+-5o.  0.18,6 

0,471 

9    3 

30. 

[5.56.26 

— 0.58,96 

—  i-4o»< 

10 

!io 

0.32.28,23   '\ 

[,871/1 

-+-50.26.21,6 

o,5i5 

10     S' 

30. 

16.  7.43 

— 0.56,53 

—  1.25,5 

10; 

lio 

o.32.3o,66 

1,870/1 

-+-5o.26.36,2 

o»489 

10   R 

Mai    14. 

8.33.33 

H-i.  4,70 

—  0.39,8 

12 

1 12 

1.46.22, 12 

F,5',8 

-+-54.37.55,5 

0,335 n 

„  1 

14. 

8.55.39 

-+-I.  9,25 

—   0.2!, 2 

12; 

12 

1.46.26,67 

[.W 

-1-54.38.  i4,i 

0,377/111     S. 

24. 

9.32.43 

-f-o.  33,66 

—  6.32, 'j 

12 

!io 

2.36.36,75 

F,  295 

-+-55.57.38,0 

0,442/112    S 

24. 

9-^4-49 

-+-0.39,21 

—  6.3o,2 

12; 

:io 

2.36.42,30   : 

2,99^ 

-+-55.57.40,2 

0,767/iia    R 

25. 

9.14.14 

— 0.33,81 

—  6.17,2 

12 

lio 

2.41.15,89 

.,Î24 

-+-56.  1.53,9 

0,423Al3       S 

25. 

9.38.56 

—0.29,07 

—  6. 1 1,6 

12 

1 10 

2.41.20,63 

[,250 

-1-56.   1.59,5 

o,448/ti3    R 

Hecuba  Cm). 

Avril28. 

9.15.   1 

-h2.38,5i 

-+-  1.19,5 

i5: 

10 

13.42.47,24 

i,54i/i 

—i5. 14. 18,8 

0,806 

.4  s 

28. 

9.47.36 

-+-2.37,27 

-+-  1.2^,5 

i5. 

lio 

13.42.46,00    ] 

[,243/1 

— i5.i4.i3,8 

0,834 

.4  R 

30. 

9.  8.27 

-Hi.  9,01 

H-  8.  4,0 

i5. 

!  10 

13.41.17,75 

[,38i/£ 

— i5.  7.34,4 

0,836 

■4  s 

30. 

9.24.16 

-+-I.  8,49 

-H  8.  5,4 

i3: 

10 

13.41.17,23    ] 

F,  323/1 

— i5.  7.33,0 

o,.83o 

.4   R 

Mai      2. 

9.23.  3 

—  0.18, 63 

-+-l4-52,2 

12: 

10 

13.39.50,11    ] 

[,289/1 

— i5.  0.46,3 

o,83i 

.4    B 

2. 

9-47-  9 

— 0. 19,53 

-+-14.55,8 

12: 

10 

1 3. 39.491 21    1 

[,i6'^/i 

— i5.  0.42,7 

0,836 

.4  s 

Iris 

• 

Mai      4. 

9.37. 10 

—0.  6,49 

-+-  8.38,6 

12:10 

16.22. 1 1,94 

F,  646/1 

— 24.22.42,8 

0,803 

.5    s 

4.   ] 

10.   1.6 

— 0.  7,3i 

-h  8.42,7 

inlio 

16.22.11,12    ] 

i,6i5/i 

— 24.22.38,7 

0,819 

i5    R 

5. 

9-27»7 

— o.56/|5 

-+-II.27,'| 

15: 

:io 

iG. 21 .22,00 

1 ,652/1 

24.i9..)4,o 

0,798 

i5    S 

mUit,        T.  m  d'Aiin^r 
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loff.  p.     ^  Oba 


Iris 


©• 


1894. 


IN 


h     n     t         m     s 

5.  10.  9.19  — 0.57,98 

6.  9.32.5G  — 1.48,81 
6.  10.17.12  — i.5o,io 

28.  10.26.38  -f-i.57,10 

28.  io.56.5o  -+-1.55,94 

31.  9.12.53  — o.3i,34 

31.  9.31.27  — o.32,o5 

2.  10.25.24  — o.î3,38 


m     % 


j    31.    II.  4-^^  — 1.29,46 
iil.    11.17.  3   — 1.29,9.3 


II .35,0 

i5l  10 

16.21.20,47 

1,596/1 

1 4 • 25  , 1 

14:10 

16. 20. 3o, 20 

1 ,639/1 

'4.3i,4 

1 5 : 1 0 

16.20.28,41 

1 , 572  n 

2.  6,2 

14:  »o 

15.58.42,61 

i,i65/i 

2.11,2 

i5:io 

i5. 58. 41,45 

2,903 /i 

i4- 10,8 

12:10 

15.55.43,82 

1,426/1 

i4.  8,6 

12: 10 

15.55.43, I 1 

1 ,362/1 

12.  l3,l 

20: 12 

15.53.42,08 

2»977'* 

lais 

®- 

»i-41»9 

12:8 

17.  5.   1,01 

I,2'|7/l 

II  .45,6 

12:8 

17.  5.  0,52 

i  ,}8on 

-24.19.46,4  0,826  i5  R 

-24.16.56,3  o,8o5  i5  S 

-2^.16.47,0  0,835  i5  R 

-22.5i.53,8  0,875  16  R 

-22.5i.48,8  0,880  16  S 

-22.38.26,9  0,857  '7  S 

-22.38.2'|,7  0,864  >7  ^ 

-22.29.  4»5  0,877  '8  ^ 


19.51.14,8   o,8.38     19      R 
I 9 . 5 1 . I 5 , 5   o , 86 i      19      S 


9. 

10.35. 12 

— 0.20,5l 

9. 

10.49* '^ 

—0.21,19 

10. 

9.  5.3o 

— I .13,93 

10. 

9-2I-  9 

—1.14,57 

11. 

9. 1 i.3i 

—1.48,38 

11. 

9.!;2.20 

—1.49,56 

Lacadiera  \^Mi). 

3.  4t5  12:10  i5.  3.5o,o5 

3.  8,6  12:10  i5.  3.49,37 

10.33,3  14:10  i5.  2.56,6'j 

10.37,9  i5:io  i5.   2  56, 00 

i3.28,4  i4'ïo  i5.   1.58,54 

i3.i8,6  14:10  i5.   1.57,36 


1 ,219/1 

—  18.29.48,7 

0,853 

20 

R 

3,88^/1 

—  18.29.44,6 

0,860 

20 

S 

7 , 5 1 2  /i 

— 18.22. 19,9 

0 ,  826 

20 

S 

7,^75/1 

— 18.22. i5,3 

0,832 

20 

R 

i,',S6/i 

— 18. 14.1450 

o,83o 

21 

S 

1,399/1 

— 18.14.  4»'* 

o,8',i 

21 

R 

Gallia  (us). 


tT  10. 

12. 18. 12 

— 0.46,65 

—  II .23,2 

M 

:  10 

21 .56.37,27 

i/l15/i 

—11.19.59,1 

0,801 

22      S 

11. 

10.21.  4 

-4-0.  5,76 

-l-i'4.3o,4 

18 

:  12 

2!  .55.54,78 

7,424/1 

— 11.35.  2,9 

o,8o3 

23      S 

11. 

io.49'3i 

-ho.  4,96 

-+-i4-  ï  '  ?3 

18 

:i2 

21.55.  .33 ,  98 

1,328/1 

— 11.35.22,0 

0,808 

23V(') 

12. 

9.13.58 

— 0.35,92 

-t-  0.   2,5 

16. 

1 12 

2 I . 55 . 1 3 , 1 I 

\  ybCnn 

—  11.49.30,7 

0,786 

23      s 

26. 

10.36.29 

-+-0.48,38 

-f-  8.  6,7 

18: 

'  12 

21.44.31,27  1 

i  ,002/1 

— 15.27. *3,9 

0,841 

24      S 

27. 

9.14.13 

-+-0.  6,22 

—  6. i3,2 

18: 

'  12 

21.43.49,11  1 

1,407/1 

—i5. 41.33, 8 

0,827 

24      S 

31. 

9.23.59 

-H).   7,45 

14.10,4 

12: 

:io 

21.40.53,70  1 

",3o6/i 

— 16.41 .39,2 

0,839 

25      S 

31. 

9.42.12 

— 0.36,27 

—  6.49,0 

i3 

:  12 

21.40.52,98 

1,219/1 

— 16.41 .5i ,7 

0,843 

26     S 

»T.    1. 

9.5',. 54 

-+-I.  0,48 

-♦-    2.36,2 

16: 

12 

21.40.10,97  1 

,ii4/i 

— 16.56.39,4 

0,848 

27      S 

2. 

9-29-59 

-+-0.19,54 

—11.40,7 

22; 

!  12 

2i.39.3o,o3    1 

,236/1 

— 17. 10.56,3 

0,845 

27      S 

5. 

10. 58.  3 

-+-0.  3.79 

— i3.38,i 

18: 

12 

21.36.26,19    1 

,675 

— 17.54.32,5 

0,857 

28     s 

6. 

11.27.52 

-hl.  10, o3 

—  8.18,2 

'7 

!  12 

21 .36.47,36 

[,076 

18.  8.39,9 

o,855 

28*'^  s 

L'T  13.   14.26.47  -+-2.44>»6 

15.    i3.55.i3    -+-0.  6,25 
19.    13.28.27    — 0.33,46 


*«  Wolf  (1898). 

4.  5,7    12:12      5.  0.59,43  7,678/1 

1.40,9    22:12      5.  5.59,41  1,689/1 

10.27,9    18:12      5.15.49,87  1,690/1 


-t-16. 15.48,3  0,609  29  S 
-+-15.53.37,4  0,68.3  3o  S 
-i-i5.  6.21,6   0,702     3i      S 


*)  Cette  observation  a  élc  faite  par  M.  Villatte. 

Bulletin  astronomique.  T.  XVI.  (  FcMitr  1891,.) 


i) 


66 
Dates.       T.  m.  d  Alger.        àlR. 


&IÊ 


MOIUKS  KT  OnSEKVATIONS 

AC^r.  N.dec.  Aapp.  logf.p. 


(Dap 


loff.p.    1^ 


Ampella  (m). 


1898. 

h      m     9 

ni     t 

t     « 

h     m     s 

•                     » 

Mai 

7. 

9. 34  «30 

2.57,87 

—  0.37,3 

i5;  10 

14.48.  5,i5 

7,455/1 

—26.24.13,0 

0,868 

3a 

7. 

9.59.31 

—2.58,88 

—  o.3i,9 

i5:io 

14.48.   4,14 

1,370/1 

—26.24'    7,6 

0,878 

3a 

9. 

11.34.54 

-4-3.55,84 

-H  2.43,1 

12:8 

14.45.58,87    4,282 

— 26.10.43,6 

0,896 

33 

9. 

11.57.  5 

-+-3.54,88 

H-  2.48,2 

12:8 

14.45.57,91 

2,710 

— 26.10.38,5 

0,895 

33 

10. 

10.  9.5G 

H-2.59,07 

-+-  9.   1,6 

i5:io 

14.45*    2,12 

i,3oi  n 

— 26.    4*25,2 

0,882 

33 

10. 

10.33.41 

H-2.58,o5 

H-  9-  7'8 

11:8 

i4'4^*  ^t^o 

1,172/1 

—26.  4-«9,o 

0,888 

33 

11. 

10. 18.52 

-+-1.58,73 

-+-i5.52,5 

i5: 10 

14.44.  1,78 

7,201 n 

— 25.57.34,4 

0,887 

33 

11. 

10.42.12 

-hi.57,84 

-+-i5.58,6 

i5l  10 

i4.4'i.  0,89 

1 , 073  n 

—25.57.28,3 

0,890 

33 

23. 

II.  0.33 

—0.46,85 

-+-  6.26,7 

i3:i2 

14.32.45,21 

2,886 

—24.29.  4,4 

0,887 

34 

23. 

10.21.55 

-f-o.5o,54 

—  5.18,8 

i3: 10 

14. 3i.  6,87 

2,357 

—24.13.55,7 

0,888 

35 

25. 

10.38.35 

-+-o.5o,i4 

—  5.i4,3 

i4:io 

14. 3i.  6,47 

2,688 

— 24.i3.5i,a 

0,887 

35 

27. 

9.51.54 

H-l.32,47 

—  4.38,6 

i5: 10 

14.29.32,72 

2,553/1 

— a3. 58. 46,1 

0,886 

36 

27. 

10. 18.21 

-hi .3i,64 

—  4 «30, 2 

i5: 10 

14.29.31,89 

â,384 

—23.58.37,7 

0,886 

36 

28. 

9.32.59 

-f-0.47,25 

-+-  2.55,8 

14^  iO 

14.28.47,50 

2,83i/i 

— 23. 5i. 11,8 

o,885 

36 

28. 

9.55.41 

-+-0.46,53 

-f-  3.  2,9 

i5l  10 

14.28.46,78 

1,217/1 

— 23. 5i.  4ï7 

0,886 

36 

Planôte  DQ. 

AODT  23. 

10.35.34 

-+-0.  6,29 

■+■  7-'7»^ 

12:12 

21.10. 10,97 

2,727/1 

—  6.18.18,8 

0,779 

37 

24. 

9-«.  6 

-+-0.19,40 

-+-  1 .3i,i 

12: 12 

21.  8.3o,6o 

1,166/1 

—  6.18.  3,5 

0,777 

38 

26. 

9.40.  3 

— 0. i4,ï3 

724, 7 

18:12 

21.  5.  7,43 

1, 121  /i 

—  6.17.46,2 

o»777 

39 

27. 

8.24.30 

—1.47,37 

—  7.21,2 

17:12 

21.  3. 34,19 

1,421/1 

—  6.17.42,6 

0,770 

39 

Sept 

.   6. 

10.55.29 

-hi .5i,66 

—  i.3o,6 

16:12 

20.49.  ^1^^ 

T,i59 

—  6.19.19,7 

o»777 

40 

8. 

II. 16.43 

— 0.27, 1 1 

—  2.   3,0 

12: 12 

20.46.49,27 

Ï,3l2 

—  6.19.52,1 

0,774 

40 

8. 

ii.49>  0 

— 0.28,40 

—  2.  3,0 

12: 12 

20.46.47,98 

7,421 

—  6.19.52,1 

0,770 

40  B 

Oct. 

7. 

9.50.57 

-+-o.32,4o 

-+-  5.  9,0 

20:10 

20.37. '0,^9 

7,378 

—  6.  8.48,6 

0,771 

4i 

7. 

10. 31.17 

-1-0.32,96 

-h  5.12,5 

12: 12 

20.37.10,65 

7,436 

—  6.  8.45,1 

0,768 

4i 

10. 

10. 19.20 

— o.3o,85 

-+-  6. i5,i 

12: 10 

2o.38.3i ,11 

7,527 

6.  3.55,8 

0,761 

4a 

10. 

10.36.29 

— o.3o,6i 

-+-  6.i6,'| 

1 2 1 1 2 

20. 38. 3i, 35 

1 ,  555 

—  6.  3.54,5 

0*759 

4a 

21. 

9.45.57 

-+-1 .20,37 

-h  0. 10,8 

i5: 10 

20.46.28,54 

1,528 

5.37.47,9 

0,759 

43 

21. 

10.  4-46 

-+-1.21,19 

-+-  0. 16,9 

i5: 12 

20.46.29,36 

1 ,56i 

—  5.37.41,8 

0,755 

43 

22. 

8.50. 43 

— 0 . 38 , 54 

-  2.18,4 

16: 12 

20.47.22,80 

>/l'G 

—  5.34.43,9 

0,765 

44 

Positions   des  étoiles  de   comparaison. 


k- 

Gr. 

jR.  moy.  1898,0. 

Uéd.auJ. 

CD  moy.  1898,0. 

Réd.auj. 

Autorlléf. 

1. 

9,0 

Il       tu      s 

I i.i3.30,2i 

-t-2,98 

-1-12.26.18,1 

— 16',8 

Wcissci,  n**  176. 

1. 

» 

)) 

-^'^,98 

M 

-16,7 

Id. 

2. 

8,9 

13.37. 12,89 

-^^,97 

—     9.54.11,8 

-«9,1 

Lament,  n**  1371. 

3. 

«,o 

13.34.20,88 

-i-3,00 

—    9.43.52,2 

-19,3 

1  ][(Lamonl,  n**  i36o  + 
n"  9390). 

(')  Cette- observation  a  été  faite  par  M.  Uenaux, 


H.  Seeliger, 


Gr. 


9,0 

u 

7,9 

7,8 
8,3 

8,1 


lllllO|.]S9B,0. 
h      m      S 

13.33.18,45 

13.26.30,93 

» 
22.32. 10,93 

'23.  2.29,11 
23.  8.24,27 

0.27.27,69 
0.33.27,08 


MÉMOIIIES   ET  OIJSKIiVATIONS. 

RéU.iDj.        (D  oiof.  1898.0.  ItéU.auJ. 


«7 


AulorilCH. 


-h3,o3    —  9.22.   1,7  — 19 

-4-3, 08    —  8.52.47,7  —19 

-+-3, 08                »  —19 

-f-0,20     -h35.  7.24,4  —  4 

-+-40.  o.  0,3  —  3 

H-4o.55.4i,8  —  3 

-+-49.55.49,8  —  o 

-t-5o.28.    f,3  -+-  o 


-+-o,i5 

H-o,i4 
-+-o,ii 
-»-o,i  I 


6,4       1.45.17,07     -+-o,3j     ^-54.38.37,8 


f 
» 


7,9      2.36.  2,45 
8,4      2.41.49,03 


H-0,64    -h 56.  4.  7»2 
-+-0,67     -f-56.  8.  7,8 


2 

3 
3 


6,0     i3.4o.  5,5o    -+-3,23    — i5.i5.i8,o    — 20 


9 


+3,24 
-+-3,24 


» 


—20 
— 20 


\.    8,0     16.22.14,81     -+-3,62     — 24.31.10,3     — 11 


». 
». 


» 

9 


» 


-+-3,64 
-i-3,7o 


» 


— II 
—  1 1 


I.    8,9     1 5. 56. 41, 58    -+-3,93    — 22.53.46,0    — 14 


r.  8,0 
I.  10,0 
».  9,0 

>.  9,0 

•  9,0 
i-   9,0 

8,6 


7,8 

9 


►•     9,0 

;.   3,1 


■5.56.11,22 
i5.53.5i,5i 
17.  6.26,51 
i5.  4-  7,02 
» 

i5.  3.43,37 
21.57. §9,52 
21.55.44,59 

» 
21.43.38,25 

» 
21.40.41,58 
21.41.24,57 


-+-3,94    — 22.24.  2,0  — »4 

-+-3,95    —22.16.37,1  — 14 

H-3,96    — 19.39.21,8  —  8 

-4-3,54    — 18. 32. 36,1  — 17 

-+-3,55                »  —17 

-+-3,55     — 18.  0.28,5  — 17 

-4-4,40    — '!•  ^«57,9  -+-22 

-h4,43    — 11.49.55,3  -T-22 

»  -+-22 

—  15.35.42,1  H-2I 


!. 


8,5    21.39.  5,80 


\.     7,4    21.36.17,70 


J*".9,o 
>•     9,' 


21.35.32,62 
4.58.12,53 


4,44 
-f-4,64 

-4-4,64              »  -4-21 

-4-4,67  — 16.27.50,0  -t-2I 

-4-4,68  — 16.35.23,7  -4-21 

-+-4,69  — 16.59.36,6  -T-2I 

-+-4,69                      »  -+-2I 

H-4,70  —17.41.15,0  -4-20 

-+-4,71  —18.    0.42,1  -1-20 

-+-2,74  -f-i6. 19.45,0  -r-  9 


\  J(Lainont,  n«  r355-4-II.  Sceligcr, 
(      "'•9370). 
9     Sclij.,  ii"4834. 

9  ï^ï. 

5     Wciss(Î2,  n"  687. 

3     \Veissej,  n"  i383. 

5     A.  G.,  t.  VI,  11°  1751. 

i      A.  G.,  l.  VI,  n"  410. 

A.  G.,  t.  V,  n"  275. 

Î(A.    G.,    t.   V,    n'>  854  H-  Paris, 
n"  2283). 

2  A.  G.,  i.  IV,  n*»  2458. 

3  A.  G.,  t.  IV,  n"2528. 

\  liAr*^.  Sup|).,  n*»  10751  -+-  H.  See!., 
(      t.  II,  n°5oi2-^  Paris,  1681 1). 

4  I<1. 

5  M. 

\  J(Goukl,    n"   1433 
'  i      11°  1265;). 


Arg.   Supp., 


1(1. 


J(Arg.  Suppl.,  11°  12353  -4-  Paris, 

""  I999U- 
Arjj:.  Suppl.,  n"  r.>.j4i. 

\Vashinf(ion,  Zone  252,  n**  47- 

Arg:.  Suppl.,  n"  i3i52. 

Ar*,'.  Suppl.,  11°  11695. 

1(1. 

Arfç.  Suppl.,  n°  11691. 

Yarnall,  11°  (J917. 

0  Weissci,  n"  1246. 

1  1(1. 

5     n.  Seeliger,  t.  I,  n"  29572. 
5  ïd. 

2  Arg.  Supp.,  n*  17011. 

o     Connaissance  des  Temps. 

^  U(B.  B.,  t.  VI,  n" 49 -H  II.  Sceligcr, 

^(      t.  Il,  n»  ii(j42). 

o  Id. 

^(  Arg.  Supp.,  n°  16973  -4-  H.  Sccl., 
l.  II,  n**  2921 1). 
4  H.  Seeliger,  t.  II,  n°  118G9. 
o  B.  B.,  t.  VI,  n°  689. 


G8  MÉMOIIIES  ET  OBSEUVATIONS. 

*          Gr.          Jim 07. 1898.0.  IK^d.auJ.  cO  uioy  189S.0  Rfd.aaJ.  Aniorilês. 

h      m      t                    s  .        ,       . 

30.  5,7      5.  5.5o,4o  4-2,76  -T-i5.55.  9,6  ■+-  8,7  Weisscj,  n*  61. 

31.  9,0      5.16.20,52  -h2,8i  H-i4.55.45,2  -♦-  8,5  A.  G.,  t.  Xf,  n°  i486. 

32.  8,6     14. 5o. 59,38  -+-3,64  —26.23.17,9  — »7,8  ''   ,.      -,^,         ^'            »        nn 

*>n      i-           ,   /     r     ,           o  /.o  /.     o     o  «  _  l  î(Gould,258o-*-Par.  i8209H-A« 

33.  6,1     14.^1.59,40  -h3,63  -26.13.8,2  -18,5  »'            \^                   ^        * 

l        oupp.,   I  I  ^oJ  y.  I 

33.       »                 »  -1-3,65  »  —18,6  Id.                             \ 

33.  »                 »  -f-3,65  »  —18,7  Id. 

34.  7,3     14.33.28,4^»  -^3,64  —24.35.11,3  —19,8  i(GouId2o56H-Arg.Supp.,ii3ii|, 

35.  8,3     14.30.12,70  -4-3,63  —24.  8.16,9  —20,1  {(Gould  1 845-+- Arg. Supp.,i  1277). 

36.  8,2     14.27.56,64  -4-3, 61  —23.53.47,3  —20,2  ^  (Gould  1706-h  Arg.  Supp.,ii26û)| 

36.  I»                »  -1-3, 61  »  —20,3  Id.                            ] 

37.  8,0    21.10.0,25  -4-4,43  —6.25.55,4  -4-19,4  1(H.  S.,  t.  I,  27745-+- W,,iiM47>j 

38.  9,0    21.8.6,77  -+-4,43  —6.19.53,9  -+-19,3  J(Sclij.,  856i -h  H.  S.,  t.  ï,  276331 

39.  8,7    21.5.17,14  -+-4,42  —6.10.40,7  -4-19,2  {(Schj.,8532-4- H.S.,  t.  II,  ii3o3] 

39.  »                »  -4-4i4^  »  -'-ïQî^  Id- 

40.  10,0    20.47.12,04  -+-4,36  —  6.18.  7,4  -4-18,3  ^(Lamont,4oi6-i-H.S.,t.  I,a634i 

40.  »                »  -+-4,35  »  -hi8,3  Id.                            ^ 

41.  9,0    20.36.33,72  -h3,97  —  6.i4.i5,3  -+-17,7  II.  S.,  l.  II,  10678.                           ■ 

42.  9,3    20. 38. 58, o3  4-3,93  —6.10.28,8  -+-17,9  {(H.  S.,  1. 1,  25790 -h  t.  II,  1074»^ 

43.  9,3    20.45.4,38  4-3,79  —5.38.17,0  4-18,3  B.  B.,  t.  VI.  Zone  —  5^               ,1 

44.  9,0    20.47.57,56  4-3,78  —5.32.44,0  4-18,5  } (H.  S.,  t.  1,26391  4- t.  II, 20935)- 


OBSERVATIONS  DE  PLANÈTES  ET  DE  COMÈTES, 

PAiTF.a  A  l'observatoire  de  BESANÇON  (equatorial  coudé); 

Par    m.    p.   CHOFARDET. 

naie».         T.  m.  Besançon.       AiR.                 A^X^.          N.dec.            J\  «pp.  loirf.  p.              ^iTapp.             Inff.p.  ^ 

Cm)   (1898  DQ). 

1898.  hmsm»  ,«  hm»  ..• 

Août  17.     i3.23.5^>    — 0.27,81    —  4-^o,3     i5li3    21.20.49,63  1,266  96.31.22,1  0,846/1  i 

18.     12.  7.3i     — 2.12,00    —  5.3^,7     i'.»:i2     21.19.   1?9'^  2,8n  96.20.37,7  o,85o/i  1 

12.52.47    4-2.i3,o'|    -4-0.  9,7     i2!i2     21.17.11,19  7,182  96.19.54,6  0,847/*  5 

i3.ii.  7    -HO. 22, 55    — o.2j,6     12112     21.15.20,70  1,281  96.19.22,3  0,845/»  ( 

2.').     12.47.56    — 1.35,43    —  ï-^ïf9     i8:i5    21.  6.35,60  1,298  96.17.52,9  0,844'*  ^ 

26.  II. 50.28     — i.V),3i     —  4-1^/i     i5li5     21.  4-59,45  1  »o59  96.17.45,8  0,847/*  ^ 

27.  i2.i5.32    4-2.10,22    -h  7.51,3     i2!!2     21.  3.19,21  1,219  96.17.43,9  0,847**  7 
Skpt.     0.     11.54.41    4-1.^9,36    -h  i.3o,2     i5:i2     20.49.  5,71  1,336  96.19.19,6  0,844**  ^ 

6.  ii.54'41    — '•    '>^^    —  5.^9,8     i5li2     20.^9.  5,69  1,336  96.19.17,3  0,844**  9 

7.  11. 15.27  — 2.  9,68  —  5.33,2  12I9   20.47.57,3'!  i,2i5  96.19.33,9  0,848/*  !• 
7.  ii.i5.'>7  -4-0.40,98  -h  i.47>o  12:9   20.47.57,32  i,2i5  96.19.36,4  0,848/»  n 


19. 
20. 


•les. 


PT.     8. 
8. 

9. 

9. 

10. 


?T.  14. 

13. 
16. 
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T.m.BeMoçon.       A  A.                A^\  >.dec.  iRapp.  logf.  p. 

hmt          m     %                  ,      ,  .limt 

10. 3i.  4    — o.24>3i  -+-  a.   1,5  i5li2    20. 46*52, oi  2,989 

10. 3i.  4    H-o. 10,60  -+-  1.11,8  i5li2    20.46.52,14  2,989 

10.35.49    — 0.53,77  -+-  1.27,4  12:9      20.45.47,76  1,059 

10.35.49    "H)'3o,93  -h  4-52,4  ial9      2o.45.47»6»  i|059 

9.58.34    — 0.28,73  -+-5.  6,1  i5:i2    2o.44*47i9^  2,768 

13.  12. 49.  9    — o.53,3o  —  2.32,2  i5:i2    20.41.56,68  i,5i8 

14.  9.48.57    — o.  5,00  -+-0.16,1  i5li2    2o.4i.i4»78  2,922 

15.  ii.i5.i2    — 0.52,95  -H  0.24,7  '^'9      20.40.26,82  1,347 


i3. 12.22  -f-o. 28,53 
12. i5.  8  -1-1.36,46 
12.38.57    -4-1.39,43 


(^  Hungaria  (1898  DR). 

8.3o,2     i5li2     23.45.23,60     i,o36 

5.44)1     12I9      23.44*39,49    2,253 
11.17,1     i5:i2     23.43.52,48     2,832 

^<iè  périodique  Wolf. 
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$app. 

lof  r.  p. 

* 

•        »         m 
96.19.50,9 

0,849/1 

12 

96. 19.50, 1 

0,849/1 

i3 

96.20.     5,7 

0,849/1 

14 

96.20.    4}2 

0,849/1 

i5 

96.20.17,9 

o,85o/i 

16 

96 . 2 1 .    1,8 

0,833/1 

«7 

96 . 2 I . 1 0 , 2 

o,85o/i 

18 

96.21. 18,7 

0,844/1 

»9 

91.  o.i4,i    0,818/1    20 
91.25.42,7    0,820/t    21 

91.52.43,6       0,823/2       22 


T.  13. 

i5.  0.  0 

—0.35,38 

-¥■  7.56,2 

1^:9 

6. 10. 10,88 

7,519/1 

81.  4.  7,9 

0,767/1 

23 

14. 

14.35.  9 

-h2. 19,30 

—  10.26,8 

12: 12 

6.12.  0 , 79 

1,547/1 

81.20.48,0 

0,774/1 

24 

15. 

14.16.49 

-♦-0.48,28 

-  6.44,7 

9:6 

6. 13.49, 58 

7,563/1 

81 .37.42,0 

0,779'* 

25 

«<C  Brooks  (1898,  oct.  20). 

r.     7. 

7.  3.52 

— 2.i5,55 

—  4.55,7 

6:3 

17.41*  5,o5 

î,58', 

75.  7.36,1 

0,752/1 

26 

8. 

5.52.37 

—1.54,09 

-f-  2.48,2 

9*9 

17.44*  6,65 

i,5oo 

76.51.31,6 

0,733/1 

27 

9. 

5.5^.22 

—3.21,43 

—  i.  4,6 

9^9 

17.47.  2,27 

î,5o6 

78.35.22,7 

0,747/1 

28 

10. 

6.  I.  4 

—1.28,98 

—  0.  5,1 

9^9 

17.49.43,26 

i,5io 

80. 13.34,9 

0 , 760  n 

29 

11. 

6.27.12 

— 2.21,64 

-H  1.55,4 

9^9 

17.52. i3, i5 

1,543 

81.47.57,9 

0,776/1 

3o 

14. 

6.29.  9 

-f-i.52,68 

—  4.53,6 

9^9 

17.58.25,56 

7,548 

85.58.  1,8 

0,796/1 

3i 

15. 

6.12.25 

—  1.40,48 

—  8.59,5 

9-9 

18.  0.  9,46 

i,53i 

87.13.16,4 

0,799^* 

32 

17. 

7.3o.3i 

—I.  0,49 

-  1.45,3 

9-9 

18.  3.20,07 

7,595 

89.35.37,3  . 

0,810/1 

33 

18. 

7.13.25 

1.22,91 

—  o.5o,2 

9*9 

18.  4*4i»o6 

7,588 

90.39.50,0 

0,8l2/l 

34 

19. 

6.24.10 

— 2.  6,5f 

-  4.47»8 

9*9 

18.  5.54,18 

7,554 

91 .39.51 ,0 

0,816/1 

35 

Positions  des  étoiles  de  comparaison. 


Gr. 

A  moy.  1898,0. 

Rëd.auJ. 

^^  niojr.  1898,0. 

Rcd.auJ. 

Auturiiéd 

8 

b      m     • 
21.21.12,53 

+  4',4« 

•        >        • 
96.26.32,3 

-I9',9 

Karlsruhe  (1896). 

» 

» 

■+■  4,4a 

» 

--19,9 

1(1. 

10 

21.14.53,73 

-+-  4,42 

96 . 20 .  4,4 

—  19,5 

1 1  j8(  Munich^. 

j» 

» 

-  4,4a 

» 

-'9,6 

1(1. 

8 

21.   8.   6,60 

-  4,43 

96.19.54,2 

19,1 

8j6i  Schjellerup. 

8,5 

21.  6.35,33 

-^  4,43 

96.22.50,5 

19,3 

8)4')  Sclijellerup. 

10 

21 .    1 .  4,57 

-+-  4,4a 

96. 10. I 1 ,6 

»9,<> 

27215  Munich  1. 

10 

«0.47. 11,99 

-^  i,30 

96.18.   7,7 

18,3 

26345  Munich|. 

ro 
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• 

Cr. 

J\  mof .  1888,0. 

t..               ■..            -. 

Réd.auJ. 

$moy.  1898,0. 

Rpd.auJ. 

Anlorilc*. 

9. 

9 

h       m     s 

9.0. 5o.  2,67 

-^  4^37 

96.25.25,6 

-18^5 

10992  Munichf. 

10. 

» 

» 

-h  4,35 

» 

-18,5 

Id. 

il. 

lO 

20. 47- n, 99 

-4-  4,35 

96.18.    7,7 

—  18,3 

26345  Munichf. 

12. 

» 

» 

+  4,34 

» 

—  18,3 

Id. 

13. 

9 

ao. 46. 37, 20 

-+-  4,34 

96. 18. 56,6 

18,3 

10916  Munich,. 

U. 

» 

» 

-h  4,33 

» 

—  18,3 

Id. 

lo. 

9 

•20.45. 12,35 

-^  4,33 

96.15.30,0 

—  18,2 

10889  Munichj. 

16. 

» 

n 

-»-  4,32 

» 

—  18,2 

Id. 

17. 

9 

20.42.45,69 

+  4,29 

96 . 23 . 52 , 0 

—  18,0 

io832  Munichs 

18. 

9 

20 . 4 I • 1 5 , 5o 

-+-  4,28 

96.21.12,0 

-«7,9 

997  Weissci,  XX". 

19. 

)) 

» 

-+-  4,^7 

» 

—  18,0 

Id. 

20. 

lO 

23.44.50,62 

-H  4,45 

90.52. 12,6 

-28,7 

i3io6  Munich}. 

21. 

9 

23.42.58,57 

-^  4,46 

91.20.27,3 

—28,7 

J(32777  Munich |-f-  10491  Yari 

22. 

10 

23.42.  8,58 

-+-  1,47 

9^-  4.29,4 

-28,7 

}(  32765  Munichj-H  10482  Yarr 

23. 

9 

6. 10.43, 1 I 

-+-  3,i5 

80.56.18,6 

-6,9 

227  Weissci,  VI''. 

24. 

8 

6.  9.38,32 

-^  3,17 

81. 3i .22,0 

—  7,2 

7470  Parisj. 

25. 

9 

6. 12.58,11 

-4-    3,17 

81.44.33,7 

—  7,0 

Anonyme  rapportée  à  Tat-  24. 

26. 

8,5 

17.43.18,51 

-+-   2,09 

75. 12.36,8 

-5,0 

6398  Schjellerup. 

27. 

9 

17.45.58,59 

-H   2,l5 

76.48.48,3 

—  4,9 

64 1 5  Schjellerup. 

28. 

9,5 

17.50.21 ,49 

-f-    2,21 

78.36.32,3 

-5,0 

6453  Schjellerup. 

29. 

7,8 

17.51.  9,98 

-+-   2,26 

80.13.44,6 

-  4,6 

23o34  Parisj. 

30. 

9 

17.54.32,48 

-f-    2,3l 

81.46.   7,1 

-  4,6 

6984  Munich}. 

31. 

9 

17.56.30,46 

-+-  2,42 

86.   2.59,1 

-  3,7 

6498  Schjellerup. 

32. 

9.5 

18.    1.47,47 

-f-  2,47 

87.22. 19,8 

—  3,9 

6543  Schjellerup. 

33. 

8 

18.   4*i8,02 

-H    2,54 

89.37.26,1 

—  3,5 

i55o9  Munich|. 

34. 

8 

18.   6.    1,40 

-¥-   2,57 

90.40.43,6 

-  3,4 

658i  Schjellerup. 

3o. 

8 

18.   7.58,09 

-i-   2,60 

91.44.42,1 

—  3,3 

6600  Schjellerup. 

tk  '.î5  —  ji-  '>.\ 

:  Al\  =  4-  3 

«».9',79;         a^  =  -m3' 

ir,7;        0:6  comparaisons 
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LA  VARIATION  DES  LATITUDES. 


ALBIŒCIIT  (Th.).  —  Bkriciit  ueber  den  gegenwaertigen  Stand  der 
Erforsciiu.ng  der  Breitenvariation  (Lausanne,  1896).  —  Berlin,  1897; 
in-4",  16  pages  el  1  planche. 

ALBUECHT  (Tii.).  —  Bericiit  ueber  den  Stand  der  Krforschung  der 
Breiten VARIATION  iM  DECEMBER  1897.  —  Berlin,  1898;  in-4°,  36  pages  et 
1  planche.  (G.  Ileimer. ) 

IIELMHHT,  ALBRECJIT.  —  Bericut  ueber  die  Vorbereitungen  fuer  den 
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iNTBRNATioNALBN  PoLiicsHBNDtENST.  (Stiiltgarl,  oclobro  1898).  —  Berlin, 

1898;  in-i°,  8  pages  et  i  planche.  —  foir  aussi  :  Astr.  Hachr,,  n"  3SU3. 

VA.\  DE  SANDE  BAKHOYZEN  (E.-F.).  —  0»  tue  motion  of  tue  poi.e 

or  TDK  KtRTIl  AtTCOHOIMI  TO  TUB  OBSERVATIONS  OF  TUB  ÏKAR3  189(1-181)6. 

(Exlrait  des Siil/clin,i  de  l'--lcadi!inie  det  Sciences  d' Amsicrdiwi,  juiu  1898.) 

i8g«:  in-8°,  14  pages. 
CHANDLER  (S.-C).  —  Sïstueticai,  Statkjikst  of  the  Theorï  of  the 

Polar  Motion  (Jsirmi.  Journal,  ti"  406);  1897. 
CHANDLER  (S.-C).  —  Couparison  of  the  observed  and  i>flRDn;TEn  Motions 

OF  THE   Pols,    1S90-1898,    and    detebuination    ok    rkvised  ELEyENTS. 

(Astron.  Journal,  n'  4Hi,  octobre  1898.) 
SPITALER  (R.).  -  Die  Ursachb  per  BnniTENSCHWANkiNiiEN.  (Exirail  des 

Mémoires  de  l'Académie  des  Sciences  de  ficime.)  Vienne,  1897;  în-i". 

lo  pages  et  i  planche  (C-  Gerald). 

Les  reclierches  relatives  à  In  variation  des  latitudes,  qui  se   pour- 
suivent  sous   les   auspices   de   l'As'ocialion   géodcsique  internationale, 

font  maintenant  l'objet  d'un  Rapport  annuel  de  M.  Tli.  Albreclit.  Nous 


ivons  donne  une  analyse  sommaire  du  Rapport  publié  en  1896  (voir 
lull.,  t.  XIII,  p.  175),  et  nous  avons  reproduit  le  irarÛ  de  la  pollioilii; 
onslruitc  par  iM.  Albrcelit  pour  les  cinq  années  [890-1)5.  Di'puir^  rclte 
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époque,  deux  autres  rapports  ont  paru,  que  nous  avons  sous  les  veux. 
On  y  trouve  les  matériaux  nouveaux,  recueillis  par  le  Bureau  central, 
et  des  tracés  de  plus  en  plus  exacts  de  la  courbe  décrite  par  le  pôle  ter- 
restre. Nous  nous  contenterons  de  reproduire  ici  celui  que  renferme  le 
dernier  Rapport  (1898),  et  qui  embrasse  l'intervalle  1890,0-1897,5. 

Ce  Rapport  contient  aussi  le  Tableau  complet  de  tous  les  matériaux 
déjà  disponibles  et  qui  ont  servi  à  la  construction  de  la  polbodie.  Voici 
Ténumérarion  des  séries  qui  ont  été  employées  : 


Tokio I.  Kimura 

Kazan I.  Kowalski 

If.  Trozki  et  Gratchew  . 

Ilf.  Gratchew 

Pouikovo 1.  Wanach. 

II.  Kostinskv 

JII.  Nyrén.  ."^ 

IV.  Pedaohenko 

Cap Gill  et  Finlay 

Vienne Sterneck  et  Krifka 

Prague i.  Weinek  et  Gruss 

JI.  Spitaler  et  Lieblein  . 

Naples Pergola 

Berlin I.  Marcuse 

H.  Battermann . . 

Potsdam I.  Schnaudcr 

If.  Schnauder  et  Hecker 

Carisruhe Ristenpart 

Strasbourg Becker  et  Kobold 

Lyon Gonnessiat 

New-York Rees,  Jacoby,  Davis. . . . 

Philadelphie  ....      Doolillle 

Bethlehem I.  Doolittle 

IL  Dooliltle 

Ilf.  Doolittle 

Washington Ilill 

Rockville Edwin  Smith 

San  Francisco. . .      Davidson 

Honolulu I.  Marcuse 

II.  Preston 


1895 

,6-1896, 

1892, 

4-1893, 

1893, 

6-1895, 

1895, 

i-»897, 

1890, 

4-1891, 

I89I, 

6-1893, 

1893, 

3-1894, 

1896, 

3-1897, 

i89'2, 

2-1 89I, 

189-2, 

9-ï894, 

1890, 

0-1892, 

1895, 

.2-1897, 

1893. 

,4-i89i, 

1890. 

,0-1891, 

1891, 

,1-1893, 

1889. 

,0-1890, 

1894. 

,0-1897, 

1892 

,8-1896, 

1891 

,4-1896, 

1893 

,3-1897, 

1893 

,4-1894, 

189G 

,8-1897, 

1890 

,0-1890, 

1 89-2 

,8-1894, 

1894 

,1-1895, 

1894 

,3-1897, 

1891 

,5-1892, 

1891 

,4-1892, 

1891, 

5-1892, 

1891 

,5-1892, 

5 
o 
5 

4 
3 

3 

5 

2 
o 

5 
5 
I 

o 
3 
5 
5 
5 
2 

5 

9 
o 

() 

I 

•2 

6 

4 

5 


Une  série,  commencée  à  Varsovie  par  M.  fihrenfoucht  (1897,5),  et 
d'autres  séries,  non  encore  réduites,  ne  sont  pas  comprises  dans  le 
Tableau  ci-dessus. 

f^e  procé<Ié  ado|>té  par  INI.  Albrecht  pour  utiliser  ces  matériaux,  un 
peu  hétérogènes  et  fiagmenlairos,  consiste  à  déterminer  d'abord,  pour 
chaque  série,  une  valeur  moyenne  de  la  latitude,  à  laquelle  on  compare 
\vs  moyennes  mensuelles  pour  obtenir  les  variations  Acp,  ((ui  sont  ensuite 
compensées  par  <les  tracés  ;;raphiques  sur  Icscpiels  on  relève  les  valeurs 
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les  coordonnées  x,  y  de  M.  Albrecht  par  des  formules  à  deux  termes 
dont  les  périodes  sont  respectivement  de  365  et  de  43 1  jours. 

Il  est  toujours  facile  d'obtenir  une  première  approximation.  Supposons 
que  l'une  ou  l'autre  des  deux  coordonnées  x^  y  puisse  s'exprimer  par 
une  somme  de  deux  termes  tels  que  les  suivants  : 

dont  le  premier  a  pour  période  l'année,  et  le  second  i4  mois  et  5  jours 
(i",  i8).  En  prenant  la  moyenne  de  deux  valeurs  séparées  par  un  in- 
tervalle de  4^  mois  (3', 5),  on  fait  disparaître  le  premier  terme,  qui  a 
changé  de  signe,  et  l'on  retrouve  à  peu  près  intact  le  second,  dont  trois 
périodes  égalent  3',54.  On  peut  donc  construire  approximativement  la 
sinusoïde  du  second  terme  par  des  moyennes  de  valeurs  séparées  par 
des  intervalles  successifs  de  3", 5.  De  même,  la  sinusoïde  du  premier 
terme  peut  être  construite  à  l'aide  de  moyennes  de  valeurs  séparées  par 
des  intervalles  de  3",  ou  plus  exactement  de  a", gS,  qui  représentent 
deux  périodes  et  demie  du  second  terme,  lequel  se  trouve  ainsi  éliminé. 
En  partant  d'une  première  approximation,  fournie  par  cette  sorte  de 
triage,  on  peut  arriver,  par  divers  procédés,  à  une  connaissance  plus 
exacte  des  constantes  de  la  formule,  parmi  lesquelles  il  faut  comprendre 
la  période  hypothétique  de  43 1  jours. 

M.  E.-F.  Bakhuyzen  a  commencé  par  déterminer,  en  première  approxi- 
mation, le  terme  annuel;  en  le  retranchant  des  valeurs  observées  des 
coordonnées  x^  y,  il  obtenait  la  sinusoïde  du  second  terme,  dont  il 
pouvait  dés  lors  calculer  les  constantes.  Ce  calcul  a  donné,  en  supposant 
la  période  =  432  jours, 

a:*  =  -h  o  ,  I  ji  cos——  {t  —  24r2|39), 

y  =  —o\\\'i  sin—-  (t  —  i\\Mn), 

où  t  est  la  date  julienne  de  l'observation  (1893,0  =  24 12464)'  On  voit 
déjà  que  le  second  ternie  des  coordonnées  x,  y  représente  un  mouve- 
ment à  très  peu  près  circulaire.  Ce  mouvement  est  direct  (dirigé  de 
l'ouest  à  l'est,  comme  la  rotation  de  la  Terre). 

Pour  obtenir  des  valeurs  plus  exactes  de  la  période  et  de  l'époque  du 
maximum,  M.  Bakhuyzen  a  eu  recours  aux  observations  de  Leyde 
(1864-1874)  et  de  Pouikovo  (1882-1892),  en  même  temps  qu'à  celles  qui 
figurent  dans  le  rapport  de  M.  Albrecht.  Il  a  trouvé,  pour  la  période, 
43i^,  1 1,  et  pour  l'époque 

24o8565  =  24i2i4'>- 
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fl  lui  parait  démontré  que  la  longueur  de  cette  période  de  43 1  jours 
n'a  pas  sensiblement  varié  depuis  35  ans.  Quant  à  l'amplitude  de  Tos- 
cillation,  que  nous  supposerons  maintenant  égale  pour  les  deux  coor- 
données x,  y^j  elle  serait  en  moyenne  de  o',  148,  d'après  les  observations 
des  dernières  années.  Les  observations  plus  anciennes  donneraient 

Leyde  (1864-1874) o",  iSy 

Poulkovo  (1882-1892) o, i39 

H. -G.  Bakhuyzen o,  168 

Cette  amplitude  a  dû,  comme  la  période,  rester  sensiblement  con- 
stante au  moins  depuis  i860.  Sa  valeur  définitive  serait  o',  i55,  pour  les 
deux  coordonnées. 

Il  restait  à  déterminer,  en  seconde  approximation,  le  terme  annuel,  à 
l'aide  des  valeurs  observées  de  a?,  y,  débarrassées  du  second  terme.  Le 
calcul  a  été  fait  séparément  pour  les  deux  intervalles  1890-92  et  1893-96, 
et  il  a  donné  : 

1890-92  : 

^      _        36o"  ,  ,   ,  ,     „  3Co"  ,^  ., 

iF  =  -+-0  ,i23cos--—  (f  —  25a),        y  =  -i-0%087  cos-r^j  (^  —  126); 

1893-90  : 

3  60"  36o** 

a?=  -+-o',ii3cos^^(^  — 269),        j^  =  -4-o',o58cos^^  (^  — i63); 

1890-96  : 
a:  =  -i-o',ii6cos^gy  (^  — 261),        y  =  h- o",o67  cos^  («  — 143). 

On  a  d'ailleurs  261  =  sept.  18,  et  i43  =  mai  23. 

Le  mouvement  représenté  par  le  terme  annuel  est  évidemment  ellip- 
tique, et  le  grand  axe  de  l'ellipse  est  incliné  d'environ  19"  par  rapport 
au  méridien  de  Greenwich.  En  rapportant  les  coordonnées  aux  axes  de 
l'ellipse,  on  aurait 

1890-96  : 

3 Go"  3 60" 

^  =  -+-o',i2icos^^(i  — 271),        y=  —  o",o57sin^j7^(^  — 271). 

M.  Chandler  avait  également  trouvé  une  ellipse  pour  le  terme  annuel, 
mais  il  lui  assignait  une  inclinaison  plus  forte  et  aussi  une  plus  forte 
excentricité. 

Pour  donner  une  idée  du  degré  d'approximation  avec  lequel  l'en- 
semble des  deux  termes  représente  les  valeurs  observées  des  a",  y,  telles 
qu'on   les   trouve   <lans  le   rapport   de   M.   Albrecht,  M.    Bakhuyzen   a 
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groupé  les  écarts  (Obs.  —  Cale.)  en  deux  Tableaux  que  nous   repro- 
duisons ici.  Les  écarts  sont  donnés  en  centièmes  de  seconde. 

\x  (  Obs,  —  Cale), 

.0  .1  .1  .s  .V  .5  .6  .7  .8  .t 

1890....     —  lO     —6     —2     H-   I      -4-  -2     -k-1     H-l     —  I     —6     —7 

1891 —8—4—1  o  H-  3  -+-3  H-i  o  -+-2  -+-5 

1892 H-  6  -+-6  H-i  —  3  —  5  o  -h3  -+-  2  —i  — 2 

1893 —  I  -hi  -+-2  -f-  2  o  H-4  H-i  —  1  — 2  o 

1894 -h  2  H-4  -f-6  -4-7  -+-4  -i-'2        0—2  o  -1-3 

1895 -1-4  o  —7  —10  — 10  —8  — 3  —  2  — 2  o 

1896 -♦-  I  H-i  —I  —  3  —  4  — 3  — 2  -+-   I  -4-2  -f-3 

1897 ^  6  -1-5  H-6  -4-  3  —  2  -6 

^y  (  Obs,  —  Cale). 

.0  .1  .1  .J  *  .5  .«  .7  .8  9. 

1890 —  4  -+-5  H-9  -h  8  -h  4  -i-'^  —I  —  a  —3  —6 

J89i —7—3  -hi  -+-7  -+-4  —3—9  —II  -6  -hi 

1892 -h  7  -f-8  -+-2  —  5  —  8  — I  H-4  -f-  6  -M  o 

1893 o  -hi  o  —  2—4  — '  — "^  —  ï  o  — * 

1894 o  o  -h3  -h  5  H-   I  — 1  — 2  —2—1  o 

1893 —I  — 5  — 6  —  7  —  8  — 6  -f-6  H-  6  -4-5  H-i 

1896 —  I  —2  —3  —  2  -H  2  H-8  -i-9  -h  9  H-2  -h4 

1897 -H   I  — 4  — I  —  3  —  4  — I 

D'après  ces  Tableaux,  l'écart  moyen,  ou  Terreur  moyenne,  serait 
±o'',o4o  pour  les  x^  et  ibo',o45  pour  les  j',  tandis  que  M.  Albrecht 
trouve  o',o4  pour  l'erreur  moyenne  de  ses  coordonnées.  Cet  accord  est 
assez  remarquable;  il  n'en  est  pas  moins  vrai  que  les  écarts  ont  parfois 
un  caractère  systématique. 

M.  Bakhu}zen  a  encore  comparé  sa  formule  aux  résultats  fournis  par 
les  séries  particulières  dont  les  combinaisons  ont  été  utilisées  par  M.  Al- 
brecht. Comme  on  devait  s'y  attendre,  les  écarts  sont,  en  général,  un 
peu  plus  sensibles  pour  la  courbe  théorique  que  pour  la  courbe  empi- 
rique de  M.  Albrecht,  qui  n'est  point  sujette  aux  incertitudes  inhérentes 
à  la  théorie  des  mouvements  du  pôle.  L'influence  des  erreurs  systéma- 
tiques est  d'ailleurs  manifeste  pour  quelques-unes  des  séries  employées, 
et  l'on  ne  doit  pas  oublier  que  ces  erreurs  sont  souvent  du  même  ordre 
que  les  variations  qu'il  s'agit  de  constater. 

11  faut  dire,  enfin,  que  les  matériaux  recueillis  par  1\I.  Albrecht,  et 
publiés  dans  son  dernier  rapport,  ont  été  soumis  à  une  nouvelle  discus- 
sion par  M.  S.-C.  Chandler,  qui  a  déterminé,  à  son  tour,  les  coordon- 
nées Xy  y^  pour  l'intervalle  1890,0  —  1897,6,  de  5o^  en  5o^.  En  exécutant 
le  tracé  des  courbes  qui  repr/'sentent  les  valeurs  empiriques  des  x^  y^ 
obtenues  par  M.  Albrecht  et  par  M.  Chandler,  on  trouve  que  ces  courbes 
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s'accordcnl  en  general  d'une  manière  satisfaisante,  mais  qu'à  certains 
moments  (notamment  de  1894  à  1896)  l'accord  cesse,  et  qu'il  y  a  des 
écarts  du  même  ordre  que  ceux  qui  se  manifestent  entre  les  courbes 
empiriques  et  les  formules  destinées  à  les  représenter.  Il  est  à  remar- 
quer que,  dans  certaines  parties  du  tracé,  les  formules  de  M.  Bakhuyzen 
s'accordent  mieux  avec  les  courbes  de  M.  Chandler  qu'avec  celles  de 
M.  Albrecht. 

M.  Chandler  a  fait,  de  son  côté,  de  nombreuses  tentatives  pour  repré- 
senter, aussi  exactement  que  possible,  les  variations  observées  des  lati- 
tudes et  les  mouvements  du  pôle  terrestre  par  des  formules  d'interpo- 
lation à  termes  périodiques,  sans  se  préoccuper  de  la  cause  qui  les 
produit.  On  sait  que  c'est  lui  qui  a  signalé,  en  1890,  la  période  de 
14  mois,  qui  remplace  maintenant,  dans  les  formules,  le  cycle  eulérien 
de  10  mois,  et  qui  parait  se  combiner  avec  une  période  annuelle.  Mais 
M.  Chandler  admet  qu'au  lieu  d'être  constante  cette  période  est  elle- 
même  sujette  à  des  variations,  probablement  périodiques,  et  que  les 
coefficients  des  termes  en  question  varient  aussi.  Il  en  résulte  des 
expressions  assez  compliquées.  M.  Chandler  a  donné,  en  1897,  sous  le 
titre  de  Synthetical  statement  of  the  theory  of  the  polar  motion 
(Astr,  Journ.,  n°  406),  un  résumé  de  l'ensemble  des  formules  dont  il 
fait  usage,  et  nous  en  citerons  les  principales,  en  faisant  remarquer 
qu'il  prend  le  méridien  de  Greenwich  pour  axe  dcs^,  et  qu'il  désigne 
par  -ha:,  -\- y  ce  que  M.  Albrecht  désigne  par  -!-^,  — x,  de  sorte  que 
les  variations  de  latitude  ont  pour  expression 

Ao  =  ar  sinX  — y  cosX. 

Le   terme  des  forftiules   qui   a  une   période  de    14  mois   représente  un 

mouvement  circulaire,  tandis  que  le  terme  annuel  (qui  a  pour  argument 

la  longitude  du  Soleil  moyen  Q)  représente  une  orbite  elliptique. 

En  posant 

X  =■•  ri  sin  (/  —  Tj  )0  -h  m  sin(0  —  M  ), 

j  =  r,  cos(r  — T,)e-+-/i  sin(0  — N  ), 

M.    Chandler   trouve,   pour   les   quantités   T|,    /-j,  0,  m,  /?,  M,  N,  les 
valeurs  numériques  suivantes  : 

T,  =  2402327  -+-  4-^8, 6E  4-  55  sin  T 
(2402827  =  i865,  mars  3i), 

Ti  =  o",  i35  -ho'joS  sinU^, 

P  =  428^6h-5J,26cosU',        ^=t^, 

W  =  {t  —  24o2327)o^OI5, 

/w  =  o",  1 1 ,         71  =  o",  1 1 ,         M  =  300",         N  =  270". 
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telle;  t^  ic  coefficient  kilométrique  probable  d'erreur  syslémalique,  déduîl 
de  la  comparaison  de  l'aller  el  du  retour;  t'r  le  m^me  coefficient  déduit 
des  écarts  de  fermeture  des  polygones;  IF*  la  somme  des  carrés  de  ces 
écarts,  y  compris  eelui  du  polygone-enveloppe  du  réseau. 
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/téitau  françaii. 
—  Calcul  par  sections  entières. 


Fig.  4,  —  Calcul  par  tronçons  de 
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DCSCORDANCRa    STSTAHATIQUES    ENTHE     L'ALLED     «T     IK    RETOUA, 
CLÂBSEES  D'aPHBS  LEUR  VALEUR  ^EILOMETRIOUB   ET  p'APRis  U  lONODBOR  TOTALE 


/tàeau  pruasUa. 
Fig.  5.  —  Calcul  par  wclions  eclidre). 


Fig.  6.  —  Calcul  par  tronçons  de  » 
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MÊMOIUES  ET  OBSERVATIONS, 
sur  la  directioD  supposée  de  la  verticale.  : 


9» 
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Calculons  maintenant  la  précision  des  autres  procédés  : 
I  *•  Visée  nadirale  sur  bain  de  mercure.  —  Soient  F  la  distance 
focale  de  la  lunette,  G  le  grossissement  propre  de  l'oculaire  et 
I  rinclinaison  de  l'axe  optique  sur  la  verticale.  La  lunette  étant 
supposée  parfaitement  au  point,  Técart,  dans  le  plan  focal,  entre 
la  croisée  du  réticule  et  son  image  après  réflexion  sur  le  mer- 
cure, serait  en  réalité  2iF  et,  en  apparence,  pour  Tœil  placé  à 
Toculaire,  2iF  x  G.  Le  minimum  perceptible  de  cet  écart  étant 
o"°,07  (*),  et  l'écart  probable  correspondant,  la  moitié  de  ce 


B  et  C,  supposés  fixes  quand  on  imprime  au  trois^ièmc  un  mouvcmenl  '±.  e  per- 
pendiculaire au  plan  du  triangle. 

1 


fa>  désignant  l'angle  MOA,  l'incertitude  x  cherchée  a  pour  valeur 


X-  d=  « 


2  /=1     =î     =î 

3  'i /Ma  -^M^>  -h  Me 


=  it  I  ti/(costù+  ^y+rsin((o-+-3o«»)-  ^IVr^  — sin(3o«— w)  I  =  ±  e. 

C.   Q.   F.   D. 

(*)  D'après  M.  le  professeur  Focrster  {Procès-verbaux  du  Comité  interna- 
tional des  Poids  et  Mesures,  1878),  cette  limite  du  pouvoir  séparatif  de  l'œil 
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chiffre,  soit  o"",o35,  il  en  résulterait  pour  l'axe  optique  une  incli- 
naison accidentelle  probable 

.   _  _^  o"'™,o35 ^  o"",oi7 

(  2  )  l,,  —  _i_ 


2F  X  G       ~   FxG 

2"  Pendule  avec  index  repéré  au  microscope.  —  L  étant  la 
longueur  du  pendule  et  G  le  grossissement  du  microscope,  Ter- 
reur angulaire  accidentelle  probable  correspondante  de  calage 
serait,  comme  ci-dessus, 

3*"  Nivelle  à  bulle  d'air.  —  Les  expériences  de  M.  le  D'  Rein- 
hertz  (*)  ont  montré  que  l'erreur  linéaire  probable,  due  à  la 
paresse  de  la  bulle,  est  de  6i*,6y/p,  p  étant  le  rayon  de  courbure 
de  la  fiole. 

Avec  l'incertitude  de  lecture,  d'environ  33i*  (*),  l'erreur  angu- 
laire probable  résultante  de  calage  serait 


w  ,,.±2::i2»./. .  ' 


/ 


25 


Conclusions,  —  En  supposant  réalisées,  pour  chacun  de  ces 
différents  cas,  les  conditions  pratiques  les  plus  favorables  et 
en  y  appliquant  les  formules  précédentes,  on  obtient  le  Tableau 


répondrait  à  rcspacement  moyen  4^*  des  bâtonnets  sensibles  de  la  rétine  (points 

d'insertion  des  filets  du  nerf  optique). 

La  distance  focale  du   cristallin  étant,   par  exemple,  de  o"*,oi5,  deux  points 

places  à  o'^yib  de  l'œil  (distance  normale  de  la  vision  distincte)  pourraient  former 

leurs  images  sur  le  même  bâtonnet  et,  par  suite,  pourraient  paraître  confondus 

o™  2S 
en   un  seul,  si  leur  écartement  était  inférieur  à  4**  x  — ^ — f  =o"»",o6'7   (angle 

visuel  correspondant,  1'  environ). 

(')  Zeitschrijt  fur  Instrumentenkunde,  9*  et  io«  livraison  de  1890. 

(')  L'œil,  en  effet,  n'apprécie  guère  qu'à  ©"""^a  près  l'équidistance  des  extré- 
mités de  la  bulle  aux  traits  correspondants  de  repère  gravés  sur  la  fiole;  d'où 
une  incertitude  maxima  de  d=  0"°,  i  sur  la  position  du  milieu  de  la  bulle  et  une 
erreur  probable  correspondante  trois  fois  moindre,  soit  ifco""",o33. 
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ci-après  des  erreurs  à  craindre  pour  une  détermination  unique  de 
la  verticale  : 


Appareil  Rxe 
d'obserfatoire. 


Erreur 

arcidenlelle 

probable 

de  calage. 


Appareil 
transportable. 


Erreur 

accidentelle 

probable 

de  calage. 


ar  trois  points  (   _..  j    .    . 

.     ,         '^  {   Diamctredu  bain, 

lin  de  mercure.  ( 


Contact  par 
'ec  un  bai 

i   Distance  focale  de 

'isée  nadirale  sur  bain  j       I*objerlif. 

;  mercure j  Grossissement   de 

l       Toculaire 

(Longueur  du  pen- 
dule  

êré  au  microscope i  Grossissement  du 

V      microscope 

liif elle  à  bulle  d^air ....       Rayon  de  ]a  fiole. 


,ra 


0,6      Diamètre. 


0",20 


o,« 


Dislance  focale. 
Grossissement. 


o'«,35  ) 
3  i 


■3 


>     1 


Longueur      du 

pendule o",  35 

Grossissement.     10 


0,1 


Rayon 


5o' 


porl  de  Terreur  du  pro-  ( 
idé  par  contact,  à  Terreur  • 
;  la  nivelle  à  bulle  d^air.   ' 


6  fois. 


ij  fois. 


Les  erreurs  calculées  pour  les  deuxième  et  troisième  cas  sont 
un  peu  incertaines  et  demanderaient  une  vérification  expérimen- 
tale; mais,  en  tous  cas,  sans  compter  les  nombreuses  difficultés 
pratiques  à  vaincre,  le  calage  direct  par  triple  contact  avec  un 
bain  de  mercure  ne  saurait,  pour  la  précision,  lutter  avec  la  simple 
et  classique  nivelle  à  bulle  d^air. 


SUR  LE  DÉVELOPPEMENT  DE  LA  FONCTION  PERTURBATRICE; 


Par  m.  a.  FERAUD. 


0,3 


Dans  son  Mémoire  Sur  les  périodes  des  intégrales  doubles 
et  le  développement  de  la  fonction  perturbatrice  {Journal  de 
Mathématiques,  5®  série,  t.  Ill)  et  dans  deux  articles  de  ce 
Bulletin  (décembre  1897  ^^  février  1898),  M.  Poincaré  a  étudié, 
dans  le  cas  général  et  lorsque  les  excentricités  sont  nulles,  les 
relations  de  récurrence  qui  lient  entre  eux  les  coefficients  du 
développement  de  la  partie  principale  de  la  fonction  perturba- 
trice suivant  les  sinus  et  cosinus  des  multiples  des  deux  ano- 
malies excentriques. 

Je   me   propose   d'indiquer  brièvement  quels   sont   les  autres 
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cas  de  ce  problème  qu'il  y  a  lîeu  d'envisager  et  de  donner  les 
résultats  que  j'ai  obtenus  en  appliquant  à  Tétude  de  tous  ces  cas 
la  méthode  du  savant  géomètre  (*). 

Désignons  par  L^  et  L'*  et  par  sin  <p  et  sin  ç'  la  longueur  du 
grand  axe  et  l'excentricité  de  chacune  des  deux  orbites,  et, 
soit  J  l'inclinaison  mutuelle  de  leurs  plans.  Soient  tîj  et  tt'  les 
angles  des  lignes  des  périhélies  avec  la  ligne  des  nœuds  qui 
passe  par  le  fojer  commun.  Soit  encore  u  et  u'  les  anomalies 
excentriques  des  deux  planètes  comptées  à  partir  des  lignes  des 
périhélies.  Posons  enfin 

On  sait  que  le  carré  de  la  distance  des  deux  astres  D^  s'exprime 
par  la  formule 

D*  I 

jj  =(ï-P^i)(?o-poTr,o)-^  -(cosJ  — i)[Y$7)-4-Yo$oTio-(po$r,o-4-poCo»3)], 

où  l'on  a  posé 

P  =  L'«L-*e^io'-CT)^  Ç  =  r  (a: -h  a:-») —  sincp  -♦-  -  cos©(j7  —  ar->), 

y  =  L'«L-«^'(cT'^-cj\         T,  =  i(^-Hj-i)  — sino'-h  -  coso'(^— 7-»  ), 

et  où  ^07  Yoî  Soï  "^10  désignent  les  quantités  conjuguées  de  ^,  y,  Ç,  y;. 

Le  carré  de  la  dislance  des  deux  planètes  est  donc  un  polynôme 
du  second  degré  par  rapport  aux  quatre  variables  x^  y^  x"*,  j^~* 
que,  dans  la  suite,  j'appellerai,  avec  M.  Poincaré,  F(.r,^'). 

Les  coefficients 

Aa,6=—  7^/  /  37- V"^  ^    '^ 

du  développement  de  la  partie  principale  de  la  fonction  pertur- 
batrice TT  ou  -—  suivant  les  puissances  de  e'"  et  de  e'"'  sont,  en 

général,  des  fonctions  transcendantes  des  coefficients  de  F(a:,j^), 


(')  On  trouvera  les  détails  de  ces  discussions  dans  un  Mémoire  qui  paraîtra 
ultérieurement  dans  le  tome  VIII  des  Annales  de  l'Observatoire  de  Bordeaux:. 
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mais  il  y  a  entre  les  A^^^  des  relalions  de  récurrence  de  telle  sorte 
qu'il  ne  reste  plus  qu'un  nombre  fini  de  transcendantes  dis- 
tinctes. 

La  nature  de  ces  relations  dépend  essentiellement  de  Xd^  forme 
et  des  symétries  du  polynôme  F(  jr,  )). 

Représentons  chaque  terme  de  F(jc,  y^  par  le  point  du  plan 
dont  l'abscisse  est  égale  à  l'exposant  de  x  et  dont  l'ordonnée  est 
égale  à  l'exposant  de  j^. 

Ces  points  représentatifs  sont  tous  situés  sur  les  côtés  et  à  l'in- 
térieur des  polygones  tracés  sur  les  Jig,  i,  2,  3  ou  4  respecti- 
vement : 

Lorsque  les  deux  orbites  sont  elliptiques. 

Lorsque  la  première  orbite  est  circulaire  et  la  seconde  ellip- 
tique. 

Lorsque  la  première  orbite  est  un  cercle  et  la  seconde  une 
ellipse  dont  le  grand  axe  est  perpendiculaire  à  la  ligne  des  nœuds 
et  dont  l'excentricité  est  égale  à  sin  J. 

Et,  enfin,  lorsque  les  deux  orbites  sont  circulaires. 

Dans  ces  diverses  circonstances,  le  polynôme  F{Xfy)  sera  dit 
de  la  forme  (1),  (2),  (3)  ou  (4). 


Fig.  1. 


!•'  1  "    'À 


A 


\7 


Fif;.  3. 


Fig.  4. 


Nous  dirons  que  le  polynôme  F{x,  y)  présente  la  symétrie  a- 
s*il  ne  change  pas  lorsqu'on  effectue  sur  a:  etjles  transformations 
définies  par  la  substitution  o". 

Il  suffit,  pour  l'objet  que  l'on  a  en  vue,  de  considérer  les  sub- 


stitutions qui  sont  ou  bien  de  la  forme 
la  forme 


X 


z^x 


il 


,  ou  bien  de 


X  y 

On  a  ie  tableau   complet  de  ces  substitutions  en   adjoignant 
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aux  substitutions 


<j,  = 


a^  = 


(J7  = 


ffio  = 


<y|3  = 


^16 


(Tl9  = 


a: 

y 

—  X 

y 

X 

y 

—  X 

y-r 

X 

y 

—  x-^ 

y-' 

X 

y 

—y 

—  X 

X 

y 

y 

X 

X 

y 

y 

—  X 

X 

y 

y    - 

-X-» 

(J2  = 


^ft  = 


^8 


an  = 


7u  = 


<r,7  = 


X 

y 

—  a:-» 

y 

X 

y 

—  a:-» 

—y 

X 

y 

a:-i 

-y-' 

07 

y 

-r-' 

— ^-t 

07 

y 

y-' 

0-» 

X 

y 

y-' 

0-» 

J.,  = 


«16  = 


ff9  = 


!T,j  = 


<Tl6  = 


«^18  = 


X 

07- « 

a: 

—  X 

X 

07 

— r 

07 

-7 


y 
y 

Y 

—y 
y 

y-' 
y 

y 

y 

07-» 


les  substitutions  rs\,  <r'^,  a-;,  <r;,  cr;,  o-l,  a-',,,  o-;^^,  <r;„,  a',^,  a-'.g,  a,^ 
qui  se  déduisent  respectivement  des  substitutions  de  même  indice 
non  accentuées  en  permutant  dans  celles-ci  les  transformations 
que  subissent  x  et^. 

Le  poljnome  F(^, y)  ne  peut  présenter  ni  les  symétries  Tj,  0-2, 
^i6>  ^i7>  ^18»  ^19»  ni  les  symétries  de  même   indice  accentuées. 

Voici  les  conditions  nécessaires  et  suffisantes  pour  qu'il  pré- 
sente les  diverses  autres  symétries. 

Symétrie  0-3.  —  La  seconde  orbite  est  dans  un  plan  perpendi- 
culaire au  plan  de  la  première  et  passant  par  le  grand  axe  de 
celle-ci. 

Symétrie  0-4.  —  La  première  orbite  est  circulaire  et  le  grand 
axe  de  la  seconde  est  perpendiculaire  au  plan  de  la  première. 

Symétries  0*5,  cr^,  o-,2,  o-'^j-  —  Les  deux  orbites  sont  concen- 
triques et  leurs  plans  perpendiculaires. 

Symétries  o-q,  Tg»  ^kq^  ^n-  —  Les  deux  orbites  sont  concen- 
triques. 

Symétrie  0-7.  —  La  première  orbite  est  circulaire  et  le  grand 
axe  de  la  seconde  est  perpendiculaire  à  la  ligne  des  nœuds. 

Symétrie  Tq.  —  r>es  deux  grands  axes  sonl  ou  bien  confondus 
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avec  la  ligne  des  nœuds  ou  bien  perpendiculaires  à  la  ligne  des 
nœuds. 

Symétrie  0*4  3.  —  Les  deux  orbites  sont,  ou  bien  concentriques, 
ou  bien  égales  et  placées  de  telle  façon  que  7n'=  nr  4-7:  (lorsque 
deux  orbites  égales  sont  placées  de  façon  que  rn' =  ra  -h  t^,  on  peut 
aussi,  en  changeant  le  sens  suivant  lequel  on  compte  les  longitudes 
sur  l'une  d'elles,  s'arranger  de  façon  que  Ton  ait  Tn'=  —  tït  -Ht:; 
nous  conviendrons  de  toujours  compter  les  longitudes  de  manière 
que  la  première  de  ces  deux  relations  soit  satisfaite). 

Symétrie  (Ti^.  —  Les  deux  orbites  sont,  ou  bien  concentriques, 
ou  bien  égales  et  placées  de  telle  façon  que  les  lignes  de  périhélies 
soient  opposées  et  coïncident  avec  la  ligne  des  nœuds. 

Symétries  T15,  o-'^g.  —  Ou  bien  les  deux  orbites  sont  concen- 
triques et  leurs  plans  perpendiculaires,  ou  bien  les  deux  orbites 
sont  égales,  leurs  plans  perpendiculaires,  et  les  lignes  des  péri- 
hélies, confondues  avec  la  ligne  des  nœuds,  dirigées  en  sens  con- 
traire. 

Les  conditions  dans  lesquelles  le  polynôme  F(j:,  y)  présente 
les  symétries  0-3,  o-^,  o-'^  se  déduisent  des  conditions  dans  lesquelles 
ce  polynôme  présente  les  symétries  de  même  indice  non  accentuées 
en  permutant  les  deux  orbites. 

En  prenant  d'abord  les  diverses  situations  des  orbites  que  nous 
venons  de  rencontrer,  puis  en  les  combinant  entre  elles  de  toutes 
les  manières  possibles,  on  arrive  à  la  distinction  de  tous  les  cas 
où  le  polynôme  F(:r,  y)  présente  les  diverses  formes  et  une  ou 
plusieurs  des  diverses  symétries. 

C'est  ainsi  que  j'ai  procédé  pour  former  le  Tableau  suivant  : 


Butietin  astronomique.  T.  XVI.  (Mars  iS^fj. ) 
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FORMES 

ET  SYMÉTRIES 
de 


(I). 

(I); 
(I); 
(I); 


13- 


NATURE   ET  POSITION   DES  ORRITES. 


(I);   ^3 


•9* 


(>);  <Ï9^  'i.v 


(0;  «^31  <»9.  <fxy 


(0;    ^61    ^91    ^13- 


(2) 

(2);     ^a- 

(2);       ffg. 

(2);    ff.. 

(2);   (Tj,  <7.j. 

(2);  ffi,  a.. 

(3);         (T;. 

(4);     '6»    '9»    'l3- 
(4);'3»'6»'9»'l3- 


Les  deux 
orbites  sont 
elliptiques. 


i**  Les  deux  orbites  n'ont  pas  de  position  par- 
ticulière. 

a"  La  seconde  orbite  est  dans  un  plan  perpen- 
diculaire au  plan  de  la  première  et  passant  par 
le  grand  axe  de  celle-ci. 

3**  Les  deux  grands  axes  sont,  ou  bien  con- 
fondus avec  la  ligne  des  nœuds,  ou  bien  per- 
pendiculaires à  la  ligne  des  nœuds. 

4"  Les  deux  orbites  sont  égales  et  placées  de 
façon  que  a'  =  o  -4-  ir  ;  les  sens  dans  lesquels  on 
compte  les  longitudes  sont  tels  que,  lorsque 
Ton  rabat  le  plan  de  Tune  des  orbites  sur  Fautre 
de  manière  que  les  lignes  des  périhélies  soient 
sur  le  prolongement  Tune  de  l'autre,  ces  deux 
sens  coïncident. 

5"  Les  plans  des  deux  orbites  sont  perpendi- 
culaires et  les  grands  axes  coïncident  avec  la 
ligne  des  nœuds. 

6<*  Les  deux  orbites  sont  égales  et  les  lignes 
des  périhélies  confondues  avec  la  ligne  des 
nœuds  sont  dirigées  en  sens  contraire. 

7*  Les  deux  orbites  sont  égales,  leurs  plans 
sont  perpendiculaires  et  les  lignes  des  périhélies 
confondues  avec  la  ligne  des  nœuds  sont  diri- 
gées en  sens  contraire. 

8*  Les  deux  orbites  sont  concentriques. 

9"  Les  deux  orbites  sont  concentriques  et  leurs 
plans  sont  perpendiculaires. 

lo"  Les  deux  orj)iles  n'ont  pas  de  position 
particulière. 

II"  Les  plans  des  deux  orbites  sont  perpendi- 
culaires. 

12*  Le  grand  axe  de  l'orbite  elliptique  est 
confondu  avec  la  ligne  des  nœuds. 

iS"  Le  grand  axe  de  l'orbite  elliptique  est 
perpendiculaire  à  la  ligne  des  nœuds. 

i4°  Les  plans  des  deux  orbites  sont  perpendi- 
culaires et  le  grand  axe  de  l'orbite  elliptique 
est  confondu  avec  la  ligne  des  nœuds. 

15"  Le  grand  axe  de  l'orbite  elliptique  est 
perpendiculaire  au   plan  de  l'orbite  circulaire. 

i6*  Le  grand  axe  de  l'orbite  elliptique  est 
perpendiculaire  à  la  li^ne  des  nœuds  et  son 
excentricité  est  égale  à  sin  J. 

-       j  l       iT  Les  plans  des  deux  orbites  ne  sont  pas 

Les  deux     l         '      ••    V  • 
,.  \  perpendiculaires. 

orbites  sont  ;         o «  t  i         j        i  u-. 

,  .         i       iS»  Les  plans  des  deux  orbites  sont  perpen- 
circulaires.  f  j-     i„-  ^ 
\  diculaires. 


La  première 

orbite  est 

circulaire 

et  la 

seconde  est 
elliptique. 


NOMBRE 
des 

irantcend«ntes 
diftinctes. 


i6 


\1 


10 


lO 


9 


6 


•'• 


12 

lO 

8 

8 

i 
6 
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Catalogue  de  Jacoby,  sans  tenir  compte  d* aucun  mouvement 
propre.  Ensuîle  les  divers  systèmes  de  mesures  ont  été  comparés 
deux  à  deux;  voici  comment  : 

Pour  toutes  les  étoiles  communes,  on  a  calculé  les  dilTérences 
d'ascension  droite  et  de  déclinaison,  et  les  écarts  de  ces  difle- 
rences  à  leur  moyenne  générale;  on  a  laissé  ainsi  de  côté  une 
partie  constante  (mouvement  propre  moyen  du  groupe  des 
Pléiades,  origines  adoptées  pour  les  mesures);  cette  élimina- 
tion, d^ail leurs  sans  importance  dans  la  présente  recherche,  offre 
l'avantage  de  rendre  les  calculs  ultérieurs  plus  uniformes. 

Ces  écarts  Aa,  Ao  ont  été  classés  :  i**  par  ordre  d'ascension 
droite,  2**  par  ordre  de  déclinaison;  et,  pour  atténuer  les  diffé- 
rences des  mouvements  propres  individuels  et  les  erreurs  acciden- 
telles de  mesure,  les  listes  ainsi  obtenues  ont  été  partagées  en  un 
certain  nombre  de  groupes,  dont  les  moyennes  {écarts  moyens) 
figurent  aux  Tableaux  suivants  avec  le  nombre  d'étoiles  employées 
dans  chaque  groupement. 


silïMomiis  i:i'  oHsiiuvA  rioNS. 

I.  —  Tableaux  com/iarali/s  des    nieiures. 


...8-.>.43a3.<3 
,38-0,19  -'*• 
,i«i-o,33       :ij 


Prilchard  —  Betiet. 


Wolf 

Jacobj. 

o3 

rf     -M,4ol-<Ml 

i3 

V* 

+',:i3jto:^ 

II 

-f..3n-o,oM 

— r,,Kr,-o,nfi 

+a 

36 

^    -.,.3N    -0,19 

-0 

^'1 

+0, 

tJ'?H;S 

lo 

î3 

+0 

n 

<■!/ 

-  ^M/n. 

Pritchard  —  Jacohy. 


'}.i\-i. 


+.;"{  S: 


Wolf  -  OhsQi,. 
3-.  +ï,in 


+o,i5 
+0.4J 

S 

38 

ir. 

-0,^6 

.18 

3? 

+H,5J 

3q 

l 

■y, 

+0,^9 

1 

4 1-(',?.}|+«!      1" 


Prilchard  —  Elkin 


prilchard  —  OUscin. 
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L'inspection  de  ces  Tableaux  montre  que  les  écarts  d'ascension 
droite,  rangés  par  ordre  de  déclinaison,  alTectent  sett/s  une  allure 
systématique  bien  caractérisée  ;  à  partir  de  o  ^;  «(^"{ij'  environ, 
les  Az  vont  en  croissant,  soit  qne  ta  déclinaison  augmente,  soit 
qu'elle  diminue,  et  cet  accroissement  petit  atteindre  3", 5  pour  les 
groupes  extrêmes.  Si  l'on  considère  les  \x  comme  ordonnées  et 
les  déclinaisons  correspondantes  comme  abscisses,  la  construc- 
tion graphique  fournit  une  courbe  sensiblement  parabolique  :  par 
exemple,  la  comparaison  ll'ol/ —  Jacoby  est  figurée  dans  le  dia- 
gramme que  voici  : 


On  est  ainsi  conduit  à  représenter  les  dilTérf 
roile  par  une  expression  de  la  forme 


On  a  calculé  par  les  moindres  carrés  les  quantités  m,  n,  On. 
Les  Az  employés  sont  les  écarts  moyens  inscrits  dans  les  Tableaux 
précédents.  Les  quantités  m,  n  sont  supposées  exprimées  en 
secondes  d'arc,  et  3  —  Og  en  minutes  d'arc.  Voici  les  résultats 
ainsi  obtenus  : 


io6 
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Tableau  II. 


TYPE  II-TYPE  I. 


Wolf— Bessel 

Wolf  —  Jacoby 

Wolf-Elkin 

Wolf— Olsson 

Moy...     Wolf— type  I 

Prilchard  —  Bessel " 

PriLchard  —  Jacoby , 

Pritchard  —  Elkin 

Prilchard  —  Olsson , 

Moy. . .     Pritchard— type  I 


m 


-0,74  ±0,12 

-  79  ±    08 
.    69  ±    09 

-  85  ±     la 


-    77 


o5 


10* 

./l 

8. 

+190' 

±25' 

23!53;6 

=bi 

',8 

-f-i84 

d=i7 

54,0 

±1 

,3 

+179 

±19 

52,6 

±1 

»3 

-1-312 

±29 

56,0 

dbi 

,5 

-+-191 

±12 

54,0 

±:o,8 

—  78  ±  12 

—  79  ±  i3 

—  82  ±  i3 

—  81  ±  16 


—    80    it 


07 


-1-259  ^33 

-F259  ±33 

-+-269  ±33 

-1-253  ±4o 


H-26o    ±18 


55,1  ±1,3 

54.8  ±1,5 
55,0  ±1,3 

55.9  ±1,8 


55,2    ±0,8 


Ainsi,  dans  celle  rcprésenlalion,  les  qualre  systèmes  de  me- 
sures du  ijpe  I  donnent,  par  rapport  à  chacun  de  ceux  du  type  II, 
des  résultats  concordants  (eu  égard  aux  erreurs  probables).  Il  est 
vrai  que  les  mesures  photographiques  dépendent  en  quelque  sorte 
des  données  héliométriques;  mais  la  réduction  des  clichés  n'em- 
prunte à  ces  dernières  que  la  valeur  angulaire  [x  de  l'unité  de 
distance  et  rorienlalion  de  la  direction  origine  des  angles  de 
position  0.  Soient  donc  Ajjl,  AO  les  erreurs  introduites  sur  ces 
quantités  et  Aa,  Ao  celles  qui  leur  correspondraient  dans  le  calcul 
des  coordonnées.  On  aurait  sensiblement 

Aa  cusOo  =  cosOo  Afji(a  —  Xo)  —  A0(o  —  ôq), 
Ao  =  rosoo  AO  (2  —  ao)-T- Aijl(o  —  Oo). 

On  voit  (juc  : 

1"  Ces  erreurs  afl'ecleraicnl  aussi  bien  les  déclinaisons  que  les 
ascensions  droites; 

'?:'  Elles  varieraient  lincaircnicnt   suivant  chaque  coordonnée. 

(]cs  deux  conclusions  sont  en  conlradiclion  :  la  première  avec 
Tcxamcn  des   Tableaux    comparatifs   I,   la  seconde    avec  Tallure 


io8 
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III.  —  Jacoby  -  Wolf. 


GROUPES. 


De  3,0  à   4»o 

4,0  5,0 

5,0  G,o 

6,0  7,0 

7,0  8,0 

8,0  9,0 

9,0  10,0 


N.  D*^. 

g  MOY. 

1 

3,0 

3 

4,5 

7. 

5,1 

4 

<i,3 

13 

7'^ 

•i3 

8,4 

10 

9,j 

Aa' 


0. 

m 

-0,24 

— 0,35 

0,66 

<>»94 

—0,76 

1,08 

—  1 ,  i3 

o.-c. 


• 

— 0,11 

-4-0,35 

— o,38 

-»-o,o3 

—0,47 

—0,19 

—0,67 

—0,27 

—0,88 

-+-0,12 

—  i,o3 

— o,o5 

-•»'7 

-+-o,o4 

La  quantité  a,  ne  dépendant  que  de  Toriglne  adoptée  dans 
ce  calcul,  n'oflre  pas  ici  d'intérêt.  La  valeur  b  (environ  —  o*,  01 
par  grandeur)  ne  s'éloigne  pas  sensiblement  des  autres  détermi- 
nations de  ce  genre. 

Les  ascensions  droites  déduites  des  mesures  difTérentielles  de 
Wolf  doivent  donc,  au  point  de  vue  de  Téqualion  personnelle, 
recevoir  la  correction  systématique 


Aa'=-o",i7(^ 


g 


0). 


Nous  adopterons  pour  la  constante  ^0  la  grandeur  3,oderétoile 
r,  Taureau  à  laquelle  ces  mesures  ont  été  rapportées. 


CONCLUSION.  CORRECTIONS  CALCULÉES. 


En  résumé,  les  diverses  mesures  difTérentielles  de  Tamas  des 
Pléiades,  d'ailleurs  concordantes  en  déclinaison,  présentent  entre 
elles  des  écarts  systématiques  notables  en  ascension  droite;  du 
reste,  ces  écarts  disparaissent  si  l'on  fait  subir  :  1**  aux  mesures 
de  Wolf  et  de  Prilchard,  des  corrections  Aa,  variables  suivant 
une  loi  parabolique  avec  la  déclinaison;  2°  aux  mesures  de  Wolf 
une  autre  correction  Aa',  variable  linéairement  avec  la  grandeur 
de  l'étoile,  et  ayant  pour  cause  l'équation  personnelle  dans  les 
observations  par  passages. 
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On  a  inscrit  au  Tableau  IV  j  pour  toutes  les  étoiles  mesurées 
par  ces  deux  observateurs,  les  corrections  calculées  au  mojen  des 
iorniules 


woir. 
Correction  totale  :  Aa  = 


o\ooiç^i  {^  —  'iV  5.\\oy  —  o\  i7(^— 3,o)-Ho'',9.î 


Prilekird. 

Correction 


:  Aa=:  — o',oo26o(o  — 7.3r>5',  ')*4-o',4i 


Les  constantes  numériques  -f-  o'',  25  et  4-  o'',4'  ^^^  été  choisies 
telles  que  pour  tj  Taureau  les  Aa  soient  nulles,  ce  qui  rend  ces 
corrections  directement  applicables  aux  diflTérences 

Etoile  —  T,  Taureau. 


Tableau  IV.  —  Corrections  calculées. 


ITOILE. 


W.27.. 

W.39.. 
'W.47.. 
iSg... 
176.. . 

18  m... 


19  e.... 

iV.  00. , 
w\n.  I. . 
^n.  3. . 
-^n.  3. . 
.An.  4.  • 
An.  5,. 
An.  fi. . 
^'.  112. 
ao  c . . . 
An.  7.. 
ai  X... 
ai/.... 


A2. 


Woir.      Prilch. 


—  i,o3 
— i,i4 

— o»92 
— 0,26 

— 0,241 

-0,78' 

-î,28; 

— o ,  36 
—0,961 
1 ,16 
-0,96 
-i,i6 
-0,02 


-H),4o 
0,00 

— 2,10 

-f-0,2l 


—  I ,16  — 0,35 


ETOILE. 


-4-0,4» 

i,52|--o,47 
0,77  -ho,4o 
1,11 

H-0,39 

—0,32 
— O.II 


0,00 


o,o4 

1,11 

•0,80 
-0,80 


\.n.  8. . 
An.  9. . 
iZ  d.. . 
An.  10. 
W.  161. 
W.  168. 
An.  1 1 . 
W.  181. 
An.  12. 
W.  188. 
An.  i3. 
W.  196. 
An.  14. 
An.  i5. 
An.  16. 
W.  207. 
An.  17. 
An.  18. 
2.\p,.. 
An.  19. 


Ax. 


Wolf. 


Prilcb. 


—0,67  -4-0,27 
—0,73  -+-0,26 
— 1,01  — 0,87 
— o,56'-4-o,37 
—3,90 
— 2,65 

—  I ,  o3 

/.  /./.  i 

— 4  y\k\ 

—0,86  -4-0,0:). 

-2,57!       \. 
— 1,35 — 0,56 

—2,59 

— 0.91  -f-0,08 
—2,43 
-1,88!  . 
—2,86  — ^,82 
—0,82,-4-0,12 
— 0,65  -|-o,o4 
— 2,3o — 2,o4 


ETOILE. 


An.  20 . . 
An.  22  . . 
An.  21  . . 
An.  23  .. 
An.  24  •  • 
25-riTaun 
.\n.  25  . . 
W.  0 ',(,.. 

\n.  .>6  . . 
AV.  249.. 
W.  256.. 
W.  264.. 
W.  265.. 
W. 


270. 
An.  27  . 


W.  286.. 
An.  28 . . 
W.  295.. 
An.  29 . . 


W.  327. 


au 


Aa. 


Wolf. 


Priich 


—  1 , 65 . 
— o,3i 

—  0,01 

0,00 
—3,92 

-1,46 
-4,65 

—  1 ,72 
—5,93 

—  1 ,  12 
-2,09 

—  1 .  00 
—0,70 

— »?9<:> 

— 5,6^< 

—  I  *>" 
— o,o4 

— 4»9o 


— o 

—  I 

-  -o 
-3 
-1-0 

o 


-o 


i-0 


68 
38 
4o 
00 


ETOILE 


2O  0 

28  h. . . 

W.  354. 

An.  3o. 
An.  3i . 
An.  3  ». 
Vn.  3.^ 
W.  '\oo. 

|.\n.  :r,. 

Ail.  o5. 
'  \n.  36. 

An.  07. 

\V.4l>o. 
'ji  An.  08. 

jAn.  09. 

\V.46',. 

An.  40. 
40  W.  483. 


Aa. 


Wolf.   1  I»rilch. 


•1,81 
-o,',8 
-0,09 

-4,21 

-3,81 
■0,77 

-0,58 


0.70 


— i,5i 
— 0,21 
-4-0,13 

• 

— j  ,27 
-1-0  34 
-HO,  36 
-+-0,37 


-I  ,0.)| 

2,82  —2,94 
-0,87,        . 
-0,87' 
■o, 


■> 

'  '"1 

-1,<>Î 


-4-0,33 

4-0,39 


—1,90  — I 

—  I  .25, 

—  i,.S7 


^7 
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Outre  que  les  erreurs  systématiques  signalées  se  reportent  en 
partie  sur  les  mouvements  propres,  comme  il  n  y  a  pas  compen- 
sation entre  ces  erreurs,  la  détermination  des  origines  des  me- 
sures différentielles  par  les  observations  absolues  en  est  égale- 
ment affectée. 

11  sera  donc  important,  dans  la  formation  d'un  catalogue  d'en- 
semble, d'appliquer  préalablement  ces  corrections. 


SUR  LA  RÉDUCTION  DES  ÉQUATIONS  DU   PROBLÊME  DES  TROIS  CORPS 

DANS  LE  PLAN  ; 

Par  mm.  J.  PEKCHOT  ET  W.  EBERT. 

t 

Nous  considérons  dans  le  plan  des  trois  corps  AI|,  M2,  M3,  de 
masses  nii,  m2,  ni^,  deux  axes  rectangulaires  et  fixes,  Ox  et  Oj^. 

Nous  désignons  par  Xi,  y^;  ^2^  JK2;  -^si  Xz  les  coordonnées 
respectives  de  M|,  i\l2,  M3;  par  /*,,  /'a,  r^  les  distances  M^M), 
M31M1,  M1M2  et  nous  choisissons  les  unités  de  façon  que  la  con- 
stante de  Gauss  soit  égale  à  i . 

On  a 

l     rf   =(373  — J'j)î-+-(75— J-,)2, 

(•)  ^î=(a73-x,)5-f-0'3-7l)^ 

et  la  fonction  des  forces  est 

nii/fii        ffiinii        mimj 
(2)  U  = 


'1  f'i  /'a      * 


les  équations  du  problème  s'écrivent 

(         d^Xi        d\j  d^Xi       d\J  d^x-i       d\J 

\  '"'  -diT  -  ^'       '"^  -dï^  =  dF^'       '"^  -drr==dF, 

d^Yi         dU  diyi        dV  d^y^        d{} 

On  sait  qu'elles  admettent  les  intégrales 

dxx  dXi  dx:i 

^   nil 


nil  - .  -  -f-  nu  —, h  m^  — r^  =  (t, 

dt  dt  ^    dt 


dvx  dj'i  dy^ 
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/WjaTiH-  /Wjj"2-h  ni3T3  =  at  -¥-  a', 


(5) 


iî".[(ÎT)*-(ï)>;'".[(S=)'-(Tï)*l 


I  -T-  ^^  m,  I  I  -y-  )   -h  I  -:,r  )    I  =  U  -+-  a. 


(4)  et  (5)  sont  appelées  les  intégrales  premières  et  secondes  du 
centre  de  gravité,  (6)  Tintégrale  des  aires  et  (7)  celle  des  forces 
vives. 

La  théorie  d'Hamilton  et  Jacobi  conduit,  pour  intégrer  les 
équations  (3),  à  rechercher  une  solution  particulière  de  l'équa- 
tion aux  dérivées  partielles 

U/?i,  [Wj-,/   '^\dy^)  y    -xm^WdxJ        \dyj\ 

I  -ri;[(S)'^(;|)']=— ■ 

Soit  en  eflTet 

(9)  S'(a7,,  j'i,  J-i,7i,  3-3,^^3;  a,  a,,  «j,  aj,  «4,  «5) 

une  solution  de  l'équation  (8)  contenant,  outre  a,  cinq  para- 
mètres ai,  as,  ...,  aj  et  telle  que  son  déterminant  fonctionnel 
par  rapport  aux  coordonnées  et  aux  a  ne  soit  pas  nul. 

Jacobi  a  démontré  que  l'intégrale  des  équations  (3)  peut  s'écrire 

,     ^  dxi       rfS'  dvi       dS' 

^'">  "''-dt'^dyr     "'^-dt^iyr 

\      doL-^^^' 
(il) 


/  ^  =  ?/         (*■  =  !,  2,  3,  4,  5). 


Les  équations  (10)  sont  appelées  les  intégrales  intermédiaires 
et  les  équations  (i  1)  les  intégrales  générales. 

Les  coordonnées  et  les  vitesses  sont  ainsi  définies  en  fonction 
de  douze  paramètres. 

Les    intégrales    précédentes    doivent    contenir    les    intégrales 
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Or,  à  chaque  position  du  Iriangle  correspond  une  valeur  de  S 
bien  déterminée;  la  variation  de  S  résuhanl  d'un  déplacement 
qnelconr|ue  ne  peut  donc  dépendre  que  de  l'origine  et  de  l'extré- 
mité du  chemin  parcouru.  Il  est  donc  possible  que  les  intégrales  du 
centre  de  gravité  soient  vérifiées  identi(|uemeiit,  mais  il  ne  saurait 
en  être  de  même  de  l'intégrale  des  aires. 

On  sait  qu'on  peut,  à  l'aide  des  intégrales  précédentes,  réduire 
de  différentes  façons  le  nombre  des  variables  qui  entrent  dans 
inéquation  de  Jacobi  et  ramener  le  problème  à  trois  degrés  de 
liberté  ou  encore  à  l'intégration  d'une  équation  aux  dérivées  par- 
tielles ne  contenant  que  trois  variables.  Nous  nous  proposons  de 
former  cette  équation  en  adoptant  comme  variables  les  distances 
mutuelles  des  trois  corps  Ti,  7*2 >  ''s» 

A  cet  effet,  nous  désignons  par  R  une  fonction  indéterminée  de 
''i?  '*2î  ^3  seulement,  par  ai,  a^,  as  trois  constantes  arbitraires  et 
nous  posons 

,     .   ,   S'=  R(/-ir,r3) -h  ai  arc  tang-^ — —  -\- ii,{miXi -^  niiX^-h  m^x^) 

{\'l)    {  X3  —  Xf 


Nous  avons 


(i3) 


dS'  _  dR 
dx\        dxi 


a;/;i,, 


dO 


d7,-d^,-^^''"'^*'        rf~' 


dS'  dR  X3  —  Xi 

dy%  dy^  r\ 

\  dS'  dR  yi-y- 

dS'  dR  x%  —  x^ 

djKi  dy^  r\ 


d'autre  part, 

dR  Xx  —  Xi  dR  Xx  —  Xi  dR 
dxx              ri        di'i              /'a        dr^ 

dR       yi-y^  dR   ^   yx-yi  dR 

dyx              l't        di\             /v,         dr^ 

et 


dR        dR^       dR        dR 
dxi       dyi'     cixi'     dy^ 
JJuiletin  astronomifjue.  T.  \VI.  (Mars  iJS<mj.  ) 
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sont  données  par  des  groupes  de  formules  analogues. 
Nous  en  déduisons 


\dxj  ^\dyj   ~\drj   '^[drj 

dR  dR  fxi  —  j-,  a-,  —  Xi  ^  yx—y^  y 

dii  di 
ou  encore 


^  ^ '1  /^»  -  ^»  ^t  — ^»  ^  yi-yi  y\—yt\ 


/rfR\«      /^R\*      /^R\'      f  dR\^         dR  dR       , 
{drj  -{WJ   ={dFj  ^{dyj  ^'dr-,dFr'^'-^''-'^> 
/6?R\»      /dRy      /  dRy      /dRY  dR   dR        ^ 

U-}  ^[dyj   ={d7j  ^U-rJ   -^•'rf,W.-cos(r.,  r,), 

\drj  -^(dyj  =(dFj  ^{d?-J  -^^dn  dF^'^'-" '■^'>- 

En  subslituant  les  formules  (i3)  dans  (8)  on  obtient,  dans  le 
premier  membre,  un  polvnomc  de  deuxième  degré  par  rapport 
aux  dérivées  de  R. 

Les  termes  du  second  degré  sonl  donnés  par  les  trois  égalités 
précédentes.  Il  est  aisé  de  trouver,  à  l'aide  des  formules  (i3)  et 
(i4),les  termes  du  premier  degré  et  les  termes  indépendants  de  R. 
Tous  les  termes  qui  contiennent  explicitement  les  coordonnées  x, 
y,  z  se  détruisent. 

Après  simplification,  Téquation  en  R  devient 

I     [/dR\^      /dRY         dR   dR        ^  1 

I    [  /  dRY      l  dRY  dR    dR        ,  T 

'>.a,      .  d\\         22,  dR 

sin(r,,  r-i) \ î^>"(/*i,  '•3)-,  - 

m^r^  (ti't       fn^ri  dr^ 


a 


M  --  -f-  —  )  -i-  (a?  H-  a| )(mi  -h  //i,  -+-  //îg  )• 


Si  Ton  connaissait  une  solulion  R  de  celle  équation  contenant 
deux  nouvelles  constantes  arbilraires  ao,  a.},  on  en  déduirait  par  la 
formule  (12)  une  intégrale  de  Téqualion  (8)  qui  contiendrait, 
outre  a,  cinq  autres  paramètres  indépendants  a,,  a^,  ...,  ol^  et 
donnt^rait  par  suite  la  solulion  du  problème.  On  aurait 

S  =  -   a/-+-  I{(r,,  Fi,  /'.i.  ai,  ot;,  23,  a^,  23)-+- a,  arc  tan j:' -- 

•^3  —  ^t 

-h  %J  niix^  -+-  m.2T2~{-  m:iT3)-^  aj//?,^,  -+-  ^iy^-h  fn^y^); 


MÉMOIRES  ET  OBSEU VATIONS.  ii5 

les  intégrales  intermédiaires  seraient 

dxt      dS 
'"'-dr  =  d^,        ('-',a,3), 

dvi        e/S 

mt  -4^  =-3— 

dt        dyt 

et  les  intégrales  générales 

^        dt  x^  —  ^j 

ft        ^^ 

Q         ^R 

De  ces  formules  on  peut  déduire  les  intégrales  du  centre  de  gra- 
vité et  celles  des  aires.  Pour  obtenir  les  premières,  nous  remar- 
quons que  les  constantes  a,,  a^,  a5  n^entrent  dans  II  que  par 
Texpression 

Nous  avons  donc 

é/R 

^  dw 


dw 
dK 
dw 


a  ^         ^R 


En  éliminant -r->  nous  trouvons  : 

dw 

mxX\-\-  mjJTj-h  m^x^=  /a^S/n  -+-  p^-H  a^^Sm, 
"*ij^i-+-  ''^î/j-^-  ''23/3=  tOLilLm  -h  p5H-  asPS/w  ; 

ce  sont  les  formules  du  centre  de  gravité. 

En  comparant  les  seconds  membres  de  ces  formules  à  ceux  des 
équations  (5),  nous  trouvons,  entre  les  constantes  d'intégration 
que  nous  avons  introduites  et  les  constantes  ordinaires  des  inté- 
grales du  centre  de  gravité,  les  relations 

ja;Xm  =  a,         p^ -i- oi^  P  -  m  =  a', 
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D'autre  part,  il  résulte  des  intégrales  intermédiaires  que 

(ib)  ^rmyxi  ^^       y,   ^^j-^xt  ^^^      Yi  ^^^ 

Or  S  se  compose  de  trois  parties  : 

Si=  R(r,,  rj,  Ta), 


y-  —  Vj 

Sj  =  ai  arc  tang =^  y 

^3  —  ^1 


^^/xr-r':7:r.  =  «i» 


S3  =  a^CmiJ-i-t-  miJ-î-h  mja^a)-*- a5(mi7,  H-  /w,72-4-  Wjjs). 

On  peut  dans  régalité(i5)  effectuer  séparément  sur  S|,  Sj,  S, 
les  opérations  indiquées  dans  le  second  membre  et  ajouter  les 
résultats.  Il  est  aisé  de  voir  que 

'dj^i      -^    dxi 

Téquation  (i5)  s'écrit  donc,  en  tenant  compte  des  intégrales  du 
centre  de  gravité, 

et,  en  remplaçant  a»  et  a^  respectivement  par  les  nombres  égaux 

r; — y  i;— »  on  trouve  que  le  terme  en  /  disparaît. 
lé  m     lé  m  '  ^ 

L'expression  considérée  est  bien  une  intégrale  et  sa  valeur,  que 
nous  avons  désignée  au  début  par  y,  est  reliée  aux  autres  con- 
stantes d'intégration  par  la  formule 

(17)  /=  oii-^-  2-J/—a!,a'] 

à  l'équation  (i4)  ^n  R  correspond  un  svstéme  canonique  à  trois 
degrés  de  liberté.  En  posant 

d\{  dH  dH 

^'^dvr    ^'^cirV    ^''^d?:: 

J.  Ill  J  ?.  m  3 

/«w/?3       ///3"'i        m\f^H    ,     f-xPi     .    ,  ,        ai/>3    •    , 

/•,  /a  /'s  //i3/*i  ■         //N/'i 


MÉMOIKKS   KT  OliSRIi  VATIONS.  117 

on  a,  d'après  la  théorie  de  Jacobi, 


df'x 

d\\ 

dr. 

r/H 

dr. 

dH 

dt 

"  dpx^ 

dt  ~ 

dpi' 

dt 

dp,' 

dpx 

dH 

dpi 

dW 

dpi 

dll 

dt 

dr,' 

dt 

dr,' 

dt   " 

dr. 

SUR  L'ËGLIPSE  TOTALE  DE  SOLEIL  DU  28  MAI  1900; 

Par  m.  J.-J.  LANDEHKH. 

Le  but  principal  de  cette  Note  est  de  fournir  aux  astronomes 
qui  se  proposent  de  venir  en  Espag^ne,  pour  l'observation  de 
l^'éclipse  totale  de  Soleil  de  1900,  un  aperçu  sur  les  circonstances 
astronomiques  et  climatologiques  des  localités  les  mieux  situées 
dans  la  zone  de  la  totalité,  ce  qui  leur  permettra  d'en  faire  un 
choix  raisonné.  Quant  au\  courbes  relatives  aux  diverses  phases 
du  phénomène,  je  m'en  rapporte  à  la  Carte  détaillée  de  la  pénin- 
sule ibérique  et  de  l'Algérie,  que  j'ai  publiée  en  juillet  1897  dans 
La  llustracion  Espanohi  y  Americana. 

Il  s'agit  premièrement  de  donner  les  époques  des  phases  aver 
toute  la  précision  que  ces  calculs  comportent  et  de  faciliter  de  la 
sorte  la  comparaison  immédiate  de  ces  résultats  avec  ceux  obtenus 
directement.  Pour  mettre  le  lecteur  à  même  de  juger  de  l'exacti- 
tude atteinte  dans  le  cas  présent,  j'ajouterai  que  les  contacts  exté- 
rieurs ont  été  calculés  séparément  en  partant  de  l'époque  appro- 
chée déduite  des  courbes  susdites,  et  en  procédant  à  une  seconde 
approximation,  ce  qui  réduit  l'incertitude  à  un  ou  deux  dixièmes 
de  minute.  Pour  les  contacts  intérieurs,  on  a  poussé  davantage 
l'approximation  jusqu'à  atteindre  une  exactitude  presque  rigou- 
reuse. 

Le  peu  de  largeur  de  la  zone  de  totalité  de  cette  éclipse  con- 
viendra très  bien  a  une  nouvelle  vérification  de  la  valeur  généra- 
lement admise  pour  le  demi-diamètre  du  Soleil,  employée  dans  le 
calcul  de  ces  phénomènes.  Deux  chefs-lieux  de  province,  savoir  : 
Ciudad-Rodrigo  et  Ciudad-Hcal,  seront  situés  dans  d'excellentes 
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conditions  pour  cela,  l'un  sur  la  limite  nord,  l'autre  sur  la  limite 
sud  de  cette  zone.  Les  donnt'es  qui  s'y  rapportent  sont  insérées 
après  te  Tableau  suivant,  qui  porte,  outre  les  localités  de  la  pé- 
ninsule, quelques-unes  du   nord  de   l'Afrique.   Au  sujet  de  ces 


irquer  que, 


raison  de  la  moindrt 


dernières  je  fei 

porlance  de  celles  situces  au  delà  d'Alger,  an  point  de  vue  de 
l'observation,  on  s'est  conlenlé  à  leur  égard  d'une  première 
approximaLion  dans  le  calcul  des  phases,  ce  qui  du  reste  n'en- 
traîne pas  une  erreur  bien  grande  pour  les  contacts  inléiieurs.  Les 
heures  sont  de  temps  mojen  local. 


„c„,„. 

™c„ 

VUt.           16.111.- 

TOTAL.TÉ. 

«omclt. 

D^r». 

■Ov.,C) 

1.  3!3o' 
4.35.  9 
>■  7.ÎÏ 
4. 38. 38 
1.18.48. 

4.47-46 

1.1. .44 

4.50.3O 

3.35.59 

5.   ,.58 
3.45.3. 
5.  9.  6 

=  .4i)-4<> 

5.i3.i5 
i.5o.,H 
5.13.56 
1.5,.  9 

3,3'        .4^  w 

gi              38  E 

373  .41  W 
g3             38  E 

.4.W 
38  E 

143  W 

37  E 

B         .44  W 

^              36  E 

i;3             i4'|  W 

93  3fi  E 

374  .l',w 
9i             36  E 

37 i         .45  W 

94  35  E 

.74         .45  W 

,,4  35  E 
37I            .',5\V 

94  35  E 
374            .',5\V 

9\  î"'  E 
174           .40  W 

9i  34  E 
3-5           146  W 

g5              3',  E 

3'»7"  3' 
3.38.36 
3.3o,58 
3.33.19 
3.41.14 
3.43.43 
3.44.  3 
3.45.3r 
3.56.5g 
3.58.11 
4.  4.48 
4.  6.  8 
4-  !..^ 
4.i".4î 
4.  9-^ 

4:!ô;38 

4.  M. 56 
4.10.53 
4.1..  S 
!,.->ç,.i5 
4.30.34 
4. 45.. fi 
4,46.34 

5.  8.   1 
;,.  9.  8 

i?33' 
i.3i 
i.>9 
■  .18 

1.18 
1..9 

1-  9 

1.   8 

AlicanW 

Alger 

sair 

HoumiSouk 

1.5I.1Ô 

5.,4.4î 
3  ...47 
5.3i.4i 
3.38. ',9 
5.51.53 
4.  4.  " 
6.1J.  0 

diffiTi-nc-o-  priiïitnnont  non  «oii!tni<>pl  do  lu  pli«  grnnde  npproxini:ilion  emplayào  d^ns 
i;^  =  -   «■a»,:|m,-.id-dM;rcon«ichl, 
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lilé,  on  n'a  pas  à  s'en  préoccuper,  celle  liauleur  étant  de  00^5^' 
à  Ovar,  et  de  44"8'  à  Santa  Pola;  Tobservaleur  installé  sur  ce 
dernier  point  aura  donc  l'astre  assez  élevé. 

On  pourra  encore  choisir,  au  nord-est  de  l'Algérie  et  en  Tunisie, 
des  localités,  telles  que  Sétif  et  Houmt-Souk,  situées  bien  près  de 
la  ligne  centrale;  mais  la  durée  de  la  totalité,  et  surtout  la  hauteur 
du  Soleil,  diminuant  assez  rapidement  à  mesure  que  l'on  s'avance 
vers  l'est,  on  ne  saurait  pas  recommander  ces  passages  dont  l'infé- 
riorité relative  est  manifeste.  Les  chances  de  beau  temps  y  seront 
grandes  sans  doute,  mais  le  climat  de  ces  contrées-là  m'élant  tout  à 
fait  inconnu,  il  m'est  impossible  de  rien  dire  de  précis  à  ce  sujet. 


OBSERVATIONS  DE  LA  PLANÈTE  WITT,  DQ  1898,  ET  DES  COMÈTES  WOLF, 

PERRINE-GHOFFARDET  ET  BROOKS, 

FAITES  A  l'observatoire  DE  MARSEILLE  (equatorial  d'Eichens  de  o^/jG  d'ouvcrlurc)  ; 

Par  m.  BORRELLY. 


Dates.       T.  m.  Marseille.       àlR-. 


m 


m     » 


1S98.  h 

Sept. 21.  10.27.52  h-i.  2,06 

23.  9.30.14  -+-0.21,33 

24.  8.40.27  -f-o.  5,90 
28.  9.42.54  — 0.28,22 

Oct.     -4.  8.27.28  -f-o.  9,o3 

6.  6.47.21  -1-0.42,54 

7.  6.45.43  -hi.  3,69 

8.  8.49>46  -+-1.29,53 
10.  9.24.37  — o.  7,26 

12.  8.57.30  -1-0.58,07 

13.  8.25.47  -+-1.33,84 

19.  8.i5.56  -h6.  0,99 

20.  8.i5.25  -ho. 28, 93 

21.  8.10.  7  -hi.'j3,4i 

AoL'T  22.  i3.44-^i  — 2.41,18 

Skpt.  14.  15.34. 56  -+-:î.23,86 

Sept.  15.  i6.ii.3i  h-o. 12,21 

IG.  i6.2'|.'>o  — i.'i7.<>3 


A^Jl.       iN.dec.         iRapp.  loir  f. p. 

Planète  Witt,  DQ  1898. 

,  h      m      8 

O.  7,8   5.5    20.37.  5,86  T,3i9 

0.35,2    5.5    20.36.25,11  7,087 

0.52,2    5.5    20.36.  9,67  2,557 

3.  3,1    5.5    20.35.35,49  T,258 

8.32,1    5.5    20.36.12,66  2,934 

io.49t6   5.5    20.36. 46, i5  2,956/* 

12.1 5, 6   5.5    20.37.  T'-^^J  2,938/1 

i3.56j5    5.5    20.37.33,10  1,181 

6.5o,3    5.5    20.38.29,55  1,353 

■3.  7,3    5.5    20.39.34,85  7,281 

■  I.  8,0  5.5  20.40.10,61  7,1^9 
-13.27,5  5.5  2o.4'i-37,67  7,?8o 
■11.29,2  5.5  20.45.30,43  ~,2io 
■8.25,2    5.5    20. 46. 2 '1,89  7,198 

■»<  périodique  de  Wolf. 

5.53,0   5.5     5.23.  3,i4  7,649/1 

9.51,7    5.5     6.12.  5,34  7,^92/1 

•-^  Perrine  Ghoffardet. 

■  3.i6,j    5.5     9.51.^8,94  7,699/1 
•5.i'),'|    5.5     9.5s.  4j'>^  I' 697/1 


^' 


app. 


log  f.  p 


96 . 2 I . I 4 , 5 

0,826/1 

I 

96.20.47,1 

o,83o/i 

2 

96.20.30, I 

0,832/1 

3 

96. 18. 19,2 

0,827/1 

4 

96. I2.5o,2 

o,83o/i 

5 

96. 10.32,7 

o,83o/i 

6 

96 .  9 .  6,8 

0,836/1 

7 

9().  7.25,9 

0,827/1 

8 

96.  4.  7,8 

0,824/1 

9 

96.    0.2'|,8 

0,825 /i 

10 

95.58.25.5 

0,827/i 

11 

95 .43.50,2 

0,825/1 

12 

95.40.59,8 

0,824 w 

i3 

95.37.55,8 

0,824/1 

1* 

75.31.37,2  0,758/1  i5 

81.20.46,9  0,728/1  16 

60. 17. 3 1.7  0,724/1  17 

60.52.  If), o  0,71 '</i  18 


12^ 


Dale:*. 


1898. 

Sept.  18. 
19. 
21. 


Oct.  22. 
23. 
U. 
25, 
26. 
27. 
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111.  Marseille.      AA.  A(t\         N.doc.       iRapp.  lo^r.p.  ^ 

*'^  Pemne-Choffardet. 


app. 


loff.p. 


hmsms  ,.  hnit 

ij.45.24    — 3.  4>03    -t-  0.43,0    5.5    10.10.34,05   7,688/1 

16.21.34    -+-1.22,96    —  1.33,1    5.5    10.16.53,43    1,689/1 

16. i5.   I    -+-i.5i,63    — 10.  4»4   ^'5    10.29.32,32    1,683/1 

*<4  Brooks. 

10.55.19  -+-1.11,06  -4-  5.16,5  5.5  15.20.33,24  1,643 

6.54.25  -f-4.15,28  ■+■  i.i3,i  5.5  i5. 36. 38, II  1,862 

7.27.  9  — 2.i!),82  —  1.26,6  5.5  15.54.  3,79  1,838 

8.19.36  -1-0.57,99  H-4-^i,4  ^-^  *^'  9.3i,3o  1,809 

8.11.  o  -+-0.48,82  —  5.23,9  5.5  16.22.27,44  i»788 

9.  3.52  •+•().  0,65  -hio.42,0  4-4  16.34.18,85  1,754 

Positions  des  étoiles  de  comparaison. 


62.  5.24,9  0,765/1  I 

62.46.  6.6  0,734/1  3 

64. II.  8,8  o,75i  n  a 

34.  2.  7,0  0,895/1  1 

36. i5.  4»3  0,454/^  3 

39.  3.  0,0  0,546/1  3 

42.  3. 5 1,6  0,595 /t  2 

44*^9-i3,3  0,654/t  3* 

48.  4.19,5  0,799/1  2 


• 

Gr. 

Almuy.  189^,0. 

Kcil.auJ. 

y;  moy.  1898.0. 

Kéd.auJ. 

Aulurltc*. 

1. 

7,8 

h      m     s 
20.35.59,62 

-+-4"  1 8 

•               • 
96.21.39,9 

m 

»7,^> 

1(5568  Radcl.-+- 25575  Mun, 

2. 

» 

» 

-h4,i6 

» 

-•7,6 

Jd. 

3. 

» 

» 

-+-Î,i5 

M 

—  7,6 

Id. 

4. 
5. 

M 
» 

u 
» 

-^-4,09 
-h4,oi 

» 

—  7,6 
-17,6 

Id. 
Id. 

6. 
7. 
8. 

» 

») 
» 

-+-3,99 
-h3,98 

-+-3,95 

M 
)) 
)) 

-•7,6 
-•7,5 
-.7,5 

Id. 
Id. 
Id. 

9. 

7 

•20.38.32,88 

-^3,93 

95.S7.35,i 

-  »7,9 

25754  Muiiichi. 

10. 
il. 

u 
» 

-+-3,90 
-+-3,89 

•7,9 
•7,9 

Id. 
Id. 

12. 

u 

» 

-+-3,  So 

M 

-•7,7 

Id. 

13. 

9 

20.44-^7,7^* 

-r-3,8o 

9"). 29. 48, 9 

-18,3 

26201  Munichi. 

li. 

») 

w 

-+-3,78 

» 

-18,3 

Id. 

13. 

9 

5.25.41,48 

-+-•^,«4 

75. 2 5.52, 3 

-  8,1 

*  (6377  Paris -4-  io53i  Lai.). 

16. 

8 

G.  9.38,32 

-+-3, 16 

81.30.45,8 

7.'^' 

;470  Paris. 

17. 

18. 

8,3 
9 

9.51.34,34 
9.59.49,33 

-+-^.,39 
H-2,  i8 

60.20.35,0 
60.46.50,3 

-m3,i 
-m3,3 

27  Lcyde  Z.  287. 
1226  \\\  h.  IX. 

19. 

9 

10.  I2.2'>,73 

-t-'^^,34' 

62.   4.^.8,3 

-hi3,6 

201  Wj  h.  \. 

20. 

8,9 

10. 15.27, 1 î 

-+-2,33 

62. 17. 16,0 

-i-i3,7 

2)5  Ws  h.  X. 

21. 

8 

10.27.38,39 

-f-2 ,  3o 

6  i . 20 .59,2 

-m4,o 

5oi  Wî  h.  X. 

22. 

8 

i5. iy.22,47 

-  0 ,  29 

33.56.43,2 

-'-  7,3 

i5333  Vienne. 

23. 

8,1 

15.32.22,93 

— 0, 10 

36. 13.43,3 

+  5,9 

4797  Cambridge. 

24. 

6,7 

i5. 55. 18,53 

-f-0,08 

39.   4 -'^3, 8 

-+-  2,8 

4881  Cambridge. 

2o. 

8,9 

16.   8.32,96 

-HO ,  3  ) 

41. 58.   S, 8 

-+-  1,4 

•  ">994  Vienne. 

26. 

7 

16.21 .38,()î 

+o,J7 

45.   4-36,3 

0,1 

16178  Vienne. 

27. 

■) 

16.25.17,44 

-4-0,76 

47. V3. 37,7 

-  0,2 

^(20707  Paris  H- 2362  Poulk. 
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ÉLÉMENTS  PROVISOIRES  DE  LA  PLANÈTE  1898  (du)  , 

Par  J.  CONIEL. 

La  planète  (du)  a  élé  découverte  le  8  novembre  1898,  par 
M.  CharloiS)  à  l'observatoire  de  Nice. 

A  l'aide  des  observations  des  12  novembre,  5  et  17  décembre, 
nous  avons  obtenu  le  système  d'éléments  suivant  : 

Époque  :  1898  nov.  ri, 5,  temps  moyen  de  Paris. 

•     •      It 
M 294 .45 «53,0 

l* 1^9-47.   7,9  .   ^     '^    eléclipt. 

Q 49.37.50,0         ^  -o 

? 9.9.2.43,1 

\^ 792'»  554 

loga 0,433985 

Nous  corrigerons  ces  éléments  lorsque  nous  aurons  à  notre 
disposition  les  dernières  observations  qui  en  auront  été  faites. 
Nous  calculerons  également  une  épliéméride  pour  faciliter  la 
recherche  de  cet  astre  à  sa  prochaine  opposition. 


OBSERVATIONS  DE  LA  PLANÈTE  (35)  PHOGËA, 
AITB8  A  l'observatoire  de  paris,  a  l'équatorial  de  la  tour  de  l'ouest  (o^jSoS  d'ouverture); 

Far  m.  Jkan  MASCART. 

Dat«».       T.  m.  de  Paris.         AJ\.                A(D.          N.dec.        Aapp.             lo^f.  p.             (Oapp.  lo^.f.  p.  4* 
1S9S.                famsnis                   ,.                         bms                                    «>• 

lOUT     5.     11.46.35    -f-2.i3,39    -+-6.29,3     9:6     20.49.25,65    3,956/1  -|-27.58.49»1  0,494  » 

10.      9.30.57    -+-0.  5,23    -f-  3.39,3     6:6     20.46.21,19   7,23'|/i  -+-27.27.41,9  o,55i  2 

10.  10.21.40    -+-0.  3,58    H-  3.20,6     6:6     20.46.19,5'!   7,102/1  -f-27.27.23,2  0,519  3 

11.  8.45.36    —0.29,97    —  4- 16,8     6:6     20.45.45,99   ■i,'|'i7/i  -f-27.i9.',r),9  o,583  4 

11.  9.13.59    —0.30,76    —  4--<>»^     6:6     2o.'|5.45,uo   7,373/1  -+-27.19.36,1  o,56o  5 

12.  9.19.55    -+-1.20,37    -+-5.38,0     9:6     20. '|5.  9,67   7,339/1  -f-27. 10.47,2  0,573  6 

12.  10.21.55    -+-1.18,77    -+-5.i5,9     9:6     20.^5.  8,07   7,037/1  -+-27.10.25,1  0.021  7 

13.  9.12.46    -f-o. '46,00    —3.42,4     9'6     20. 41.35, 3o   7,347/1  -+-27.   1.26.9  ^»559  8 
1.3.      9.'|5.53    -f-0.45,17    —  3.5'|,6     9:6     20. 41.3'!, 47   à, 7^6/1  -+-27.    1.14,7  o»5i5  9 
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Sept.  i8. 
19. 
21. 


Oct.  22. 
23. 
U. 

25. 
26. 

27. 
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ui.Marseilla.      A  A.  A^\         N.dec.       iRapp.  lugf.p. 

*'^  Perrine-Choffardet. 

ij.45.24    — 3.  4»03    -f- 0.43,0   5.5    io.io.24to5  7,688/1 

16.21.34    -Hi. 22, 96    —  1.23,1    5.5    10.16.52,43  1,689/1 

16. i5.   I    -hi.5i,63    — 10.  4»4    ^'^    10.29.32,32  1,683/1 

»<  Brooks. 

10.55.19    -Hi. 11,06    -h  5.16,5    5.5    15.20.33,24  I  ,<J45 

6.54.25    -f-'4.i5,28    -+-  i.i3,i    5.5    i5. 36. 38, II  1,862 

7.27.  9    — 2.i'|,82    —  1.26,6    5.5    i5.5'|.  3,79  1,838 

8.19.36    -1-0.57,99    -H  4-^'>4    ^-^    *6.  9.3i,3o  1,809 

8.11.  o    -H). 48,82    —  5.. {3, 9    5.5    16.22.27,44  »»788 

9.  3.52    -K).  0,65    -1-10.42,0   4-4    i6.3'|.i8,85  1,734 

Positions  des  étoiles  de  comparaison. 


<f 


•pp. 


lORf.p. 


62.  5.34t9  0,765/t  19 

62.46.  6.6  0,734/1  ao 

64.11.  8,8  o,75i/i  21 

34.  2.  7,0  0,895/1  aa 

36. i5.  4*3  0,4^4^  ^^ 

39.  3.  0,0  0,546/1  2) 

42.  a.5i,6  OfSgôn  25 

44*^9*i3,3  0,654 /t  3^ 

48.  4.19,5  0,799/1  27 


• 

Or. 

^(  nioy.  189^0. 

Kcd.auJ. 

fi  inoy.  1896.0. 

Kéd.auJ. 

Aulurilé». 

h       m      s 

8 

•       1       » 

m 

1. 

7,8 

20.35.59,62 

-+-{,18 

96.21.39,9 

-i7,G 

;(3568  Radcl.  -h  25575  Muni) 

2. 

» 

» 

-4-4,16 

» 

-.7,6 

Id. 

3. 

» 

» 

-+-4,15 

» 

-.7,6 

Id. 

4. 

M 

» 

-^-4,09 

» 

-.7,6 

Id. 

5. 

» 

» 

-t-4,oi 

w 

-17,6 

Id. 

6. 

M 

» 

-^-3»99 

» 

-.7,6 

Id. 

7. 

» 

» 

--3,98 

» 

17,5 

Id. 

8. 

U 

» 

-h3,95 

» 

-.7,5 

Id. 

9. 

7 

20.38.32,88 

H-3,93 

9^.'i7.35,,j 

-»7,9 

25734  Munich  I. 

10. 

» 

>> 

H-3,90 

» 

•7,9 

Id. 

11. 

» 

» 

-f-3,89 

») 

-»7,9 

Id. 

12. 

M 

» 

-f-3,So 

» 

-«7,7 

Id. 

13. 

9 

2o.44-^7,7<> 

-+-3,80 

9). 29. 48, 9 

18.3 

2G201  Munich}. 

14. 

» 

» 

-H3,:8 

» 

-18,3 

Id. 

13. 

9 

5.25.41,^8 

^-•^,«4 

75.25.52,3 

-  «,i 

Î  (6377  Paris -+-  io53i  F^I.). 

16. 

8 

G.   9.38,32 

-+-3,iG 

81.30.45,8 

7,-^ 

;47o  Paris. 

17. 

8,3 

9.51.34,34 

-^2,39 

Go. 20. 35,0 

-M  3 . 1 

27  Leyde  Z.  287. 

18. 

9 

9.59.49,33 

H-2,  {8 

Go.4G.5o,3 

-4-. 3,3 

122G  W,  h.  IX. 

19. 

9 

10. 12.2 j, 73 

-^'2,3  4 

Ga.   4.28,3 

H-i3,G 

201  Wj  h.  X. 

20. 

8,9 

10. 15.27, 1 1 

-H2,33 

G2 . 4  7 . 1  <) ,  0 

-hi3.7 

2  35  Wj  h.  X. 

21. 

8 

10.27.38,39 

-«-2,30 

G  i . 20 . 59 , 2 

--14,0 

5oi  \\\  h.  X. 

22. 

8 

15.19.22,47 

—0,29 

33.56.43,2 

-  7,3 

1 5333  Vienne. 

23. 

8,4 

15.32.22,93 

— 0 , 1 0 

3G . 1 3 . 4  3 , 3 

-  5,9 

4797  Cambriilge. 

24. 

6,7 

|5.;'>G.  18,53 

-hOjOS 

39.  4.'>.3,8 

-+-  2,8 

4881  Cambridge. 

25. 

8,9 

1 G .   8.32,  [){\ 

-4-0,3') 

41. ')8.   8,8 

-^   i,i 

13994  Vienne. 

26. 

7 

1G.21 .38,()'> 

-Ho,)7 

43.   4.36,3 

0,1 

16178  Vienne. 

27. 

5 

iG. 25. 17,44 

4-0,76 

47.33.37,7 

0,2 

4(20707  Paris -+-2362  Poulk.) 
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ÉLÉMENTS  PROVISOIRES  DE  LA  PLANÈTE  1898  (du)  , 

Par  J.  CONIEL. 

La  planète  (wT)  a  élé  découverte  le  8  noverabre  1898,  par 
M.  Charlois,  à  l'observatoire  de  Nice. 

A  Taide  des  observations  des  ri  novembre,  5  et  17  décembre, 
nous  avons  obtenu  le  système  d'éléments  suivant  : 

Époque  :  1898  nov.  1*2,5,  temps  moyen  de  Paris. 

M 29443.53,0 

Q  y   /       I   tquin.  et  éclipt. 
49.37.50,0         ^  00 

? •...  9.22.43,2 

|A 792%554 

loga 0,433985 

Nous  corrigerons  ces  éléments  lorsque  nous  aurons  à  notre 
disposition  les  dernières  observations  qui  en  auront  été  faites. 
Nous  calculerons  également  une  éphéméride  pour  faciliter  la 
recherche  de  cet  astre  à  sa  prochaine  opposition. 


OBSERVATIONS  DE  LA  PLANÈTE  (is)  PHOGËA, 
AITB8  A  l'observatoire  de  paris,  a  l'équatorial  de  la  tour  de  l'ouest  (o",3o5  d'ouverture); 

Par  m.  Jean  MASCART. 

Dates.      T.  m.  de  Paru.        AA.                ACD.          N.dflc.        Jlapp.  lugf.p.            (Dapp.           loc.f.p.  ^ 
I8M.               hmaros                  ,,                        hms                                  .>• 

lOUT     5.     11.46.35    -+-2.i3,39    -f-  6.29,3     9:6     20.49.25,65  3,966/1  -f-27.58.49,1    o»49t  » 

10.  9.30.67    -ho.  6,23    -f-  3.39,3     6:6     20.46.21,19  7,234/1  "+"27-27. '|i, 9   o,55i  2 
iO.     10.21.40    -ho.  3,68    ■+-  3.20,6     6:6     20.46.19,64  T, 102/1  ^-27.27.23,2   0,619  3 

11.  8.45.36    —0.29,97    —  4i6,8     6:6     20.45.45,99  "i,'|'i7/i  -h27.i9.V'>»9   o,683  4 

11.  9.13.69    —0.30,76    —4-26,6     6:6     20.45.45,20  7,373/1  -+-27.19.36,1    0,660  6 

12.  9.19.55    -+-1.20,37    -+-5.38,0     9:6     20.45.  9,67  7,339/1  -+-27.10.47,2   0,673  6 

12.  10.21.56    -ht. 18,77    -+- 6.16,9     9:6     20.46.  8,07  7,037/1  -+-27.10.26,1    0,021  7 

13.  9.12.46    -+-0.46,00    —  3.42,4     9:6     20.41. 33, 3o  ^,347'*  -^-^7-   1.26,9   0,669  ^ 
13.      9.45.53    -+-0.46,17    —3.64,6     9:6     'io.44-3'|,47  2,7'|6/i  -+-27.    1.1^,7   0,616  9 
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Positions  des  étoiles  de  comparaison. 

^          Gr.          H  uiay.  1898,0.  Réd.auJ.          cOinoy.1898,0.  Red  au J.  Auloriiè*. 
h      m       H                     i                       .        .       • 

1.  6,1     ao.47-  8,43  -f-3,83  -4-27.52.   4,7  -i-i5,4  A.  G.  Cambridge  ii863. 

2.  9,0    20.46.12,10  -1-3,86  -1-27.23.45,6  -1-17,0  A.  G.  Cambridge  II 822. 

3.  9,0    20.46.12,10  H-3,86  -+-27.23.45,6  -+-17,0  Id. 

4.  9,0     20.46.12,10  -h3,86  H-27.23.45,6  H-i7,i  Id. 
3.     9,0    20.^6.12,10  -h3,86  -+-27.23.45,6  -1-17,1  Id. 

6.  8,0    20.43.45,44  -i-3,86  -+-27.  4-5i,8  -+-17,4  A.  G.  Cambridge  11761. 

7.  8,0     20.43.43,44  -+-3,86  -h27.   4.5i,8  -1-17,4  Id. 

8.  8,0     2. .43.45,44  -+-3,86  -+-27.   4.5i,8  -»-i7,5  Id. 

9.  8,0    20.43.45,44  -+-3,86  -+-27.   4-3i,8  -+-17,5  Id. 


REVUE  DES  PUBLICATIONS  ASTRONOMIQUES. 


ANDRÉ  (Ch.),  Directeur  de  l'observaloire  de  Lyon.  —  Traité  d'Astronomie 
STELLMRE  (Première  Partie,  Étoiles  simples),  Paris,  Gauthier-Villars,  1899. 

M.  André  rend  un  très  grand  service  aux  étudiants  en  Astro- 
nomie en  publiant  ses  leçons  sur  TAstronomie  stellaire.  Cette 
branche  de  la  Science,  où  Ilerscliel  s'est  illustré,  était  un  peu 
délaissée  en  France  et  Ton  doit  savoir  gré  à  M.  André  d^avoir  de 
nouveau  attiré  l'attention  sur  ces  questions  si  mystérieuses,  si 
grandioses  et  si  attachantes. 

Le  premier  Volume,  consacré  aux  éloiles  simples,  a  seul  paru; 
il  sera  suivi  de  deux  autres  dans  lesquels  seront  étudiés  les  sjs- 
lùmes  doubles  et  multiples,  puis  les  méthodes  et  les  instrumeuts 
qui  sont  venus  depuis  quelques  années  en  aide  à  l'observation 
directe.  L'ordre  suivi  dans  l'exposé  de  cha([ue  question  est  Tordre 
historique,  de  sorte  (jue  nous  voyous  comment  se  sont  successive- 
ment modifiées,  depuis  les  anciens  jusqu'à  nos  jours,  les  idées 
sur  la  constitution  du  monde  stellaire;  comment  les  dimensions 
qu'on  lui  attribuait  se  sont  progressivement  et  démesurément 
agrandies;  comment  on  a  découvert  le  mouvement  et  le  chan- 
gement là  où  Ton  ne  voyail  d'abord  que  l'immobililé  et  i'invarla- 
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for  the  determination  of  stellar  parallax  are  to  be  made.  London,  1898. 
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ments  certain  effects  of  refraction  in  stellar  photography.  London,  1898. 
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1898. 
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des  GémeauXj  qui  seront  occultées  par  la  Lune  le  27  décembre  1898.  Saint- 
Pétersbourg,  1898. 
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CONTRIBUTION  A  LA  RECHERCHE  DES  PLANÈTES  EXTRA-NEPTUNIENNES. 

Pau  m.  GAnuiEL  DVLLET. 

Je  ne  m'arrêterai  j)as  à  Tavis  exprimé  par  les  savants  les  plus 
dislingués  sur  la  possibililé,  la  prohahililé  d'une  ou  de  plusieurs 
planètes  exlra-neptuniennes;  Le  Verrier  a  même  lente  d'en 
rechercher  les  éléments,  mais  il  n'a  rien  pu  conclure  des  résidus 
de  la  comparaison  de  ses  calculs  avec  l'observation.  «  Il  eût  suffi, 
dit-il,  que  cet  eirel  (Taclion  d'une  planète  extra-neplunienne  sur 
Uranus)  s'élevât  k  une  dizaine  de  secondes  de  degré  pour  qu'on 
en  eût  pu  déduire  sur  la  |)osition  actuelle  de  la  planète  supérieure 
à  Neptune  des  renseignements,  non  pas  d'une  entière  précision, 
mais,  du  moins,  propres  à  en  faciliter  la  recherche. 

»  C'est  sur  cet  objet  que  j'avais  entrepris  un  travail,  mais  j'ai 
dû  l'abandonner  »  (*). 

Ainsi  que  d'autres  savants,  du  reste.  Le  Verrier  croyait  si  bien 
à  Texistence  de  planètes  extra-neptuniennes  qu'au  lendemain  de 
la  découverte  de  Neptune  il  écrivait  :  «  Ce  succès  doit  nous 
laisser  espérer  qu'après  trente  ou  quarante  années  d'oljservatians 
de  la  nouvelle  planète  on  pourra  l'employer  à  son  tour  à  la 
découverte  de  celle  qui  la  suit  dans  l'ordre  des  distances  au 
Soleil )) 

La  question  en  est  aujourd'hui  au  même  point,  car  les  observa- 
lions  d'Uranus  et  de  Neptune  sont  à  peir  près  exactement  repré- 
sentées par  les  calculs  et  il  semble  impossible  d'en  rien  déduire. 

Convaincu  de  la  nécessité  de  l'existence  de  telles  planètes,  je 
crois  pouvoir  appuyer  cette  conviction  sur  les  considérations 
suivantes  : 

A  la  suite  de  recherches  qui  ne  m*ont  fourni  que  des  procédés 


(')  Le  Verrieu,  C,  /?..  ifi^i^,  t.  XWII,  p.  .^of). 
Bulletin  nstronomif/uc.  T.  \\\.  (Avril  i8«jj).) 
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empiriques,  j'ai  élé  amené  à  examiner  dans  quelles  condilioiis 
certaines  comètes  pouvaient  couper  l'orbite,  présumée  à  une  dis- 
lance de  4"  raj'ons  terrestres,  de  la  planète  extra-neptunienne,  que 
j'appellerai  X. 

J'ai  cru  devoir  adopter  cette  distance  4/^  eu  raison  de  déduc- 
tions concordantes  assez  nombreuses  : 

Par  un  procédé  analogue  à  celui  qui  a  été  indiqué  par  Ollra- 
mare  pour  le  calcul  de  la  distance  des  satellites  à  la  planète,  on 
trouve,  pour  X,  47  rajons  terrestres,  nombre  identique  à  celui 
que  donne  Babinet  (*).  Divers  auteurs  assignent  à  cette  distance 
les  valeurs  ci-après  :  M.  Gaussin  :  4^,3  (|ue  Ton  j)eul,  je  crois, 
ramener  à  /\~;  P.-E.  Cliase  :  47;  Todd  :  4<>>  p"is  02  {^).  Par  une 
méthode  dérivée  de  celle  de  Gaussin,  le  capitaine  Delauney 
donne  53  (');  etc. 

(Quatre  déterminations  empiriques  me  donnent  également  47- 
Enfin,  cette  distance  correspond  à  peu  près  au  grand  axe  de  la 
comète  186?-  IIF  et  de  l'essaim  d'astéroïdes  du  10  août. 

Les  distances  probables  des  planètes  X 1 ,  Xj,  ...  seraient  70  (  *  ), 
110,  .... 

Les  durées  de  révolution  des  planètes  Uranus,  Neptune,  X, 
X,,  ...  seraient  sensiblement  84i  ifi4?  3^3,  6/f5  ans,  . . .,  c'est- 
à-dire  presque  exactement  multiples  les  unes  des  autres. 

J'ai  limité  cette  reclicrclie  aux  5o  comètes  publiées  par  la  Con- 
naissant! des  Temps  pour  1900,  dont  la  durée  de  révolution  est 
comprise  entre  100  ans  cl  10000  ans,  et  de  plus  sur  les  3o  comètes 
c|ui  coupaient  la  sphère  de  rayon  47  à  une  latitude  variant  de  o" 
à  ±:  vo";  j'ai  rejeté  toutes  celles  dont  la  latitude  était  supérieure 
à  ±  8".>(>'  et  j'ai  reporté  sur  un  diagramme  les  positions  calculées 
(les  \i)  comètes  conservées. 

\jQ  Tableau  ci-dessous  contient  ces  éléments  de  ces  comètes  ; 


(')    lÎAlUNKT.    C.   //.,    l84^.   l.    \\VII,   |>.   2(»}. 

(-  )  'l'oDD,  /(rrht'rclie  d'une  planète  transneptunicnne  {Am.  Journ.  0/ Science. 
mA.  \X,  18K0). 

C)  C.  /?.,  1889,  t.  lAWVIlI. 

(  *)  SfMirLiiOF,  Siff  /es  glandes  pcrltirlmlions  des  comètes  period  if/ ucs  {/Util, 
r/.v//'.,  avril,  mai,  juin  i^^im),  siuiialc  i\  une  distance  «ronvinm  70  la  possibilitc 
•  l'une  i»ianèlc  transn^plunirnnc 


MÉMOIUES  IiT  OBSliUVATIONS.  i3i 

l.atiludo!* 


S«n«  du 

Numéro 

Longitude 

Ill 

^m 

moaTeoirnl. 

dn>  cuuièle^. 

df«  cuuièlei. 

à  la  diktancr  47. 

a  In  distance  46 

-h 

•25 

'209'.  1 4 

-5:   !, 

• 
-T-5.I7 

-+- 

•^7 

•2o3.'23 

— 8.X2 

-8. II 

30 

37. 5G 

-4.49 

f-2.45 

— 

4i 

280.  4 

—  0.3'2 

—0.18 

-J- 

4ï 

83.3  i 

-   G .  9.0 

-i-G.'23 

-f- 

48 

75.  0 

—8.38 

8.54 

-+■ 

49 

9i.'25 

— G.5() 

--G.:>9 

-+- 

53 

•288.45 

-T  ».35 

-•--2. '2  5 

— 

V) 

230.38 

0.17 

— ().'27 

5- 

353.34 

1.   5 

—  1 . 1 3 

— 

58 

'239 . 1 8 

~i.   8 

-4.   9. 

— 

5<.) 

108.49 

— 0.27 

— ().'2G 

H- 

r>i 

107.    4 

— ■2.     '2 

—2.19 

•+■ 

6; 

61.49 

-1 .   5 

-T-I.     9 

— 

6a 

88.11 

-^7-    » 

H-7.     l 

— 

70 

9.48.13 

-t-2.57 

-1-2.55 

Je  crois  devoir  dire  ici  que,  les  durées  de  révolution  des  coinùles 
étant  données  dans  la  Connaissance  des  Temps  avec  l'écart  que 
peut  comporter  Texactitude  de  la  détermination,  j\ii  choisi  arbi- 
trairement les  valeurs  qui  m'ont  semblé  le  plus  probables. 

Bien  que,  pour  des  considérations  particulières,  je  pense  que 
rînclinaison  de  la  planète  ne  doit  pas  dépasser  -2",  j'ai  cependanl 
accepté  les  valeurs  de  -^  .{'*  et  —  4*'  pour  pouvoir  fixer,  sur  le 
graphique,  avec  plus  d'exactitude,  la  position  du  Q  probable. 
J'ai  même  porté  sur  le  diagramme,  à  titre  d'indication,  les  coor- 
données des  comètes  dont  la  latitude  dépasse  les  limites  de  ±  8". 
Ces  comètes  marquent  assez  bien  une  zone  qui  comprend  la  trace 
du  plan  de  l'orbite  cherchée. 

L'examen  du  diagramme  dont  il  vient  d'être  question  laisse  la 
perception  que  le  plan  de  l'orbite  de  X  est  ainsi  déterminé  (  *  )  : 

Longitude  du  Q 110"  Inclinaison...     entre  2"  cl  4" 

Cette  détermination  est  confirmée  par  la  considération  «pie  la 


(*)  On  trouve,  par  le  calcul,  que  les  valeurs  les  plus  probables  de  la  longitude 
du  Q  de  \  sont  iio"  et  290";  cette  dernière  peut-(>lre  même  un  peu  plus  probable, 
mais  j'ai  choisi  no"  en  raison  de  ce  fait  (pic  les  longitudes  du  Q  des  planètes 
connues  sont  comprises  entre  70"  et  i3o"  et  aussi  parce  que  la  longitude  du  Q 
des  planètes  est  un  point  d'agçloincration  pour  les  comètes. 
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longitude   du   Q  des   planètes   connues   est   comprise   entre    ^o® 
et  i3o".  De  plus,  M.  Todd  (loc.  cit,)  avait  obtenu  une  valeur 

■ 

de  io3"  pour  le  Q  de  la  planète  transneplunienne  dont  il  a 
essayé  de  déterminer,  par  d^autres  voies,  la  moyenne  longitude. 
En  outre,  on  remarque  un  groupement  caractéristique  dans  la 
disposition  des  longitudes  des  points  où  les  comètes  périodiques 
coupent  Torbite  des  planètes.  Ce  groupement  est  en  relation  frap- 
pante avec  le  Q  des  planètes.  Pour  le  faire  ressortir,  je  mets  en 
regard  les  longitudes  de  ce  point  d'intersection  des  orbites,  que 
j'appellerai  /*<^  et  les  longitudes  des  8  des  planètes.  On  trouve, 
en  effet  : 


'♦•C-  '•^■-  lloyenne». 


des  plai4t 

Saturne..     285, 2 '19,27^1, 292  68,131,96  28,190  2-5      83        aoa      i 

•   •   • 

Uranus...  217,283,248     246,268,',>36   n,  4^  24^   ^7   253 

Neptune..  294,289,277  88,  f^o  270   89   3io  li 

X 209,208,280,289  ■.«81,289,248   88,  84,75,96  109,107,62,88   243   82   390  t 

En  vue  de  préciser  ce  résultat,  j'ai  entrepris  un  calcul  analogue 
à  celui  qui  précède  pour  toutes  les  comètes  périodiques  publiées 
par  la  Connaissance  des  Temps, 

La  détermination  du  Q  avant  une  grande  importance,  j'ai  fait 
plusieurs  hypothèses  dans  la  supposition  d'une  orbite  inclinée 
sur  l'écliplique  do  4"?  puis  de  i>/'.  Je  rapporte  les  premiers  de  ces 
calculs.  Les  colonnes  3o",  60",  . . .  contiennent  les  différences 
entre  la  latitude  de  la  comète  et  celle  de  la  planète.  Ainsi,  dans  le 
Tableau  ci-contre,  le  chiffre  porté  dans  la  colonne  3o°  représente 
l'arc  de  grand  cercle  perpendiculaire  à  l'écliptique  compris  entre 
la  position  de  la  comète  à  la  distance  47  cl  ^^  grand  cercle  dont 
rinclinaison  est  f\^  et  la  longitude  du  nœud  3o". 
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I^our  que  le  Q  choisi  soit  le  vrai,  il  fanclra  qu^il  y  ail,  autour  du 
lieu  adopté,  une  prédominance  appréciable  des  comètes  en  tenant 
compte,  dans  le  poids  à  assigner  à  chacun  des  Q  discutés,  de  Tin- 
fluence  de  la  valeur  de  rincllnaison,  du  mouvement  et  de  la  dureté 
de  révolution  plus  ou  moins  considérable  des  comètes  qui  le 
déterminent. 

En  tenant  compte  de  ces  diverses  conditions,  j'ai  fixé  à  i"3o' 
(groupe  A)  la  limite  de  lu  dilference  des  latitudes  comète-planète 
pour  les  comètes  n®*  2;),  30,  4'?  «I^ïj  49*  J'ai»  de  même  accepté, 
pour  les  comètes  53,  55,  5-,  58  et  5()  (groupe  B)  une  limite  de  3" 
et  enfin  pour  le  groupe  C  (comètes  (3i,  67,  69,  70)  une  limite 
de  4". 

J'ai  ainsi  obtenu  le  Tableau  ci-dessous  : 

50*.      60".       90".      l*i)'.     150".     I80\    ÎIO*.     2;o*.    »T0'.     3(H»  .     SST.     SdO'. 

(iroupe  A 'Jt       i        .        .        .        .        i       ■>.       1        1 

Groupe  B >.       ■>.       !J       ■{       S       f\       'JL       3       \       ->.       3       '2 

Groupe  G 1       •).       3       'l      -2       3       3       S      'jl       'x      'i       -i 

On  voit  tout  de  suite  une  prédominance  marquée  vers  120" 
et  3oo"  :  elle  se  précise  quand  on  arrive  à  iio*'  et  à  290°  qui 
donnent  : 

110".        i'M\ 

Grou|)e  A ?.         3 

Groupe  W \         \ 

Groupe  (i 3         3 

ce  qui  confirme  le  choi\  (jue  j'ai  l'ail  de  la  valeur  110"  pour  la 
longitude  du  Q  de  X  avec  une  inclinaison  do  4"- 

La  plus  sûre  de  I ou  les  les  comètes  employées  est  la  comète  25  :  il 
y  a  lieu  de  remarquer  à  ce  sujet  ([ue,  bien  qu'elle  reste  acceptable 
avec  3"  d'inclinaison,  les  dilVérences  de  latitude  comète-planète 
diminueraient  si  l'on  augmentait  la  distance  de  la  planèle  au  Soleil. 

Un  écart  de  3*^  correspond  à  3,  i  distances  de  la  Terre  au  Soleil  ; 
pour  2",  il  représenterait  1 ,64  et  pour  i",  0,82  seulement. 

Si  on  limite  la  difl'érence  latitude  *'^  —  planète  à  2®  on  trouve 
encore  à  peu  près  le  même  nombre  de  comètes  qui  satisfont  à  la 
condition;  on  n'en  trouverait  que  3  ou  4?  -^^i  l'on  restreignait  à  1" 
ladite  di  Hé  renée. 

Dans  son  travail  pré(-ilé  (UiiU.  ttsli.^  1891)  AI.  L.  Schulhof  a 
accepU',  dans  l'exposé  de  sa  iiirlliode,  des  dillérenccs  de  1  ,5  rayon 
terres  Ire  et  même  de  1,8. 
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Nous  pouvons  donc  dire  que  ()  ou  lo  comrles  se  trouvent  sûre- 
ment dans  les  conditions  exigées  pour  êtn»  capt«*es  par  \. 

Or  on  peut  admettre  que,  par  rapport  aux  autres,  une  planète 
capture  un  nombre  de  comètes  inversement  proportionnel  à  sa 
durée  de  révolution. 

En  eflcty  dans  un  laps  de  temps  de  Sun  ans,  par  exemple  (en 
dehors  de  l'influence  de  la  masse)  X  aura  parcouru  une  seule  fois 
son  orbite  tandis  que  Jupiter  aura  décrit  i>.j  fois  la  sienne  :  il  a 
donc  eu  27  fois  plus  de  chance  de  capter  des  comètes.  Sachant 
qu'il  en  a  attiré  23,  on  peut  dire  que  X  doit  en  avoir  capté  senh»- 
ment  jy  =  1  environ.  Saturne  a  une  durée  de  révolution  11  fois 
plus  rapide  que  celle  de  X;  s'il  a  capté  ()  comètes,  X  en  aurait 
capté  -^  =  I  environ,  (^'esl  ainsi  que  le  Tableau  ci-dessous  a  été 
établi  : 

Nombre 

aIiioIu  dunofl    raui<*no  au  cas  «i'unr 
par  M    ScliuDiof.      liUlancr  de  i;. 

Jupiter 'ï\  1,0 

Saturne 9  1,0 

llrnniis S  •.<  ,0 

Ncpl  IIIH* >  '2 ,  î 

"^ y," 

On  peut  en  conclure  que,  dans  les  mémos  conditions  que  l<*s 
autres  planètes,  X  aurait  attiré  3  comètes  environ  ;  or,  puisque  Ton 
a  vu,  ci-dessus,  qu'on  pouvait  en  compter  ()  ou  10  dans  les  condi- 
tions d'avoir  été  captées  par  cette  planète,  X  existe  et  son  orbite 
se  trouve  sensiblement  à  la  distance  .{7  choisie  précédemment. 

Il  semble  donc  hors  «le  conteste  que  la  longitude  du  Q  d«*  X  est 
Lien  1 10°  avec  une  inclinaison  de  i>."  à  4"- 

Je  crois  qu'il  y  a  intérêt  à  signaler  maintenant  le  degré  de  con- 
fiance que  l'on  peut  avoir  dans  l'emploi  des  i4  comètes  ci-dessus, 
pour  la  détermination  de  Porbite  de  X. 

Je  donne,  dans  le  Tableau  ci-dessous,  la  distance  (en  rayons  de 
l'orbite  terrestre)  de  la  planète  X  à  chacune  des  comètes  portées 
dans  la  colonne  Drsi^f nation  des  comètes,  de  telle  sorte  que  Ton 
peut  les  comparer  facilement  aux  valeurs  attribuées  pour  ce  même 
élément  aux  autres  planètes  du  système  solaire.  La  colonne  Dis- 
tance a  été  calculée,  pour  une  longitude  du  Q  de  110°,  puis 
de  290**  dans  les  deux  cas  d'une  inclifiaisun  de  4"  et  d'une  incli- 
naison de  2". 
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Dans  la  première  colonne  se  trouve  la  distance  minimum  de  la 
comète  aux  planètes  autres  que  X;  les  chiffres  portés  avant  les 
signes  des  diverses  planètes  indiquent  la  distance  à  la  planète  cor- 
respondante (en  rayons  de  Torbile  terrestre).  Le  signe  X|  signifie 
que  l'on  peut  supposer  que  la  comète  s'approche  de  la  deuxième 
planète  extra-neptunienne. 


PROXIMITE 
de  la  comèto  •  une  planétn  (  >  i. 


X,;  o,oa3  9 

0,0:3  0;  1,34  « 

0,07  CT;  1,5  § 

N'approclic  aucune  pla- 
nète   

0,008  9 

0,07  cf  ;  1.3  ^ 

\,  ;  n'approche  aucune  pla- 
nète  


DESI- 
GNATION 
des  coiiif^Urs. 


',4$;  1,3  « 

(Incl.  178°,  peut  approcher 
toutes  les  planètes) 

X,;  o,o'|  ô 

\,  :  n'approche  aucune  pla- 
nète   

o,oo5  ô  ;  o/|  ZT 

(Inclinaison  170") 


3<) 
4« 

4-' 

4<» 
.')3 


1857< 
1853, 
1887, 


1807 


OBSEnVATKUUS. 


C.-H.-l  MVlers, 

Schweizer. 

Hrooks. 


Parisi. 
1881,  Tebbutt. 
18'ir>Jl)e  Vico. 


3J 


1873^ 
1803, 


Borrcllv. 
Hrook>. 


58     18H)..  (iallc 


^>7 
^9 


"O 


ISC.i, 
1880, 


Tcinpcl. 
hrivid^on. 


1887^,nariiar<l. 
ir>8()  I  Kirch. 
16Ô.')^  Hruhiis. 


DISTANCE 

de  la  ronièle  a  la  plnnète  \ 

(en  rayons  de  l'orbiie  terrestres 


I  -  V".  /  =  r 


0^99 
0-97 


3,o5 
2,o5 
5,9i 


0,^() 
I  ,.')0 


5 ,  ')!) 
0,71 


6,0/,  I  5,91 
G. 47  I  5,16 
2,04     I     2,08 


1.64 
0,07 
4,61» 

0,33 
I .  .'>9 


3 , 3 I      !     3,10 
G,f)5     j     G,  35 


I  =  *•.    I    I  =  r. 


o,  10 
o,83 
0,10 

o,7j 
6,48 

2,20 

2,58 
3.82 
0,85 


0,42 
1,83 


'1,53 

4wO 


»^7» 
a,3<i 

o.  iG 


4,'.' 

6,o3 

2,lG 

1,18 
2,35 
2 , 1  r» 

o ,  3n 

»»:^ 

o ,  .$.> 
5 ,  î  3 
o.5i 


(')  Valeur  oniprnnt('!0  nu  travail  do  M.  Schulhof  [Bulletin  astronorniqur,  1H91). 


En  vue  d'ccarler  une  objection  possible,  j'ai  chercbé  ce  qui  se 
passerait  pour  une  planète  idéale,  dont  Je  grand  axe  serait,  par 
exemple,  de  60  rayons  de  Torbile  terrestre.  Comme  je  le  présu- 
mais, j'ai  trouvé  plusieurs  comètes  qui  auraient  pu  couper  le  plan 
de  Torbite  supposée;  v. i  coupaient  ce  plan  idéal  avec  des  latitudes 
variant  de  o"  à  ±:  20"  et  fo  seulement  étaient  comprises  entre  o** 
et  ±  H\ 

Je  crois  intéressant  de  donner  ci-dessous  les  résultats  obtenus  : 
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NUMÉROS 

LOXOIT. 

|J<*S 

des 

CUOirlM. 

comèles. 

o 

23 

2o8 

'n 

,98 

3G 

34 

4o 

■j6 

4« 

im 

45 

80 

47 

32y 

48 

49 

97 

5i 

05 

53 

Q87 

55 

229 

LATITUDES 


deR 
comète». 


de 

la  planèli* 

Tarianl 

I     i  -  \\ 


o 

4-  3.53 

-  9-49 
^i3.54l 

-T-12.37I 

—  5.. M) 

-H  5.41 
-Mrt.49 

—  7.28 

—  6.10 

+  11.17 

—  1.25 


NUMKROS 

LOXGIT. 

d(*s 

dAK 

coDiAles. 

coniolps. 

0 

57 

20 

58 

^-ii 

59 

I  II 

()i 

106 

fJ3 

lor» 

'^7 

«4 

«9 

.8', 

7^ 

2.)0 

^9 

(io 

34 

207 

37 

23o 

1<i 

2«)5 

conit'tOB. 


o 

—  o.  l4 

—  5. ',8 

—  o.3o 

—  o.  8 

—  10.48 

-;-     0.20 

-I-     3.17 
+  28.43 

-f-i3.32 

H-25.28 

i-35.  2 


UDES 
de 

A. 

la  planèltf 

variant 

1  =  4'. 

0 

0 

-f-o.    1 

O.IJ 

2.46 

3.  2 

-4.   0 

4.3o 

-r-3.59 

4.  7 

+'l.  0 

14.48 

-+-2.42 

•X.'X% 

-+-3.36 

3.3o 

-3.  3 

().20 

+2.34 

26.    9 

— o.3o 

14.    2 

1.09 

27.27 

— 0.22 

35.2'| 

Les  remarques  suivantes  feront  ressortir  en  quoi  ces  résultats 
difierenl  de  ceux  que  j'ai  obtenus  pour  X  : 

J'appellerai  'go'  la  planète  idéale  pour  laquelle  les  calculs 
seront  comparés  à  CkCj  ou  planète  X. 

Pour  (w)  on  pourrait,  à  la  rigueur,  trouver  Tindicalion  du  ^ 
vers  20®,  mais  cette  détermination  est  très  problématique,  car  elle 
pourrait,  avec  une  exactitude  presque  égale,  être  fixée  vers  64®  ou 
vers  106°. 

Il  paraît  plus  naturel  d'admettre,  comme  on  l'a  vu  ci-dessus, 
qu'il  y  a  une  prédominance  naturelle  des  comètes  à  se  grouper 
vers  le  Q,  ou  encore,  ce  qui  est  très  acceptable,  que  l'action, 
quoique  très  afl'aiblie  de  X,  a  néanmoins  attiré,  à  une  distance 
de  i3  rayons  de  l'orbite  terrestre,  un  certain  nombre  de  co- 
mètes. 

L'examen  du  Tableau  ci-dessus  ne  laissera  aucun  doule,  je  le 
crois,  sur  ce  fait  que,  pour  (^(îo)  les  comètes  ne  semblent  pas  se 
réunir  en  théories  accompagnant,  plus  ou  moins  espacées,  le 
plan  de  l'orbite  de  la  planète,  mais  qu'elles  paraissent  plutôt 
groupées  au  hasard,  à  des  distances  quelconques.  Aiin  qu'on  en 
puisse  faire  la  comparaison,  j'ai  réuni  dans  le  Tableau  ci-après, 
pour  (47)  et  pour  (^)  les  différences  de  latitudes  enlre  ces  pla- 
nètes et  les  comètes  suivantes  : 
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IManètes 


Nuiuéroit 
(le«  comble». 


Gv-    ®- 


23 i.3'2  4.26 

30 8.37  12.54 

^l i.ii  1.59 

lo 8 .   7  9. .  I  a 

49 5.46  10 .  4 

53 2.29  15.17 

53 3.43  0.32 

57 2 .  3o  o .  1 5 

58 7.14  3.  2 

59 0.21  4.3o 

01 1 .  5o  4  •  7 

(î7 4  •   '^-  2. 22 

09 8.3o  3.3o 

70 o.io  G. 20 

Il  est  intéressant  de  constater  que  ce  sont  les  mêmes  comètes 
(|ui,  pour  :^S)  et  (4V)i  ^"^  fourni  les  éléments  du  plan. 

En  résumé,  il  me  paraît  hors  de  doute  qu'il  existe  une  planète 
extra-neptunienne,  qui  circule  dans  une  orbite  inclinée  de  2"  à 
peu  près  sur  l'écliptique,  la  longitude  du  Q  étant  110"  environ. 

Comme  il  n*est  possible  de  faire  actuellement  aucune  recherche 
théorique  relative  à  la  détermination  de  la  position  de  la  pla- 
nète X,  bien  que  plusieurs  procéd('*s  empiriques  m'aient  fourni, 
pour  cet  élément,  une  valeur  de  3i()"  au  i''*"  janvier  iHjo,  il  est 
assez  difficile  de  retrouver  cet  astre  que  l'on  a  certainement  déjà 
observé,  mais  qui  n'a  pas  été  reconnu  à  cause  de  son  faible  éclat, 
qui  ne  dépasse  pas  celui  d'une  étoile  de  lo*-*  à  11*^  grandeur  (') 
si  X  a  un  volume  égal  à  celui  de  Neptune,  et  de  son  très  lent 
moyen  mouvement  annuel,  qui  est  de  i*^,  1  environ. 

Toutefois,  les  |)rocédésde  laPholOi;rapliie.  appliqués  aujourd'hui 
aux  recherches  astronomi([ues,  permettraient  de  découvrir,  sans 
trop  de  peine,  la  planète  X.  Il  suffirait  de  ré[)arlir  entre  les  obser- 
vatoires (jui  se  sont  chargés  de  la  revision  de  la  Carte  du  Ciel,  des 
zones  déterminées  en  lon;j;ilude  sur  une  largeur  de  .2",  5. 

L(*s  clichés  ainsi   obtenus  seraient   comparés  à   ceux  qu'aurait 


(')  Hiiiis  certaines  circonstances  parliculicres  cet  éclat  semble  pouvoir  varier 
(II'  Kl  S',j  ù  la   ii'.ô  <;rdn(lt'ur. 
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fournis  la  même  opération,  tentée  un  mois  ou  deux  auparavant. 
Pendant  ce  laps  de  temps,  la  planète  aurait  parcouru  un  espace  de 
cinq  ou  dix  minutes  de  degré,  qui  serait  parfaitement  appréciable 
sur  les  épreuves. 

ELEMENTS  PROVISOIRES  DE  LA  PLANÈTE  1898  ED 

Par  J.  GONIEL. 

t.a  planète  ED  a  été  découverte  le  8  décembre  1898,  par  M.  A. 
Charlois,  à  l'observatoire  de  Nice. 

A  Taide  des  observations  des  9  décembre  1898,  .">  «H  i^  jan- 
vier 1899,  nous  avons  déterminé  les  éléments  suivants  : 

Dec.  9/3,  t.  inoy.  de  Paris. 
M 33() .  i  3 . 1 3 , 9 

"T. 98.10.1*0,3    ^     ,%         .  .     ,. 

Q .5i..o.36,,      N"'"-«i<^^«''|.'- 

1 8.  ..■n,J    ■"">••'«!'!.,<>■ 

o 5.  4.i1,i 

K- 75i'>537 

log« 0,449370 

Lorsqu*il  ne  sera  plus  possible  de  suivre  cet  astre  pendant  la 
présente  opposition,  nous  corrigerons  ces  éléments  en  tenant 
compte  de  toutes  les  observations  qui  en  auront  été  faites. 


OBSERVATIONS  DE  PLANÈTES, 

FAITES  A  l'obskrvatoirb  dk  marseillk  (equatorial  de  o", 2^i  d'ouverture); 

Par  m.  BORRELLY. 

I»alet      T.  ni.  Nan«llle.       AJ\.                A^X.        N.Ucc.        ^app.  lo^sf.p.  ^Jl^app-  lu^r.p.  ^ 

(^  Phocée. 

Août    4.    n.  o.58   -+-2.54, 85    — 11. 28, 3  5.5   20.00.  7,19  — ^jO^J<)  0i.5G.i6,5  --o,38i  1 

5.      8.46.21    -t-i.  18,04    —  7.  8,0   5.5    v!0. 49. 00,99  — i,55j  O2.  o.3i,2  — o,5iO  2 

0.      8. 5 1.40    -+-1.40,12    —  2.  3,3   5.5   20.48.5^,47  --1)533  G2.  5.3G,2  —  o,5o5  3 

î>.      8.54-52    — <».  12,98    H-ii>.56,i    5.5    20.40.59,39  — ^*\\fi  6.». l» '1.34,7  —0,^192  4 

10.  9.  4*  16    -4-2.40,24    — *  1-26,4   •^••'*   20.46.21,66  — T,56i  O2.32.   1,3  — 0,475  5 

11.  9.27.59    -h2.  9, '17    — 6.  7,5   5.5   20. '|5. '14,89  -7,370  02.40.19,8  — 0,448  0 

12.  10. 52. 33    H-i.3i,9i    -^3.10,9   5.5   20. ^|5.  7,33  — ^,760  02.^19.37,8  — 0,39^1  7 

13.  9.  8.12    -Ho.59,9'1    H-ii.52,4   5.5   20. '|4. 35, 30  — T,4o8  02.58.19,0  ~o,'|0i  s 


lio 


Data*.      T.ni.Manellle. 
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ISK.  AM.\         N.dec.       JKapp.  log  r.  p. 


'i'lPP. 


losf.p. 


148.  GaUia. 


ISM 

. 

It      m     * 

Ul      a 

• 

Il      01      a 

•      «     • 

AOUT 

6. 

II. i5.i3 

— 0.52,29 

-  -  1 .53,6 

J.J 

21.59.21,00 

— 7,280   1 

00.21 .i5,7 

—0,849    9 

9.    1 

10.  3.   I 

-^2.22,92 

-4-  6.12,7 

5.5 

21.57.20,41 

-7,456   I 

01.  4*4^}^ 

—0,843   10 

10.    1 

10.11.39 

-+-1.40,48 

-+-21.19,7 

J.  3 

21 .56.37,98 

—7,425    1 

01.19.50,0 

—0,856  II 

11.    I 

[3.20.    8 

-4-2.12,25 

9-29»3 

5.5 

21.55.53,8^1 

— J,23o     1 

01.35.53,8 

— o,863   13 

12.    1 

tl.29.32 

-Hl.30,7'4 

-4-  5.10,5 

5.5 

21.55.  i2,3'| 

— 1,061    1 

01 .5o.33,5 

—0,861   i3 

18.    1 

10.42. 18 

—2.  19,55 

-4-1',. 19,6 

J.J 

21 .50.39,38 

— 7,180    1 

03.24.  ^1^* 

-0,867  i\ 

19.    1 

10.17.29 

—  1. 12,56 

-1-10.52,1 

5.5 

21. ',9. 53, 8', 

—  1,3 1  2     1 

o3.38.2i,3 

— 0,863  i5 

20. 

ro.io.  () 

-+-1.19,29 

7.40,2 

J.J 

21.49.  7»a9 

—7,285    1 

to3.5^,.ia,6 

— o,865  16 

22. 

II.    3.21 

— 0.20,02 

-•♦•  7w 

5.5 

21.47.33,99 

—2,883    1 

0^.25.41,4 

-0,869  17 

24. 

11.20.33 

—  I  .52,2^1 

-hi6.58,6 

J.J 

21.^6.   1,78 

-2,389 

104.56.47,7 

—0,879  '* 

25. 

9.52.  8 

-h3.36,42 

-4-  2.27,4 

5.5 

21. ',5. 18, 45 

— 1,261    1 

io5. II. at  ,8 

—0,873  19 

26. 

9.58.14 

-+-2.5i  ,55 

-4-17.48,0 

5.5 

21.44.33,58 

1,217    ' 

[o5.26.4ai4 

—0,875  20 

27. 

9.29.30 

-HO.  6,o5 

-4-  6.22,0 

J.J 

21.43.48,92 

1,319 

io5.4i.42i7 

—0,873  11 

29. 

9.31.43 

-+-1 .3'|,oo 

--i5.36,8 

5.5 

21.42.20,18 

—7,274    1 

[06.1 1.52,5 

—0,876  21 

30. 

9.52.29 

-ho.5<),o4 

-  0.26,8 

J.J 

21 .41.36,2.1 

— I ,i5o 

106.27.   2,5 

—0,881  a3 

31. 

Ï0.28.23 

-+-0.  6,08 

-4-1',. ',6,5 

5.5 

21.40.52,26 

—2,802 

io6.4a-i5,8 

-0,887  A 

Sept 

.    1. 

10.  0 . 1 4 

—  1.10,9', 

3.29,0 

5.5 

21 .40. 10, Ji 

— 7,o36 

106.56.37,5 

0,886  3S 

2. 

10.  I.  7 

—  1.52, ',9 

-H 1 1 .  5,6 

5.5 

21 .39.28,96 

-r,329 

107. 11.12,3 

—0,887  36 

3. 

10. II .33 

-4-2. 24, ',3 

—  1 5 . 1 5 , 0 

J.J 

21.38.46,98 

-2,s4o 

107.25.38,9 

—0,889  17 

5. 

1 1. 1 1 . ^7 

-hi.  4,07 

-f-i3.',2,7 

J.J 

21 .37. 2!), 62 

-i-7,836 

io7.5'|.36,6 

—0,893  38 

313^  Ghaldée. 


Août  10. 

1 1 .25.33 

11. 

8.53.   2 

12. 

9.53. iS 

—0.59,59 


'•47i 


1 1 


—  2  .  '1 2  ,  1 8 


2.i58,9   5.5    20.54.16,38    —2,273     95.  4-*4»2    — 0,833  39 

3.3i,o   5.5    20.53.28,86     -r,'|46     95.10.34,3   — 0,809  3o 

II.  0,7   3.5    20.52.33,80   --T,24o     95.18.  4»*    — 0.833   3i 


Si<:i>r. 


8. 

i). 

10. 


10. 33. 3',    -hi. ',0,83 

9.58.39  H-i.3r),9'4 

9.2',.5S    -HO. ',',,',4 


^jm;  Rozane. 

iT).  î'ijJ   5.5   22.5(j.  0,71 

o. 1^,5   5.5    22.5s.  S,36 

•6.12,6   5.5   22.57.16,87 


^»''|0  97.23.25,5  — o,836  33 
7,282  97.29.46,5  — o,83'|  33 
1,3^0     97.36.13,6   — o,83i   35 


(1/3;  Amalthée. 

Sept.  13. 

10.   3.  0 

-HO.   6,78 

— 11.25,9   5.5 

I.   i..»3,5i 

—7,532 

91.   5.39,8 

—0,70» 

3.1 

li. 

10.    1.42 

— 0.35,59 

-  ',.44'0   5.5 

1 .  0 . 4 1 , 1 5 

--7,528 

91.12.21,7 

— «»:t»^ 

3f 

V'y. 

9. 5 ',.59 

—  1 . 2 1 , 06 

-H  2.20,5   5.5 

0.09.. ').'),  69 

-7,53.î 

91 . 19.26,2 

o,7(».> 

3- 

4 

10. 

io.36.3o 

-2.  5,3o 

-H  9 . 1 0 , 3   5.5 

0.59. 1 1, ',7 

7    '  '^ 

91 .26. i5,9 

-0,794 

3 

17. 

9.53. 1 5 

2.  ,9,.)', 

-Hi5.5o,2    5.5 

0.58.27,4', 

--I,  )9'| 

91 .32.55,7 

—«.79» 

3i 
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DilM.     T.oi.UarMille.       AU. 


T. 


23. 
4. 

0. 
7. 


A^.       N.dec.        Jiapp.  loff.  p. 

(TiT)  Fortnna. 


Ql 


m 


IHS.  h 

.pr.  20.    10.  2.!i^  — o.2'|/|8 

20.  10.46.  3  —I.  6,43 

21.  10.  7.23  — i.47,a*î 

22.  9. 58. 10  -+-I.  9,87 
9.36.33  H-o. 26,85 
S.52.3i  -*-o.  3,i3 
7.33.28  — 1.34,92 
7.20.31  — 2.-.>i,93 


3.41,2  5.5 

8.55.5  5.5 
ij..")7,i  0..) 

9.13,9  5.5 

3.48.6  5.5 
5 . 55 , 4  5 . 5 
6 . 36 , 9  5.5 

i3.  4)^  -'''^ 


Il     m     s 
I .   0.59,26 

I.   0.17,32 

o . 59 . 36 , 5o 

0.58.53,43 

0.58. 10, 4o 

o.5o.  9,69 

0.48.31, 65 

0.47.4*  »^^ 


/190 
,375 

,166 
»47» 

,521 

»407 
,523 

»^î»9 


(P 


•pp. 


141 
loff.p.       ♦ 


82.1',. 17,7 

82. 19.31 ,9 
82.2'|.33,5 
82.29.50,) 
82.35. i5,6 
83. 35. 3 1,1 
83.48.  3,4 
83.5'|.3o,7 


—0,734  4" 

— 0,726  4' 

— 0,733  !\i 

-0,731  43 

—0,741  44 

—0,745  45 

— 0,760  4^ 

—0,762  47 


15:)    Hilda. 


T.    8.  10.19.43 

10.  9.  9.  7 

12.  9.33.50 

13.  9.11.13 

19.  10.25.39 

20.  9.47.  9 

21.  9.57.46 


— 0.31,59  —  3.  1,3  5.5 
7.11,3  5.5 
17.24,9  5.5 
0.32,9  5.5 
2 . 43 ,2  5.5 
2.19,0  5.5 
7 . 35 , o   5.5 


— 1.47.22 
—2.58, 16 
— 0.25,81 
—3.16,78 
— 3.49,20 

—  1-22,34 


0.55. 10,79 
0.53.58, 18 
0.52.17,25 
0.52. 11,17 
0.48.39,56 
0.18.  7,i5 
0.17.34,02 


-I,208 
-1,326 

ï,38i 

2,710 

-7,o«3 

■â.9^7 


78.  5.  5,5 
78. i5. 18,0 
78.25.31,5 
78.30.39,5 

79.  5.29,6 
79. 10.3 I ,8 

79-»5-l7'7 


-0,671  ',8 

—0,691  49 

— 0,689  5o 

— 0,689  5* 

— 0,678  52 

— o,683  53 

—0,682  54 


CT.  10.    10.57.  3 

12.      I0.32.l3 

13.      9.54.31 


-o. 17,65 
— 1 .45,31 
-2.28,94 


181    Dejopeja. 


V.  ^y 


2 . I 5 , 4  5.5 
10.  9,4  5.5 
14.  7,5   5.5 


i .36.53,77 
1.35.28,22 
1 .34 .  11,5(> 


T,i9r>  78.3i.'|S,6  — 0,678  55 
7,3oi  78.39.12,5  —0,685  56 
■T,3Hi      78.43.40,6   — 0,691    57 


C3S2J  Gisèle. 


CT.  20.     8.52.45 

21.  9.  0.37 

22.  8.5i.23 


-1. 13,54 
-1 .45,56 

-3. ',1,73 


11.22,2    0..1     0.11.17,91 

i8.3i,4   5.5     0.10.44.^9 

3.  4,8   5.5     o.  10. 1^1,41 


1,182 

82.59. 17,3 

0,720 

58 

i,ii4 

83.  6.26,4 

-0,725 

59 

r,ii2 

83. 13.28,7 

--0'727 

60 

T.   28.       8.55.17    — 1.47,35 

26.     9.  5.21    — 2.39,30 


J5i;  Bertha. 

•i5.2S,7    5.5     3.23.23,88 
i3.io,o   5.5     3.22.3i,95 


1,629     65.23.1 3,1 
i,6i3      65.20.54,3 


-0,634    6' 
0,618   62 


(^  Eva. 


r.  2,H. 

9-43.  9 

-Hl.i1,6f 

1-  1.26,7  5.5 

3.  '|5.38,ïM) 

26. 

9 .  58 . 1 8 

-h3.  i,S7 

—  5.41 ,0  5.5 

3.44.25,38 

27. 

9.5i.  0 

-f-1.48,59 

— i6.i1,o  5.5 

3.43.1 2,  :î2 

— 1,589    •02.29.'.>i  ,1     --0,829   63 

-T,5'jo    102.19.13,8     — o,s3.'>   61 

— T,5'|3    102.   S.'jo.M    — o,s33    65 
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MÉMOIRES  ET  OBSERVATIONS. 


Positions  des  étoiles  de  comparaison. 


* 

<;r. 

in  m  o  y.  1898.0. 

Red  aoj. 

fi*moy.l8W.O. 

Hèd.aiij. 

AuloritÔA. 

1. 

6 

h       ui      « 
20.47-    ^»5* 

-+-3*,  82 

O2.    7.55,2 

— 15,2 

1476  \\\  XX". 

2. 

» 

» 

H-3,83 

» 

-i5,4 

1(1. 

3. 

» 

» 

-+-3,83 

» 

-'5.7 

u\. 

4. 

» 

M 

-+-3,85 

» 

—  iG,0 

1(1. 

5. 

9 

20.43.31,57 

-T-3,85 

62.40.44,1 

-16,4 

ik-  comp.  à  4o2o3,  4020 

(). 

» 

» 

H-3,85 

u 

—16,8 

1(1. 

7. 

» 

» 

-h3,85 

u 

17,2 

Id. 

8. 

u 

M 

H-3,85 

» 

17,5 

Id. 

9. 

9 

2i.    0.    8,97 

-1-4,32 

100.23. 3l ,2 

-a», 9 

9674  V 

'arnalli. 

10. 

9 

21 .54- 53, 10 

-^4,39 

100. 58.52, 1 

—21,8 

3ooo4 

Munichi. 

11. 

» 

V 

-^4,4o 

» 

—21,8 

Id. 

J2. 

9 

21 .53.37, *^ 

-4-4,43 

101.45.44,9 

—21,8 

29953  Munichi. 

13. 

» 

» 

-+-4,44 

» 

'^«,9 

Id. 

H. 

9 

'21 .52.5{,4(> 

-+-4,53 

io3.  9.10,6 

— '22,2 

5914  KadclirTe. 

15. 

9 

2i.5i.3i,85 

-+-4,55 

!o3. 27.51 ,3 

— 22 ,  I 

29879 

Municlii. 

16. 

G 

7.1.47.43,43 

-+-4,57 

104.  2.14,6 

—21,8 

9578  Yarnalli. 

17. 

8 

•21.47-49,4» 

-h4,6o 

104.40.10,9 

—21,8 

9579  Yarnalli. 

18. 

M 

» 

-+-4, 61 

» 

—21,8 

Id. 

19. 

9 

21 .41 .37,40 

H-4,63 

io5.   9.15,8 

— 2I,i 

1 7022 

An.  Vienne 

20. 

)) 

» 

-^4,63 

M 

—21,4 

Id. 

21. 

9 

21. 43. 38, -23 

-+-4,64 

io5.3J.42,2 

— 2  1  , 5 

29572 

iMiinichi. 

22. 

« 

'21  .  |0.4l  ,'H 

-4,07 

10O.27. )0,5 

—  21  ,2 

170 II 

An.  Vienne. 

23. 

» 

» 

+4,67 

» 

— 2  I  ,  2 

Id. 

24. 

» 

» 

-+-4,^17 

M 

—  2  1  ,2 

Id. 

25. 

9 

•21  .41  .  10,76 

4,69 

107.      0.9.7,7 

—  2  1  ,2 

1 70 1 0 

\n.  \  ionne. 

2G. 

u 

» 

-^4,09 

M 

—  21  ,  1 

Id. 

27. 

7,8 

•2  1 .30. 17,85 

-+-4,70 

107.41 . 14,5 

— 20,0 

1  (H)73 

An.  Vienne. 

28. 

» 

» 

H-4,70 

)> 

— 20,0 

Id. 

29. 

() 

'10.  ')  >.  Il  ,G'2 

--4,35 

95.     7.20,5 

-'7,4 

•2687 1 

.Munich  1. 

30. 

» 

u 

-+-4.35 

)t 

-17,2 

I<l. 

31. 

)) 

>) 

--i,36 

» 

-'7,' 

Id. 

32. 

0,8 

22.57. 13,39 

-+-4,49 

97-    7-'^7,9 

—'^^,9 

3 1 927 

Miinicli|. 

33. 

8 

•22.56.27,92 

-1-4, 5o 

97.30.7.7,9 

26,9 

31908 

Munichj. 

3i. 

» 

>; 

H-4,5i 

M 

•'6,9 

Id. 

35. 

8 

1.     I.I2,4^> 

-+-4,33 

9»-»7-'M,7 

—29,0 

574  >I 

uniehi. 

3f). 

» 

» 

-+-4,34 

» 

29,0 

Id. 

37. 

)) 

» 

-+-4,35 

)• 

— •>9,<> 

Id. 

38. 

9 

u 

-i-4,37 

» 

29,» 

Id. 

39. 

» 

» 

-4,38 

>) 

29  r^ 

Id. 

iO. 

7 

I  .     1  .  19,28 

-+-  î  ,  i^> 

82.11.    4,9 

-28,4 

ior>  Wi,  0". 

il. 

» 

» 

-H4,Î7 

); 

-.>8,5 

Id. 
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>i3 


lit. 

.1\  mojr.  IfW.O. 

Rrd.aaJ. 

St  aaoy.  IH98.0. 

Urd.auJ. 

Autorités. 

h       m      x 

» 

■              • 

m 

9 

>» 

-^4,48 

1) 

—  28,5 

1(1. 

4,3 

0.57.38,97 

-4,59 

82.39.33,1 

28,8 

£  Poissons,  Conn,  des  Temps. 

» 

» 

-1-4,58 

» 

-^«,9 

Ici. 

8,9 

o.5o.    I ,97 

-H4,59 

83. 4i. 56,1 

•-*97<> 

829  W„  0". 

» 

» 

-^4, Co 

)) 

îi9/> 

M. 

» 

M 

-t-4,6i 

)) 

—'-^9,7 

M. 

9 

o.5j.4o,72 

■+-4  ,(!f) 

78.  8.36,5 

•'9,7 

930  \V,,  0". 

A 

» 

+4,68 

u 

'^9 ,  ^ 

M. 

)> 

» 

-t-4,69 

» 

^9,9 

1(1. 

« 

O.5'2.3'2,3o 

-ï-4,68 

78.30.36,7 

—  Jo,  I 

5i6  ^lunich|. 

8 

o.5i.5i,6i 

+4,70 

79.  8.43,1 

3o,3 

839  ^v,,  o^ 

»j 

)) 

-+-4,7' 

» 

— 3o,3 

M. 

II 

)) 

-t-4,72 

» 

-3o,4 

lil. 

»» 

r.37.  8,09 

--4,73 

0       '%                              *" 

70.  >0.     I  ,'» 

—28,3 

761  Municlii. 

0 

» 

--4,74 

» 

-28,^ 

Id. 

►> 

i) 

-^i-75 

)) 

-28,4 

Iti. 

9 

0.  i2.î»5,89 

-4-4,56 

82.48.25,7 

—  3o,6 

1O9  Wi,  0". 

1) 

» 

-h4,56 

» 

-3o,7 

Kl. 

9 

0. i3.52,6i 

-t-4,56 

83.17.  4,1 

— 3o,6 

192  w,,  o^ 

9 

3.25.  5,91 

-4-5, 3a 

65.  8.  4,'^ 

-19,8 

1717  Caml)rid<,'c  (Engl.). 

0 

» 

•-^5,34 

)i 

19,9 

Id. 

4,5 

3.41 . 19,06 

+4,42 

102.25.17,5 

—22,8 

883  Radcliffe. 

0 

0 

H-4,45 

» 

—22 , 7 

Id. 

II 

u 

-+-4,47 

» 

—22,6 

Id. 
'  4o2o3,  4020 î  Liil.,  à  Ia(|iicllo  a 

8 

20.43.45,20 

62.  V5.  4,9 

< 

1      été  romparée  l'auxiliaire  qui 
a  servi  à  prend r«r  Phocéc  les 
^       10,  1 1,  12  et  1 3  aotU. 

ÉLÉMENTS  ET  ÉPHÉMÉRIDES  DES  PLANÈTES  (366)  VINGENTINA 

ET  (347)  PARI  ANA; 


Pau  m.  Jean  BOCCAHDI. 


I. 

La  planclc  (^)  W  i8()3  a  (Hc  drcoiiverlc  par  la  plioto^raphio, 
îi  Tobservatoirc  de  Mce,  par  M.  Charlois,  le  r>. i  mars  i8().').  La 
même  année  la  planète  a  été  observée  le  :i'à  mars,  les  i8  el  :>.  \  avril, 
et  enfin  le  8  mai.  Avec  trois  de  ces  observations  -M.  Herberich 
calcula  Torbile  suivante  : 


i4i  AIÉMOIUES  ET  OBSEU VATIONS. 

T  =  i8<j3  avril  io,5. 

M  254. 16.23,0 

7: 802.29.  0,9  \ 

Q 348.  3.39,6  (  ,.,  ,. 

(0 3i4.a5.2i,3[  '        •'     ' 

i 10.37.54,0  ) 

o 3.5o.3o,6 

•  « 

|A 636*,  5 1 2 

loga 0,497467 

Au  moyen  de  celte  orbile,  la  pluncte  a  pu  êire  réobservée  une 
fois  en  1895  et  deux  foiî»  en  1898.  Les  écarls  dans  le  sens  Obs. 
—  Cale.  allei«^nanl  en  1898  les  valeurs  :  -|-  i^'aj*  et  —  i3',3, 
il  devenait  nécessaire  de  corriger  les  éléments,  et  M.  Bauschingcr 
a  bien  voulu  m'en  charger.  J'ai  employé  la  méthode  si  puissante 
de  la  variation  des  dislances  géocentriques,  en  me  rapportant 
toujours  à  Téquinoxe  de  1900,0.  Les  observations  étant  très  peu 
nombreuses  et  trop  écartées  entre  elles  dans  la  même  année,  il  ne 
pouvait  pas  être  queslion  de  former  de  vrais  lieux  normaux;  mais 
les  difTérenles  observations  se  servaient  réciproquement  de  vérifi- 
cation. J'ai  choisi  pour  base  :  i"  l'observation  du  22  mars  1898 
(Nice),  '.>."'  l'observation  du  2/\  septembre  1890  (Nice),  et  3"  celle 
du  i*^*"  mars  1898  (par  M.  Pah'sa,  Vienne). 

Avant  tout  j'ai  calculé,  avec  Torbile  approchée  ci-dessus,  les 
perturbations  spéciales  dépendant  de  Taction  de  Jupiter  et  aussi 
de  Saturne,  la  faible  valeur  de  jjl  m'ayanl  conseillé  de  ne  pas 
négliger  ces  dernières.  On  verra  que  j'ai  eu  raison  de  faire  ainsi. 
Pendant  ce  laps  de  lemj3S  j'ai  osculté  au  17  octobre  1890,  au 
3(>  décembre  1896  et  au  i5  mars  1898,  en  faisant  varier  les  élé- 
ments à  ces  dates.  J'ai  adopté  /\o  jours  pour  période  relativement 
à  Jupiter,  et  80  jours  pour  Saturne.  Voici  les  valeurs  des  pertur- 
bations. 

r*  perijulo  18'J3  »">.  Il*  période  189>-l»T.  III*  période  189T-98. 

V  "b  l'  ï).  ÎT.  1^. 

/Al —    2.23,7  4       -i-O.  19,23         -^    2.31,75       —0.10,1 3  —    0.17,85       -f-0.3,12 

/A- —     —21. Il, 84    -^■>..42,8s      —16.49,21    -i-o. 17,46     — i3.2o,44    —0.3,91 

/aÇ)....  -      i.34v16  — «•    ^j'»  -+-  0.10,53  — o.    3,37  -+-  0.14,40  —0.3,04 

f  \i -I-  o.    .>.,)<)  — o.    1,19  -7-  o.   2,>6  — o.  o,5o  —  o.   3,06  -ho.o,36 

/A:/ —  2.iî,4o  —0.11,99  —0.33,45  -ho.   2,94  —2.52,49  — o-4j78 

/*A;/....  -T-u".  3S9  »  -ho",o'.Si  H-()",279^  — o'',oo93  — o",  7357  ---o''.O203 


i46  MÉMOIKKS  I:T  OBSERVATIONS. 

T  =  1893  mars  22,5  t.  m.  Berlin. 

f*  hypothi'so.  II*  hypothèse.  Ill*  hj^polbèse. 

lug  A,.     iof;A|(,.        logA,  — isooo.   lufA,,,.   io?A,.   lof  A,,,— isooo. 

M a5o.5j.32,88  2.53.49.26,70  249.  8.35,98 

Tz 3o2.  4*^7i66  299.32.  1,96  3o3. 24. 12,25 

Q 356.  4>i5,53  356.  4*^9160  356.  4>i3>33 

o) 3o6.  o.i2,i3  303.27. 32, 36  307.19.58,92 

i 33.53.58,53  33. 53. 43, 60  33. 53. 5i, 33 

0 3.52.52,5i  4-  o.  5,5o  3.40.37,29 

Ix 636',  76340  636',  932 1 4  636',  98224 

loga 0,4973524  0,4972756  0,4972529 

Je  fais  remarquer  en  passant  que,  dans  les  conditions  où  j'étais, 
les  valeurs  de  cos/ et  de  ^  étant  négatives,  la  formule  de  vérifi- 
cation à  employer  pour  '^,  afin  d'éviter  les  imaginaires,  devait 

s'écrire 

2  m  cos  f 

Alors  un  écart  de  10  unités  du  septième  ordre  décimal,  entre  les 
valeurs  de  y*  obtenues  par  deux  voies  différentes,  était  acceptable. 
De  même,  pour  l'autre  formule 

/r  rr' sin  2 /"X* 

P  =  (- — :r-^     ' 


qui  vérifie  tous  les  éléments,  je  devais  me  conlenter  d'un  accord 
pour  la  sixième  décimale. 

Ayant  représcnlé  le  11*  lieu  avec  les  trois  orbites,  j'ai  obtenu  les 
écarts  suivants  : 

Ob!».  —  I"  orb.  Il*  orb. —1".  Ill' orb.  —  |-. 

Aa.  Ao.  Aa.  Ac.  Aa.  Ao. 

-i-3G'52^9    — 24'38^3      --r-i'-^f,-;     -r-4i'i2%ï       — i°G'8'.5     — 44'25',o 

La  proportionnalité  était  évidente.   Mes  équations  étaient  donc 

pour  a 

—  22iJi\9  =  -+-  3757%  7  Ao:  —  3968",  5  A>% 

pour  o 

-  I  478^9  r=  -f-  347'Jt',  i  A.r  —  2665', o  A^. 

Il  en  résultait  pour  correction 

r*oiir  lop^Ai  (le  la  7''  décimale -l-3o6 

l*oiir  logAti,  (le  la  7*^  déoiniale — 5^6 


MÉMOJKES   KT   OBSEKVATIONS.  1I7 

Avec  les  nouvelles  A|  el  An,,  j'ai  calculé  rorbite  finale  suivante  : 

T  =  1893  mars  ?' />,  t.  m.  Berlin. 

M 249.40.7.6,77 

T. 3o3.    >.  13,84  \                               3<)3.33.ir>,:>.7    \ 

& 3')0.   \.i\,%\   f   Equateur             3î8.    1.   7,1^  f  Kciiplitinc 

CO 307.    I.   2,o3  i      1900,0.              3 1 5.32.  9,1 5  »'     1900,0. 

f 33.03. 59,04  !                                  io.3G.4o, 18   I 

o  3.46.58,4i 

;ji G36',8io'i9 

logrt 0,4973310 

On  remarquera  c|ue  la  correclion  sur  L  est  de  sio';  celle  sur  Q  rsl 
assez  grande  rclalivenienl.  La  correclion  sur  |jl  est  faible. 

L'orhile  finale  n^pn'sriilail  les  trois  lieux  en  laissant  subsister 
les  écarts  : 


I.  . 
Il  . 

m. 


OlM. 

-  Calr. 

Aaooso. 

Ao. 

1 

0,000 

« 

-+-0, 10 

-HO,  i2() 

—  2,  10 

— 0,007 

— 0,  10 

La  dernière  vérification  consistait,  naturellement,  à  représenter 
les  deux  derniers  lieux,  en  ajoutant  les  perturbations  à  Torbite 
finale.  Le  résultat  a  été  bien  satisfaisant  : 

OliH.  -  Cfllo. 
Aaco»o.  Ao. 

n —0%  120      —  r»9o 

III -ho',85o         -4-8".  3o 

L'écart  sur  a  pour  le  [11*^  lieu  est  un  peu  fort;  mais  il  faut  se 
rappeler  que  j'ai  calculé  les  perturbations  avec  Torbite  appro- 
chée (je  ne  pouvais  pas  faire  autrement)  et  que  j'ai  oscuhé  deux 
fois  seulement  dans  rinlervalle. 

En  partant  de  Torbite  (inale,  j'ai  calculé  les  perturbations  jus(prà 
la  prochaine  opposition.  Les  perturbations  trouvées  pour  Jupiter 
sont  vraiment  considérables  : 

/AL — 11.55,09  ~*"^-  ^vi* 

/A-n — 39.31,46  — I.  I  ,()! 

/AQ —  3.   3,34  — o.  1,40 

/A/ —    i.i3,3i  — o.  o,'i2 

/•^? —5.40,59         — o.    1,09 

/All — 1',(>99-2'  -o",  01 439 


i48  MÉMOIHKS   HT  OIJSKR VATIONS. 

L'orbile  pour  1898 

T  =  i898  mars  i5,5. 

M 21-2.28.31,46 

7: 302.41. 56, o3  ) 

Q 347.59.31,71  /  -',  ,.  . 

w 3i4-43t*'<i4i32  I 

i 10.36.40,55  ) 

o 3.41.13,84 

Il 636',  63529 

loga 0,4974106 

devenait 

T=  1899  avril  19,5. 

M 283*.  4 1 .26,47 

it 3o2.    1.22,96 

Q 347.56.26,91 

(o 3i4'  4 -56,05 

i 10.35.25,92 

«p 3.35.34  »34 

jx 635',  52168 

logo 0,4979175 

Au  moyen  de  cette  orbite  perturbée  j'ai  calculé  l'éphémérîde 
suivante  pour  l'opposition  qui  aura  lieu  incessamment.  Je  n'ai  pas 
donné  trop  d'étendue  à  l'éphéméride  parce  que,  les  perturbations 
étant  fortes,  une  deuxième  oscultation  aurait  été  nécessaire. 


Éphéméride  pour  12^,  t  m.  de  Berlin. 
(Les  positions  sont  rapportées  à  l'équinoxe  vrai  de  la  date.) 


Dates. 


^ 


18<;9. 

h      m     « 

Ayr.    i.     1 

[4.36.   8,37 

2. 

i4.35.3i ,98 

3.     1 

14.34.54,42 

Â.     1 

14.34.  i^>, 70 

5.     1 

[4.33.35,80 

6. 

14.32.54,94 

7.     ] 

14.32.12,97 

8.     1 

[4  31.29,97 

9.     1 

14.30.46,00 

-36,3i| 
-37,50 
-38, 7J 
■39,«'i 

■4o»i)3 

-'M'97 
-/|3,oo 

-13,97 
■U,9' 


cO. 


■26.41 .25,5 
•26.43.  7,1 
■26.44.40,5 
26.46.  5,4 
■26.47.21 ,8 
■26.48.29,7 
26.49-'-i8,9 

■26.50. 19,4 
■•^.6.5i.    1,2 


\Qfr.  log  A. 

0,49478      0,35507 

.41,6 

.33,4 

.24,9     0,49444     0,34865 

.16,4 

•  7»9 
0.59,2 

o.5o,5  0,49410  0,34288 

o.'4i,8 
u.33,0 


MÉMOIRES   ET  OBSERVATIONS. 


Hatn. 

UH. 
AVR.   10. 

.it. 
12. 

13. 
U. 
13. 
16. 
17. 
18. 
19. 
20. 
21. 
22. 
23. 
24. 
25. 
26. 
27. 
if28. 
29. 
30. 

1. 

2. 

3. 

4. 

5. 

6. 

7. 

8. 

9. 


Mai 


A. 


h       m 

.3o.  I 
. 29 . 1 5 
.28.28 

.27.41 
.26.53 
.26.  4 
.25.14 
.24.24 
.23.33 

.22.4^ 
.21 .5i 
. 20 . 59 
.20.  7 

9»4 
8.21 
7.28 
6.35 
5.42 

4.49 
3.56 

3.  3 

2. 10 

1.17 

0.25 

.  9.33 

.  8.41 

.  7.5o 

.  6.59 

.  6.  8 

.  5.19 


(0. 

—26.51.34 
-'»^w«     __îi6. 51.58 

-f'^^    -26.52.  i3 
^7h2     —.26.52.20 

~''^'"*'    -26.52.18 

;  ,    — 26.J2.  7 

y*         — .;.6.5i.47 

—  26.51 .  19 

— 26.')0.42 

— 26. 49- 56 

—  26.48.  o 
—26.46.50 
— 26.45.31 

— •>-6 .44»  4 

— •«6.42.30 

—26.40.48 

—26.38.58 

—26.37.  o 

17        "  '        — 26.34-56 
— .)3,o3  ,.  ,_,^ 

26    -^^^'^ 
— 52,68 


09 

3i 
68 
26 
10 

7i 
65 

99 
84 
^7 

32 

04 

47 
68 


7» 
62 

47 
3o 

17 
i4 


58 
16 
06 
33 
02 
20 

93 

25 


— .jo,()9 
— 5o,66 
M  ,i5 

— .)2,j{8 

— :)j,57 

—52,79 

-•'»2r97 
—53,09 

— 53 , 1 5 
-53,17 


—  52,10 
—51,73 
— 5i ,3i 
— 50,82 


—00,27 


— ./. 


49,68 


— 26.32.44 

—  26.'>0.26 

— 26.28.  I 
—  26.25.29 

9.6.22.57. 

— 26.20.  8 
— 26. 17. 19 
—26. 14.25 
— 26. I I .26 

26.     8.22 


2 

5 

8 

4 

2 
2 

6 
3 

I 
9 

9 
6 

o 

3 

7 
3 


logr. 


149 
log  A. 


— 0.24,3 
--0. i5,3 
— o.  6,6 

-ho.    2,2 

-+-0. 1 1 ,0 
-1-0. 19,6 
-H). 28, 3 
-4-0.36,9 
-+-o.'|5,5 
-+-0.54,0 

.    2.3 

.  10,6 
.18,7 
.26,6 
.34,4 
.42,2 


0,49377     0,33781 


0,49343     0,33352 


o , 49309    o , 3  3oo6 


0,49275    0,32745 


•I9»9 
.57,3 

H-2.  4,6 
-4-2.11,7 
-H2 .18,5 
-+-2.25,  I 
-l-2.3l,'| 
-+-2.37,5 
-4-2. ',3,  { 

1    -+-2.49»o 
2.5^1,3 

2 . 59 , 3 


o,49'^49    0,32575 


0,49208    0,32491 


o,i9«74 


o,325o6 


-h3.  4,1 


0,49141     0,32609 


((HANDKL'R  :  environ  12. 3. 


II. 


La  planète  (ihi)  Pariana  a  été  aussi  decouveiie  moyennant  la 
photographie  par  M.  Chailois,  le  28  novembre  1892.  Elle  était 
alors  de  la  12*  grandeur.  Elle  a  été  observée  encore  six  fois, 
pendant  la  même  opposition.  A  la  II*  opposition,  on  Ta  observée 
quatre  fois  à  Dùsseldorff  el  une  fois  à  Nice.  On  ne  Ta  plus  ob- 
servée depuis,  jusqu'à  la  V'  opposition  en  1898,  de  laquelle  nous 
avons  deux  observations  de  M.  Luther  à  Diissrldorf. 


i5o  MÉMOIRES  ET   OBSEU VATIONS. 

M.  Berberich,  avec  les  observations  de  la  première  année,  avait 
calculé  une  orbite,  que  je  donne  plus  loin,  et  qui  a  suffi  pour 
faire  retrouver  la  planète  jusqu'en  1898;  mais  les  écarts  de  ces 
dernières  [)Ositions  s'élevantù  4-  si'"s«-%  —  i'-i'i7,  il  était  nécessaire 
de  corriger  les  éléments.  C'est  ce  que  j'ai  entrepris  sur  Tinvitation 
de  M.  liauscliinger.  Ici  encore,  je  n'ai  pu  former  de  vrais  lieux  nor- 
maux. Je  me  suis  donc  contenté  de  choisir  les  quatre  observations 
suivantes,  en  les  ramenant  à  1900,0  età  12''  temps  mojen  de  Berlin. 

l9i)U,0  1. 18'.ii  nor.  30,r..  II.  1m93  fcTr.  V.S.  III.  Iit94  ovril  »,$.  iV.  189$  ma»  tt.S. 

a 57'*3r4r.4  ^a^Si'   8", 4  ixV  4'ia',6  i79"43'i6',G 

0 -T-iz"-26'i6",o^     -h  16"  54' 3o',  5      -h    4"45'a4',7      +  23"i5'5o',4 

Je  me  suis  assuré  (|ue  les  positions  des  étoiles  de  comparaison 
étaient  connues  avec  une  exactitude  suffisante.  J'ai  fait  tous  les 
calculs  en  me  rapportant  à  Téipiinoxe  de  1900,0.  J'ai  commencé 
par  calculer  les  perturbations  dépondant  de  l'action  de  Jupiter 
seulement,  l'action  de  Saturne  ne  pouvant  être  que  très  faible  sur 
cette  planète,  dont  la  distance  moyenne  au  Soleil  n'est  que  2,61  i . 
I^e  calcul  des  perturbations  a  été  partagé  en  trois  |)ériodes,  en 
oscultant  à  la  fin  de  chacune  d'elles. 

i".  (Ivc.  IKOt,  avril  1894.        Il*,  arril  IH3V,  marsi  I89ti.        III'.  mars  1896.  mars  1899. 

/Al -4-2.    5t",  8  —4.46,1  -4-2'.33',7 

/A- —5.49,3  -'-1.54,3  -+-0.29,3 

/aQ --().   5,Ji  — (>.>.5,2  — i.   2,2 

/A/ -^o.   3,j  — o.   2,2  — o.    1,4 

/A:> ---0.14,0  -4-i.4î),2  -r- 1.56, 8 

/A;JL — o.   0,0216  — o.   0,2834  — o.   o,i3i6 

J'ai  r(?présenlé  liîs  deux  premiers  lieux  avec  l'orbite  de  M.  Ber- 
l)oii(-]i,  sans  tenir  coinple  des  piîhles  perlurbations  dans  le  court 
iiilervalle  du  V'  au  II*".  I^es  autres  lieux  ont  été  représentés  avec 
la  inéine  orbile  |>erlurl)ée,  ainsi  (pi  il  est  iiuli(|ué  dans  le  Tableau 
suivant  : 

I"    liïMI.  IIV  III'.  IV. 

M 27 1 . 1  î .  5  1 , 2      28() .  3() .  0,3         3o .  M  .  54 , 3  0.57.34,3 

T. i7i..i2.)S,7  •.  171.48.28,3  171.35.50,9 

Q •><''-39.4(),7  '.  26.39.55,4  26.39.29,6 

oj 1 4"».   2.49,0  »>  145.    8.')2,8  145.16.21,6 

/ •.>.6 .17.3,9  "  ■>6 .17.   6,8  26 .  47 .  20 , 3 

o 9.32.2(),()  "  9.33.10,6  9-36.56,6 

;j. S  io'',()92  •  S  |(>",o7o4  839*,  655  > 

\i^'ji(( 0,417120  "  0,^17128  ^>,4'7'^7' 


MÉMOIRES  ET  OBSER VxVTIONS.  i5i 

Les  éléments  sont  à  l'éqnatciir;  M  correspond  à  la  dale  de 
chaque  Heu.  Ces  éléments  représentaient  les  4  lieux  de  la  manière 
suivante  : 

l'joo.o.  1.  u.  m.  IV. 

a 57"3o'33',7        5a"5a'i3',i         2i3°r>3',^         179"  o'îi2',5 

G -M-i'-ifi'  8',4     h~i6"5j'  4',o    -+-    4''45'5r  -     -t-  2r3i'36',  i 

J'avais  alors  les  écaris  suivants  dans  le  sens  Ohs.  —  Cale.  : 

Aï -»-5o',7        — r  4',7        -h?/i(/,r>        -+-42'54%i 

Ao -^-  7',6        — o'33%5         -o'ig'.H         _ij'45'',7 

J'ai  ensuite  calculé  les  coefficients  didérentiels  pour  chaque 
lieuy  en  employant  les  éléments  des  orhites  avec  lesquelles  je  les 
avais  représentés  respectivement.  J'ai  fait  deux  fois  le  calcul  des 
coefficients  relatifs  au  périhélie  et  à  rcxcenlricité,  en  employant 
la  première  fois  les  formules  données  par  d'Oppolzer,  et  la 
deuxième  fois  les  formules  suivantes,  (pie  M.  Scliulhof  a  eu 
l'obligeance  de  me  communiquer  : 

tang-  o  —  l — h  I  jcosE  =  r,  sinr/,  HosinIl'=:  sin(E-4-r) —  siiiçi  sin 7:, 

sinE( h  cos©  )  =  T.  cosr/,         ïloCosH'  —  r  sin(T/-+-  7:), 

\a  coso  */ 


KosinK'=  cos(E -+- 7:)  —  siiicp  cosr,  H  =  -  -  IJy,         K  =  ^  Ko 

KoCOsK'=  r,  cos(t/-4-  t:). 


/• ..  .^     ..         r 


cosGda:d4>=  -  AlIsin(irH-A'-hf/),         r)o  :  c?<I>  ^  -  BII  sin(ir-4- B'-f- «), 

ro55c?«:c^n'=  V  AKsin(K'-r-A'-^  £/).         do:dn'=z  ^-  BK  sin(K'-^  B'-r- m), 

A  A 

Cette  vérification  a  été  longue,  mais  assurément  décisive.  J'ai 
néanmoins  appliqué  la  vérification  conseillée  par  d'Oppolzer,  et 
qui  consiste,  on  le  sait,  à  donner  une  variation  arbitraire  et  assez 
faible  aux  éléments. 

J'ai  donc  obtenu  les  équations  de  condition  suivantes  à  coef- 
ficients logarithmiques,  où  les  termes  connus  relativement  à  a 
sont  coso  Aa. 


i5a  MÈ.MOIUKS  KT  OBSKR  VATIONS. 

Pour  a  : 

âi...  0^.  dip.  OW.  OQ.ini.  di. 

0,12773  -+-i,2o5i8/t  -+-o,o3o45/i  -i-o,4»7-»«  •+Dj«39^4  -+-9,5683ofi  =«>69474 

9,96162  H-o, 97542  -+-9,30749/1  -+-o,33o<>6  -1-8,72496  -1-9,56838/1  =1,79174/* 

0,31724  -H),o25o8  -+-0,52756  H-o,23883/i  -h9,6ii53  -+-8,97687/1  =2,i4336 

0,36666  -h3,653o9  -ho,6io4i  -1-9,79648  -+^,31434/1  -+-9,59387/1  =8,37291 

Pour  0  : 

9,74117  -+-1,20198/4  -+-9,69481/1  -f-o, 02785  -+-0,10993/1  -+-9,94466  =o,8So8i 

9,66716  -+-1,08827  -+-7,12668/1  -^-9, 98777  -4-9,87189/1  -1-9,92119  =1,52604/1 

0,02635/1  -+-2,70092/1  -+-0,26416  -t-9, 78220  -+-0,24023  -+-9,27281  =1,47422  A 

0,004)10/1  H-3,2838o/i  -+-0,21673/1  -+-9,84427  -+-0,244^1  -+-9,91011  =2,97675/1 

Les  facteurs  d'homogénéité  étaient  : 

a  =  o,36666dLo,         6  =  3,66809  dfx,  c  =  0,61041  <W>, 

€^  =  0,41721  d^,         c  =  o,a448i  dQsine,        /=  9,94466 c^*\ 

l^a   méthode   des    moindres   carrés   m'a    donné   les   équations 
normales  suivantes  : 

/•  «. 
— 1,08074  =  -Ha9ia,37 
—0,88994  =-+-2799,74 
—0,80443  =4-2882,98 
-+-0,26690  =  -+-  202,70 
— 0,01871  ^^ — 1209,16 
-+-3,35966  =  — 1966,88 

Dans  la  résolution  logarithmique  j'ai  choisi  Tordre  /,  a,  e,  rf, 
r,  h.  Une  première  résolution  m'a  donné  : 

\vÇ4i.  \nfil>.  loff.  \oftt.  io|;f.  Iok/. 

•2,60701/1     3,43411)     (),8o6i8/t     a, 3368.1     0,91908    0,78676/1 

et  par  suite 

Oï,.  o,x.  '>«^.  oyy.  oQ.  Oi. 

—  i73',t)'2     -r-o%Go4o9     — o*,iG     -^83^  1 1     -^io',48     — CgS 

En  repassant  à   récliptique,  j'ai  obtenu  les  orbites  suivanles, 
pour  rcprésenler  les  quatre  lieux  respectivement  : 


a. 

h. 

<•. 

il. 

e. 

-+-2,77968 

-+-1,44719 

-hi, 61349 

-ho, 49246 

0,9998^ 

-t-i>447»9 

-+-1 ,26062 

-hi  ,3i93i 

— 0 , 06908 

—0,69910 

-+-i,5i349 

-+-1 ,3i93i 

-+-2,12625 

-  0,66791 

-+-0,17864 

-1-0,49245 

— 0,06908 

—0,66791 

-+-2,69666 

— 0,08920 

-- o»999S'> 

—0,69910 

-+-0,17364 

- -0,03920 

-+-2,77100 

—  1,08074 

-0,88994 

0,80443 

-+-0 ,  26^)90 

— 0,01871 

MÉMOIllES   HT  OIJSKIIVATIONS.  i^)3 

I.  H.  III.  IV. 

M 271.13.11,5  -286.37. •)7, 4  3o.  ij.  i(),(>  1.1 5. 16, 3 

TT ir>9.  i5.>.6,7                 »  169. 7.1. 16,0  i()9.'28.39,6 

Q 86.  0.20,5                 »  86.  o.i5,3  85.58.47,9 

Cl) 83.  i5.  6,2                 «  83.21.  <>,7  83.29.51,7 

i II.  il. 46, 7                >>  ii.ii.5o,2  11.41.46,6 

O 9.31.    3,2  a  9.31.47,^  9.35.33,2 

Il 8{o',696i  «  84o\674'>  840',  2596 

\o*^a 0,416912  u  o,4'<Jy'9  0,417062 

l^a  représenlalion  dircclc,  au  moyen  de  ces  orbiles,  laissait  les 

f*carts  suivants  : 

I.  II.  m.  IV. 

Aa  cos  0 -*-  9*'  7        — 4'»  o        —70',  1         -f-26',  7 

Ao H-25',3        -o',4        H-49%3        — -ijM 

Comme  l'accord  entre  la  représentation  diffcrenlielle  «"t  la 
directe  n'était  pas  sufGsant,  j*ai  essayé  une  deuxième  et  une 
lroîsie»me  solution.  Cette  dernière  représentait  les  lieux  avec  les 
écarts  : 

I.  11.  111.  IV 

Aacoso -♦-5',9         -+-  5',c)         -f-9'.4         —6'.  3 

Ao -4-8', 8         — 15\4         — 5',3         -f-i%3 

Pour  obtenir  une  représentation  plus  parfaite,  il  devenait 
nécessaire  de  recommencer  le  calcul  des  coefficients  différen- 
tiels; mais  j'ai  cru  inutile  de  pousser  plus  loin  l'approximation, 
surtout  à  ce  prix.  Je  me  suis  donc  arrêté  à  l'orbite  suivante,  (pii 
représente  si  bien  les  observations  de  i8g8  : 

T  —  1898  mars  i'>.,5,  f.  m.  de  Berlin. 

M 1 . 1 5 .  25 , 3 

t: 169.28.36,7   . 

Q 85.37.34,4  '  ,,  ,.  , 

.  ,       ft  hrlipt.  inoo.o. 

i ii.4'A.    8,0  i  * 

? 9.35.17,') 

[i 84o',2828 

lo«ra 0,417054 

J'ai  calculé  les  perturbations  dues  à  Taction  de  Jupiter  et  de 
Saturne,  mais  ces  dernières  ont  été  presque  nulles.  J'ai  osciilé 
pour  le  8, 5  juillet  1899. 


i54  MÉMOIUES  HT  OBSKU VAT[()NS. 

/AL ~  1.2^',  i8  —«0,19 

/A- —12.  9,(>9  —  5,17 

/AQ —  i.i7,3î  —  o,3o 

/Al -+-   0 .  1 2 ,  08  -r-   0 ,1>G 

/A? —  0.27,  i">  H-  5,92 

/A;ji -r-  o.   0,5717         —0,0024 

l^es  rl('>iiicnls  de  /\trian(t  sont  donc  en  iH()y  : 

T  =  1899  juillet  8,5. 

M  114.13.11,1 

^ 1G9.1G.21 ,8  j 

Q 8">.5r).i6,8  f  ,,  ,. 

'      >  hclint.  1900,0. 
(o 8i.2o.   5,0  l  l        J     ^ 

i 1 1 .  12 .  ;>o ,  2   ■ 

? l).  34. 55, 9 

ji Sio',8521 

lojTrt o,4iG8J8 

Avec  ces  <*lénienlSj  j'ai  calculé  répliéméride   sulvanle  pour  la 
VI*  opposition.  Les  constantes  de  Gauss  sont  : 

:r [9,99092o]r  sin(259. 1 1 .  12,3 -H  v)  > 

y |9,9GiJ39l/'î»in(  174.2i.21  ,> -r-v)       1900,0. 

z [9,G'34o43J/"  siini45.   2.i5,3-hv;  ) 


Éphéméride  de  (:Ujy  Pariana. 
(  Lrs  posilions  sont  ra|)porlccs  à  ré(|uinoxe  vrai  de  la  dale.) 

I2h.l  m.ilrliprlin.  .U.                                       CO.                                loS'*.                      lonA. 

1H99.  Il        Ul       !•                                           ,        .. 

JiiN  :2G 20. 50.29,80    — 2G. 53. 10,3    0,45128    o,284iG 

27 20.49 .5 1,78  27.  ().2î,3 

î28 20.49.20,2)  27.  7.40/^        0,45171         o,28iG> 

2î) 20. 48.  î3, 29  27.1 '1.59,0 

30 20.18.   4,89  27.2 >. 18,7        o,4>2i5        0,27937 

JiiLL.    I 20.47.5>-5,i3  27.29.  i<), G 

2 2o.iG.4i,oo             •'*7-37.   2,8         o,|>2>8         0,27727 

.3 20 . 4G .    1 , 5  <  27 .44*  '^  ' o 

l 20.45.17,73  27.31.49,0        0,45300        0,27339 

.*i 20.4 1.32,74  27.59.12,7 

G 20. 43. 4G, 53             28.   G. 35,3         o,i5343         0,27373 

7 2f) .  4 2 .  59 , 1 5  •.>8 . 1 3 .  58 , 1 

N 20.42.10,  G2             •> 8 .  •>.  I .  I S ,  G         o ,  4  3385         o ,  27230 

\) •*().  ii.2i  ,r»i  28.28. 38,1                          ' 


SI  h.  t.  m.  d«  Berlin.  iR. 

18»9.  h      m 

10 2o.4o.3o 
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17 20.34. I • 
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<f26 20.25.27 

27 20.24.28 

28 20.23.28 

20 20.22.79 
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31 20.20.32 

Août     1 20.19.34 

2 20. 18. 36 

3 20.17.39 

4 20.l6.|2 

5 20.15.45 

6 20. i4.5o 

7 20. 1 3. 55 

8 20 . 1 3 .   1 

9 20. 12.  7 

Vahiation  :  ±1*  en  j\,  zt2',8 
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,9» 
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,55 
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3o. 15.43,8 
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0,27159 
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.57 
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,3i 
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0,27450 

,46 
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,o5 
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,18 
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,88 
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3 I . I 5 . 32 , 8 

,559 
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0,28069 

,14 

3i  .7.3. 17,3 

• 

,82 

— 3i .26.54,0 

0,46021 

0,28321 
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en  cô,         GiiANDEUli  :  environ 
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IVota,  —  Dans  mon  travail  sur  Valicana  (4ic),  j'avais  annoncé 
ici  même  que  j'élais  chargé  de  la  conslruclion  du  Catalogue  pho- 
tographique dos  zones  du  Vatican;  maintenant,  je  tiens  à  faire 
savoir  qu'à  présent  je  n'en  suis  plus  chargé,  et  que  j'en  laisse  à 
d'autres  toute  la  responsabilité. 

J'adresse  ici  tous  mes  rcniercîinents  à  M.  le  Professeur  Mil- 
losevich  qui,  en  plusieurs  circonstances,  a  bien  voulu  me  donner 
ses  conseils  de  maître  consommé  et  dévoué. 


»*^*t 
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Daines  (H.-S.).  —  Parallaxe  de  t)i*  Cvgne  dédiiile  des  plioto- 
graphies  de  Rutherfurd  (11**  402). 

Valeur  trouvée  o",  3G±:  o',oi. 

_  _  _  • 

Chandler  (S.-C).  —  Eléments  de  la  composante  annuelle  du 
mouvement  du  pole  d'après  les  observations  récenles  (n"  402). 

ConHrmation  de  la  rompu^^anle  aniiiiell(\  reprrsentre  û  la  surface  de 
la  Terre  |)ar  une  ellipse  très  allon^ôe  et  à  |)(*u  pros  fixe  pour  la  période 
étudiée. 

Doolittle  (C.'L.).  —  La  conslanle  (raberralion  (n"  -406). 

1/auteur  communique  le  résultat  de  la  discus>iion  «l'une  >ér\e  de  me- 
sures exécutées  à  Uelliléliem,  en  i89';!-()3.  I/intervalI(>  restreint  des 
!I796 déterminations  rend  impossible  lu  drterniinalion  précise  de^  termes 
répondant  à  la  variation  de  Inhiude,  mais  la  constante  même  de  l'aber- 
ration est  trouvée  égale  à  ao', 55  avec  une  erreur  probable  de  o',oi. 

See  {T,-J.-J,)^  Priic/ieit  (II, -S.).  —  Mesures  niierométriques 
de  70  Ophiuclius  avec  des  remarques  sur  Tanomalie  présentée 
par  ce  couple  (n®  407). 

M.  See  a  examiné  70  Ophiuchus  dans  les  ccmdilions  les  plus  favo- 
rables, sans  apercevoir  le  corps  perturbateur  soupçonné  auquel  on 
attribue  l'écart  inexpliqué  entre  les  mesures  d*ungles  de  position  et  de 
distances  et  Téphéméride  (  cf  A,  /.,  n**  4(H)  ). 

Tucker  (It,-!!.).  —  Positions  observées  <le  .'^10  Condamentales 

(n-408,  413,417). 

En  attendant  la  publication  détaillée  de  la  «ério  dont  les  lecteurs  du 
Bulletin  connaissent  l'excellence  ic/  A.  J.,  n"*  ;^î)l-:sî)H,  7^////.,  t.  \V, 
p.  4/8 )f  l'auteur  donne  le  Tableau  résumé  des  posilioiis  cl  la  comparaison 
avec  les  principales  épliémérides. 

Dans  le  n**  417  se  trouve  la  comparaison  des  mémos  positions  avec 
celles  du  Catalogue  général  de  Cordoba. 

Chandler  (S.-C).  —  Sur  le  changement  proposé  pour  les  con- 
stantes astronomiques  (n''  410). 

Le  cbangemenl  <lont  il  s'agit  est,  maintenant,  un  fail  accompli. 
M.  Chandler  faisait  remarquer,  non  «^ans  rai<on.ù  la  «^uite  du  profesïsoiir 
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Hoss,  que  l'arrondissement  conventionnel  de  quelques  nombres  ù  partir 
de  lu  date  de  1900  pouvait  être  critiqué  au  point  de  vue  scicnlifique. 

Schott  (C.-A.),  —  Le  réseau  des  longitudes  lélrjçraphiques  des 
Klals-Unis  et  sa  liaison  avec  celui  d'Kurope.  Travaux  du  Const 
unci  (irorletic  Su/Tt*)',  de  i8()G  à  i8<)(i  (n"  412). 

Dans  cet  Extrait  d'un  travail  qui  doit  jiaraitre  tn  extenso  comme 
Appendice  au  Ha|)port  annuel,  pour  1897,  du  Directeur  du  Coast  and 
Oeoileùc  Sutwey,  acluellenient  M.  \V.-\V.  Duffieldf  l'auteur  rappelle 
tout  d'ahord  le  début  en  Amérique,  vers  i845,  de  la  determination 
télégraphique  des  longitudes.  Lors  de  la  retraite,  en  i832,  du  professeur 
Walker,  qui  exécuta  la  première  détcriiiination  (entre  Washington  et 
Philadelphie),  fut  choisi  le  D*"  B.-A.  Gould  qui  ne  quitta  le  Bureau 
qu'en  18G7,  année  où  fut  publié  son  Rapport  sur  la  détermination  des 
longitudes  entre  l'Amérique  el  l'Europe  au  moyen  du  câble  télégra- 
phique. 

Barnard  (/*S,'E.).  —  Photographie  d'un  Perséide  (n**  412). 

L'examen  de  la  plaque  donne  lieu  de  croire  que,  dans  la  courte  durée 
<le  la  pose,  deux  explosions  ont  <lù  avoir  lieu  pour  le  météore. 

Doolittle  (A\).  —  Calculs  des  perturbations  séculaires  de  Vénus 
par  Mercure  (n"  40»)),  de  X^'mius  par  Mars  (n"  418),  de  Vénus 
par  la  Terre  (n^  428). 

Ap|)licalions  de  la  mélluxlo  bien  connue  de  Gauss. 

Scliaeberlc  {J,-M.).  —  Fonnalion  d'une  nouvelle  division  dans 
Tanneau  B  de  Saturne  (en  juillet  1897)  (n"  411). 

Schaeberlc  (J.-M,)^  Poor  (C.-L.).  —  Particularités  optiques 
des    images   formées   |)ar  un   réilecteur  paraboli([ue  (n'*  -413). 

Kn  essayant  sur  des  objets  célestes  le  grand  réflecteur  Crossiey  appar- 
tenant à  l'observatoire  Lick,  INl.  Schaeberle,  qui  avait  constaté  a  l'avance 
la  perfection  du  miroir,  fut  frappé  de  Tinfériorité  relative  des  images.  Il 
attribue  cette  circonstance,  d'accord  avec  le  D*"  Hugo  Schroider,  à  ce 
(pie  le  bord  du  miroir  donne  des  images  plus  grandes  que  le  centre;  c'est 
ce  qui  résulte  de  l'examen  géométrique  des  images,  et  l'eflet  est  d'autant 
plus  marque  que  le  rapport  de  l'ouvert ure  à  la  di»Jtance  focale  est  plus 
grand.  Ce  rapp(»rt  ne  devrait  pas  dcjiasscr  1  :  i  î  quand  on  veut  assurer 
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aii\  mesures  toute  la  préci^^ion  |)<>s>ihle.  Les  ivllcclcurs  ù  courte  disiance 
focale  si  appréciés  dans  ccrtuiiies  rt!i'licr('lirs  plioto^rapliiqucs,  spoctro- 
scopiques,  ...,  conviennent  beaucoup  moins  au\  mesures  de  position. 

M.  Schaeberle  montre,  en  partant  de  <a  théorie,  les  inconvénients  pra- 
tiques d'une  forme  de  rélleeleur  proposée  par  .M.  G.-L.  Poor  (Astr. 
Jotirn.,  n"  il9). 

Dans  le  n*  4i0,  M.  C.-L.  Poor  anaivse  l'eiïet  de  l'ahfîrration  des 
miroirs  paraboliques  :  il  arrive  aux  mêmes  résultats  que  M.  Schaeberle 
et  précise  quelques-unes  des  formules.  Voir  aus^i  n"  -Wl  et  Â'i^. 

If 'ac/sivorlh  (F.-L.-O.).  —  EllVl  de  rouvert iire  d'un  objectif  sur 
la  visibilité  des  détails  linéaires  sur  les  planètes  (n"  -il  i). 

M.  AVad^worlli  s'est  fait  connaître  par  des  études  intéressâmes  insé- 
rées dans  plusieurs  périodiques,  en  particulier  dans  VAstrophysical 
Journal,  concernant  les  principes  fondamentaux  pour  les  instruments 
destinés  à  la  Photographie  et  à  l'observation  oculaire.  (  Voir  dans 
VObservatory,  numéros  de  septembre,  octobre  et  novembre  1897  un 
article  du  même  auteur  sur  la  Photr>r;rapliie  des  surfaces  planétaires, 
avec  «les  remarques  sur  l'application  de  la  Photoj^raphie  aux  recherches 
astronomiques.) 

Voici  les  conclusions  du  présent  article.  S'il  convi<*nt  d'aujj^menter 
l'ouverture  d'un  objectif  destiné  à  l'ob^ierxalion  oculaire  des  détails 
planétaires,  tels  que  les  canaux  de  Mars,  il  y  a  cependant  une  limite  à 
cause  des  aberrations  provenant  de  l'atmosphère.  Il  ne  >emble  pas 
qu'on  puisse  utilement  dépasser  une  ouverture  de  3o  à  35  pouces.  Plus 
délicate  à  traiter  est,  [>our  l'étude  physique  des  [>lanétes,  rinduence  du 
ju«;ement  de  l'observateur.  L'auteur  espère  tjue  la  Pholo«,'raphie,  en 
procédant  par  poses  fractionnées,  aux  moments  favorables,  pourra 
peut-être  fournir  quelque  chose  de  comparable  aux  observations  ocu- 
laires, sans  qu'il  puisse  subsister  de  doutes  sur  les  détails  constatés. 

M.  Schaeberle  a  critiqué  (n"  A'ii)  quelques-unes  des  formules  de 
M.  Wadsworth,  lequel  a  répondu  (n«  A'ii)  :  l'erreur  sijjnalée  n'influe 
pas   sur    les    conclusions  ci-dessus.    Aiitre   article    de   M.    Schaeberle 

See  (T.'Ji'J,)^  Schaeberie  {J,-M,),  Barnard  {E, -II. )^  Aif/»en 
(/?.-Ér.).  —  Remarques  sur  la  redécouverte  du  coinpa<;non  de 
Siriiis  et  les  éléments  de  l'orbite  de  vc  couple  (n"  il8).  Mesures 
de  quelques  autres  couples  remarquables  (n"''  i20,  42 i). 

On  se  rappelle  que   les  premières  mesures  de  ce  cr)uph"   lors  de  la 
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redi^couverte  onl  donné  lieu  à  une  certaine  confusion.  M.  See  s'explique 
à  ce  sujet  et  caractérise  nettement  lY*tat  actuel  de  nos  connaissancf!S 
sur  cet  objet  remarquable  et  les  petites  étoiles  voisines. 

///// (6r.-rF.).  —  Sur  les  orbites  intermédiaires  dans  la  théorie 
de  la  Lune  (n"  419). 

Cette  Note  de  réminenl  auteur  a  une  portée  plus  générale  que  ne 
l'indique  le  titre.  Kn  traitant  le  problème  du  mouvement  d'une  lune 
fictive  dans  l'hypothèse  d'une  fonction  potentielle  telle  que 

r        '1  '^  a 

avec  laquelle  on  reproduit,  au  moins  en  partie,  les  mouvements  observés 
du  périgée  et  du  nœud  lunaires,  TAuteur  fait  d'abord  usage  de  la  théorie 
des  fonctions  elliptiques  qui  s'introduisent  assez  naturellement.  Mais  la 
solution  analytique  ainsi  obtenue  est  jugée  inférieure  à  celle  que  fournit 
l'emploi  exclusif  des  seules  fonctions  circulaires.  M.  Hill  montre  comment 
les  méthodes  numériques  permettent  d'arriver  sûrement  au  but  désiri^, 
même  lorsqu'on  recherche  une  extrême  précision. 

La  fîn  de  l'article  de  M.  Hill  prête  à  quelques  remarques  que  Ton 
publiera  dans  le  Bulletin, 

Woodward  (R,-S.).  —  La  constante  do   la  gravitation  k  et  la 
densité  moyenne  de  la  Terre  (n°  424). 

C'est  une  consèquenre  presque  immédiate  de  la  théorie  du  potentiel 
que  le  produit  de  k  par  la  «len-^ilc  moyen ihî  de  la  Terre  ne  dépend  que 
des  données  superficielles  de  la  planète. 

Safford  (7\-//.).  —  Remarques  sur  les  é(|uations  personnelles 
des  observateurs  de  (jreenwicli  (n"  425). 

Le  relevé  des  dclerminalions  d'équations  personnelles  pour  les  obser- 
vateurs de  Greenwich,  de  i885  à  189 i,  montre  que  l'enregistrement 
chronographique  du  passage  précède  en  moyenne  dco^,  iG  celui  observé 
par  la  méthode  de  l'œil  et  de  l'oreille,  dans  le  cas  des  observateurs 
réguliers,  mais  que  l'écart  tombe  à  o%  10  dans  le  cas  des  observateurs 
auxiliaires;  l'emploi  du  chronographe  n'est  pas  alors  à  recommander, 
car  il  paraît  que  les  passages  sont  observés  trop  tard  en  moyenne. 


MÉMOIRES  ET  OBSERVATIONS. 


-!^"-.'>t>  ••  -'Vow , 
Dans  ce  qui  va  suivre,  je  considérerai  Tcqnilibre  d'une  masse  '"^ 


SUR  L'ÉQUILIBRE  D'UN  FLUIDE  EN  ROTATION; 
Par  m.  h.  POINCAKK. 


(luide  homogène  en  rolalion,  obf'issanl  h  la  Joi  de  iNewlon.  La 
masse  étant  liomogènc,  je  prendrai  sa  densité  pour  unité,  de  telle 
sorte  que  le  potentiel  V  s'écrira 


■■-/'-? 


r  étant  la  distance  de  l'élément  de  vohnnc  (h'  au  |)oint  attiré. 
J'appellerai  W  l'énergie  potentielle 

l'intégration  étant  étendue  à  tous  les  éléments  de  volume  fh  de  la 
masse  fluide;  le  travail  virtuel  de  Tatlraction  sera  égal  à  la  varia- 
lion  oW. 

Si  (o  est  la  vitesse  de  rotation  et  que  Taxe  de  rotation  soit  Taxe 
dos  w,  je  poserai 


de  telle  sorte  qu'on  aura 


AU  =  210Î— 4t:. 


La  condition  d'équilibre,  c'est  que  l'on  ait  à  la  surface 

U  =--  Uo, 

Uo  étant  une  constante.  Dans  le  cas  où  il  n'v  a  pas  de  rotation,  w 
est  nul  et  l'on  doit  avoir  à  la  surface 

V  -  Vo, 
Vo  étant  une  constante. 

Si  l'on   suppose  o)  =  o,  on  sait  (|ue   la  sphère  est  une  figure 

d'équilibre;  mais  on  ne  sait  pas  si  c'est  la  seule  ligure  d'écpiilibre 

possible;   on    ne  sait    même  pas  si   c'est  la   seule  figure   stable 

Bulletin  astronomif/ue.  T.  \VI.  (.M;ii  iNt)«).  )  n 
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possible,  c'est-à-dire  si  W  n'a  pas  d'autre  maximum  relatif  que 
celui  qui  correspond  à  la  sphère.  En  revanche  M.  LiapounofT  a 
démontré  que  la  sphère  correspond  au  maximum  absolu  de  W. 
Je  voudrais  d'abord  rappeler  rapidement  la  forme  simple  que  j'ai 
donnée  à  la  démonstration  du  théorème  de  Liapounoflf. 

Je  désignerai  par  T  le  volume  de  la  masse  fluide. 

i'^  Le  polentiel  d'un  volume  quelconque  par  rapporta  un  point 
quelconque  est  plus  petit  que  le  potentiel  d'une  sphère  de  même 
volume  par  rapport  à  son  centre;  on  aura  donc 


en  posant 


2"  On  aura 


V<27rR», 


T  =  4^.R3. 


2 


Donc  l'énergie  potentielle  W  d'une  masse  fluide  de  volume  T  a 
un  maximum.  Il  reste  à  démontrer  que  ce  maximum  ne  peut  être 
atteint  que  pour  la  sphère. 

3**  Je  dis  maintenant  que  la  capacité  électrostatique  C  d'un  con- 
ducteur de  volume  T  a  un  minimum.  Chargeons  en  effet  ce  con- 
ducteur d'une  charge  électrique  égale  à  T,  on  aura 


d'où 


T  7 

^^'>-    im'     C>~R. 
'2  7:  R*  3 


Il  reste  à  montrer  quo  ce  minimum  ne  peut  tUre  atteint  que 
pour  la  sphère. 

4^  Soit,  en  eflel,  M  la  charge  du  conducteur,  [x  la  densité  élec- 
trique sur  l'élément  de  surface  d7,  de  telle  façon  que 

Supposons  que  le  conducteur  se  déforme  de  telle  façon  que  le 
centre  de  gravité  de  Téléuient  ch  subisse  un  petit  déplacement 
dont  la  projection  sur  la  normale  à  l'élément  ch  sera  égale  à  !J; 
alors  la  capacité  et  le  volume  subiront  des  accroissements  dC  et 
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e/T  et  l'on  aura 

Comme  je  supposée  minimum,  Tcqualion  cfï  =o  doit  enlraîner 
rfC  =  o,  et  l'on  doil  avoir 

M 

IJL  rtr  const.  —    —  • 

S  étant  la  surface  du  conducteur;  d'où  si  dT  n'est  pas  nul, 

ou 

Mais  si  le  conducteur  se  dilate,  en  restant  semblable  à  lui-même, 
la  capacité  varie  en  raison  directe  de  la  racine  cubique  du  volume, 
en  sorte  que 


On  en  déduit 


12  7:  1 


Or,  parmi  tous  les  corps  de  même  volume,  celui  qui  a  la  plus 
petite  surface  est  la  sphère;  donc  celui  qui  a  la  plus  petite  capa- 
cité est  la  sphère.  c.  f.  q.  d. 

On  a  donc 

C  >  K. 

5**  Les  formules  précédentes  supposent  que  la  capacité  est 
minimum.  Si  elle  n'a  pas  atteint  son  minimum,  jjl  ne  sera  plus 
une  constante,  mais  si  [Xq  et  tX|  représentent  la  plus  grande  et  la 
plus  petite  valeur  de  u,  on  aura 

i  TTji}  (TT  <      ^—  <  i  -al  rlT. 

Si  le  corps  est  une  forme  d'équilibre,  de  telle  sorte  qu'à  la  sur- 
face on  ait 

\'  —  V 
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on  aura 

T  =  CVo. 

Si  je  désigne  par  Fq  et  Fi  la  plus  grande  et  la  plus  petite  valeur 
de  Tattraction  à  la  surface  du  corps,  on  aura,  en  supposant  M  =  T, 

47tIJLo=  Fo,  4~Kl=   ^i'^ 

d'où 

Fî^<i!^<FÎ</T, 

ou,  à  cause  de  la  relation  (i), 

Fî<|7:Vo<F;. 

6"  Nous  avons  vu  que  W  a  un  maximum;  je  veux  maintenant 
démontrer  que  ce  maximum  ne  peut  être  atteint  que  pour  la 
sphère  (c'est  le  théorème  de  M.  Liapounoff). 

Supposons,  en  effet,  que  noire  corps  se  déforme;  nous  aurons 

d\\  =  /VÇrfj,        dT  =  /Çrfd. 

Pour  que  W  soit  maximum,  il  faut  que  dW  s'annule  toutes  les 
fois  que  dT  ==  o;  et,  pour  cela,  il  faut  que  la  valeur  de  V  à  la  sur- 
face se  réduise  à  une  coustanle  Vo  ;  c'est  ce  que  nous  savions  déjà. 
Si  mainlenanl  r/T  n'est  pas  nul,  on  aura 

cl\y  =  \or/T. 

D'autre  part,  si  le  corps  reste  semblable  à  lui-même,  W  sera 
proportionnel  à  la  puissance  -  de  T,  c'est-à-dire  qu'on  aura 


d'où 


ou 


dW 

5  r/T 

W 

"  3    t 

W 

0 

W 

3  T2 
'     5  "C  ' 

De  tous  les  corps  de  volume  1\  la  sphère  avani  la  plus  petite 
capacité  aura  la  plus  grande  énergie  W.  c.  g.  f.  d. 

Cherchous  maintenant  à  étendre  ces  résultats  au  cas  où  il  v  a 
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un  nioiivemenl  de  rolation.  Nous  avons  encore 

D'aulre  part,  si  J  est  le  moment  d'inertie,  on  aura 


d'où 

d\\  -^-  —  dj  =  /u;^j. 


w* 


•2 


Pour  qu'il  y  ait  équilibre,  il  faut  que   c/W  -}-  —  rfj  soit  nul 

Jm 

toutes  les  fois  que  rfl^  =  o;  il  faut  donc  que  la  valeur  de  U  à  la 
surface  se  réduise  à  une  constante  Vq]  c'est  ce  que  nous  savions 
déjà. 

Si  alors  cfT  n'est  pas  nul,  on  a 


d\\  -+.  ~dJ  =  VodT. 

'2 


D'autre   part,  si  le  corps  reste  semblable  à  lui-même,  J  est 

5 
3 


5 
comme  W  proportionnel  à  la  puissance  ^  de  ï,  de  sorte  que 


^AV-h 

'2 

dS 

5  (/T 

W-T^ 

lu» 

'2 

J 

"  3    t  ' 

\\ 

-4- 

-'-  J 

'2 

-  UoT. 

<roii 

De  cetle  formule  on  peut  tirer  diflTérentes  conséquences. 

i"  Soient  V  le  potentiel  du  à  l'attraction  de  notre  masse  fluide 
et  V  celui  qui  serait  du  à  une  charge  électrique  égale  à  T  et  qui 
serait  en  équilibre  à  la  surface  du  corps  regardé  comme  un  con- 
ducteur. 

A  la  surface  du  corps,  Y'  aura  la  valeur  constante  rr- 

Soit  une  sphère  de  rayon  très  grand  dont  le  centre  sera  lixe, 
mais  dont  nous  ferons  varier  le  ravon.  On  aura,  en  étendant  les 
intégrales  à  tous  les  élcinenls  dv  de  la  surface  de  celle  sphère, 

rdV  ,        rd\"   .  ,    _,  r(H\-V)   , 
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On  en  conclut  que  la  valeur  moyenne  de  V  —  V'à  la  surface  de 
la  sphère  est  indépendanle  du  rayon  de  celte  sphère.  Or,  celle 
valeur  doit  s'annuler  à  Tinfini;  donc  celle  valeur  moyenne  est 
toujours  nulle.  Donc  V  —  V  ne  peut  être  ni  toujours  positif,  ni 
toujours  négatif. 

Or,  si  V  —  V  était  toujours  positif  (ou  toujours  négatif)  à 
la  surface  du  corps,  il  serait  toujours  positif  (ou  toujours  négatif) 
à  Texlérieur  du  corps.  Donc  la  valeur  constante  de  V  doit  être 
comprise  entre  le  maximum  et  le  minimum  de  V. 

Soient  /*o  la  plus  grande  distance  du  corps  à  Taxe  de  rotation  et 
/*,  la  plus  petite  distance.  Pour  des  figures  d'équilibre  telles  que 
les  ellipsoïdes  de  Mac  Laurin  et  de  Jacobi  par  exemple,  Taxe  de 
rotation  rencontre  la  surface  du  corps  et  /'i  est  nul;  mais  il  n'en 
serait  plus  de  même  pour  une  figure  annulaire  d'équilibre. 

On  a  alors  à  la  surface 


0)î 


et  par  conséquent 


u,-î:^<v<Uo- '■"'•• 


'}.  'X 


Donc,  d'après  le  résultat  obtenu  plus  haut, 

•2  Cl  '2 

d'où  nous  déduirons  les  inégalités 

^  'T*        3      ,    ,  ^  ,,.       (o2  3  T2        3      ,   , 

—  H —  to2/-;  <  ^^  H —  j  <         h —  (o?,-;, 

ÔL  lO  '2  DCi  IO 


et  dans  tous  les  cas 


^  '^'     '  w  ^  *'^'  I 


Ce  sont  des  relations  entre  l'énergie  potenlielle  du  corps,  son 
niomenl  d'inerlif,  son  volume,  sa  capacité  électrostatique  et  r©, 
c'est-à-dire  ce  qu'on  [)Ourrail  appeler  le  ra>on  de  Téqualeur. 

:>/'  D'après  ce  que  nous  avons  vu  plus  haut,  AU  est  négatif 
si  (o-<<  *;>7:,  nul  si  (o-i=  wt.^  positif  si  (.)->>  27:.  Dans  le  premier 
<'as,  U  peut  avoir  un  niaxinuim,  mais  pas  de  minimum;  dans  le 
second  cas,   U  ne  peut  avoir  ni  niaxinuim  ni  minimum;  dans  le 
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troisième  cas,  U  peut  avoir  un  miniinuin,  mais  pas  de  maximum. 

J'ai  démontré  ailleurs  {Bull,  astr,,  t.  II,  p.  109)  que  dans  les 
deux  derniers  cas  l'équilibre  ne  saurait  être  stable. 

Dans  le  premier  cas,  on  a  U  <  Uo  à  l'intérieur  du  corps;  dans 
le  second  cas  on  a  U  =  Uo,  dans  le  troisième  on  a  U  >  Uq. 

Or 

/Urfx  =  f\dz  -h  ^  f{x^-^y^)d'z  =  2W  -+-  ^  J; 

dans  le  premier  cas,  on  a  donc 


dans  le  second 


dans  le  troisième 


2 


2 


2W4-  — J<UoT. 
2 


En  rapprochant  de  la  formule  (2),  on  voit  que  : 
Si 

to'  <  27:, 

on  a 

\V>a>«J; 

si 

0)'  =  21:, 

on  a 

\V  =  a)»J; 

si 

(o*  >  2  7:, 

on  a 

W<a),J. 

3"  Je  suppose  que  (o  varie  d'une  manière  continue  ainsi  que  la 

figure  déséquilibre  (le  volume  ï  demeurant  constant  bien  entendu). 

La  figure  devant  satisfaire  à  la  condition  d'équilibre,  on  aura 

2 

et  par  conséquent,  en  diflerentiant  l'équation  (2), 

3 

fy J doj  =  -  TdVo' 
5 


Cela  nous  montre  que  Uo  croît  avec  to. 
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Ce  résultai  est  vrai  pour  loiiles  les  figures  d^équilibre,  maiâ 
pour  les  figures  d'équilibre  qui  rencontrent  l'axe  de  rotation,  il 
peut  s'énoncer  autrement  :  le  potentiel  au  pôle  croît  quand  la 
vitesse  de  rotation  augmente. 

4®  Pour  les  figures  d'équilibre  qui  rencontrent  l'axe  de  rota- 
tion, Uo  étant  le  potentiel  au  pôle  est,  d'après  ce  que  nous  avons 
vu  au  début,  plus  petit  que  27:R^. 

Donc  Uo  ne  peut  croître  indéfiniment,  et  cela  nous  fait  déjà 
prévoir  que  to  ne  peut  non  plus  croître  indéfiniment. 

Pour  le  démontrer,  je  pars  de  l'égalité  suivante,  conséquence 
immédiate  de  celle  que  je  viens  d'établir 


rdtii  __  3T    rrfUc 


Soit  Ù  la  plus  petite  valeur  de  w^J,  il  vient 


/ 


(0  512  512 


Pour  que  (o  puisse  croître  indéfiniment,  il  faudrait  que  Q  fût  nul  ; 
c'est-à-dire  que  quand  o>  croît  indéfiniment,  a)-*J  tend  vers  zéro. 

Or,  dès  que  oj  a  dépassé  la  valeur  y/i^?:,  on  a  W  <<  (o^  J  ;  donc  W 
devrait  aussi  tendre  vers  zéro.  Donc 


i;o=.-,(w-"'-j) 


devrait  tendre  vers  zéro.  Mais  cela  n'est  pas  |)ossiblc  puisqutî  Uo 
croît  avec  (•). 

D'où  la  conclusion  suivante: 

Quand  on  fera  varier  d'une  nianiùre  continue  la  vilesse  o>  ainsi 
que  lu  figure  d'équilibre,  de  deux  choses  l'une  :  ou  bien  la 
vilesse  (o,  après  avoir  cru,  finira  par  décruîlre;  ou  bien  la  figure 
d'écpiilibrc  cessera  à  un  certain  moment  tic  rencontrer  l'axe  de 
rota  lion. 

Clcsl  ainsi  (pie,  si  l'on  suit  la  série  des  ellipsoïdes  de  révolu- 
tion, 0)'-  croît  depuis  o  jusqu'à  .\t.x  OyWi^  et  décroît  ensuite 
jus(pi^\  o;  de  niénïc  si  Ton  suit  la  série  des  ellipsoïdes  de  Jacobi, 
(•)-  croît  depuis  u  jusqu'à  f\T,  x  o,0().>,  et  décroît  ensuite  jusqu'à  o. 

.)(»  dois  a  jouter  <]ue  la  démonslralion  (pii  [)ré'cè(le  n'exclut  pas 
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riiypollièse  suivante  :  co  pourrait  croître  au  delà  de  toute  limite 
sans  (]ue  la  figure  cessât  de  rencontrer  Taxe  de  rotation,  mais  à  la 
condition  de  croître  par  une  série  d^lscillations  en  présentant  une 
infinité  de  maxima  ou  de  minima. 

J'ajouterai  que  si  W  4-  —  J  est  maximum  (ce  qui  est  une  con- 

dition  suffisante,  mais  non  nécessaire  pour  la  stabilité  de  Téqui- 
libre),  J  va  en  croissant  avec  to. 

Soient,  en  effet,  w  et  o)'  deux  valeurs  trrs  voisines  de  la  vilesse  de 
rotation;  soient  W  et  W,  J  et  J' les  valeurs  correspondantes  de 

1  Vnerjjie  et  du  moment  d'inerlie.  Comme  W  -\-  —  3  est  maximum, 


(0« 
'2 

on  aura 


w'« 


Comme  W'h J'  est  de  son  coté  maximum,  on  aura 

•2 

\V-+-  1- J<\V'-+-  —  J'; 
d'où,  en  retrancliant  ces  deux  inégalités, 

' ^      J'-J)>0, 

'1 

OU 

J  >  J. 


C.  Q.  F.   n. 
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*^  1897  III  (Perrine). 


CDapp. 


lofff.p.    * 


m 


m 


1898.  h 

Oct.  26.  1 2.80.40  — 3.51,71 

28.  12. 44 '41  — \'^iÂ^ 

29.  i3.  6.35  -f-3.5i,64 

30.  10. 10. 10  -+-1.40,34 


m 


2.  8,1  4*4 

i.i3,7  4.4 

4.13,7  4.4 

7.   1,7  8.8 


1.14.5G  î^»976  -H80.  9.  9  o,6iZn  S 

o.  1.56,6  0,2903  H-81.26.19,1  0,455/16 

23.19.28,0  0,3888  -f-81. 41.27,0  0,419/17 

22.38.55,4  0,3754  H-81.39.  6,3  o,46a/i  8 


189«. 

Mars  22. 
24. 
24. 
24. 
24. 
Avril  \. 

5. 

5. 

7. 
13. 
22. 

ZO. 


1 6 . 3  '1 . 1 5 

15.47. '7 
15.47.17 
16.29.  ^ 
16.29.  2 
16. 3 I .24 
i5.58.i4 
i3.58. i4 
14.44.31 
I 4 . I 6 . 3o 
I 3. 21 .37 
12.  6.  5 


— I  '^2,6'] 
-1-0.40,62 
— 0.53,29 
-ho . 47  »  5o 
--0.46,54 
-H). 15,78 
-f-î.  48,26 
— 2.13,27 
-+-M.  18,40 
-i-o.25,3i 
-+-0.  8,00 
-1-0.49,13 


«<  1898  I  (Perrine). 

o.i5,9  i5.io   21.28.20,60 

i.i5,9  12.6     2 1.35. 47» 73 

2.  6,7  12.6     21.35.47*80 

3.  5,6  12.8  21.35.54,61 
3.57,2  12.8  21.35.54,55 
6.38,6  8.8  22.  8.16,24 
2.  6,5  12.8     22.25.39.29 

3.57.5  12.8  22.25.39,09 
0.34,6  12.10   22.34.29,14 

6.28.6  8.8  23.  2.54,60 
3.24,2  S. 8     23. 48.45, 21 

4.  9,3  8.8       o.  9.5i,2 

^  1898  VI  (Perrine). 


,596/1  -+-19.28.36,4  0,756 

,619/1  -+-2i.3o.5o,5  0,776 

,619/t  -+-21 .3o.5o,3  0,776 

,6o5/i  -+-21.32.40,2  0,747 

,6o5/t  -+-21.32.40,8  0,747 

,633/1  -t-29.35.45,5  0,695 

,664/1  -4-33.21 .14,7  0,709 

,664/t  -+-33.21.11,9  0,709 

,669/1  H-35.  6.45,8  0,783 

,681/1  -+-4o.  6.21,5  0,800 

,653/1  -4-46.17.  9,6  0,848 

,517/1  -H48.28.26  0,904 


9 
o 

t 

o 
I 

3 

3 

5 

6 

7 
8 


Jl'IN    16.  i3.io.io  -+-0.39,76 

17.  i3.  8.5f)  -0.20,93 

18.  11.41.37  — o.'.»i,3'| 
18.  i2..')5.37  --(>.  7,18 
21.  i3.36.4>  -1-0.18,97 


5.33,6 

9.8 

6.37,6 

8.8 

6. ',9,0 

8.8 

(1.  2/, 

8.8 

0.17,6 

14 

3.38.45,12  7,741/1  -1-58. 16.  0,2  o,832  19 

3. 4 '1.54, 33  7,733/1  -4-58.  2.22,2  0,837  20 

3.r)o.4o,.>3  1,489/1  -4-57.48.28,6  0,904  21 

3. 5o. 59,39  1,701/1  -+-57.47.42,0  o,8î6  21 

\.  9.-.>o,7o  7,700  -i-56.55.44»7  0,821  22 


*<:  1898  V  (Giacobini). 


Juin    2'i.    n).3i.37    -f-().3(),6j    —  5.59,5     8.8      i9.3'|.3.!,96    2,38i/i    — 22.23.36,0  0,922    73 

*-€  1898  IX  (Perrine-Chofardet). 

Sept.  16.   iC).  4'-9   --».5r>,6i   -f- o.  9,9     ç^j]      9.58.  3,01   7, 6^8/1  -+-39.  7.56,5  0,771  24 
17.    iG.   3.5o    -+-0.35,19   "^  •^-    '»^     4-4      ^^-   4-''5,'|5   7,6^46/1    -i-28.3i.44»5    0,777    25 

•<  1898  VIII  (Ghase). 


Dkc.     7.    i3.38.  o  -+-0.14,36     -  4.36,5 
13.    1 3. 33.^1    -f-o.i7,'j7  -+-  4'  '^î» 


1899. 


J\NV.    0.    13.38. i3    —0.20,91    -+-3.31,3 

FÉVR.     8.     I3.'45.')0       o.    0,96     -h    7. '41,1 


s. 8 
8.8 


4-1 


10.40.35,30  7,575^  -+-2^.56.  i3, 8  0,684  ^^ 

10.47.36,97  7,5<i6/i  -+-35.41.12,1  0,667  27 

II.   7.09,53  7,5:>5/i  -h3o.  9.12,4  0,577  ^^ 

II.   6. 3 '1,01  7,i3'|/i  -+-35. '40.42,1  0,336  '^9 
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Position  des  étoiles  de  comparaison. 


Ta 

Gr 

JRnoy  ItfT.O. 

Réd.anJ. 

tO  moj.  1897,0. 

Ked.aaJ. 

h      n     t 

• 

•             t             m 

• 

1. 

9i» 

3.27.14,08 

-4- 

8,9» 

-1-69. 10. 3i  ,7 

-4-12,6 

8,o 

3.  7.a8,o3 

-+- 

9,88 

H-72.24.48,2 

-+-i5,3 

3. 

9.0 

51.45.  8,94 

-+-10,97 

-i-75.25.32,3 

-^-"9,3 

A. 

9,5 

1 .44-  >o 

H-II,7I 

-^79-  0 

-4-26,0 

.S. 

9,4 

1.18.36 

-hii,53 

-h 80. 10.48 

H-28,7 

6. 

9,5 

0.  6.  2,7 

-+- 

8,33 

-4-81 .24.31 ,0 

-+-34,4 

7. 

8,8 

23.i5.3i ,5 

-+- 

4,90 

H-8i.36.37,o 

-4-36,3 

8. 

8,8 

22.37. '3,0 

-h 

2,09 

-+-81.31.28,1 

H-36,5 

(«) 

9,3 

3.28.22,66 

A  Boy.  IIIM.O. 

» 

-4-69.  9.5r,4 

(Dmoy.  1898.0. 

1) 

9. 

r>,5 

21 .3o.   2,86 

-f- 

0,41 

-+-19.28.58,1 

-  5,8 

10. 

8,8 

21 .35.  6,72 

-4- 

0,39 

-î-21  .29.40,5 

5,9 

H. 

6,7 

21 .36.40,70 

1 

0,39 

-r-2l.28.i9,4 

-—  5,8 

12. 

9,o 

22.    8.    0,17 

1 

0 ,  29 

-+-29.4''-.i9,^ 

>,a 

13. 

7,7 

22.22.50,78 

-+- 

0,25 

-1-33. 19.  i3,o 

-  4,8 

U. 

6,8 

22.27.52, 12 

-+- 

0,24 

-»-33. 17. 18,9 

-    1,5 
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REMARQUES. 

19,5 

Auturité». 

Rapportée  à  (a). 
Arj;.  Œ|  3539. 
112  B.  VÏ-+-75^ 
Position  approchée. 
44  B.  D.  -+-  79». 
5  Carrinjîton. 
3579  Carrinjîton. 
3472  Carrington. 
220  B.  VI  -+-  69°. 

A.  G.  Berlin  8802. 

A.  G.  Berlin  8336. 

A.  G.  Berlin  8344. 

A.  G.  Cambridge  13277. 

A.  G.  Leyde  961J5,  107111. 

A.  G.  Leyde  961  jo,  107116- 

A.  G.  Lund  322i8. 

A.  (■.  Lund  6031,  64so- 

A.  G.  Cambridge  18244. 

46  B.  D.  -h  'fi\ 

Bapportée  à  (6). 

Rapportée  à  (c), 

A.  G.  Hcls.-Golha  329!. 

A.  G.  Ilels. -Gotha  3452. 

:')i83  B.  M— 22^ 

A.  G.  Canibri<l^e  5'>.o.). 

A.  G.  Cambridge  5228. 

k.  G.  Cambridge  5487. 

A.  G.  Cambridge  5537. 

A.  G.  Hels. -Gotha  3i5i. 

A.  G.  Hels.-Gotha  3289. 


— 18,3     A.  G.  Cambridge  5672. 

.  \  A.  G.  Lun<l  (IJ63,  1805. 

« 
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GoiiÉTK  1897  ni,  1897  octobre  22.  —  Direction  de  la  queue  :  194°  (3  pointés). 
Octobre  28.  —  La  comète  se  pointe  mieux  que  les  jours  précé- 
dents; il  y  a  dans  la  télo  un   point  stellaire   se  détachant  assez 


rvmn 


ij-i  MÉMOIWES   ET  OBSEllVATlONS. 

CoMÈTR  1898  I.  —  Les  mesures  des  11  et  2/1  mars,  5  et  7  avril  ont  été 
faites  avec  les  fils  fins. 

1898  mars  11,  —  La  comète  est  formée  par  un  noyau  stellaire 
de  7*  grandeur  et  de  8'  environ  de  diamètre,  entouré  de  nébu- 
losité brillante,  de  l' environ  d'étendue,  sur  laquelle  il  ressort  très 
fortement.  Celte  nébulosité  se  prolonge  en  forme  de  queue  daos 
la  direction  p  =  275"  et  sur  une  longueur  de  6'  environ. 

Mars  24.  —  La  partie  assez  brillante  qui  entoure  immédiatement 
le  noyau  est  à  peu  près  ron<le  et  de  2', 5  environ  de  diamètre; 
réclat  diminue  ensuite  assez  rapidement.  La  queue,  dirigée  vers 
p  =  285",  se  soupçonne  sur  une  longueur  de  10'  à  12'  et  sur  une 
largeur  de  4'' 

Avril  î).  —  Malgré  la  présence  de  la  Lune,  qui  est  très  forte, 
la  comète  s'aperçoit  très  bien.  Son  noyau,  d'aspect  stellaire,  res- 
sort vivement. 

Avril  6.  —  Mesures  un  peu  incertaines  à  cause  de  la  faiblesse 
de  rétoile  de  comparaison  et  aussi  du  peu  de  hauteur  de  la 
comète. 

Comète  1898  VI,  iSijS  juin  16.  —  La  comète  est  une  nébulosité  diffuse, 
de  i3*  grandeur,  sans  condensation,  ayant  environ  5o'  d'étendue. 
Au  commencement,  les  mesures  ont  été  un  peu  influencées  par  la 
présence  de  plusieurs  petites  étoiles  très  voisine?. 

Comète  1898  V,  iSijS  Juin  23.  —  Comète  assez  brillante,  de  ii*  grandeur, 
avec  noyau  central,  ressortant  fortement  sur  rensemblc  dont 
rétendue  est  à  peu  près  i'. 

Comète  1898  l\,  1898  septembre  iG.  —  La  comète  est  brillante,  de 
9"  grandeur  environ,  formée  par  un  noyau  difl'us,  de  i'  de  dia- 
mètre; étendue  de  l'ensenible  :  3'  à   J'. 


OBSERVATIONS  DE  PLANÈTES  ET  DE  COMÈTES, 

FAITES  A  l'ouseuvatoiuf.  dk  TOULOUSE  (à  réqualoiial  Brunner  et  au  grand  lélcsc«>pc  Gautier) 

Pau  m.  F.  nOSS.VHD. 

Dales.        T.m  Toulouse.         A^\.  ACf>.  N  dpc.  /Tlapp.  losrf.p.  (Qapp.  lorf.p. 
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xMOlUES   ET  OBSERVATIONS. 
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AVBIL   17.       9.3..   7      -1.2», Ci 

21.  0,40.',.)!       -f-0.3>,2C) 


-;  :r 


Fidés. 


7.   9.5     iS:.»o     I '.',«»• 'l9'9<      i,i8»/i 
»  •  '1  '1 .  ?     I S  :  20     I .» .  .'.7 .  ',9 . 3 3     I  ,iUH)  n 


5.i2.3o,S     o,8i>i 
',.5<».47,5     0.K19 


M  ÉMOI  «ES   ET  OBSEIIVATIONS. 

IM.         T.  B.  Tuiloite.       AU.  ACO.  N.  (l^c.  JV  app.  lo^.f.p. 


>7> 

(0  app-  iog.  f.  p. 


Gl 


47)  Aglaja. 


M. 


m 


l. 


3. 

11. Q3.    2 

5. 

II .39.11 

7. 

1 3 .    1  .    7 

11. 

10. '17.28 

•>•  »,^> 


/..    _ 


2.'|J.«     i«:io    j3.i«.'jS,eM>    2,8.).?/i 
3.  7,3     18;  .to    ^3.17.  3,78     1,00.1 
i3.3:),«     18:20    •.»3.i3.'|3.'.»'|     i,o'|8« 


Europa. 


0. 

10.42. 10 

—0.48,83 

-+-io.'|'|.7 

18:  m 

9.35. 17,2.! 

i,3rwi 

6. 

io.38.3(> 

—  1.  3,26 

-  7.'|.«.o 

18:  »o 

9.3'|.  '9.91 

i,3i'|/i 

7. 

10.  jta.33 

- -I .18,53 

--  8.19,7 

18:  <o 

9.33. ^i ,H 

1 ,  35 1  // 

8. 

io.33.5f) 

-r-I. 29,98 

-»-  2.37,0 

18:20 

9.32.5»),  »i 

7,33  »/i 

8. 

10.33.39 

-+-I  .35,20 

— 10.   1,0 

i8:.»o 

9.31.55.97 

I  ,»9*>Al 

10. 

10.  6.28 

— 0.  0,73 

-+■  3.18.0 

I  s  :  .*o 

9.3i  ..»o,o7 

7,oS3/» 

7.  5.58,9  Oy832  49 

7.12.15,7  (>,833  .5o 

7.18.30,9  o,83'|  Si 

7.30.1 8, ()  0,834  ^'^ 


i(). 24. 20,3  o,63fi  195 

■i<>.3o.55,o  o,Gj3  196 

•H).3().33  o,<)27  197 

i(».44«  9» 4  o,(}22  198 

ifi.4'|.  7,3  o,(;i8  i,,9 

■i(i.57.-.Hi,3  o,*)02  199 


5.       9.  Ci. 23    -+-1.48,65 
7.      9.  7.11     -f-o.  9,28 

7.         9.    7.11       — 1.12,0<) 


3. 

r>. 
11. 
15. 


9.3<}.?i  — 0.20,54 

8.5'|.42  -Ho.34,o3 

S.  7.2*)  —0.43,03 

9.11.   7  — o.  5,01 


14. 
U. 

19. 


10.44.48       -1.38,58 

M.  7.57   -+-o.44ï43 

9.33.3(i    -+-0.38,72 


;    16.     10,23,20    -f-o.49,*>2 
17.     io.38.i5    -HO.  7,57 


'j>.y  Kalypso. 

0.45,1     18:  îo     io.5j.3(),95  i,i7'»w 

8.1 0,1     1^:20     io.5».57,<>o  1,449'^ 

5.34.0  i8:.{o     io.5».57,'|0  i,4l9'^ 

(va)  Danaé. 

6.39,3     18:20     >i.5o.  i'»,9»  i,i8o/ï 

10.34,2     18:20     .îi.48.21,40  i,3i6w 

o.58,2     18:20     n.'|3-  9»^^*^  i,378a« 

4. '17,5     i5:i()     21.40.  0,81  2,9')2/* 

î^r    Angelina. 

6.42.1  6:   s     10. 5|.    '|,0|  1,422/1 

4.54.2  is:  >o     io.5'j.   3,17  1 ,36i  n 
3.  0,3     iS:.>o     10. 5o.    ►,69  1,519/1 

(7(î}  Freia. 

5.'ji,o     i8:.»o     II.  3 1.52, 79  1,209/1 

o.38^()     18:  »o     II. 3 1.10,71  i,io'|/i 

^tT)  Niobé. 


6.  11.42.12  -♦-i.5i,o8 

6.  11.42.12  -f-o. 21, 45 
0.  II. 42. 12  H-i.  <'»,4^> 

7.  8.37.19  — 0.41,25 


7.35,6  18: 20 

7.11,7  i8:{o 

4.1 3, 2  ih:.>o 

3.    2,1  18:  »o 


8.37.15,25  2,632 

8.27.i5,'|4  2,632 

8.>7.i5,3^  2,632 

S.»<;.i2.7',  i,479« 


■10.  8.29,8  o,7i3  200 
■io.23.3i,o  0,706  200 
io.a3.3i  ,4  0,70^1  201 


14. 38.  4,5    0,868 

53 

i4.29.52,7    o,863 

.'4 

14.  3.23,5    0,837 

55 

i3.4',.   3,6    o,8«H, 

50 

6.  o.  0,7  0,7  |i  202 
6.  o.  5,9  0,738  2o3 
6.10.54,2     o,7'|6     204 


I.   4'-*N7     '♦'77'>     -**'* 


I.  9.29 


,0     o 


--' 


— '1     -lïlk» 

t  t  ' 


■2  4 .  33 .29,5  o ,  458  20^» 

•2|.33.3o,4  0,458  •.»o7 

.4.33.28,8  ..,458  2<»8 

>4.»9..»o.8  (».5'|2  207 


■:6 

bale*.        T  ni.Tuulua<<e. 


ME 


A». 


MOIHKS   KT  OBSERVATI 

AcO.  >'.  (le  r.  .11  a  pp. 

(tT)  Niobé. 


0  N  S. 
luK  r.  p. 


CO 


app. 


log  r.  p. 


1896. 

h      m     B 

m     s 

Fkvr.    7. 

8.37. 19 

-ho.-i8,3o 

8. 

8.53.37 

— o.'.î3,39 

8. 

8.. 53.. 37 

1.03,99 

8. 

8.53.37 

— '•  7^9!) 

10. 

9.29.5<) 

-hi  .4 1  /»5 

3.36,:!  iSIjo 

i.:>5,5  18:20 

i.5o,i  181 30 

',.17,5  ,8:ao 

10.11,8  l8l30 


h  m  f 
8.36.12,47 
8.25.  0,79 
8.25.  I. 01 
8.35.  0,91 
8.32.38,7») 


^- 


mfi 


-h2:'|.  29.20,3  o,5ja 

1,435/1    -f-3'|. 34.38,5  o,5a'4 

-4-2'|.24.28,7  0,53Î 

-f-34.2'|.38,I  0,5î'| 

3i.14.lr>,}  0,497 


i,4-î5/i 


I,  iS-l/l 

1,357/1 


(^TJT)  Eurynome. 


Avril  17. 


Oct. 


17. 

10.29.34 

-Ho . 30 , 5o 

-hi7.58,5 

18 

:2o 

14. 13.33,73 

1,341/1 

— I 3 . 35 . 53 , 1 

0,853 

Sapho. 

G. 

11.49. 19 

-+-»-'-«9799 

— 13.37,8 

18 

130 

1 .5'|.  i'|,o3 

7,077/1 

-hi6.58.53,2 

0,601 

G. 

»»-l9>»9 

H-i.47,6s 

—  3.39,3 

18 

130 

1 .5'|.i3,86 

i^o-j-jn 

-+-16.58.54, 1 

o,(>ui 

7. 

9. 17.31 

H-3 .37,11 

—  1I.3'|,2 

3: 

5 

1.53.38,43 

1,5 ',6/1 

-hl6.49.    ^y^ 

o,6«)8 

7. 

9. 17.21 

-Hi. II ,87 

— 1 3. 30,3 

3 

:  4 

I . 53 . 38 . 06 

7,5',6/i 

-hi6.49.  3»' 

o,«Vi8 

15. 

8.   7.  0 

-+-0.  6,',', 

-hi 9. 56,0 

18: 

30 

f  '1"  't^  ^." 

1 ,585/1 

-hl5. 15.34, \ 

0,701 

10. 

6.46.13 

— 0.39,33 

-h  7.39.0 

6: 

:  '. 

I.Î7.    3,13 

i,6}o/i 

-hl5.    3.17,5 

0,746 

2Î). 

10.16.20 

I .39,33 

-  -  1 . 3o , 0 

18 

130 

1.37.14,',! 

2,9',0/l 

-hl3. 17.37,6 

o,<i6o 

29. 

10. 16.30 

— o.3i ,64 

-  8.^,9.8 

iH 

:3(> 

1 .  37 . 1  '1 . 1 5  . 

2,9',o/i 

-hl3. 17.36,5 

0,660 

30. 

7.42.36 

— o.55,()6 

-h  3.39,1 

18 

|30 

1 .36.38,()i 

1 ,5i8/i 

-hi3.  6.33,5 

0,704 

'C^ 

Alkmône. 

./ 


Oct. 


26. 

10. 31. 31 

-ho.  I7,0(» 

30. 

II.    6.  1  I 

—  3.  17.6', 

30. 

II.   6.11 

--i.57,',9 

■  -  o.  K,5    is: 
—  3.19,3     iS; 

-h  6.  S.I    is: 


(jri 


30       3 . 5() .  55 .13  I , .{70  /I 

•Ao      3.  '17. 13,  |.>  I  .oSi  n 

30         3. ',7.  1 3, 3s  l.oSi/l 

Undina. 


17.36. ',9,8  0,616 
17.35.16,',  0,fK>9 
17.3.5.18,5     o,fN>9 


Oct. 


3. 

^. 

G. 

G. 
12. 
12. 
12. 

i:i. 


II.  o. 17 
7. 5',. 59 
I o . 59 . I o 
10.59. to 
8 . 09 .  3 
8.39.  > 
S.39.  2 
7.  .10.3  » 


-ho.5s,',9 
-t-o.  19.49 
-ho.  5 '1,07 

-  - 1 . 1 5 , 1 3 

-  - 1 .  3 . 3() 
-hi . 13,97 

-  -().  1 1  ,',3 

— O.  ')0,72 


-hi). 

...,', 

i>^\ 

'30 

M.',S.    7, -.3 

1 .03 >  n 

— 11.    1.23,6 

o,s5i 

-hi  ». 

7-'i 

13: 

I» 

(>.'i7.  ?S,  1 3 

I  yy;^ri 

-11.  5.   7,5 

o,Siti 

—   I . 

.-...', 

i5: 

16 

0.^5.53, ',3 

3.900/1 

-ii.i3.3s,7 

o,858 

-h  3. 

.!',,. 

i5 

ll'i 

0.45.53,53 

3 .  (^K)  n 

—  1 1 .  i3.',i  ,1 

o,8.58 

—   5. 

:»i,-^ 

10. 

I.»0 

o.'ii.3(i,S6 

i,',36/i 

— ii.33.3o,6 

0,842 

-h  5. 

',...! 

10 

I  30 

0.  'ji  .36.7', 

i,V36/i 

— 11.33.25,3 

o,8}".i 

-^  0- 

■7/1 

10 

:3o 

0.41  .3r),(i3 

1,436/1 

—  1 1 .33.39,3 

0,8',3 

■  -    I . 

')o,7 

I  s 

:  »o 

0.  ."*i<).  33 ,0"* 

1 ,55', /I 

— 1 1 .40.56,5 

o,Sj5 

(m.  Klymône. 


Sicpt. 

11. 

I  i.3o.  '1') 

-      «».36,()» 

-h  3.  4,3 

I  >: 

I,3',4/? 

i:i. 

II.    0.  ',(> 

-^».  17,11 

5.37,3 

is: 

().3().33,/i 

~\ ,  3S9  /I 

2Î). 

S..'>().    3 

— i.iS,73 

-  !)••''()/' 

is: 

■>i> 

n.30.     »,7i 

I ,  ',90  n 

(Ml. 

:{. 

10.',;;. 5', 

-^i..')3,i', 

-h3.',3,', 

is: 

0.  H).57,S.î 

•uS-in 

G. 

10.   M . |S 

-i-o.  I  »,.'»S 

7..V,.o 

I  »  : 

0. 1'l.'ji  ,3i 

3,958/». 

G. 

i< » .  '  1  .  I S 

-o./;/,7 

7. 5,;. 7 

1  >  \ 

•u, 

....',.',,.., 

3 , 958  n 

0.26.13,5  O, — Q 

0.10.  o  0,783 

0.47.    3,7  0,788 

1 .  3.10,',  o ,  79«> 

1.14.54,1  0,791 

i.i',.i7,5  0,791 


D«K«S. 


Oct. 


Fbvii 


JuiL. 


Mars 


T.  ■.Toiilou»^. 


MÉMOIRES   liT  OBSKUVATlOiNS. 

AA.  A(v>.  >'.dec.  JRapp.  loir.  f.  p. 


»77 

(jdapp.  lug.  r.p. 


1ÛG)  Dioné. 


hat         n     t 

3.  12.33.  9  — I.  3,aa 

3.  12.33.  9  -4-0.15,30 

Î5.  12.1  ^{.22  — I.    a,3H 

7.  i2.i5.27  -♦-i.3G,ft3 

3.  I0.23.  7  — o.  5,9'| 

4.  7.31.20  — 0.41, 3i 
6.  9.'|0.i8  -+-0.25,34 


m 


-hi8.48,9  18:20 

-Hi 5. 56,0  18:20 

-4-  ('} .  57 ,5  9  !  I  » 

-+-  8.18,6  18:20 


o.   3.30,96  2,827/1 

o.   3.3o,6o  2,827/1 

o.   2.i3,o5  2,935/1 

o.  o.5i,62  2,818/1 

11.57,8     18:16     23. 4i. 47*57  2,68<)/i 

h9.'|8,9     12:12     '.>3.4i  •  12,18  i,5i3/t 

-  6.57,1     18:20     u3. 39.50,  il)  1,0 i 3 /z 


7.  5.5i  ,9  o,83't 

7.  5.5'|,8  o,832 

7. 1 '|.  53, 3  0,833 

7-23.52,4  0,835 

9.  2.i3,4  0,845 

9.  4'^"S4  0,824 

9.  8.56,1  0,843 


(m)  Tolosa. 


9.29.30 

— 0.'|2,l8 

6. 

9.30.  7 

— I.  4i*^ 

7. 

9.26.55 

— 0.18,26 

10. 

io.2o.5o 

— 0.27,02 

13. 
17. 

18. 
18. 


i2.i4«  5  -f-0.10,19 

10.25.10  -Hi. 58, 56 

9.30.2)  -Hi.  7,33 

9.30.24  -Hi. 10, 80 


K. 

7. 
11. 
11. 


10.  6.37  -H0.49119 

10.  5. II  -HO. 45, 28 

9.55.28  -Ho.52,i5 

9.55.28  — 0.21,53 


•10.  5,6     1 8:. to      9.35.45,27  i,5i5/i 

•10.   1,5     18:20      9.34.46,60  i,5o5/ï 

-9.15,)     18:20      9.33. '|6,o  i,5o2/i 

'  8.55,6     12:20      9.3o.44»^4  i»3i6/i 

(l40;  Siwa. 

-  8.4i,8     15:20     20.  o.i'iyoo  2,529/1 
-0.36,1     18:20     19.57.   3,80  i,3i6/i 

-  1.48,9     18:20     19.56.16,64  1,465/1 

-  3.4'i,o     18:20     19.56.16,05  1,465/1 

(l58)  Koronis. 

-i3.4o,8     18:20     10. '16.20,9'!  1,272/1 

2.25,1     18:20     10.4). '|3, 6  1,239/1 

5.  0,6     18:20     10.41*35,29  1,198/t 

3.25,5     i8:-jo     10. '|i. 35, 60  1,198/1 

1(5^  Sibylla. 


19.30.16,9  0,626 

19.35.18,8  0,6:»2 

i9.4<>'33  0,620 

19.54.47,8  0,574 


-21.26.25,0  o,()o3 

21.44.16,9  0,890 

-21.48.28,9  0,87.1 

-21.48.37,0  0,873 


6..»i.4?,o  0,731 

6. 3 1.16  o»/'-*" 

6..5o.   5,7  0,721 

6.5o.  5,3  0,72.1 


Dkc.      30.       9.3.55    -Hi.  5,i4     "6.6,6     18:16      7. ',8. 38, 80     I, ,589/1     -H14. 40.41,6    0,70: 


(270)  Adelheid. 


Oct. 


30. 


Jt'IL. 


29. 
1. 
1. 
3. 
3. 


9.3i.36    — 0.55,75    —  1.43,0     i8:!»o      2.12.53,19  if3i)'\n 

10.  7.  6    — 0.20,01     --4'11i7     18:20      2.  9.57,67  1,195/ï 

(S?)  Nephtis. 

10.36.20    -H). 28, .39    —  0.19,6     11:20    •.>(). 21 .53,76  i,5ii/i 

10.24.54     — 1.54,91     -H  2.22,7      9'''     2o.2o.3|,o3  i,5i6/i 

10.24.5)     — o.5i,83    — 10.26,9      9:12     20.20.33,58  i,5i6/i 

1 1. 17. 17    -Hi. 32, 96    — 12.  0,7     18:20     20.19.  6,74  1,376/1 

11.17.17    -Ho. 4i,l9    —  1-37, 3     18:20     :)o.i^.  6,18  1,376/i 
Bulletin  astronomique.  T.  XVI.  (Mai  1899.) 


II. 'S. 22., 5    o,68r 
10. '18.1 5, 2     o,r.85 


II.   3.'|i  ,9  o,83: 

ii.i3.5o,)  o,83i 

-II.  1 3. 49,0  o,83i 

-II.  2).  53, 5  o,68ï 

■11. 2  5. 5.»,  5  o,68J 
12 


■78 

Dates.        T.  m.  Toulouse. 


MÉMOIIUiS   ET  OBSERVATIONS. 

AJl.  A(^.  N.  dec.  Hipp.  lOK.f.p. 


cD. 


PP- 


lorr  p.    * 


(^  Nephtis. 


1896. 

h     m     H 

m     s 

v 

h     m     s. 

•          t          » 

JUILL.     A.      1 

0.49.18 

— 0.    2,28 

— 10. II ,5 

18:20 

20.18.22,42 

ï, 436/1 

— 11.30.26,7 

o,84a 

9ï 

8. 

10.42.43 

-1-0.49,96 

—  1.36,9 

12I20 

20  i5. 12,49 

ï,4o8/t 

— 11.54.44?^ 

0,847 

93 

8. 

10.42.43 

-ho. 28,73 

-  i.i9'6 

12:20 

20. l5. 12, 3l 

ï,^o8/i 

— ii.54.44t3 

0,847 

9J 

8. 

10. '12.43 

H-O. 21,97 

-h  2.  8,2 

12:20 

20.1 3. 12,06 

1, 408/1 

— Il.54.47j6 

0,847 

95 

9. 

ro. 19-14 

—  I.    7,28 

-h  4.20,7 

18:20 

20.l4-23,4l 

1,453/1 

— 12.     1.    7,1 

0,843 

9fi 

9.    1 

10. 19. i4 

— 0.27,29 

-4.14,8 

18:20 

20.14.22,83 

1,453/1 

' — 12.   1.10,6 

0,843 

95 

13.    , 

0.26.38 

-ho. l3, 10 

-hio.42,1 

12:20 

20.10.54,28 

1,387/1 

— 12.28.30,7 

o,848 

97 

17.    1 

1.27.    I 

-ho.3o,74 

—  2.53,1 

18:20 

20.   7.12,80 

i,oi8/t 

— 12.58.  5,5 

o,865 

98 

18.    I 

1.33.48 

-ho. 52, 95 

-h  4.35,8 

18:20 

20.    6.17,07 

2,923/1 

i3.  5.4',,8 

0,866 

99 

18.    1 

1.33.48 

— o.?r),o8 

— 10. 3i ,3 

18:20 

20.    6.16,99 

2»923/l 

— i3.  5.43,7 

0,866 

98 

@)  Olga. 


Sept. 

3. 

10. 3 I .5o 

— 0.35,01 

-4-  3.52,3 

12:12 

21 .55. 47» 25 

2,754/1 

— 10. 18.22,5 

o,85i 

100 

5. 

9.55.  4 

-ho.  6,63 

-h  4-27,0 

12:12 

21.54.57,31 

i,o38/î 

10.54.40,9 

o,854 

101 

5. 

9 . 55 .  4 

-ho.41,08 

-  6.24,9 

12:12 

21.54.57,30 

ï,o38/i 

— 10.54.37,3 

o,854 

101 

9. 

11. 10.42 

-i.i3,44 

-h   2.26,0 

i5:20 

ai .53.3i,7 

2»  297 

—  12.   1.41 

0,86a 

io3 

9. 

II. 10.^2 

-1.44,21 

ïï-i9,9 

i5:2o 

21.53.57,79 

2,810 

— 12.  1.33,5 

0,862 

I0{ 

10. 

10.37.37 

H-O.27,19 

H-12.22,0 

6:8 

21.53.13,42 

2,04l 

— 12.23.  9,2 

o,S64 

io5 

15. 

10. 10.33 

-ho. 47, 20 

-h  6.34,5 

18:20 

21.52.    8,82 

-.3. 43. ',3,7 

0,870 

106 

Sept. 

15. 

10. 10.33 

—0.48,26 

-h  o.5o,7 

18:20 

21.52.    8,73 

13.43.45,3 

0,870 

107 

29. 

7.48.13 

-hl .22,00 

-h    1.20,9 

18:20 

21.53.  6,4o 

1  ,228/1 

— 16.42.10,2 

0,876 

108 

Oct. 

3. 

8.53. ',7 

— J. 16,73 

-h    7.20,2 

18:20 

21.54-32,56 

2,83i/i 

— 17.20.20,3 

0,887 

109 

6. 

8.11.58 

-h  1 . 1 5 , 1 8 

-h   8.24,1 

ih:2o 

21 -55.56,39 

2,293/1 

I7.4'|.2I,0 

0,890 

MO 

G. 

S. ',5.51 

-h-:!.   8,81 

-h    3.42,3 

1 5 : 1 G 

21 .55.56,0 

2,112/1 

•7-1'h»7 

0,890 

III 

7. 

8. ',3.42 

-ho. ',7,43 

-h   8.54,6 

18:20 

21 .56.i>8,3o 

3,992/1 

-17.51.42,3 

0,890 

113 

7. 

8. ',3.',. 

-o.')!  ,48 

-h    3.45,6 

18:20 

21 .36.28,07 

3,992/1 

—  17.51.45,1 

0,890 

Il3 

Dkc.     30.     ii.i3.3>    -ho.  48, 71 
30.     ii.i3.3j!     — 0.19,77 


(345J  Tercidina. 

7.10,1     12:20      8.20.40,18    i,\if\n 
1 3. 18,1     12:20      8.20.40,30     i,4i'|/i 


2.36.23,5    0,766    ii4 
2.36.25,0    0,766    ii5 


JriLL. 

A. 

11.43.32 

-ho 

5.>,.')5 

-hii.',6,6 

18:20 

21.   7.   5,58 

1,417/1 

-h 

4-  1-26,3 

0,7.56 

116 

A. 

II. 43. 3? 

-ho. 

58,63 

-^  1-   7,*^ 

is:'..o 

:»  1 .   7  -   5 ,  28 

1,117/1 

-h 

'»■   »-^7»7 

0,7.56 

»'7 

9. 

1 1 .33, 10 

-I 

..8,39 

o.3o,5 

6:k 

21.   4-51,77 

1,384/1 

-h 

3.49- 10.2 

«.737 

116 

9. 

1 1 .33. 10 

-^-0. 

40,22 

-h  1.36,5 

6:8 

21.   4-51,69 

1,381/1 

-h 

3-49, 10,1 

0,757 

118 

13. 

1 1 . 2 1 . 5 1 

-hi 

'1       I'- 
ll  "    y 

-T-    .).2.),.> 

18:20 

21.   2 . I9 , 86 

1,369/ï 

-h 

3.34.53,9 

0,737 

"9 

13. 

1 I .21.54 

H-O. 

4o,3o 

-  8.41,3 

18:20 

21.   2.49,67 

1 , 369  n 

-h 

3.34.54,6 

0,737 

120 

17. 

12. 13.57 

-I  . 

''77 

-  6.51,2 

18:20 

21.  0.-^7, 17 

i  ,o5i  /i 

-h 

3- 16.20, I 

0,756 

121 

18. 

10. 3i .3i 

-ht. 

40,37 

-h  1.46.1 

18:20 

20.59.52,94 

1,438/1 

-h 

3 . 1 1 . 3(> ,  3 

0,763 

123 

18. 

1 0 . 3 1 . 3 1 

-ho. 

28.16 

-+-  1.   1,7 

iS::>o 

20.59.52 ,69 

7,1.38/1 

-h 

3- 1 1.29,8 

0,763 

133 

18. 

10. 3 I .3 1 

-h2. 

•.•O,'^' 

-.  1.53,7 

i^:-.M) 

20.  59.  '•2 ,()-; 

"i,138/î 

-h 

3. 11 .3i  ,7 

0,763 

'2i 

Dates. 


T.«.  Ton1ua«e. 


MÉMOIKI'S  ET  OBSEUVATIONS. 

An.  Ac£).  .\.  dec.  llapp.  loRf.p. 


»:9 


(D 


app. 


loff  r.  p. 


@. 


m 


h     m    »  m     ■  .  h 

KÉVR-    11.     10.04.  6    — 0.  4»3^  —  î.ao^o  laTii  8.19.55,50  3,5  -HaS.   i.   1,1  0,^88 

11.     10.  5.3i     -H-o. 33,35      -  3.'|3,9  18:20  8.19.56,7  2,993/1  -1-23.   1.29  0,^97 

13.     10.  8.  4     — 1.20,73  -+-  5.  0,1  18:20  8.i8.39,oi  2,89<'>/i  -H23.  8.20,2  0/190 

11.     12.28.59     —2.   .i,'|2  -H  9-    1,9  18:20  8.17.57,33  1,33.»  -f-33.  T2.i3,o  0,522 

CM. 

FéVR.    13.     ii.5G.2r»    -4-o.aG,i3  -f-5.'|3,i  18:20  8.19.23,51»  i,2i5  -^a\..ii.  0,6  o,'|8j 


Sept. 


*<k  Giacobini. 

7.      9.20.  8    -f-i.55,89     --  '|''i^»'^    i5:ir)    17.16.20,38  i,5io 

10.  9.27.52    -H2.  /|/|7    -H  ().i'|,9     12:8       17.22.17,8'!  i,53o 

11.  8.55.32    —0.25,76    -+-9.50,6     12:20     17.22.18,31  ij'i^o 


Avril   18. 

19. 

21. 

22. 

21. 

28. 
M  %i         2. 

m* 

;>. 

G. 

13. 

15. 

19. 

Juin        3. 

5. 


FÉVR. 


G. 
7. 
8. 
8. 
11. 


-  7.59. 12,7    0,820 

—  8. -.«s. 35, 2    0,818 

—  8. .37. ',3,',    0,82a 


7.  10.57.15  — 3.  6,43 

9.  io.i3.i6  — 0.4a, 81 

10.  10.  6.  8  — 0.  3,55 

11.  10.  0.27  -o.  5,59 


Brooks  (1896,  septembre  4). 

10.45,7  i5:i6  i3.56.  4»8i 

4.39,3  18:30  i'|.  9.5f,5i 

7.i5,o  12:16  14. 16.47,83 

i5.54,9  i^IiG  14.-13.55,83 

«^  Swift  (1896,  avril  13). 


1 ,802 

-4-55. 20.  '|0,9 

o»79'^ 

1,8^5 

-+-55.  2.37,2 

0,72: 

i,85i 

-+-5'4. 51.45,9 

o,7o( 

I,s5j 

-h5'|.39.i9,6 

0,69: 

8.17.5s  -Hi.    47»7 

8.  3.5o  — 0.^4,46 
8.32  .1  -+-1.54,90 
8.13.59  -a. 39, 42 
8.35.  6  -t-i.i6,i6 
8.44.48  -f-i.3o,3i 

9.  i.3i  -4-i.3o,i8 
8.58.28  — 2.58,oi 
9.  0.40  —0.59,98 
9.  7.50  —1.46,73 
8.58.  1  --o.5f,i2 
9.15.16  -f-o.i^,o'| 

10.18.  5  -f-o.  8,4a 

io.3i.a6  — 2.35,07 


17.55.49  —1.3a, 82 

i7.49«a5  — i.i3,6i 

18.  3.18  -t-0.39,14 

18.  3.18  -+-1.26,38 
i7.'ia.4i       -o.53,6'| 


16.20.8  i5:i6 
3.37,5  i5:i6 

5.33.8  la:  6 
16. ',9,4  6:4 

6 .  53 . 1  1 8 :  20 
i.a5,2  18:20 
9.    1,5  18:20 

6.53.9  18:20 
3. 25, a  12: It 
9.11,7  18:20 

11.16.9  18:20 
4.46,1  18:20 

7.  7,0  18:20 

2.22,4  3:4 


3.37.13,17  1,663 

3. .36.  8,98  7,674 

3. 3 j. 57, 99  1,682 

3.30.53,07  1 ,700 

3.25.36,76  1,659 

3.   3.26,45  J^ïTa? 

'.>.5o.5o,i2  1,732 

2.33.  2,79  1,729 

a.a6.39,35  i,7i5 

1.34.45,70  1,437 

i.a3.56,o7  a,!5o5 

0.54.52,75  2, 840  Al    -+-69.52.49,3    0,59 

23.  9-50,97  1,1 22  Al    -+-72. 4^). 45,2    0,68 

22.56.32,62  i,i32/i    -+-72.50.10,0    0,62 


-+-22.53.57,6  0,77; 

-+-25. 25  •  5-*?'»  <>?7^^ 

-f-3o.52.  i4,8  0,78 

-+-33. 3o.  0,3  0,76; 

-1-38.50.57,2  o,8o( 

-»-57"'-i''^'^v^  0,82; 

-+-55. 1 3. 24, 2  0,85 

-+-59.29.56,6  o,86( 

-^(jo.4'î.36,9  0,87 

-+-66 .53.11,8  o ,  90 

-+-68.  3.45,4  o,f)<' 


•-«  Perrine  (1895  c). 

-8.21,5      9:8       19.4^.47,87  i,6<»5ai  —  4-'9*33?9 

18:20     19.43.  7,10  1,607/1  —  4*  a. 38, 2 

18:20    19.43.41,33  1,595^1  -  3.44-54>» 

18:20     19.43.41,30  1,595^1  —  3.44-^7>G 

18:  >o     19.55.17,07  i,6oi/i  -  2.55.3|,i 


8.34,3 
— la.  5, a 
-  3.  0,2 


«»79 

0.79 

o»79 
«,79 
f».7S 


i8o  MÉMOIRES  ET  OBSERVATIONS. 

Dates.        T.m.  Touloii»e.       AA.  A(0.  N.dcr.  Jl  app.  lo^fp* 


(0  «pp. 


log  t.  p. 


•^  Perrine  (1895  c). 


Ig96. 

h     m    s 

m    ft 

»     « 

h     m    s 

•          * 

FÉVR. 

il. 

17.47.    n 

— 1.28,26 

— •!  1  .5l  ,1 

i8:ao 

19.44.1^,38 
19.46.39,90 

7,597/1 

—  2.55.26,3 

0,792    1 

U. 

17.34.17 

-+-1.  3,i3 

-H  3.24,0 

12:16 

1 ,562  n 

-+-  0.38.  3,7 

0,780    I 

24. 

17.3^1.17 

— o.3o,9'| 

—  6.  3,9 

12!  16 

19.46.39,67 

7,562/1 

-H  0..38.    4»2 

0,780    1 

Mars 

2. 

17.13.37 

-0.19,41 

—  9-'a»i 

i5:i6 

19  16.5i,38 

1 ,  554  /i 

-h   2.32.12,3 

0,771     I 

S. 

16.39.43 

-f-0.34,08 

—  '•39/1 

18:20 

19.46.40,85 

7,579/1 

-h  3.21.  5,6 

0,770    1 

r). 

16.36.55 

-Hl.    0,99 

-hi5.57,2 

18:20 

19.44.45,35 

7,534/1 

-H  6.  7.33,9 

o»7l9    » 

15.    1 

16. 36.55 

-I .20,79 

-H  8.38,3 

18;  30 

19.41.45,31 

7,534/1 

-H  6.  7.28,1 

0,760    1 

17.     1 

16.33.42 

-f-I.     1,60 

-f-  1.20,2 

1 5 :  20 

19.44.  5,61 

7,528/1 

-+-  6.41.  8,3 

0,745    I 

17.    I 

6.33.^2 

-H2.33,9i 

-6.43,1 

i5:io 

19.41.  5,19 

7,528/1 

-H  6.41.10,8 

0,745    , 

20.     . 

6.  i5.'p 

— ^-  3,97 

—  3.43,8 

i5:i6 

19.42.56,13 

1,543/1 

-+-  7.3i.3o,2 

0,741     I 

20.    I 

6. 15.45 

—2.18,67 

—  6.39,7 

i5:i6 

19.12.56,68 

7,513/1 

•+-  7.3i.3o,6 

o,7Ji     i 

22.    I 

6. I I .21 

— »•   1,97 

-+-  4.35,8 

18:20 

19. I2.  3,33 

1 ,53i n 

-H  8.  5.2l,3 

0,737    I 

23.    1 

6.34.41 

-Hl.5>,H3 

-  -  5.37,0 

i5: 16 

19. Il .33,68 

ï,48i/i 

-H  8.. 12. 17,2 

0,727    I 

23.    . 

6.38.56 

~\'  9/11 

— !».36,8 

12:  Il 

19.41.47,57 

1,^81/1 

-f-  8.23.21,9 

o.7i7    1 

Avril 

17.    I 

[2. 19.34 

-4-0.47,83 

—  6. 19,6 

6:8 

19.20.  9,87 

1,639/1 

-4-15.24.59,8 

0,7l2      I 

17.    1 

2.19.34 

I.  8,73 

-h  4.19,5 

6:8 

19.20.  9,80 

I ,  ()39  n 

-f-i5.25.  0,5 

0,7J2      I 

18.    1 

'|.i3.  8 

--I.   I ,o3 

-4-  0.39,7 

18:20 

19. 18.16,80 

7,52l/l 

-Hi5.42.4i,8 

0,67a    I 

20.    1 

5.   7.39 

o.38,7i 

-    1.55,7 

1 8 :  20 

19.17.   1,82 

7,389/1 

-Hi6.25.38,i 

o,63t     I 

•<  Perrine -Lamp  (1896,  février  15). 


Fkvr.  17. 

17. 1 5 . 5() 

-l-i.13.»9 

H-l',.25,3 

9: 

12 

19.  '|5.3i  ,85 

1 , 606  n 

-h  5.13.31.7 

0,765     1 

17. 

17.33.  6 

-1-3.   o,1i 

-4-1I.     .>,! 

18: 

20 

19. 15.38,95 

7,591/1 

-+-  5.45.26,0 

0,761     I 

21. 

17.12.  8 

-+-2.55,77 

-h    0.59,7 

18: 

20 

20. 4 î. 5 1,59 

1,662/1 

H-23.IO.   1,3 

0,715     1 

21. 

17.12.  8 

-+-i.53.fi7 

-    4.11,0 

18: 

20 

2f). Il  .51 ,5i 

1,662/t 

H-23.IO.    0,3 

0,715     1 

21. 

17.11.10 

-4-3.   5,42 

-    7.38,5 

6: 

8 

20. I2. 18,98 

7,6'48/i 

-f-33.17.  7,5 

0,686     I 

22. 

,7. 33.. 7 

-4-3.  6,91 

-+-    9.27,2 

9: 

12 

21.    1.29,21 

1,679/1 

-h28.  3.58,1 

0,678     1 

22. 

17.33.27 

-4-1. 2. ,79 

-J-io.36.3 

9: 

1  » 

21.    1.28,10 

7,679/1 

-4-28.  3.59,8 

0.678     1 

22. 

»7-l9-  7 

-  -  ».     I  .(>■< 

-  5.   2,'» 

9: 

8 

21.    1 . 1 1 , 8  '1 

1 ,670/1 

-h28.  6.55,3 

0,669     1 

24. 

17.  o.4> 

-K).  18,33 

-  3.56,8 

18: 

»o 

21 .  16.25,f>7 

1.726/1 

-1-37.   2.1 3,1 

0.721     1 

Mars     TJ. 

17.19.12 

o.35,()5 

-4-18.  4.3 

() 

:'. 

1.18.28,19 

1 , 536  n 

-4-51.29.    1,9 

0,899     1 

11. 

9.1.6 

-+-0.35.73 

0.  '|0,6 

18 

!  '0 

2.53.21 ,00 

7.8o5 

-4-49.  5.  0,1 

0.154    1 

13. 

8. II. .7 

-Hr».  19.37 

8.    1 ,0 

i8' 

;  20 

3.   7.58,fSi 

Î.794 

-f-48. 10.42,1 

0,452     1 

13. 

i).^).).}. 

-f-0. 13,87 

—   1.41,1 

18 

I20 

3 .  8 . 1 2 , 1 1 

1,807 

-h48.  9.1',,6 

0 , 58o     1 

16. 

8.18.38 

i.3r,8q 

-   1 .    2,6 

18 

!  »o 

3.25.25,71 

•,78'i 

-4-46.51.13,6 

0,475    I 

l(>. 

8-48.38 

— 0.37.80 

-  oH-o 

18 

:  i<» 

3.25.25,45 

i,7^1 

-1-16.55.45,2 

»,17*    > 

17. 

8.55.  8 

-hi.38,33 

-i3.3i,1 

18 

:  20 

3.3().  18,22 

1,783 

-f-'|6.3i.23,5 

0,498    1 

20. 

8.  II.  19 

—0.42.  i5 

-f-io.31.7 

18 

:>() 

3.I2.  |6,35 

i,7ti8 

-+-',5.28.  7.8 

0,470    I 

23. 

8.59.   0 

H-o.'.>3,33 

-  -  3.33.9 

18 

:  20 

3.52.58,54 

1:77' 

-k41.32.5o,i 

0 , 536     1 

31. 

9.   6.   6 

0.  6.^8 

--.>o.  10,7 

18 

:  ".'O 

1.i3.  8,36 

1,761 

-h42. 39.  !.•),', 

0 , 592     I 

31. 

9.51. I2 

-0. 18,'.»') 

-  6. ',9.7 

•'. 

:i»i 

4 . 1 3 . 1 2 . 8 1 

t.7^>1 

-4-1'.38.l9.o 

o,685     1 

MÊMOIKKS   in'  OBSI'UVATIONS. 


i8i 


Positions  des  étoiles  de  comparaison. 


_.v.l 


It- 

1. 
1. 

5.8 
5,8 

.H  moy.  18M.0. 

h      m     ■ 
17.   0.10,61 

17.    0.10,61 

Rrii.auJ. 

2^88 
a, 96 

(£)  uioy.  189C,U. 

—  o!44'.57,3 

—  0.44.57,3 

Réd.auJ. 

-i4'7 

7.0 

16.47-44,57 

3,16 

-\-  0 . 1 1 .  '{2 , 1 

— 13,2 

3. 

9,5 

16.47.36,36 

3, 16 

-f-  0.  6.56,9 

-l3,v. 

4. 

8,4 

16.44.   1,20 

3,17 

H-  0.  6. 48,0 

-i3,. 

5. 

8,7 

16.43.48,62 

3,17 

-f-  0 .  11 .  0,4 

-i3,i 

4. 

8,4 

16. 4|.  1,20 

3,18 

H-  0.  6. 18,0 

-12, 8 

5. 

8,7 

16.43.48,62 

3,18 

-+-  0.  Il .  0,4 

-    ia,8 

6. 

7,9 

16. 38. 57, oî 

3,18 

—  0.21.42,9 

—  "a,9 

7. 

8,o 

16.39.39, i5 

3,18 

—  0.25. 19,2 

—  «'lO 

8. 

8,8 

16.39.28,74 

3,18 

—  0.  8.44,6 

-'a,9 

9. 

9>4 

16.35.46,20 

3,23 

—  0.28.43,9 

—  ii,j 

10. 

8,9 

16.36.34,08 

3,23 

—  0.29.42,7 

-ia,5 

9. 

9,4 

16.35.46,20 

3,M 

—  0.28.43,9 

-12,4 

10. 

8,9 

16.36.34,08 

3, 24 

—  0.29.^2,7 

—  12,3 

11. 

8,3 

4.40.40,17 

5,17 

-4- 1 4 .  20 .  3o ,  5 

-i-i6,6 

12. 

8,o 

4.38.5i,o8 

5,19 

-^1  {.26    0,8 

-Hi6,7 

13. 

8,7 

4.35.32,96 

5,26 

-+-14.37.16,8 

-*-i6,0 

14. 

6,7 

4.36.  5,65 

5,26 

+  14.36.58,4 

-f-i6,7 

13. 

8,7 

4.35.32,96 

5,27 

+  14.37.16,8 

+  16,8 

15. 
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grand  réfracteur,  vérifier  certaines  remarques  faites  par  M.  Campbell,  et 
qui  avaient  été,  à  tort,  contestées. 

BidschofiF.),  —  Le  retour  attendu  de  la  comète  i866I(Tempel). 

C'est  la  suite  de  Téphéméride  de  recherche,  précédemment  publiée 
par  M.  Bidschof. 

Ilillebrand.  —  Correction  de  IVphéméride  de  la  comète  Wîn- 
necke. 

La  comète  a  élé  retrouvée  le  4  janvier  1898,  par  M.  Perrine. 

Barnard,  —  Coïncidence  remarquable. 

M.  Barnard  a  trouvé  un  autre  exemple  (en  dehors  de  celui  qu'il  a 
cité  récemment)  de  deux  comètes  rapportées  à  une  même  étoile  de  com- 
paraison. Il  s'agit  des  comètes  1894 1  et  II. 

Kiistner,  —  Errata  du  Catalogue  de  Bonn  (B.  D.). 

Backlund,  —  Mort  de  M.  E.  Lindemann. 

Le  21  décembre  1897  est  mort  le  conseiller  d'Etat  Edouard  Lindemann, 
secrétaire,  depuis  trente  ans,  de  l'observatoire  de  Poulkovo.  II  était  né, 
en  1842,  à  Nijni-Novgorod.  Il  s'est  fait  connaître  aussi  par  des  travaux 
de  pholonirtric  et  par  des  recherches  sur  les  étoiles  doubles. 

Auwers  {A.).  —  Mort  de  M.  O.  Slunipc. 

Né  à  Hirsohborg,  en  i86'i,  Oscar  Stum|)e  est  mort  à  Berlin  le  3i  dé- 
cembre 1897,  ayant  à  peine  dépassé  35  ans.  On  connaît  ses  travaux  sur 
les  inouvoinenls  propres  des  étoiles.  M.  Auwers  a  perdu  en  lui  un  col- 
lahorateur  zélé  cl  consciencieux. 

Bcc/.er{E,),  —  Mort  de  M.  K.  Necker. 

Vn  jeune  astronome  do  talent,  qui  avait  été  tour  à  tour  attaché  à 
l'observatoire  de  Stra>buuri;  et  à  l'observatoire  KulTner  à  Vienne, 
INI.  Karl  Necker*  est  mort  le  ?.'i  décembre  1897  au  Caire,  où  il  était 
allé  chercher  la  j^uérison  d'une  maladie  de  poitrine.  Sa  mort  a  été 
causée  par  un  accident  de  chemin  de  fer.  Il  était  né  en  1867,  à  Berlin. 

Baclx'lund,  —  Formules  pour  le  calcul  d'orbiles  approcbées  des 
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tion  électrique  varie  dans  des  limites  très  étendues.  La  conclusion  de 
M.  Sclieiner,  c'est  qu'il  s'agit  ici  d'un  effet  physiologique  (phénomène 
de  Purkinje);  la  raie  bleue  H^  reste  seule  visible  quand  la  raie  rouge 
Use  disparaît  pour  nos  yeux,  lorsque  l'une  et  l'autre  sont  en  réalité 
affaiblies  dans  le  morne  rapport.  On  ne  doit  donc  pas  se  hâter  de  tirer 
de  ces  faits  des  conséquences  relatives  à  la  constitution  des  nébuleuses. 

Sckeiner,  —  Réponse  aux  remarques  de  M.  Runge,  coneernant 
les  observations  spectroscopiques  de  M.  Campbell. 

11  s'agit  toujours  d'intensités  relatives,  qui  sont  diversement  appré- 
ciées par  des  observateurs  divers. 

Pickering.  —  La  variable  U  Pégase. 

M.  Chandler  et  M.  Yendell  ont  successivement  trouvé  pour  cette  va- 
riable des  périodes  très  différentes  (ai, 06,  puis  ©1,7,  puis  5''3a",  etc.). 
M.  Wendell  a  essayé  de  trancher  la  question  par  des  mesures  photoiné- 
triques,  qui  ont  donné,  en  définitive,  une  période  d'environ  g**,  avec 
deux  minima  inégaux,  auxquels  correspondent  des  intervalles  de  4^3o™. 
La  période  de  l'étoile  10  Centaure  19  est  plus  courte  (7**  11™). 

Slein  (•/.).  —  Eléments  et  éphéméride  de  la  plancle  (tôï^ . 

Espin.  —  Etoiles  h  s|)eclres  remarquables.  Etoiles  soupçonnées 
d'être  variables. 

Cerulti.  —  Observations  de  comètes  el  de  planètes,  faites  à  Te- 
ramo. 

Schwab  (F/'.).    —    Observations    de    comètes,   faites  à  Rrems- 
munsler. 

Brendel(j\/.).  —  l'Iiénornène  remarquable,  observa*  à  Greifswald, 
le  4  février  1898. 

Plusieurs  personnes  out  aporrii,  à  cùlé  du  Soleil,  un  objet  noir  d'un 
diamètre  d'environ  (>',  qui  a  fraxersé  le  disipic  solaire,  de  i*'  10"'  à  tz'*  lo*"; 
ou  l'a  eucoro  vu,  en  drliurs  du  Soleil,  jusqu'à  3''.  Pendant  le  passage, 
le  disque  était  illuminé  (IVrlairs  rouj^e^.  S'a^ii-il  d'un  phénomène  mé- 
Iroroloj^^icjue?  On  a  scruté  lo  Soleil,  \c.  j  fcNricr,  à  Pola,  à  cause  <lu 
|)a'isai;<'   (  annniKM'    j)ar    M.    W'allcmalli  )    d'un    nouveau    satellite   de    la 
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Terre;  on  n'a,  bien  entendu,  aperçu  aucune  trace  «le  ce  satellite  iina- 
(i^inaire. 

Luther  (/?.).  —  Observalions  de  plarHi'Ies,  fa  il  os  à  Dusseldorf. 

Lovell  {E.-O.).  —  Positions  relatives  de  Dione  et  de  'J'itan,  me- 
surées au  grand  réfracteur  de  Tobservaloire  Mae  Corniiek. 

Oslen    (//.)•    —    Eléments   de    l'orbite    de    la    comète    Perrine 
(1896  Vil). 

Le  temps  de  révolution  est  de  'iVriK  Le  retour  de  1903  ne  pourra 
probablement  pas  être  observé,  mais  peut-être  verra- t-on  la  comète  en 
1909. 

Deichmitller.  —  L'étoile  B.  D.  -f-  3'^/*,  i526*  =  Lai.  \/\'À\K\i, 
L*unc  des  observations  relatives  à  celte  étoile  doit  être  fautive. 

Lehmann-Filhès.  —  Sur  le  mouvement  qui  a  lieu  sous  Taction 
d'une  force  centrale. 

C'est  une  étude  sur  la  forme  et  la  stabilité  éventuelle  des  orbites 
décrites  autour  d'un  centre  fixe,  sous  l'action  d'une  force  f{r)  qui 
d'ailleurs  peut  dépendre  du  temps  (mas<ie  centrale  variable). 

Nvrén.  —  Sur  les  erreurs  de  division  du  cercle  vertical  de 
Poulkovo  (ancienne  diNision)  et  sur  les  déclinaisons  (|u'il  a 
fournies. 

Une  remarque  de  M.  Romberg,  reproduite  par  1\L  Battermann,  ferait 
supposer  que  les  erreurs  de  di\isit>n,  autrefois  déterminées  par  l*eter>i, 
sont  aiïectées  d'une  incertitude  (pii  en  rend  l'applicalinn  problématique. 
M.Nyrénn'est  pas  de  cet  avis;  pour  lui,  les  écarts  cnn-italés  parM.Bat- 
termann  pour  les  déclinaisons  voisines  de  lo"  ne  pr<»\ienni'nt  pas  de 
cette  cause,  mais  plut«*>l  des  erreurs  de  poinlaj^e,  à  en  jui^erparla  diffé- 
renee  assez  forte  des  équations  personnelles  des  observateurs  (Gvidén, 
Nyrén),  différence  qui  atteint  quelquefois  o'',3.  Les  réfractions  dont  on  a 
fait  usage  pour  les  réductions,  lors  de  la  formation  du  Catalogue  de  186'), 
jouent  aussi  un  rôle  dans  cette  affaire. 

Hillebrand.  —  Suite  de  ré|)liém<'riilL'  de  la  comric  Winnecke. 
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Parkhurst,  Deichmiiller.  —  Sur  la  position  de  Tétoile  va- 
riable RZ  Cygne. 

Stichtenoth,  —  Eléments  de  la  comète  1822  IV. 

Pizzclti  (P.).  —  La  réfraction  astronomique,  calculée  diaprés 
rhypothcse  de  Mendeléef  sur  la  variation  de  la  température 
avec  Taltitude. 

Wellmann,  —  Sur  la  perturbation  du  mouvement  des  apsides  de 
Mercure. 

Dans  une  Note  Sur  les  orbites  et  sur  V origine  des  comètes  {Bull., 
t.  XII,  p.  5i5),  M.  Wellmann  avait  déjà  émis  l'opinion  que  Tinfluencc 
électrique  du  Soleil  pourrait  être  invoquée  pour  expliquer  Texcès  con- 
staté du  mouvement  séculaire  du  périhélie  de  Mercure.  D'après  les  cal- 
culs auxquels  M.  Wellmann  s'est  livré,  la  force  répulsive  qu'il  faudrait 
attribuer  au  Soleil  pour  rendre  compte  du  terme  en  question  serait  une 
très  petite  fraction  (0,0000077)  de  la  force  de  gravitation.  L'existence 
d'une  force  répulsive,  d'origine  électrique,  est  d'ailleurs  indiquée  par  les 
phénomènes  comélaires. 

Krasnov  {A,-\V.).  —  Contribution  à  la  théorie  des  orbites  inter- 
médiaires de  la  Lune. 

Dans  une  Tliôsc,  publiée  à  Kazan  en  i8y5,  cl  qui  a  pour  sujet  la 
Théorie  des  inéf^'alités  soldires  du  mouvement  de  la  LunCy  M.  Krasnov 
avait  int>nlré  qu'il  pouvait  y  avr>ir  avantage,  pour  la  Théorie  de  la  Lune, 
à  supposer,  on  prciniére  approximation,  le  Soleil  (ou  la  Terre)  immo- 
bile, en  rcf;ar(lanl  sa  lon}j;ilude  oonnne  une  constante,  que  l'on  fait 
varier  plus  tard,  après  rintégration  des  équations  dilTérenlielles.  Dans  la 
Note  acluollo,  il  suppose  d'abord  que  le  Soleil  se  meut  dans  une  orbite 
circulaire,  avec  un»'  vitesse  uniforme;  on  a  l'intégrale  de  Jacobi,  et  les 
variables  s'expriment  par  des  fondions  elliptiques.  C'est  aussi  ce  qui 
arrive  en  suivant  h  voie  indiquée  par  M.  Hill  dans  son  Mémoire  sur  les 
Orbites  intermédiaiies  dans  la  Théorie  de  la  Lune  (^astronomical 
Journal,  n"  41*)).  M.  Kra^^nov  est  encf»re  rev»;nu  deux  fois  sur  ce  sujet 
{Astr.  \arlir.,  n""  'M\)\)  et  li^^'M). 

TebhuU  {J.).  —  Observations  de  j)etitcs  planètes,  faites  à  Windsor 
(N.  S.  Wales). 
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laxes  annuelles  paraissent  déterminées  avec  quelque  certitude.  En  regard 
des  parallaxes  1:,  on  y  trouve  (sous  le  nom  de  solar  way  motions)  les 
deux  composantes  t,  ci  du  mouvement  propre,  la  première  perpendicu- 
laire, la  seconde  parallèle  au  grand  cercle  qui  relie  l'étoile  à  l'apex  du 
Soleil;  celle  dernière  est  positive  quand  l'étoile  s'éloigne  de  l'apex 
(M.  Newcomb  les  appelle  encore  proper  motions  resolved  in  the  direc- 
tions of  S  un- way  longitude  and  apical  distance).  Pour  les  calculer, 
on  a  assigné,  à  l'apex,  les  coordonnées 

A  =  5^77",  5,         n  --=  -^3«", 

tandis  que  M.  Kapteyn,  pour  le  même  calcul,  a  pris 

A  =:r  2;6^         D  =  H- 34"; 

on  a  conservé  dans  le  Tableau  quelques  nombres  qui  avaient  été  obtenus 
avec  cette  dernière  position  de  l'apex  du  Soleil.  Dans  une  autre  colonne, 
nous  trouvons  les  valeurs  de  sinX,  où  X  est  la  distance  de  l'étoile  à 
Tapex.  Chaque  étoile  fournit  alors  une  valeur  de  la  vitesse  de  transla- 
tion V  du  système  solaire,  en  faisant  usage  de  l'équation 

Vtc  sinX  =  j, 

l'unité  de  temps  étant  l'année  et  l'unité  de  longueur  la  distance  de  la 
Terre  au  Soleil.  Cette  équation  suppose  que  le  mouvement  propre 
observé  ne  résulte  que  du  déplacement  du  système  solaire  et  qu'on 
puisse  faire  abstraction  du  mouvement  particulier  de  l'étoile;  aussi  les 
nombres  individuels,  trouvés  pour  V,  sont-ils  assez  discordants.  Pour 
en  tirer  un  résultat  définitif,  M.  Newcomb  a  d'abord  multiplié  chaque 
équation  par  un  facteur  h  qui  en  représente  le  poids  relatif;  puis  il  les 
a  combinées  de  trois  manières  différentes,  et  il  a  trouvé  successivement 
V  =  5,85,  V  =  7,2,  enfin  V  =  6,4  unités  par  an,  soit  So*""  par  seconde, 
ce  qui  est  la  vitesse  de  la  Terre  dans  son  orbite. 

Mais  ces  nombres  sont  probablement  trop  forts;  on  peut  admettre 
qu'ils  ont  été  influencés  par  le  mode  de  sélection  des  étoiles  dont  on  a 
cherché  à  déterminer  la  parallaxe,  car  on  sait  que  ces  étoiles  ont  été 
souvent  choisies  a  cause  de  leur  mouvement  propre  très  prononcé;  de 
Jà  une  prépondérance  des  fortes  valeurs  positives  de  a.  La  moyenne  des 
résultats  fournis  par  22  étoiles  brillantes  n'a  donné  que  V  =  3,5.  Ce 
nombre  est  d'accord  avec  le  résultat  définitif  que  iM.  Kapteyn  a  tiré  de 
la  discussion  des  vitesses  radiales  d'environ  5o  étoiles,  à  savoir 

\  —  3j53  =  ir)*"",  7  par  scronde. 
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M.  Kempf,  de  son  côté,  avait  trouvé,  en  189a,  V=  I2'"",3,  par  les 
mêmes  étoiles.  M.  Neweomb  pense  que  l'on  peut  considérer  V  =  3,5 
comme  la  valeur  la  plus  probable  de  la  vitesse  de  translation  du  Soleil; 
ce  n'est  guère  que  la  moitié  de  la  vitesse  de  la  Terre. 

Soit  maintenant  p  la  distance  d'une  étoile;  nous  pourrons  remplacer 

Tc  par  -f  cl  l'équation  qui  sert  à  déterminer  V  s'écrira 

VsinX 

(j  =  • 

P 

Elle  suppose  toujours,  nous  l'avons  déjà  dit,  que  l'on  néglige  le  mouve- 
ment particulier  de  l'étoile,  car  le  second  membre  ne  représente  que  le 
mouvement  parallactique  qui  résulte  du  déplacement  du  Soleil.  Si  nous 
tenons  compte  du    mouvement  particulier,   nous  aurons  les  relations 

rigoureuses 

V  sinX  H- /i  cosa  /isina 

p  p 

où  n  est  la  projection  du  mouvement  particulier  sur  la  sphère  céleste  et 
a  l'angle  qu'elle  forme  avec  la  direction  de  <j.  C'est  de  ces  relations  que 
part  M.  Kapteyn  (  *  )  pour  obtenir  d'abord  la  vitesse  moyenne  des  étoiles, 
comparée  à  la  vitesse  du  Soleil,  ou  bien  (en  désignant  par  [5],  [f],  [n] 

les  valeurs  moyennes  du  mouvement  particulier  s  et  de  ses  deux  com- 
posantes /,  n  :  la  composante  radiale  et  la  composante  normale)  la  valeur 

des  rapp(»rts 

\n\       [s]       [t] 

V  '      V  '      \   ' 

V 

Il  cherclie  ensuite  «î  délernnniT  la  valeur  niovenne  du   rapport  —  qui 

P 
exprime  un  mouvement  parallactique  progressif  et  qu'il  appelle />ara/- 

laxe  séculaire  ;  puis,  après  avoir  déterminé  V,   un  obtient  la  valeur 

moyenne  de  -»   c'cst-à-diro  colle  de  la  parallaxe  annuelle  des  étoiles 

considérées. 

Pour  v  arriver,  on  est  obli^'é  de  faire  des  hypothèses  sur  la  distribu- 
lion  des  èloilcs  et  de  leurs  niouvenienls  propres.  M.  Kapteyn  suppose, 
nolanirnent,  «jue  les  angles  a  sont  répartis  uniforinénienl  entre  o**  et  180*, 
de  sorte  qu'on  peut  faire  {p  étant  le  nombre  des  étoiles) 

1  cosa  —  o,         -  -  hin  a  =  -  =  o,()37. 


(•)  Nous  avons  dCi  inotlificr  (jucl<iucs-uncs  dos  notations  de  M.  Kapteyn,  de 
inaiiicrc  à  nous  rapprocher  de  celles  de  M.  Ncwconib,  pour  éviter  la  confusion. 
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Cette  valeur  assignée  à  la  moyenne  des  sin  a  suppose  que  l'on  fait 
abstraction  du  signe  de  la  composante  t,  qui  est  prise  en  valeur  absolue. 
On  parvient  ainsi  à  établir  les  relations 

[»]=I[sinX].        [t]=o,64l^, 
qui  donnent 


On  trouve  ensuite 


[«]  =  i,Î7V[sinX]|-Ij. 


[']=;[*]=o,64r«]. 


Pour  faire  l'application  de  ces  équations  au\  étoiles  de  Bradley  (au 

nombre  de  2585),  iM.  Kapteyn  a  commencé  par  les  répartir  en  groupes 

d*aprés   la   grandeur  photométrique  et  le   type  spectral.  La   parallaxe 

,  .       V      ,.  .    .  ,  fj|  ,     ,  [dsinX] 

séculaire  —  >  déterminée  par  le  rapport  .— *. — —t  ou  plutôt  par  ,    .   ..  .  > 
Po  '"^        [sin/J  '  *        [sin*Aj 

décroît  depuis  o",  17  jusqu'à   o'^oS  à  mesure  qn'on  descend  jusqu'aux 

étoiles  de  6*  ou  7*  grandeur;  en  moyenne,  on  trouve 

V 

-  =o',o58. 

Les   valeurs  de  ^^  sont  comprises   entre   0,8   et   2,0;  la   moyenne 

est   i,5i. 

M.  Kapteyn  a  encore  repris  ces  calculs  avec  d'autres  groupements, 
fondés  sur  la  grandeur  des  mouvements  propres  observés;  les  résultats 
sont  restés  sensiblement  les  mêmes.  Il  s'arrête,  en  définitive,  aux- 
nombres  suivants 

-y-  —  1,4b,  -rr— l,oO,  -y"  —  ">9^* 

Les  vitesses  5,  /,  n  sont  ici  des  quantités  toujours  positives,  prises  en 
valeur  absolue. 

Il  s'agit  maintenant  de  déterminer  V.  Les  vitesses  radiales  observées  v 
ont  pour  expression 

V  =  <  —  V  cosX, 

oil  la  vitesse  /  est  considérée  comme  |)osilive  quand  l'étoile  s'éloigne. 
On  obtient  une  première  approximation  en  négligeant  t\  avec  cette 
première  valeur  de  V,  on  peut  calculer  les  vitesses  /,  et  se  serxir  de  la 
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relation  [t]  =  0,93V  pour  obtenir  une  seconde  approximation,  et  ainsi 
de  suite.  C'est  de  cette  manière  que  M.  Kapteyn  a  trouvé 

V  =  3 ,  53  =  1 6*^™,  7  par  seconde, 
[s]  =  6,57  =  3i'^™,  1  par  seconde, 

comme  nous  l'avons  dit  plus  haut.  Les  valeurs  déjà  connues  du  rap- 

V 

port  —  peuvent  alors  servir  à  calculer  celles  des  parallaxes  annuelles 

7:  =  -  pour  les  étoiles  des  divers  ordres  de  grandeur,  et  il  se  trouve  que 
ces  parallaxes  sont  assez  bien  représentées  par  la  formule  empirique 


en  prenant 


=  ^^=0.7.. 


Tj  =  0',  106, 


pour  l'ensemble  des  étoiles  de  Bradley  (7:o  =  o'',o63  pour  le  type  I,  et 
o'^,  143  pour  le  type  II).  On  aurait  ainsi,  par  exemple  : 


Gra 

ndeors 

Type* 

pliotooi. 

n.  h. 

Parallaxe  moj. 

1 

11. 

2,0 

1,3 

• 

o,o53 

o,o3i 

0*071 

3,0 

•>,5 

0,037 

0 ,  022 

o,o5o 

4,0 

3,7 

0,026 

0,016 

o,o36 

r,,o 

0,0 

0 , 0 1 3 

0,008 

0,018 

8,0 

8,0 

0,007 

0,004 

0,009 

D'après  M.  Nowcomb,  cette  formule  se  vérifie  bien  jusqu'à  la  9*  gran- 
<leur,  seulement  il  propose  de  prendre  710=0", 07,  d'où  7:4=o',o35. 
D'après  Liltrow  et  Po«,'»ion  {Dull.,  t.  II,  p.  88},  on  aurait  A  ==  o,65 
ou  o,G6.  {Voir  aussi,  pour  les  distances  moyennes  des  étoiles  des 
(liv(MScs  grandeurs,  Ihilletin,  t.  V,  p.  112.) 

]M.  Kapteyn  a  encore  cherché  à  se  rendre  compte  de  l'influence  qu'une 
valeur  erronée  de  la  constante  de  la  précession  peut  exercer  sur  les 
rc-^ultats  de  ces  calculs.  Celle  influence  est  facile  à  constater  par  la 
comparaison  des  nombres  obtenus  précédemment  avec  la  constante  de 
O.  Struve,  et  de  ceux  que  M.  Kapteyn  a  obtenus  plus  lard  en  faisant 
usage  (le  celte  constante,  diminuée  de  jôVô"  ^^  ^**  valeur  (c'est,  à  très 
peu  près,  la  constante  de  L.  Struve).  Il  se  trouve  que,  dans  le  ])remior 
cas,  la  valeur  moyenne  de  la  composante  t,  qui  devrait  se  réduire  à  zéro 
(en  tenant  compte  du  signe  des  vitesses  t),  devient 

[":]  =  —  o''.oi(). 
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lundis  qu'avec  lu  conslanlo  corrigée  on  trouve 

|t]  =  -+-0'',OO3t, 

ce  qui  est  un  progrès.  Muis  les  valeurs  des  parallaxes  sont  à  peine 
modifiées  par  cette  correction;  elle  a  une  influence  plus  sensible  sur  la 
valeur  du  rapport  [/i]  I  V,  qui  devient  i  ,0  (au  lieu  de  i,5)  en  faisant 
usage  de  rancienne  constante. 

M.  iNevvcomb,  dans  un  Mémoire  publié  aWWurs  {Astronom.  Papers, 
t.  VllI,  Part  1),  avait  entrepris  la  détermination  de  la  constante  de  la 
précession  et  des  composantes  du  mouvement  du  système  solaire,  par 
Tensemble  des  étoiles  de  Bradiev. 

Il  revient  aujourd'bui,  pour  la  compléter,  sur  la  partie  de  ce  travail 
qui  concerne  le  mouvement  du  système  solaire.  On  a  traité  à  part  les 
étoiles  à  mouvement  propre  très  prononcé,  et  celles  qui  n'ont  qu'un 
faible  mouvement  propre.   En   déterminant  les  coordonnées  A,   D  de 

l'apex  et  le  mouvement  parallactique  U  (qui  n'est  autre  cliose  que  le 

V\ 
rapport  —  )  pour  les  étoiles  des  diverses  grandeurs,  on  trouve  pour  A 

de«»  valeurs  croissantes  depuis  2G3**  jusqu'à  278",  tandis  que  celles  de  la 
déclinaison  D  sont  comprises  entre  -4-27"  et  -h  34".  Les  recbercbes  de 
Stumpe  et  celles  de  Boss  ont  donné  pour  A  et  D  des  valeurs  respecti- 
vement voisines  de  283**  et  de  -+-  âo'\  Comme  movenne  de  tous  ces 
résultats,  M.  Newcomb  propose  d'adopter 

A  =  277%  5,  D  rr-,  -f-  3>''. 

Quant  à  R,  les  étoiles  à  fort  mouvement  propre  donnent  H  =  o', i()7; 
les  étoiles  à  faible  mouvement  donnent  des  valeurs  qui  décroissent 
de  o*,o<)G  à  o',028,  et  qui  (divisées  par  V  =  3,ô)  correspondent  à  des 
parallaxes  annuelles  de  o*,oi9  à  o',oo8,  en  descendant  de  la  i^'  à  la 
7*  grandeur. 

Les  comparaisons  de  divers  Catalogues  lui  donnent  encore,  en 
moyenne, 

H  cosD  —  o'',oi28 

pour  les  étoiles  de  la  grandeur  8,5;  on  tire  de  là 

|{  ~  ()",oi  50, 

cl  en  divisnnt  par  3,*),  ::  =  o'.ooi').  La  formule  de  M.  Kapteyn  dt»n - 
ne  rail  o",  oo'iS. 
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Pour  les  87  étoiles  de  Bradley,  comprises  enlre  la  1™  et  la  3*  grandeur, 
on  aurait  R  =  o',ioo,  d'où  7:  =  o',o29. 

On  trouverait  une  parallaxe  moyenne  un  peu  plus  forte  (o*,o35)  pour 
la  2"  grandeur,  en  appliquant  au\  étoiles  de  Vogel  le  théorème  de  Kleiber 
{DuU.t  t.  VIIJ,  p.  4^0),  d'après  lequel  la  somme  des  valeurs  absolues  des 
vitesses  slellaires  dans  une  direction  quelconque  est  une  quantité  con- 
stante, de  sorte  qu'on  peut  faire 

[AacosS]  =  [a8]  =  ir[Ap] 

les  vitesses  radiales  Ap  étant  exprimées  en  rayons  terrestres,  et  l'unité 
de  temps  étant  l'année.  M.  Newcomb  trouve,  pour  5o  étoiles, 

[Aacoso]  =  o',  142,        [A$]  =  o',  117,        [Ap]=V=3,65, 

d'où  l'on  tire 

7:  =  o',o39        et        o',o32,         en  moyenne  o',o35. 

En  prenant  ces  moyennes^  on  a  laissé  de  côté  Arcturus;  l'adjonction 
de  cette  étoile  donnerait 

7:  =  o",o46        et        o'',o43,         moyenne  o*,o45. 

Nous  avons  vu  que  la  formule  de  M.  Kapteyn  donne,  pour  la  deuxième 
grandeur  pliolométrique,  o'',o')3,  et  environ  o',oij  pour  la  deuxième 
grandeur  d'après  réchelle  B.D.  Mais  nous  serons  plus  prés  de  la  vérité 
en  prenant  ttj  =  o'',o35. 

R.  R. 


CiRCL'LviRE  CONCERNANT  LV  PUBLICATION  i)'uN  Jn/tuiiire  ostrononùque. 

Le  soussij^né  a  l'inlention  de  publier  un  Annuaire  astronomique 
{Astrononiischer  Jahrcsbericht  mit  Unterstiitzung  der  astronomie 
schen  Gescllschaft).  Cet  annuaire  est  destiné  à  donner  des  rapports 
succincts  et  dans  un  ordre  syslénjati(|ue  sur  toutes  les  publications  parues 
dans  l'année  et  concernant  l'Aslronomie,  l'Astrophysique  et  la  Géodésie. 
Le  premier  Volume  sera  mis  en  >cnte  en  1900  et  contiendra  dos  rap- 
ports sur  tous  les  Ouvrages  parus  en  iSycj.  Pour  que  cette  publication 
de\ienne    aussi    exacle   et    complète    que    possible,    le    soussigné    prie 
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messieurs  les  Collègues  qui  publient  leurs  travaux,  soit  séparément, 
soil  dans  des  journaux  autres  que  les  Revues  astronomiques,  d'avoir 
Textréme  obligeanee  de  lui  communiquer  leurs  Ouvra«,'es,  les  assurant 
dès  à  présent  de  ses  plus  sincères  remercîments. 

Walteh-F.  Wislicenus, 
Docteur  es  Sciences  et  Professeur  à  l 'Université. 

Strasbourg  (Alsace),  Nicolausring,  37.  Janvier  iSi^q. 


YOUNG  (  C.-A.  ).  —  A  Text-Book  of  general  Astronomy  for  colleges  and 
SCIENTIFIC  SCHOOLS.  Revisod  edition.  Boston  and  London,  Ginn  pu- 
blishers; 1898. 

Nous  devons  signaler  aux  lecteurs  du  Bulletin  la  nouvelle  édition  de 
rOuvrage  de  Young,  devenu  classique.  Lors  de  la  publication  de  la  pre- 
mière édition,  en  1889,  nous  disions  que  M.  Young  avait  réussi  à  com- 
poser un  excellent  Manuel,  à  l'usage  des  astronomes  aussi  bien  que  des 
étudiants.  La  solidité  du  fond,  les  qualités  de  composition  se  retrou- 
vent aujourd'hui  dans  l'édition  complétée,  mise  au  courant  des  progrés 
les  plus  récents  par  un  savant  dont  le  nom  fait  autorité  précisément 
dans  cet  ordre  de  recherches  d'Astronomie  physique,  devenues  si  impor- 
tantes. On  trouvera  des  indications  substantielles  sur  les  travaux  de 
MM.  Bclopolsky,  Campbell,  Crew,  Deslandres,  Dunér,  Frost,  Gray  et 
Wilson,  Hale,  Humphreys  et  Mohler,  Kayser,  Keeler,  Lockyer,  Michel- 
son,  Minchin,  Miiller  et  Kempf,  K.  v.  Oppolzer,  Pickering,  Kunge, 
Shackleton,  Tacchini,  Vogel,  Wilsing.  Pareillement  ne  sont  oubliés 
aucun  des  faits  qui  doivent  désormais  fixer  l'attention  de  l'astronome  : 
la  variation  de  latitude,  les  découvertes  concernant  les  étoiles  et  les 
amas  variables,  les  recherches  sur  les  comètes,  le  dévelo|)pement  des 
procédés  photographiques.  Suivant  Texemple  donné  par  les  savants 
français,  en  particulier  par  M.  Cornu,  M.  Young  a  pris  le  parti  d'ap- 
peler/>r*/ici/>e  de  Doppler-Fizeau,  le  |)rincipe  qui  juue  aujourd'hui 
un  rôle  si  capital  dans  la  Science. 
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Blanc)  lui  donnent 

A  =1,570,         0=0,0454, 

et,  pour  P  =  o,  Qo=a,82.  Cellos  de  M.  Langley  (mont  Whitney) 
donnent  Qo=  2,42*  Celles  de  MM.  Crova  et  Hansky  : 

A  =1,067,        B=o,o53,         Qo=5»,53. 

Enfîn  les  mesures  efTectuces  par  M.  Rizzo  lui-même,  en  quatre 
stations  situées  entre  le  pied  et  le  sommet  du  mont  Rocciamelone, 
donneraient 

A  =  i,3o84,        B  =  0,0628,        Qo=2,77. 

Comme  moyennes,  M.  Rizzo  adopte  les  valeurs  suivantes  : 

A  =  1 ,3'24,         B  =  0,046,         Qo=  2,592. 

La  constante  solaire  serait  donc  voisine  de  2,6.  Mais  il  reste  à  étudier 
de  plus  près  l'absorption  atmosphérique  pour  les  diverses  régions  du 
spectre  solaire,  et  M.  Rizzo  a  essayé  de  discuter,  à  ce  point  de  vue,  les 
expériences  instituées  par  M.  Langley  au  cours  de  son  expédition  au 
mont  Whitney.  11  espère  reprendre  un  jour  ces  expériences  à  l'observa- 
toire projeté  du  mont  Rosa. 

K. 


SVKORA  (J.).  —  Beobaciitungen  von  Soxnenflecken  und  Frotuberanzen 
iM  Jaiire  1897,  UNI)  Vertiieilung  derselben  nacii  Breitb  und  Laenge. 
—  KiiARKOF,  1898.  In-8  avec  2  planches. 

Dans  cette  publication,  M.  Sykora  a  réuni  les  observations  de  taches 
solaires  et  de  protubérances,  clFeetuees  penoani  1  année  1897  à  l'obscr- 
vat(Mre  de  l'Université  de  Kliarkof,  principalement  avec  un  réfracteur 
de  Merz  de  G  pouces  d'ouverture.  Des  Tableaux  numériques  donnent 
la  distribuli(jn  dos  j;rouj)es  de  taches  suivant  les  latitudes  et  les  longi- 
tudes héliojirapliiques.  La  distribution  des  protubérances  est  figurée, 
en  outre,  |)ar  des  diagrammes  qui  forment  deux  Planches. 
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SUR  L*ËGLIPSE  DE  SOLEIL  DU  28  MAI  1900. 

Nous  avons  publié,  dans  ie  numéro  de  mars  189g,  un  iravail  de 
M.  Landerer  sur  réclipse  totale  de  Soleil  du  28  mai  1900.  Ce 
travail  contenait  d'intéressants  renseignements  météorologiques 
cl  cliniatologiques  sur  les  diverses  stations  où  ce  phénomène 
pourra  être  observé. 

Mais  il  contenait  également  des  indications  numériques  où 
quelques  erreurs  se  sont  glissées.  En  comparant  les  chiffres  rela- 
tifs à  Ovar  à  ceux  qui  ont  été  donnés  par  le  Nautical  Almanac, 
et  les  chiffres  relatifs  à  Alger  à  ceux  de  la  Connaissance  des 
Temps,  on  est  frappé  de  certaines  divergences. 

Elles  n'avaient  pas  échappé  à  TAulcur  qui  cherclie  à  les  expli- 
quer dans  une  note  en  disant  qu'il  a  adopté  pour  Ovar  des  coor- 
données géographiques  plus  exactes.  Il  a  pris  pour  latitude  et 
longitude  d'Ovar  4o"5i',8  et  8''38',7  (W  de  Greenwich);  ces 
coordonnées  sont  celles  qu'on  déduit  des  travaux  allemands  pour 
la  Carte  de  la  Péninsule  (Perthes  de  Gotha).  Le  Nautical  avait 
adoplé4o''5o'et8'38'. 

Mais  cette  explication  est  insuffisante,  les  divergences  sont  trop 
grandes.  Il  était  nécessaire  de  refaire  les  calculs. 

Nous  donnons  ici  les  heitres  des  quatre  contacts  :  A  d'après  Tar- 
licle  de  M.  Landerer,  B  d'après  le  Nautical,  C  d'après  les  calculs 
corrigés  en  adoptant  les  coordonnées  de  ^I.  Landerer. 

Il        m        s  II         lu        %  Il         lU        il  II         Ul        :l 

A 2.  3.3o        3-. '27.  3        3.28.30        4 '35.  9 

B 2.  8.35        3.27.10        3.28.4*3        4 •38.4?' 

C 2.  8.27        3.27.  3        3.28.36        4 «38. 36 

Pour  Alger  et  Santa  Pola,  il  conviendra  de  même  d'adopter  les 
chiffres  du  Nautical  et  de  la  Connaissance  des  Temps,  c'est- 
à-dire  : 

Alger 3"i7'"2o*      4"2()'"4>'      4''3o'"5r       V'34'"3  • 

Santa  F'ola....     2''î6'"47*       4"io'"52'       4"ij»/"m'       VM7'"55' 

RuUetin  astronomique,  T.  \VJ.  (Juin  \><\)().)  l'i 
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au  lieu  de 

Alger 3''ii'"47*      4''29"'25'      4»'34'"3r      5"3i™4i* 

Sania  Pola....     2*'5i™  9»      4»'io'"38»      4"ii"5G»      5''i4"a9' 

Il  csl  probable  que  des  correclions  analogues  seraient  nécessaires 
pour  les  autres  stations. 

L'auteur  nous  signale,  en  outre,  les  errata  suivants  : 


Papes. 

Lignes. 

Au  tien  de 

IJre 

120 

8 

i^aa" 

r"i8' 

l'iO 

-3 

82 

68 

I9.I 

-+-8 

passades 

stations 

SUR  DIVERSES  CIRCONSTANCES  QUI  MODIFIENT  LES  IMAGES 

RÉFLÉCHIES   PAR   LE   BAIN   DE   MERCURE,  ET   SUR  LA  TRANSMISSION 

A  TRAVERS  LE  SOL  DES  TRÉPIDATIONS  PRODUITES  A  LA  SURFACE; 

Par  m.  g.  BIGOUaD.\N. 


A  peine  les  a.slronomcs  commençaient-ils  d'employer  le  bain 
de  mercure  pour  la  déterminalion  du  nadir  (*)  que  l'on  dut  se 
préoccuper  d'allénuer  les  eirels  des  vibrations  du  sol  sur  ce  bain. 

Les  moyens  employés  pour  cela  sont  les  suivants  : 

I.  Emploi  de  cuvettes  moinllérs  par  le  mercure,  ou  portant 
des  rainures  destinées  à  contrarier  la  propagation  des  ondula^ 
tlons.  Cuvettes  de  forme  et  de  grandeur  spéciales.  Bains  à  coucbe 
mince  cl  tendue  comme  une  membrane. 

II.  Emploi  de  bains  llottants,  do  bains  suspendus. 


(')  Au  siècle  dernier  on  se  servait  déjà  d'un  bain  de  mercure  comme  horizon 
arli(iciel.  Mais  c'est  Bolinenberger  (|ui  le  premier  proposa  d'employer  ce  bain 
pour  détcrniiner  le  nadir  des  cercles  verticaux  et  Vinclinaison  de  l'axe  de  rota- 
lion  d'une  lunette  méridienne.  Voir  Astr.  Nadir.,  t.  IV,  p.  337  (n*  89,  janv.  1826). 

Celte  méthode  fut  aussitôt  adoptée  par  Gauss  :  liestimmung  der  Breitenun- 
terschirdrs  zivischen  drn  Stermvarten  von  Gottingen  und  Attona,  1828  (p,  71, 
not»*). 
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m.  Enfin  on  peut  placer  un  bain  ordinaire  dans  le  sol,  sur  des 
couches  assez  profondes  pour  n'être  pas  atteintes  par  les  trépida- 
tions de  la  surface. 

L'installation  d'un  bain  de  mercure  pour  une  lunette  zéni- 
thale (*)  m'a  conduit  à  comparer  divers  de  ces  moyens,  et  je  me 
propose  de  donner  ici  les  résultats  obtenus  :  les  observations  ont 
été  faites  principalement  du  4  ^^^  '^^  mars  1899,  pendant  une 
période  sans  pluie  ni  neige. 


INSTRUMENTS    EMVLOYI^IS. 

a.  Petit  cercle  méridien  portatif,  dont  lu  lunette  a  o'",6o  de 
distance  focale  et  5o"*"  d'ouverture. 

b.  Petite  lunette  méridienne  de  u'",Go  de  distance  focale  et  de 
55°*"  d'ouverture. 

c.  Petit  cercle  méridien  portatif  dont  la  lunette  a  o'",4o  d^*  dis- 
tance focale  et  47™*"  d'ouverture. 

Les  grossissements  de  ces  instruments  ont  varié  de  4o  à  Go. 

La  plupart  des  observations  ont  été  faites  à  l'Observatoire  de 
Paris,  en  divers  points  désignés  par  les  abréviations  (o),  (1), 
(a),  •  • . ,  et  dont  les  uns  sont  situés  au-dessous  du  niveau  du  sol, 
tandis  que  les  autres  sont  au-dessus  : 

(o)  pièce  à  peu  près  carrée,  de  3'",  5  de  côté,  faisant  partie  des 
caves  de  l'Observatoire,  et  dont  le  sol  est  à  28""  au-dessous  du 
niveau  de  la  cour  du  nord,  niveau  auquel  nous  rapportons  tous 
les  points. 

(i),  (ii),  (3),  (4)  cavités  méuagées  daiis  le  nnir  qui  entoure 
l'escalier  en  spirale  descendant  aux  mêmes  caves.  La  section  hori- 
zontale de  ces  cavités  est  à  peu  près  en  demi-cercle  et  a  o"',35  de 
rajon;  le  sol  de  chacune  d'elles,  sur  le(|ucl  on  a  pla(M'  l'instru- 
ment c,  se  trouve  respectivement  à  •;►.•.>.'", o;  17"',  i;  12'", 4;  7'", 7 
au-dessous  du  niveau  du  sol. 

(5)  première  marche  au-dessus  du  dernier  palier  horizontal,  en 
descendant,  et  située  à  i^^Ù  au-dessous  du  niveau  du  sol. 


(')  Comptes  rendus,  l.  CXXVII  (i8o«),  p.  «18. 
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Stalloni 
de  l'initru- 
Dote».  Heures.  aient  c. 

1S99.  h      m         h      m 

Mars  17.      i.Si  soir         (4)    Images  bien  plus  pâles  et  plus  vibrantes  qu'au 

point  (3).  Les  ondulations  n'ont  pas  ici  plus 
d'amplitude  qu'en  (o),  mais  la  superposition 
des  vibrations  rendrait  ici  les  pointés  fort  dif- 
ficiles. La  différence  dans  l'état  des  images  entre 
les  points  (3)  et  (4)  est  évaluée  à  3,5.  Les 
déplacements  brusques  d'un  aide,  tout  à  côté 
de  l'instrument,  ne  font  disparaître  les  images 
que  pendant  deux  ou  trois  secondes. 

17.       S.ia  soir         (5)     Les  images  paraissent  valoir  à  peu  près  celles 

que  l'on  avait  au  point  (4)*  Des  déplacements 
brusques  font  encore  disparaître  les  images 
réfléchies  pendant  deux  ou  trois  secondes.  Le 
passage  de  personnes  à  S^^So  au-dessus  ne 
produit  pas  d'effet  sensible. 

17.       5.28  soir         (4)    On  trouve  encore  que  la  différence  des  images 

en  ( 4  )  et  ( 5  )  peut  être  considérée  comme  à  peu 
près  nulle. 

17.      5.35  soir         (3)    Amélioration  très  grande  en  passant  de  (4)  à  (3). 

Ici  les  ondulations  sont  d'aussi  grande  ampli- 
Uide,  Ynais  il  n'y  a  plus  que  très  peu  de  ^vibra- 
tions. Par  rapport  à  (o),  les  ondulations  en  (3) 
sont  incontestablement  plus  rapides,  mais  leur 
amplitude  est  à  peine  plus  grande. 

17.       8.3o  soir  (o)     Ondulations  d'assez  grande  amplitude,  mais  sans 

trace  de  vibrations. 

17.  8.40  à    9.   5    (4)     Images  assez  vibrantes.  Cependant  les  fils  sont 

bien  nets,  les  petits  détails  s'aperçoivent  sans 
peine  et  l'on  pointerait  parfaitement  les  iîls  ré- 
lléchis.  Différence  assez  faible  entre  les  images 
aux  points  (3)  et  (4)-  La  différence  entre  les 
images  des  points  (4)  et  (o)  est  assez  faible 
aussi. 

18.  9.    5  matin       (4)     Fils  réfléchis  assez  beaux,  avec  ondulations  ra- 

pides. Images  assez  vibrantes,  mais  beaucoup 

meilleures  que  hier  matin  au  même  point. 
18.       9.'i5  malin       (o)     On  estime  que  les  ondulations  sont  les  mêmes 

dans  les  instruments  a  de,  placés  côte  à  côte. 

Peut-être  les  ondulations  paraissent  légèrement 

plus  grandes  dans  l'instrument  c. 
18.       9.33  malin       (  1  )     La  différence  des  images  avec  celles  du  point  (o) 

est  vraiment   très  faible,   si   même   elle  n'est 

pas  nulle. 


270 


MÉMOIRES  ET  OBSERVATIONS. 


Palet. 

1S99. 


Heures, 
h      m 


Stations 

de  l'lD«tru- 

meotc. 


Mars  18.      2.3o  soir 


18.       3.i8soir 


18. 

3.9.6  soir 

18. 

3.3o  soir 

18. 

3.45  soir 

sant  de  (o)à  (2).  L'état  vibratoire  n'est  pas  ici 
très  prononcé, 
(o)  Comparaison  des  images  dans  les  instruments  a 
et  c  :  dans  a,  Tamplitude  moyenne  des  ondu- 
lations est  de  4'  et  elle  parait  un  peu  plus 
grande  dans  c.  Dans  cet  instrument  e,  toutes 
les  images  a\  p',  7',  8'  de  fins  détails  sont 
visibles. 
18.       3.7  soir  (i)    On  aperçoit  même  a',  de  sorte  que,  pour  la  visi- 

bilité des  détails  et  pour  les  ondulations,  il  y 
a  très  peu  de  difference  avec  le  point  (o);  mais 
le  mouvement  vibratoire  est  sensible. 

(2)  a'  est  invisible,  mais  on  aperçoit  sûrement  p'. 
Les  ondulations  ont  une  plus  grande  amplitude 
qu*en  (o)  et  le  mouvement  vibratoire  est  no- 
table. 

(3)  a'  est  invisible;  on  soupçonne  à  peine  p',  maison 
voit  Y  y  ^'-  Mouvement  vibratoire  beaucoup  plus 
prononcé  qu'au  point  (2). 

(3)  a'  est  invisible,  mais  on  aperçoit  ^'. 

(4)  Ondulations  plus  grandes  qu'au  point  (3)  et  vibra- 
tions plus  prononcées.  Les  petits  détails  a', 
p',  ...  sont  tous  invisibles  ou  à  peine  percep- 
tibles, diffus;  les  plus  gros  s'aperçoivent  pen- 
dant de  courts  instants.  Ce  sont  surtout  les 
>ibrations  qui  gênent  le  plus. 

(5)  Par  rapport  à  (4)  on  perd  certainement;  mais 
la  différence  est  bien  moins  grande  que  ce 
matin. 

(o)  Dans  rinslrument  a,  l'amplitude  moyenne  des 
grandes  oscillations  est  de  4';  parfois  cette 
amplitude  monte  à  5"  et  même  à  7".  Dans  l'in- 
strument c,  Tamplitude  apparente  est  un  peu 
plus  grande  que  dans  a;  et'  et  P'  ne  s'aperçoi- 
vent que  médiocrement.  Les  vibrations  sont  un 
peu  plus  sensibles  qu'à  2''3o"'. 

('2)  a'  est  à  peine  perceptible.  Par  rapport  à  (o),  les 
mouvements  vibratoires  sont  plus  prononcés, 
mais  les  ondulations  ont  à  peu  près  la  même 
amplitude. 

(3)  A  tous  les  points  de  vue  (ondulations,  vibrations, 
visibilité  des  détails)  on  ne  saisit  pas  de  diffé- 
rence notable  avec  le  point  (?.), 


18. 


18. 


18. 


18. 


3.55  soir 


j,  o  soir 


5.19.  soir 


'').jlG  soir 
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supposition,  la  quasi-indépendance  par  rapport  à  la  constitution 

C 
interne  du  rapport  ^  (C  moment  d'inertie  de  la  planète  de  masse  M 

par  rapport  à  Taxe  de  rotation)  était  mise  aussitôt  en  évidence; 
on  a 

où 

59 
T,|=    — ' -1 

ne  dépend  que  des  données  superficielles*,  7,,  =  o  dans  le  cas  de 
rhomogénéité;  on  néglige  tj^. 

Il  est  possible  de  conclure  sans  calcul  qu'il  doit  en  être  de  même 
de  Ténergie  potentielle  de  la  gravitation  d'une  planète 

W=  1/Vc/t. 

V  étant  le  potentiel  et  d'z  un  élément  de  volume  de  la  masse 
fluide. 

En  effet,  soient,  pour  deux  distributions  des  masses, 

V        et        V 
les  potentiels. 


Ï-» 


p  H-  Op  Cl         •  p  -h  Op 

les  densités  de  l'élément  d-:^  p  étant  une  constante;  le  second 
théorème  de  Green  qu'exprime  la  relation 

conduit  à 

o  =  /(Vrf/n-Vrf/w')=/^V'-V)p^T-i-/(V'8p- vap')rfT. 
On  a,  d'autre  part, 

2  W—  aW  =  /  y  dm'  —  /  V  dm 

=  /(V'— V)prf-:-i-/(V'op'-V8p)rfT; 

il  vient,  en  ajoutant, 

a(W'-W)=2/(V'  — V)prfT-h/(V'— V)(ap-+-op')€/T. 
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Le  même  théorème  de  Green  donne,  en  prenant  U  =  x^+y^f 

ce  qui  montre  que  fVd'^  au  degré  d'approximation  admis, 
d'après  ce  qui  est  connu  du  moment  d'inertie  G,  ne  dépend  pas 
de  la  distribution  des  masses  internes.  L'expression  obtenue 
pour  W —  W  prouve  qu'il  en  sera  de  même  pour  W. 

Je  rappelle  Texpression   trouvée  (Comptes  rendus,  t.    CVII, 
p.  557) 

w  =  -  H 7),    ; 

ai  \)        10      / 

(ti  est  le  rayon  vecteur  répondant  à  la  latitude  dont  le  sinus  =  -—  • 

/3 


LES  ORBITES  DES  PETITES  PLANÈTES,  RAPPORTÉES  A  L'ORBITE 

DE  JUPITER; 

Pak  m.  Jean  MASCAHT. 

Nous  nous  sommes,  ici,  proposé  de  rapporter  les  orbites  des 
petites  planètes  à  un  mémo  plan  ori<;ine,  au  lieu  de  les  considérer 
par  rapport  à  difierenls  éclipliques  cl,  vu  l'importance  de  Jupiter 
dans  le  svstcme  solaire,  nous  avons  choisi  pour  plan  coordonné 
celui  de  l'orbite  de  Jupiter.  Tous  les  calculs  ont  été  faits  d'après 
V Annuaire  du  Bureau  des  Lonf^iludes  pour  1897  ^1"'  donne 
les  éléments  elliptiques  de  4*7  astéroïdes. 

[^c  premier  calcul  à  elTectuer  consiste  à  réduire  les  éléments  à 
l'équinoxc  i85o.  Pour  cela,  en  appelant  /,  Q,  nj  l'inclinaison, 
la  longitude  du  nœud  ascendant  et  la  longitude  périhélie  de 
Tastre,  /',  Ç^\  r^'  les  nouvelles  valeurs  de  ces  éléments  pour 
l'équinoxc  i85o,  nous  avons  adopté  les  formules 

/'  —  /  -f-  r,  r()S(Q —  0), 

dl  •       r\        ,,s  '' 

m    -    rî7  -f    (  /    -     /  ) h    T,  Sin(  S(5  --  'M  I.Hl''-  , 

ai  1 
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après  avoir  reconnu,  d'ailleurs,  que  celle  approximation  esl  très 
suffisante  et  que  les  termes  du  second  ordre  sont  négligeables. 
En  adoptant  alors  les  déterminations  de  Hesscl  pour  la  valeur 
de  la  précession  luni-solaire  et  pour  celle  de  la  variation  de  l'obli- 
<juitc  moyenne  de  l'écliptique,  on  a,  au  temps  i^jo  -\-  z  : 

U.I 

-7-   =  5o  ,  2 1  129  H-  ()  ,000241  296  G T 
j 

-j-  —    o",  18892  — o'jOooooG  143    1 
c\.,  par  suite  : 

7)  =  (0,48892  —  0,000006  i43':)(f'—  /) 

e  =  351^30' 10' -4-  39^79(/  — 1750)  -  j',21  (/'—/) 

et  nous  avons  également  vérifié  que  les  valeurs  correspondantes 
adoptées  par  Newcomb  conduisaient  identiquement  aux  mêmes 
résultats. 

Ceci  étant,  nous  allons  prendre  un  exemple  particulier,  celui 

de  la  (S)  : 

V! Annuaire  du  Bureau  des  Longitudes  pour  1897  f^^urnit 
les  indications  suivantes  : 

I.  Q.  C7.  Équliioxft. 

(m) i6*'4M9'         i78''24'io''        2io"3'5r,''         1892,0 


Nous  commençons    par  calculer  les  quantités  r,,  (^' — t)  -j-9 

ft  communes  parfois  à  plusieurs  planètes. 

On  obtient,  une  fois  fait  le  changement  d'équinoxe  : 

(m) i6*5'9'         i77"48'ô3'        209"28'4C''         i85o,o 

11  ne  nous  reste  plus  (|u'à  rapporter  celle  orbite  à  celle  de 
Jupiter,  donnée  pour  le  1"^  janvier  i85o,  savoir  : 

V i"  i8'4i''  98'5G'i7''  I  r54'58'' 

Pour  résoudre  celle  question  considérons  \?k  Jig,  i  où  sont  rcpré- 
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sentées,  sur  le  même  écliptique  i85o,  les  orbites  de  la  petite  pla- 


Fétitb  planète 


Jupiter 


Terre 


nète  et  de  Jupiter.  Soient  : 


xB  la  longitude  du  nœud  de  Jupiter 

xC  la  longitude  du  nœud  de  la  petite  planète 


et  les  deux  incIinaisoDs  : 


/\ 


ABC  =  t'i,  inclinaison  de  Jupiter, 

ACy  =  7t  —  ACB,  inclinaison  de  la  petite  planète. 


On  possède  donc  bien  les  éléments  nécessaires  à  la  résolution 
du  triangle  ABC.  On  calculera,  en  particulier  : 


/\ 


\  =  I,  inclinaison  cherchée  de  la  pelile  planète  par  rapport  à  Jupiter. 

Puis  nous  clioisirons  le  périhélie  de  Jupiter,  to,,  pour  origine  des 

longitudes   et   nous   devrons  calculer  la  longitude  du   nœud  A, 

c'est-à-dire 

CTi  B  -H  BA  =  cji  B  —  f  ; 

d'ailleurs  nr,  B  est  connu  par  la  longitude  du  périhélie  de  Jupiter 

puisque  Ton  a  : 

xBj  -+-  Bcji  =  TTFj  (  (!onst.); 

orBnr,,  ici,  compté  en  sons  inverse,  est  négatif,  c'est-à-dire  que 

X\i  —  TÎTi  B    =  TTTi  OU  Qi  TÎTi  B   =  ^l* 

Alors,  pour  la  longitude  périhélie  de  la  petite  planète,  on  prendra 


TiTj  A   H-   A  TïTj 


OU 


An:' 


(|ui  est  connu  avec  b  puisque  Ton  a  à  l'avance  CTOa  ou  cm!,. 

On  devra  prendre  le  |)lus  grand  soin  aux  signes  des  quantités 
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qui  interviennent,  car,  par  exemple,  ATn2  et  Arn^  sont  de  signes 
contraires  suivant  que  Je  périhélie  de  la  petile  planète  est  en  tïJ2 


ou  en  13*. 


Ceci  posé  nous  avons  effectué  la  résolution  de  ces  triangles  ABC 
par  diverses  méthodes  pour  voir  celle  qui  fournirait  la  meilleure 
approximation  à  cause  de  l'incertitude  qui  provient  de  la  petitesse 
des  angles;  et  nous  nous  sommes  arrêté  pour  Tensemble  des  cal- 
culs aux  deux  groupes  de  formules  suivantes  : 

\  sin  A  sin  r  =  sin  C  sin  a, 

(  sin  A  cosc  =  sin  B  cosG  -f-  sin  G  cosB  cosa, 

J  sinAsin6  =sinBsina, 

{  sin  A  cos^  =  sin  G  cosB  -+-  sinB  cos  G  cos  a 

qui  présentent,  en  outre,  Tavantage  de  donner  un  contrôle  dans  le 
calcul  de  Tangle  A. 

Nous  trouvons  ainsi,  pour  (S),  avec,  pour  ce  cas  défavorable, 
un  contrôle  très  suffisant  sur  sin  A  : 

A=  ij-^SS'i"        0=    4"-|2'23', 

G  =  180"—  iG'^  5' 9"        c  =  Sr^i'  5". 

11  en  résulte  immédiatement  pour  la  longitude  du  nœud  w^A  : 

nji  A  =  TîJi  B  -h  c  =  81  —  TîTi  -h  c 

=  98°5G'i7'— ir54'58''H-83*'2r5''=  i7o''^5'24', 

de  même  pour  le  périhélie,  la  longitude  : 

?!Ji  A  -t- Act',  =  Wj  A  h-  Gm^—  6  =  nT|  A  -f-  ni'—  Q' —  b 

=  i7o''a5'2r-+-209°28'46''— i77'»48'53'-4"4a'23'=  i97''22'54'' 

et  les  éléments  défînitifs  sont 

/.  Q.  n. 

(^1)...     i5°53'i''     i7o°2j'24''     i97"22'54'     par  rapport  à  Jupiter  i85o,o. 

Nous  avons  joint  le  demi  grand  axe  a  et  Texccntricité  e  aux  élé- 
ments nouveaux  «,  Q^  tts. 

Orbites  des  petites  planètes  rapportées  à  l'orbite  de  Jupiter  1850,0. 

Numéros.  n.  e.  t.  Q,  CT. 

*  o**  «*■  «r* 

1 770,7800       o,o7r>3or)7         9.23.   G         G6.    1.  G       137.24.  i3 

2 768,3914       o,2370'>X)G      34.2o.*^.o       1G2.  7.24       109.    1.47 

3 8i|,o7GG      (), 2.578 '>7()       12.40.22       1G4.  9.57        4''*"''*5.57 
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KumérM. 

n. 

ê. 

/. 

Q. 

CT. 

92 

624^1898 

o,io238i6 

8'38'.3o' 

91.  5.3i 

319!  alio 

93 

776,4947 

0,1405417 

8.47.55 

344.23.10 

262.37.4s 

U 

63 1 ,5833 

0,0827106 

8.17.21 

342.49.22 

36. Si. 56 

95 

659,2278 

0,1447^32 

13.59.45 

234.58.21 

2o.32;54 

98 

662,4601 

o,i3i90i2 

17.   1.44 

307.25.34 

i5o.  7.50 

97 

812,9115 

0,2549587 

11. II. 45 

154.  6.   I 

53.  4.28 

98..^... 

8o6,6'i52 

0,1919663 

i5.55.  9 

337.20.  6 

136.42 .4a 

99 

758.66 

0,238391 

11.14.  5 

24.  0.  2 

228. 3a. 25 

10() 

653,1174 

0,1639396 

5. 16.41 

122.45.10 

295.41.  0 

101 

853,7520 

0, 1385878 

10.48.22 

325.12.21 

3i5.   I.I2 

102 

816,9846 

o,3o35389 

5.4i.5i 

2ii.5o.i6 

342.15.21 

103 

799,iaa7 

0,0803449 

4.25.33 

134.14.  7 

308.40.24 

104 

632,9731 

0,1493302 

•  2.24.49 

3.43.43 

5o.  3.   E 

105 

969,7656 

0,1749^76 

21.23.44 

17t.  2.  0 

23o.  a. 49 

106 

627,1681 

0,1697905 

3.38.34 

38.2o.5i 

1 3. So..  22 

107 

545  ^4463 

0,0756468 

9*41.19 

171.21.51 

io3.20.3a 

108 

6i6,585i 

o,ioo52o4 

4.56.36 

325.25. 14 

161.40.33 

109 

800,1911 

0,2957016 

8.13.42 

342.56.  0 

44.  9.35 

110 

785,4329 

0,0770105 

5.  5.58 

34.57.16 

324.31 .a6 

111 

849»  9^*78 

0,1052825 

6.  8.19 

288.26.57 

96.31.35 

112. .  /. . . 

934,6791 

0,1282158 

3.39.43 

297.  9.  2 

325. 53. .3^ 

113 

968,7682 

0,0874209 

3.52.35 

118.43.16 

i86.22.a3 

lU 

810,6292 

0,1401121 

4.31.11 

167.23.  7 

140.47-43 

115 

966,9283 

0,1939214 

12.43.47 

293.51.  7 

3o.46.  0 

116 

.       770,94^5 

o,i4328i4 

2.37.  9 

35.32.26 

140.28. 11 

117 

686,o326 

0,0228841 

15.26.44 

332.49*53 

36.35.19 

118 

931,8620 

0, 1608114 

7.  3.46 

26.5o.25 

65.19,53 

119 

855,0239 

0,0814809 

6. 12.55 

2o3. 19.51 

359.  5.33 

120 

645,8271 

0,0598058 

7.40.55 

321 .19.23 

209.12.43 

121 

553,6607 

o,i3583i3 

6.23. 17 

59.42.  6 

344.23. i5 

122 

614,7389 

0,041454^ 

1.48.  9 

207.    5.12 

191.24.19 

123 

801 ,9815 

0,1231872 

7.35.  6 

291 .14.23 

56.56.39 

124 

832,0495 

0,0784  4' 36 

3. 1 1.37 

200 .17.13 

233. 20.  0 

125 

780,7450 

0,0797775 

4.22.25 

173.39.17 

261.  8.29 

126 

930,9792 

0, 106 1262 

2.54.39 

345.  2.34 

335.36.  4 

127 

•       77^,9173 

0,0659387 

7.52.   3 

10.39.28 

110.22.25 

128 

•       777,4729 

0,1257204 

5.  4.27 

58.33.45 

4.19.56 

129 

730,5923 

0,2125747 

11.10.   3 

1 29 . 24 . 20 

229.38.27 

130 

645,5290 

o,2i3i938 

22.  4-45 

135.58. 5i 

7.53.44 

131 

935,6600 

0,0682726 

3.56.54 

42.22.29 

210.37.18 

132 

888,778 

0,342438 

25.16.45 

248.22.29 

139.25.53 

133 

663,585o 

0,1398198 

8.i5.  0 

302.44.17 

234.56.33 

134 

.       863,8555 

0,1 165263 

12.  9.57 

328.24.55 

55.20.  6 

135 

ç)36,5i94 

0,2036721 

3 .  6.12 

309.   8.1 3 

307.43.57 
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Nnoiêro*. 

312 76^ 

313 966 

3U r>i> 

315 io5; 

316 6^7 

317 lo'jio 

318 6>.'i 

319 566 

32  J 678 

324 7>.5 

322 766 

323 KI9: 

32i 8o5 

323 614 

326 ioo5 

327 763 

32S 648 

329 911 

3«0 1174 

*>•>  !.••••.  ^/"^ 

332 7^7 

333 642 

33i 456 

333 910 

3:16 1047 

337 963 

i>>)o  ••••*•  7'^ 

339 680 

340 778 

341 1086 

342 861 

343 947 

344 846 

34o 1000. 

.346 758 

347 840, 

348 695 

349 711 

330 644 

33! 771 

a32 1099. 

3^U 758 

333 87G 


o5i3 
5840 
807 
265 

09 1 
9630 

5340 

863 

9<'4 

'2750 

2002 

6iïo 

6900 

9786 

7638 

8i3 

141 
o65o 

9 
5480 

4010 

58io 

39K0 

0930 

5900 

7^.90 

0370 

33io 

867 

631 

2450 

38o 

58ao 

0670 

5i5o 

0920 

3870 

i685 

1 110 

ii5o 

2800 

611 

79»4 
5  80 


o 
o 
o 
o 
o 
o 
o 
o 
o 
o 
o 
o 
o 
o 
o 
o 
o 

o 
o 
o 
l) 
o 
o 
o 
o 
o 
o 
o 
o 
o 
o 
o 
o 
o 
o 
o 
o 
o 
o 
o 
o 
o 


15928 5 I 

178)909 

187659 
I 6800 I 

i3i49« 

0877039 

070718'» 

217198 

1 157-21 

037)293 

2 1  0077 

■174966 
3360393 

\^()f}\/.C) 

i87i647 
07276  5 

093652 

02558  î';i 

M 
096297 \ 

09i63'»4 
17957 16 

0073124 

1753810 

0930860 

1393963 

0221 169 

io3o8«i 

I 19559 

191 35o 

1265327 

228 I 98 

3079G33 

06 I 60/6 

ioi64i3 

i6">74H) 

0655345 

0908169 

i6o53(;s 

1 5481 38 

1480885 

322740 

I I 26608 

108269 


9. i3.35 

1 1 . 15.47 
I  >. .  1 3 .  6 

I. 16. 5f 

I .23. 14 

10.  I . 59 

10.46.49 

10.  •>. .  1 7 

2 . I 5 . 58 

9.  8.56 

18.  2. «23 

12.1 1 .49 

9. I I .36 

23.18.48 

7.32.35 

i6.20.3o 

i5.53.  I 

20 .  rî .  4 1 
5.56.21 
2 . 39 . 36 
4.21.  I 
3.35.23 

4 . 2 1 . 4 1 
6. il. 33 
8.i6.<3 
7. 19.38 

9.38. 1 5 
4.28.42 
5 . 22 . 26 
8.18.33 

2.49. 16 

«7i9-4i 

10.19. 29 
7.28.36 

10.25.35 
8.26.16 
7 . 5 I . 20 

23.32.33 
7.51  4'^ 
4.32.  8 

4.14*  o 

17.24.25 

1 .  53 .  5() 


Q. 

316* 53. 13* 
170.38.  5 
164.30. i5 

181.23.46 
i38.'2i.36 
i85. I2.17 
157.  o.5o 

l83.22. 1 I 

21  4. 4^ «52 
358.25. 1 î 
245.  4-^3 

84-23.49 
3i I .52.33 
325.36.21 

16.36.  2 
333. 12.42 
336. i5.36 
I 70 . 25 . 24 

342.47.34 
358. 19. 16 
352. 28. 29 
325. 5 I .47 
135.43.22 
148.28.  I 
229.49.35 

334.  9.4'^ 
274.30.28 
169. 16.33 
358.57. 19 
3. 10.39 
226.48.23 

I. l3.20 

33.20.42 
206.3 I .27 
78.33. 10 
71 .42.40 
76.48.26 
1 1 .45.58 

77.37.  2 
87.  9.37 

243.32. i5 

91.25.44 

i3o  5o.52 

3).;.  18.35 


ni. 


262.46.52 

115.24.44 
344. 12.20 

319.58. 14 
60.33.  7 

324.44.44 
67 . 3o . I 8 

33.  7.12 
354.  9.5i 

49.14.41 
35i.3i .62 

16. 5i .3i 
356.59.21 

45.  4 • I o 
256.36.45 
281.33.  9 

90.37.24 
197.22.54 

» 
322.48.  9 
318.19.  ( 
0.41.  6 
I 10.45.43 
276. i5.3o 
248.7.8.57 

78.58.55 

23.  2.22 
318.57. M 

53.24.53 
309.22.53 

82.ii.i3 

43. i5.23 
270 .28.19 

67. 10. 32 
4. 58. 24 

I 56  ql , 39 

80.37. 10 

0.38.55 

49.  9.25 

1 1 5 . 3  5 . 3 1 

16.33.41 

48.58.27 

1 32 . 2 I . 1 6 

74. 10.33 


24(> 

Namrrof.  n 

3r>6 773" 

357 C}ii 

sm 725 

359 7()o 

360 (>8i 

361 .149 

362 855 

363 778 

364 1073 

365 756 

366 636 

367 1073 

368 663 

369 823 

370 1000 

371 787 

372 636 

373 6i4 

37i 765 

375 640 

376 1023 

377 804 

378 764 

379 64  I 

380 8<H) 

381 Crio 

382 6i6 

383 r)i3 

38i Sx>. 

»>o«> ......  T'^^ 

386 71K 

387 782 

388 08', 

389 84  i 

390 81S 

391 iï)o3 

392 G8;j 

393 768 

'V)i  — I 

395 7OÎ 

396 7'>2 

397 8^.9 

398 ()8i 

399 6G'i,ii.) 
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I. 


4370 
836 


32  i 


8o3 

9^4 
9o5 

02 'AO 
2  I  40 

548 
5 1 20 
55io 

981 
335o 

2o5o 

5 1  «2 

5770 

2640 
2420 
3 166 
4160 
9200 
1 7(>o 
3  3  80 

90<><> 
5470 

>9Î 
rj7 

5280 

1087 

()333 

607G 

53 1 

83io 

XJ4 

267 
i35 

o(p 

21 3 
1 00 


0,2406064 
0,026545 

o, «46774 

» 

0,1689^8 

0,204412 

o,o349>o 

0,0709331 

0,1449938 

o,i4o3oi 

0,0670024 

o , 09 1 2269 

o, 193155 

0,0963085 

o , 090266 1 

0,0612319 

o,27i3o56 

o, 1 410692 

0,0942850 

0,0937338 

0,1734281 

0,0773691 

0,1 3 1088 1 

o, 19 1 6846 

o, 1 1  )  Î905 

o,  i2()()8G9 

o,  1 7006 Î 

o,  171  >*)8 

o,ii77332 

0,1 307737 

<>i«79<>io7 
(),23s3v>7() 

0,064793 

o,(»r)383(n 

o , 1 3o 1 29 

(),  3083271 

0,194273 

0,32931 Î 

0,7  2S'J>>0 

o,  r>.(*)'»3i 
0,08637.9 
o,2383>6 

» 
o,o"2oS8 


8.40. 17 

i3.   5.55 

4.16.35 

5.  8.33 

io.3i.5o 

12.26.58 

7.43. 16 

4.56.38 

12.37. 14 

1 1 .10.24 

I .43.29 

8.42.48 

1 1 .25.24 

9.  9.52 

8.41.59 

24.35. 12 

1 5. 36. 1 1 

9 . 52 . 22 

16.37.41 
6.38.38 
7 . I î . 22 
7.56.35 
1.45.38 
4.57..  9 

1  I .  ■>6 . 1 S 
8.3i.  o 
1 . 2 1 .  r  5 
4.55.   8 

I  i. I  3. 58 

20.     1.52 

I  () .  5o .   () 

6.57.38 

9.25.  '5S 

1 3. '20.   3 

23.35.  ')\ 

i6.i4.32 

I  5.2«).  10 

5 . 1 1  .    I 

3.3o.  i7 

3 . 18.52 

i3. 34.31 

2 1 . 28 . 26 

1 3 . 3  5 . 1 3 


TIONS. 

Q. 

335.18.22 
129. 10.42 
182.  4.26 
343.13. 18 

125.   3.  7 

I.  4-37 

5.42.32 

43.49.40 


91-  7-"^ 
179.  5.33 

329.15.  8 

58. II .  2 

223.52.28 

81. 19.21 

276.45.13 

270.52.  5 

3i3.36.  7 

347.26.56 

2i3. 10.23 

321 . 19. 19 
285.22.53 

207.38.53 

227.24. 16 
2o5.35.  9 

81 .33. 12 
II 5 .  >.S .  1 6 
297.57.31 

7i.  i2.38 

23. Î7.     2 

32S.'>.4.    » 

157. 58. 20 
118.  7.43 
332. 2',.  3 1 
269.41.47 
v90.2i.76 
202. 49 -30 

2o3.32.32 

206. |i.    I 
48.   8.   4 

346.5o.24 
249 .  2 . 55 
220. 10.  4 
271 .24.58 
329.45.59 


57.30.   7 

357.24.43 

48.39.39 

45.  4.   8 

82.15. 58 

4o.  4*54 

343.34.54 

43.  2.34 

21.17.  9 

289 . 58 . 5g 

124.   2.3a 

3o2.25.a6 

348.24.44 
344.49.58 

249.34.34 

70.  2.20 

340.53. 1 1 

226.14.24 
307.48.33 
243.  7.25 
30.34. 58 
i5.33.  6 
338.  4.23 

320. 11.25 

259.34.   2 

21 1 .27.20 

36 . 28 . I o 

66 .16.21 

159.54.2(5 

I 2 . 29 . I o 

269.  28. -2  4 

3 1 9. 52. 26 

17». 47.  2 
121 .58.20 

345.    8.1  I 

334. i3.   o 

287.53.49 
321 . 16.48 

247.23. 1 3 
193.47.43 
353.37.27 

» 

1 63 . 1 4 . 1 4 


MÉMOIliKS  irr  OUSEKVA  riONS.  j:\i 

Mamérus.                       n.                           i»  /.  So.  n. 

»  •*«  »*w  •«■ 

40U "641,871  0,091747  1 1.30.36  3i  1.10.48  'iH'}.3y,\'x 

401 •'i84,>i54  0,040375  5.33.36  i4.4*>'>^>  5^07.55.  4 

402 870,0460  o,iii83i2  10.43.51  l'jii. 30.16  129.36.35 

403 752, 3i5  o,  101047  10.20.14  ^^37.  5.58  119.  9.16 

404 854,715  0,202214  r>..4i.4o  79.37.26  199.14-  I 

405 856, 814  o,>,5io59  i3.  1.  4  245.38.  4  188.32.17 

406 714,568  0,182551  5.19.40  295.56.  >.6  338. 12. 16 

407 833,612  0,067866  8.48.  6  281.50. 10  6.  7.59 

408 626,693  o,i38i56  10.20.46  284.21.57  29.13. 56 

409 856, 081  0,067608  12.  9.45  233.33.  7  212.3-2.19 

410 746,590  o, 216463  8.14.29  83. 20.20  227.41.18 

AU 720,585  o,2353oJ  18.  8.5i  96.  7. 28  289.34.54 

412 772,582  0,037720  12.33.55  94.54.22  i85.  5.43 

413 870,560  0,322279  17.13.26  92.53.53  341.24.55 

414 530,574  o,i628')8  8.55.45  io3. 31.28  24.  7.5o 

415 798,751  0,273^13  5.52.52  119.10.  5  60.19.43 

416 754,951  0,217803  12.  6.5i  41*43.55  241.48.22 

417 756,022  0,129121  6.53.25  i97.58.3i  177.24.32 


CARTE  PHOTOGRAPHIQUE  DE  u  COMA  BERENICES  »  ; 

Par  m.  CKUASKI. 

lMrrrl<>ur  <ie  rObM>rTa(uIri>  dt*  Moscou. 

La  Carte  photographique  dont  je  vous  envoie  un  exemplaire  (  '  ) 
offre  cette  particularité  que  les  étoiles  sont  imprimées  des  deux 
côtés  de  la  feuille;  elle  représente  la  partie  du  ciel  que  jY»ludie  à 
présent  photométriqiiement.  Le  pholomùrre  de  Zollner,  de  ma 
construction,  possède  deux  oculaires,  dont  chacun  peut  être  muni 
d'un  prisme  de  réflexion  ce  qui  fait  que  les  images  se  renversent 
de  différentes  manières.  Cette  Carte  représente  toujours  les  étoiles 
comme  on  les  voit  dans  la  lunette  et,  en  général,  en  la  retournant 
convenablement,  on  aura  les  étoiles,  ainsi  qn*on  les  voit  au  moyen 
de  toutes  les  combinaisons  optiques  possibles. 

La  photographie  est  de  l'assistant  de  notre  observatoire,  M.  S. 
Blajko. 


(*)  Exemplaire  remarquable  par  la   nctlcté  des  images  et  (|ue  nous  re£:n'llr»ns 
de  ne  pouvoir  reproduire  iri. 
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Trois  étoiles,  sans  doute  aussi  des  Perséides,  parlent  apparem- 
ment de  points  éloignés  de  ces  deux  radiants. 

Le  calcul  m^a  fourni  les  résultats  suivants  : 

Une  étoile  filante  sortie  du  radiant  A  et  éloignée  de  ce  point 
de  3i**,5,  parcourt  cinq  degrés  de  sa  trajectoire  apparente  en 

o*,o65  temps  sidéral. 

Une  étoile  filante  provenant  du  centre  d'émanation  B  et  éloi- 
gnée de  ce  point  de  29**,  parcourt  5"  de  sa  trajectoire  en 

0^,062  temps  sidéral. 

La  concordance  presque  complète  de  ces  deux  vitesses  est  sans 
doute  accidentelle,  mais  il  n^y  avait  pas  lieu  de  s^attendre  à  une 
différence  quelque  peu  considérable,  parce  que  les  valeurs  sépa- 
rées sont  comprises  dans  des  limites  assez  restreintes  et  varient 
de 

o*,  048  —  o',o48  —  o%o49. . . 

à 

o%o8i  —  o\o82  —  o%o83  —  o\o9'2. 

Disons  enfin  qu*aux  vitesses  déduites  nous  ne  donnons  d'autre 
valeur  que  celle  de  première  approximation. 


SUR  LES  CATALOGUES  D'ÉTOILES  VARIABLES  ; 

Par  m.  CERASKI. 

Dans  les  catalogues  d'étoiles  variables  on  donne  souvent  les  po- 
sitions par  rapport  à  Féquinoxe  de  Tannée  courante;  mais,  la  très 
grande  majorité  de  ces  étoiles  étant  télescopiques,  il  est  impos- 
sible de  les  identifier  dans  le  ciel  ou  de  les  observer  sans 
l'allas  B.D.,  fait,  comme  on  sait,  pour  Tannée  i855. 

Và^ Annuaire  du  Bureau  des  Longitudes,  par  exemple,  change 
chaque  année  les  positions  moyennes  en  les  réduisant  au  com- 
mencement de  Tannée;  cependant,  toutes  les  fois  qu'on  veut  en 
prendre  les  coordonnées  d'une  étoile,  on  est  obligé  de  les  recal- 
culer pour  Téquinoxe  de  i855.  BD  jouera  ce  rôle  important  jusqu'à 
ce  que  nous  ayons  un  autre  atlas  représentant  mieux  l'ensemble 
du  ciel  étoile.  Donc,  à  présent,  la  pratique  demande  que  les  posi- 
tions soient  rapportées  à  Téquinoxe  de  iS:"),*). 


lU  MÉMOIUKS  ET   OBSEU VATIONS. 

ÉPHËMÉRIDES  POUR  LA  RECHERCHE  DE  LA  COMÈTE  BARNARD  1892  V; 

Par  m.  J.  GOMEL. 

Nous  avons  publié,  dans  le  Bulletin  astronomique  (t.  XII, 
p.  245)  la  détermination  de  Torhite  de  la  comète  périodique  Bar- 
nard 1892  V,  Tune  des  premières  comètes  découvertes  à  Taide 
de  la  Photographie.  M.  Barnard  avait  exposé,  le  12  octobre  1892, 
pendant  quatre  heures  vingt  minutes  une  plaque  photographique 
à  rinstrument  de  12  pouces  dirigé  vers  la  partie  de  la  voie  lactée, 
voisine  de  l'étoile  a  de  l'Aigle.  La  comète  ainsi  trouvée  étaît  d'un 
diamètre  de  1'  et  de  la  grandeur  1 2 , 5  ou  1 3.  L'intensité  lumineuse 

de  l'astre  calculée,  d'après  la  formule  I  =  -yri'  ^^^i^^à  l'époque  de 

la  découverte  égale  à  o,332  et  ne  changea  que  très  peu  entre 
le  12  octobre  et  le  8  décembre  1892,  dale  de  la  dernière  obser- 
vation. 

L'incertitude  de  la  durée  de  révolution  est  de  ±:o,3  d'année. 
Nous  n'avons  calculé  des  éphémérides  de  recherche  que  pour 
les  diflerentes  hypothèses  comprises  entre  la  durée  de  révolu- 
lion  6,04  et  6,84  années,  hypothèses  dans  lesquelles  seules 
rint(Mïsilr  liiininciise  de  la  coinèle  est  suflisaminent  «grande. 

Coinnuî  nous  Tavons  déjà  mou  lionne*  dans  notre  première 
publication,  on  devra  également  chercher  la  comète  dans  les 
deux  apparitions  suivantes,  i^oj  rt  i()m-1()i  9..  Kn  1900,  les 
con<liti<)ns  de  visibilité  ne  seront  favorables  (|ue  pour  les 
hvpolhèses  comprises  entre  U  =  -()^,.Vî  et  11  =  ()'',5;').  En  191  i- 
i()i';»,  on  pourra  chercher  dans  les  hypothèses  comprises  entre 
H  -=  G*,  '*.S  cl  II  =^  ^>^,  H  *'t^  dans  celles  comprises  entre  R  =  6*,  55 
elll:3z()-.(i8. 

.Nous  donnons  dans  le  Tableau  suivant,  les  coordonnées  appro- 
chées  (le    la  comète    et    son  intensité,    I   —  -ir—y  de  (lualre  jours 

en  quatre  jours,  pour  des  valeurs  de  la  durée  de  révolution 
distantes  de  t),o.>.  d'année. 
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1899.  —  Ëphémérides  pour  12>*,  temps  moyen  de  Paris. 


R  = 

6%  84 

6%  8-2 

6-,  80 

(•,•,78 

6-,  76 

6-,  74 

6',  72 

6%  70 

6'.  68 

6%  66 

6%  6  4 

JUILL. 

JV 

7.2^5'^'' 

33" 36- 

ohin- 

o**  49'" 

fh-.||'n 

2îi 

io 

i5-,  I 

4?,  6 

43% 'i 

39",  6 

o,36 

0,37 

0,37 

«),37 

0 , 3(> 

Août 

33.  2 

.3.4', 

0.33 

1 .  0 

1.3', 

0 

i£) 

4fi.o 

45,4 

41.0 

Î3.I 

■^<).7 

1 
1 

1 

O.'jO 

0,4  i 

0/|I 

(),4<» 

0.39 
1.46 

•i3.  7 

33. 5 1 

0.33 

1 .  i-t 

1 

6 

(0 

Vi.7 

46,0 

/  /    r. 
-4  1,.) 

4'.-,:> 

Mi'l 

1 

o,« 

i»,1'> 

o/,r, 

0.4.) 

o,',3 

1 

23.11 

33 .  .Si| 

0.43 

1  ,33 

1.59 

10 

(0 

46,6 

4'i,^< 

i'/. 

■  39,6 

1               1 

.•> 

o,5o 

o,5o 

o,5i 

0 ,  fm 

o.|7 

1               1 

JB 

33.16 

0.  6 

0 .  53 

1.35 

2 . 1  j 

n 

(i) 

47.8 

46, ç) 

45,0 

4», 4 

39,2 

0,55 

0,56 

0,56 

0,5', 

(),5i 

3.).  31 

0 . 1 4 

I.  3 

».'.7 

^.2', 

18 

cô 

4«,i 

4:.-» 

45,0 

4-« .  I 

■iX-1 

*o,6i 

0.63 

0,63 

0,60 

€►,55 



— 

1 

33.26 

0.33 

i.i3 

..5S 

2 .  36 

1 

00 

Ci) 

18,3 

47»a 

l'|.« 

4i,6 

3S,o 

1 

.3 

0,67 

•»»:» 

0,69 

(),<)6 

0,60 

7  II  'l  •  tu 

ô    21 

;iK  /-... 

/^h,„.n 

1 

23. 3o 

0..19 

I  .  33 

3. 10 

•■■'M, 

'l**3()'" 

26 

(Ô 

4«,2 

47,0 

4Î/* 

4'>»9 

37,0 

33-,  I 

■2!»%  ', 

26",   I 

23",  0                  j 

0,75 

0,70 
0.37 

<>»77 

0.73 

<>,66 

o,58 

<),5o 
3.59 

0/,', 

(.,3S   ' 

33 .  35 

1.33 

2.21 

3 .  0 

3,32 

',.22 

'|.4> 

30 

(0 

47»9 

46.6 

43, S 

4  0,0 

35,  « 

3i  ,7 

'^7.0 

2  '1 , 5 

21,5 

-•> 

!  M 

0,86 

0,89 
0.44 

o,K6 

(),S(» 

...71 

().<»2 

0,53 
4. 10 

4.33 

0,39 

Sept. 

33 .  îo 

,.',. 

2 .  :\  1 

3.  Il 

.5.|4 

4.52 

3 

(0 

4:^^ 

45,9 

'i-'.^ 

;'»s,s 

3o,î 

..i.:i 

22,. S 

Mh'^ 

.1\ 

o.(»7 

1 .00 

o,«)6 

1 .  5  ! 

(•,SS 

0,77 
3.22 

3.55 

<...v; 

o/,7 
|.  1  > 

0.4"  !            ! 

-•3.rf 

(1,  ji 

2/,» 

.',..1 

5.   2 

7 

tô 

46/4 

W.^.} 

41.6 

.17,.» 

32,7 

2S,3 

•■<i/i 

21,0 

iS,o    . 

1,09 

1,1:; 

0 .  /iS 

1.07 

■> .  5 1 

O.S', 
3.32 

0,71 

4.  5 

0.59 

<>•  <î» 

n.\i 

33.41, 

■j.  0 

',.5.; 

5  .  I  A 

11 

(0 

4'>.î 

43j; 

V»,i 

.'•0,7 

2'i,3 

■r>.,', 

i«).() 

16,0 

."V 

I ,  j3 

i,-,»6 

«,»!> 

1 ,0'» 

(,,91) 

0.75 

<),<>> 

«»,5i 

...',< 
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R  = 


Sept. 
15 


19 


Q3 


27 


Or.T. 
1 


.> 


•> 


17 


■n 


:.» 


i>( 


Nc.v 


o 


.  G',«i 

.T\ 

:>3»'3'|'" 

(0 

'i3«>  'i 
•I''  »«' 

i,3S 

'.».)  .,'H) 

(0 

•l'.7 

-•> 

■  ,'''i 

".   'l 

(0 

.Hij.o 

••7' 

«).    S 

a^ 

3() ,  o 

i.S(> 

o.  i3 

tC) 

3.,<i 

2. 07 

o.lS 

(t> 

■.>8,G 

'.>.20 

'      0...', 

tO 

■ii:> 

A 

■',3i 

A\ 

0  .  •>!) 

(0 

M). 7 

.•> 

'  Il 

( ) .  .1 1 

i  (0 

»'i.»» 

1  -^ 

■■•■" 

■    H 

1 
0.  |.. 

à) 

10.  ' 

1  :> 

».    X) 

K 

■■■,„■'.-: 

(0 

- 

^ 

'•■: 

.11 

0 .  .'1  r 

<P 

i/l 

-•\ 

■.»,.>i    ■ 

.1\ 

1) .  )'  > 

CO 

-•\ 

,,s:i 

0'.S2       G*,  80 


,h     5ni 

i,/,3 

1 . 1 1 

1,58 

1.17 

37,1 

I  .^3 
34,0 

1.08 

.X' ,  1 
2,10 

1.33 
•Mi,  3 

..37 

/     1 
1 .  1  «  >   1 

17. ■• 

•..•;s  ' 

:•*♦ 
■^'31 

3.0 

i..'.3 

■> 

1 .  ')•> 
—  ■') .  I 

C-,ri6      6',6 


5»'53- 

6* 

7%« 

3*, 

0,35 

o,a 

5.59 

6.1 

5,5 

3. 

0,35 

o,a 

«i.  6 

6.a 

3,3 

1. 

0,35 

o,a 

6.1a 

6.a 

1,1 

—  0, 

0,35 

o.a 

«..7 

t).3 

1,1 

~  2. 

0, 3.'» 

0.] 

6.2.Î       (i.. 

.    3    » 


o, 


G.1 
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Nov. 
6 


10 


14 


18 


22 


26 


30 

Dec. 
4 


8 


:s 

Si 

A 

CO 

A 

(D 

A 

CD 

A 

CD 

A 

CD 

A 

(D 
5 


GV84 


5-,  8 
,G3 

.  8 

.'4 

.30 

t3,3 
,11 

.26 

4,9 
>97 

.32 

16,2 

>,84 

,38 

18,0 
>,63 


.00 

18,5 
0,56 


o 


G%82 


-  8%  5 
1,61 


2.  2 

■11,3 

1,43 


6*,  80 


2*»  53'" 
—  io«,7 
1,45 


2.5^ 

•i3,j 
1 ,3o 


2.  -j 

-i3,8 

1,25 

2.  8 
-i5.7 

»,^>9 


2. II 
-17,3 

o,9l 


2.5  I 

— 15,8 

i,i4 


2.  DO 


6%78 


3"  ',3™ 
—  1 2°,  5- 
1,22 


3.41 

— 15, 1 

1 ,  10 


3.40 

-i7v^ 
0,98 


3  •  3<) 


2.1Î 
-18,6 
0,82 


2.18 

«975 
0,72 


2.21 

-20, 1 

o,63 

2.25 

-20,6 
0,55 


6%  7  6 


--i3",7 
0'97 


4.23 
—  16, 1 

o.8() 


-'7»7 

19,2 

I  ,00- 

0,87 

2.55 

3.37 

—19,3 

—20,7 

0.87 

0.77 

2.56 

3.36 

— 20,5 

21,9 

0,76 

0,68 

2.57 

3.35 

—21,3 

—2:»,  7 

0,67 

0,60 

2.58 

3.35 

21,9 

-23,4 

0,60 

0,54 

3.  0 

3.35 

--22,3 

—23,7 

0,52 

0,47 

4.2. 

— 1«,3 
o,-Si 

4.18 

— 20, 1 

0,73 

4.16 

—21 ,6 

0,66 

4.i3 

-22,8 

0,59 


(;-,7i 


G",7'2 


0%  70 


G%G8 


4.  II 

-23,7 
0,53 


4-  9 
-2',. 4 

o,47_ 

-34,8 
0.42 


5  h     j^m 

5»»  3»)"' 

5^5'r 

-i4%> 

—  i')",  0 

-.5",', 

0,76 

0,59 

0.47 

4.58 

5.2S 

5.52 

-16,8 

17,2 

-.7,4 

0,71 

« ,  56 

o/l'l 

4.56 

5.25 

5.5o 

-.S. 9 

—  19,2 

—  '9.3 

o,65 

0.5  > 

0,'|2 

4.53 

5.2:j 

—20,6 

—20,9 

oJ'h} 

«''19 

5.19 

—  22,  1 

-.»,', 

0,55 

0.45 

4.I7 

5. 16 

-23/, 

—  .«3,6 

O.JO 

o/,i 

1.^3 

5.12 

-'4,3 

-2 ',.6 

o,',5 

0,38 

4.40 

5.  8 

-•>5,o 

-.5.4 

0.''|I 

o,3', 

4  •  •'  ; 

5.  5 

—2.'),  5 

—26,0 

".37 

0,.'i<» 

'— 15«,6 


0, 

S7 

6. 

■'1 

-'•: 

■.5 

0, 

,■?.■) 

6. 

iS 

— Ï9v3 

0. 

■t'i 

G%GG 


G%G4 


REVUE  DES  PUBLICATIONS  ASTRONOMIQUES. 


VALENTINER  (W.).  —  Handvortkrbich  der  Astronomie.  Breslau,  Edaard 
Trewendt;  1895. 

Le  Dictionnaire  astronomique  dont  il  s*agit,  publié  sous  fa  direction 
du  professeur  Valentiner,  avec  la  collaboration  de  plusieurs  astronomes, 
fait  partie  d'une  Encyclopédie  générale  des  Sciences  naturelles,  compre- 
nant les  Mathématiques  et  la  Physique.  Un  tel  Ouvrage,  résumant  en 
quelque  sorte  les  faits  principaux  de  TAstronoraie,  est  de  la  plus  grande 
utilité  aussi  bien  pour  le  savant  que  pour  rétu<liant.  Une  place  consi- 
dérable est  réservée  à  l'Astronomie  d'observation;  l'Astronomie  théo- 
rique n'est  pas  négligée  pour  cela;  mais  les  développements  analytiques 
sont  limités  ù  Tessenticl  avec  le  souci  des  besoins  des  astronomes  calcu- 
lateurs. L'Ouvrage  complot  formera  trois  Vcdumes  d'environ  chacun 
700  pages. 

Nous  citerons  quelques-uns  dos  articles  des  deux  premiers  volumes 
actuellement  publiés  avec  les  noms  dos  auteurs  : 

Ilerz  (N.).  —  Introduction  générale  à  l'Astronomie  (i64  pages). 

Peters  (C.-F.-W.).  —  Equatorial  (avec  un  paragraphe  concernant  Téqua- 
torial  coudé). 

l'a/en  finer.  —  Alinuranlainl  (roiiiis  en  honneur  par  Cliandlor). 

Konkoly  {N.  v.),  —  A>lro|)li()t()grai)luo  fi(p.  pages). 

Wislicrnus  {\V.-I'\).  —  Pliotoniélrie  et  sptîctroscopic  {viZ  pages). 

Zelbr  (A'.).  —  Caloiii   <lcs  orbites  <lo  |>lanéles  ol  do  comôles  (i'25  pages). 

Stechrrl  (C.).  —  (]lnonf»niôlro. 

Secliirer  i  II .).  —  Kloiies  douhlos. 

Gerland  {l'J .).  —  Lunotte  <'t  télosropo  (  jj  pages). 

Kt)bol(l(lf.).  —  l']cli|K('s  (()o  pa;;<'s). 

Dan*  lo  Tiuno  M.  011  rcinaiinioia  les  aiticloï^  suivants   : 

Scliiir  {  \V.).  —  IL'lioniôlro  (  ^3  |»a;;:o>  ). 

J'a/en finer.    -   Priidiilo  liori/.onlal  (  i  j  j>a^o>). 

Vafenfiner.  —  Iiilor|Hd;itiHn. 
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Ilerz  (iV.).  —  Coiïièlcs  et  météores  (i8o  |)a«;es). 

Gerland  (E.).  —  Cosmogonie. 

Valentiner.  —  Détermination  «les  lonj^itudes  (3o  pages). 

Herz  (N.).  —  Mécanique  céleste  (337  pages). 

Herz  (iV.).  —  Quadratures  mécaniques  {-j/t  pages). 

Il  s*agit,  on  le  voit,  rrarticle»*  qui  constituent  de  véritables  Traités 
résumés  sur  chaque  matière;  ils  sont  écrits  avec  la  préoccupation  évi- 
dente de  renseigner  utilement  l'Astronome  observateur  ou  calculateur  : 
les  exemples  numériques  interviennent  fréquemment.  On  peut,  d'autre 
part,  citer  quelques-uns  des  articles,  entre  autres  celui  concernant  les 

comètes,  comme  avant  une  valeur  originale. 

O.  G. 


LA  VARIATION  DES  LATITUDES. 

ALBRECHT  (Tu.).  —  Bkriciit  uebkr  dkn  Stand  der  Krforsciiung  der 
Breitenvariation  am  Sciilussk  des  Jaurès  i8(j8.  —  Berlin,  1899,  in-4*î 
22  pages  ot  I  planclio  (G.  Rcimer). 

VAN   DE   SANDE   BAKHUYZEN   (E.-F.  ).  -  Some   remarks  upon  the   i.|- 

MONTHLY   MOTION  OF  THE  POLE  OF   THE  EaRTII  AND    UPON   THE  LENGTH  OF  ITS 

PERIOD  (Extrait  des  Bulletins  de  l'Académie  des  Sciences  d'Amsterdam, 
octobre  1898).  1898;  in-S",  i3  pages. 

M.  Th.  Albrecht  vient  de  publier  un  nouveau  rapport  sur  l'état  de  la 
question  de  la  variation  des  latitudes,  qui  fait  suite  à  celui  dont  nous 
avons  parlé  ici,  il  y  a  quelque  temps  (voir  Bull.,  t.  XVI,  p.  71).  Il  con- 
tient la  discussion  des  matériaux  d'observation,  recueillis  depuis  1895,0 
jusqu'à  1898,7,  avec  un  tracé  de  la  |)olliodie  pour  le  même  intervalle 
d'un  peu  moins  de  quatre  ans.  Nous  ne  reviendrons  pas  sur  le  procédé 
de  calcul  employé  par  MM.  Albrecht  et  Wanach.  Disons  seulement  que 
les  coordonnées  du  f)ùle  uni  été  déterminées  d'abord  en  attribuant  à 
toutes  les  stations  le  même  poids  ( p  =  i),  puis  avec  des  poids  inégaux, 
en  donnant  à  quelques-unes  le  poids  i  et  à  d'autres  le  poids  J.  Les  résul- 
tats ne  différent  pas  beaucoup,  à  la  vérité,  mais  M.  Albrecht  donne  la 
préférence  aux  coordonnées  obtenues  par  le  dernier  procédé.  L'ampli- 
tude de  l'oscillation  est  toujours  très  prononcée. 

M.  E.-F.  van  de  Sande  Bakhuyztrn  a  repris  les  recherches  dont  nous 
avons   rendu  compte;  il  a  vrMihi   répondre  aux  rriticpie*  formulée*  par 
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M.  Chandler,  et  relatives  à  la  fixation  de  la  période  d'environ  i4  mois,  que 
M.  Chandler  suppose  plus  ou  moins  variable,  tandis  que  M.  Bakhuyzen 
la  considère  comme  sensiblement  constante.  La  conclusion  de  ses  nou- 
velles recherches,  c'est  que,  du  moins  depuis  i858,  la  longueur  de  la 
période  en  question  n'a  pas  varié  d'une  manière  appréciable,  et  qu*elle 
est  restée  voisine  de  43i  jours,  de  sorte  qu'il  est  permis  de  la  supposer 
égale  à  ^'iO^o.  Pour  l'époque  du  maximum,  on  trouve  alors 

'241244^  (Greenw.), 

et  l'amplitude  moyenne  devient  o",  i56.  Avant  i85o,  l'amplitude  est  plus 
faible,  et  il  parait  possible  qu'entre  i85o  et  i860  il  y  ait  eu  discontinuité 
dans  la  variation. 

Nous  n'insisterons  pas  davantage,  pour  aujourd'hui,  sur  ces  nouvelles 
publications,  et  nous  nous  contenterons  de  signaler,  en  passant,  une 
Note  de  M.  Grabowski,  relative  aux  calculs  de  M.  Spitaler  {Bull,  de 
rAcad,  des  Sciences  de  Vienne^  t.  CVII,  1898),  ainsi  qu'une  Note  de 
M.  Newcomb,  intitulée  :  Statement  0/  the  theoretical  laws  0/ the  polar 
motion  {Astr.  Journ.y  n°  4j2),  qui  relève  incidemment  certaines  re- 
marques dédaigneuses  de  M.  Chandler,  concernant  l'intervention  de  la 
théorie  dans  cette  question  de  la  variation  des  latitudes.  M.  Newcomb 
n'admet  pas  que  le  terme  annuel  puisse  être  sensiblement  elliptique; 
c'est  peut-être  s'avancer  beaucoup. 

R. 


MEDDELANDEN  fran  Linds  astronomisk\  odskryatorum  :  n^'  1,2,3  i (\i- 
vcr^i^t  aï  h.  .Sv.  l'ct.  Akad.  Fdrliandl.,  iS(j8.  11"  7  cl  îh. 

Lo  li(»i«  Coiinmiincnf inn^  dont  il  s'ai^it,  prrs<Mil<''CS  par  M.  Cliarlier, 
r>irc(M(Mir  (le  r(>l)s«Mval«>ii  0  de  Liind,  à  rAcadéiiiic  des  Scit'nc«îs  «le 
Stockholm.  »iont  1rs  *iuivanh'>  : 

N'  I.  Sur  1rs  r.rrc.ntrir.itrs  drs  arbitra  (h's  comètes  (M.  Elis  Striun- 
;;rrcn  ).  --  L'ant«Mir  a  voulu  voir  si  pour  la  roinéto  1890  II  «lonl  il  a 
délorrniur  l'oibito,  la(jii«'lh'  a  un  raraclèrc  iKMhMiUMil  hvperboliquo.  il 
110  str  pn-^nilc  pas  (pirlqnc  clio»<c  d'analo"::iio  à  r«'  quo  Thrarn  a  con- 
staJé  pour  la  roinrh'  iSSC»  11,  savoir  <juo  l'orhitr  |)réscnte  le  cararttM»^ 
li\porl>oliquo  à  la  ^uitf  dos  porturl)ation<  do»;  planôlos.  mais  que  primi- 
tivonn'ul  l'a'^lro,  on  s'approoliant  <lu  Soloil.  paroourait  iino  paralwdo 
(Cf.  tstr.  \arhr..  t.  i:{:2  ol  !:{(»».  Lo  oalcul  a  nionlro  quo  la  oomcio 
i8«)()  Il  s', 'si  npprocln'o  du  Soloil  (lan<  une  oibito  li\  porboliquo  :  la 
dillV'muo  f        I.  do  o.ooioi  >  (en    srj,h-rnl>i  ♦•    iSSt)i.  diTioit  d'ahoid  ra- 
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pidement;  elle  se  rapproche  ensuite  très  lentement  d'une  limite  que  les 
calculs  de  Fauteur  indiquent  être  voisine  de  o,oooit2. 

N**  2.  Une  méthode  pour  déterminer  le  diamètre  de  Jupiter 
(C.-A.  Schullx-Steinheil).  —  La  détermination  du  diamètre  d'une  pla- 
nète, par  des  mesures  directes,  est  considérée  comme  fort  difficile;  il 
y  a,  en  effet,  une  part  d'arbitraire  dont  on  ne  peut  se  débarrasser,  quand 
on  fait  intervenir  les  bords  de  la  planète  dans  les  mesures.  M.  Schultz- 
Steinheil  montre  comment  la  mesure  niicrométriquc  des  différences 
d'ascension  droite  et  de  déclinaison  entre  un  satellite  et  l'ombre  portée 
par  un  autre  satellite  sur  le  corps  de  la  planète  conduit  ù  la  valeur  du 
diamètre.  L'auteur  expose  seulement  les  formules  principales  à  em- 
ployer en  attendant  qu'il  puisse  réunir  les  observations  utiles. 

No  3.  Sur  des  combinaisons  achromatiques  de  lentilles  obtenues 
avec  une  seule  espèce  de  verre  (M.  G.-V.-L.  Gharlier).  —  En  partant 
des  formules  employées  par  Gauss  dans  ses  Dioptrischc  Untersu- 
chungen,  M.  Gharlier  arrive  à  quelques  résultats  dignes  d'intérêt  : 
celui-ci,  en  particulier,  qu'il  est  possible  de  former  avec  trois  lentilles 
d*un  verre  unique  une  combinaison  achromatique,  jouissant  de  la  pro- 
priété que  le  spectre  secondaire  est  totalement  absent.  Getle  combi- 
naison ne  peut  malheureusement  servir  pour  les  objectifs.  En  revanche, 
elle  promet  beaucoup  comme  oculaire  néjçatif,  et  M.  Gharlier  a  fait  con- 
struire par  la   maison   Steinheil  et  fils,  de  Munich,  un  oculaire  de  ce 

ZEIPEL  (H.  v.).  —  Sur  la  forme  générale  des  éléments  elliptiques 
DANS  LE  PROBLÈME  DES  TROIS  CORPS  (Bi/iarif*  till  X".  Svcuska  P''ct.  Akad, 
Handlingar,  t.  XXIV,  Section  I,  n**  8). 

Le  travail  de  M.  v.  Zcipel  se  rattache  aux  recherches  de  MM.  Gyldén, 
Lindstedt,  Tisserand  et  Poincaré,  qui  ont  ou  pour  objet  d'obtenir  des 
développements  dans  lesquels  le  temps  ne  sort  jamais  des  signes  sinus 
et  cosinus,  comme  cela  arrive  dans  la  théorie  de  la  Lune  de  Dclaunay. 
Tisserand  avait  généralisé  la  méthode  de  Dclaunay.  M.  Poincaré  a 
introduit  d'autres  méthodes  de  démonstration,  exposées  dans  son  Ou- 
vrage :  Les  nouvelles  méthodes  de  la  Mécanique  Céleste,  et  dans 
quelques  articles  insérés  au  Bulletin  astronomique  {Cf.  Sur  l'inté^ 
gration  des  équations  du  problème  des  trois  corps,  t.   XIV,  p.  241). 

M.  V.  Zeipei,  en  s'inspirant  des  travaux  de  M.  Poincaré,  a  étudié  le 
détail  des  opérations  lorsqu'on  s'arrête  aux  termes  du  quatrième  degré 
de  la  fonction  perturbatrice.  Gette  limitation  lui  a  permis  d'aborder 
quelques  discussions  intéressantes. 
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SCHEIBNER  (\V.)-  —  Ueber  die  Diffkrentialgleichungen  der  Mondbe- 
WEGUNG.  (Extrait  du  tome  XXV  des  Travaux  de  la  Section  mathématique 
et  physique  de  la  Société  Iloyale  des  Sciences  de  Saxe;  1899). 

M.  Scheibner  a  naguère  fait  ressortir  la  haute  valeur  des  travaux 
de  Hansen  {^Bulletin,  t.  XV,  p.  279)  consacres,  on  peut  le  dire,  par 
des  épreuves  multiples.  Il  se  propose  maintenant  de  commenter 
les  équations  différentielles  employées  par  l'illustre  auteur  dans  sa 
Théorie  de  hi  Lune. 


JOHNSTONE  STONEV  (G.)-  et  DOWNING  (A.-M.-W.).  —  Perturbations 
DES  LÉONiDES.  (Extrait  des  Proceedings  de  la  Société  Royale,  t.   LXIV.) 

Le  travail  bien  connu  d'Adams  consistait  dans  le  calcul  des  pertur- 
bations séculaires  de  l'orbite  des  Léonidcs,  au  moyen  de  la  méthode 
de  Gauss.  L'objet  de  MM.  Sloney  et  Downing  a  été  de  calculer  dans 
l'intervalle  de  1866  à  1900,  au  moyen  des  quadratures  mécaniques, 
les  perturbations  causées  par  Mars,  Jupiter,  Saturne  et  Uranus 
sur  la  portion  de  l'essaim  qui  s'est  brillamment  manifesté  en  1866  et 
doit  efl'ectuer  son  retour  prochainement.  Comme  circonstances  dignes 
d'être  notées,  il  y  a  eu  approche  ù  Saturne  en  avril  1870  et  à  Jupiter 
en  août  1898  (à  une  dislance  d'environ  0,9).  Les  perturbations  calou- 
\vcs  «icpasïcnl,  pour  le  nieiid  vi\  particulier,  le  triple  de  la  \aleur 
niONOnne  <lonnce  par  la  iiictliodc  ilc  Gauss.  On  trouve  ainsi  que  la 
durée  <le  la  révolution  c»^l  au^^uieulée  d'environ  100  jours  poui"  les  nié- 
léortis  appartenant  à  la  niénic  portion  de  l'essaim. 

11  paraît  j)rol)al)h;  (|ue  l'essaiin  se  manifestera,  en  1899,  le  i5  110- 
vembit;  à  18''.  Il   sera  visible  à  la  fois  en  Kuroj)e  et  en  Amérique. 

O.  C. 


ASTUONOMISCIII-:   xNACIlKlClITl^N,   n*^'  3i8;^;ji92. 

\  ogcl  (f/.-C).  —  Causes  d'orrciir  dans  la  recherclio  des  vitesses 
radiales  des  étoiU.'s. 

C'est  une  réponse  aux  n'mar(iuc<  de  M.  H.  I>eslandres,  concernant 
surtout  rimportance  dt!  l'erreur  due  aux  variations  de  température,  ilont 
M.  \()^cl   n'auiait   pas  sufli-^amment  tenu   compte  (lUdl.,  t.  XV,  p.  49)- 
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M.  Vogel  cherche  à  démontrer  que  les  critiques  dont  sa  méthode  a  été 
l'objet  ne  sont  pas  fondées.  M.  Dcsiandrcs  est  déjà  revenu  lui-même  sur 
cette  question  dans  une  Note  où  il  déclare  que  M.  Vogel  semble  avoir 
exagéré  ou  mal  compris  la  portée  et  le  but  de  ses  remarques;  il  ne  s'agit, 
en  somme,  que  d'une  divergence  d'opinions  sur  les  moyens  à  employer 
pour  corriger  certaines  sources  d'erreurs  {Astr.  IVachr.,  n*  3r>^{0). 

Jlluller  et  Kcmp/.  —  Deux  nouvelles  variables  à  courte  période. 

Ce  sont  les  étoiles  B.  D.h- 2o'',4'^oo  et  B.  r).-h'28".3|6o,  dont  les 
périodes  paraissent  être  respectivement  de  «J,o  et  de  S^.S/i.  Elles  sont, 
en  moyenne,  de  la  y*  grandeur. 

Nijland.  —  Les  Léonides  et  les  Blélides  en  1896  et  iSt)^. 

Peter  {Bruno).  —  Déterminations  de  parallaxes  stellaires. 

De  1887  à  189a,  M.  Peter  a  employé  l'héliomèlre  de  l'observatoire  de 
Leipzig,  à  la  détermination  des  parallaxes  annuelles  d'un  certain  nombre 
d'étoiles  à  mouvement  propre  très  prononcé.  Quelques-unes  de  ces 
parallaxes  approchent  d(^  o'jO..  Les  détails  des  observations  ont  été 
publiés  dans  les  Tomes  \XII  et  XXIV  des  Mémoires  de  la  Société  royale 
des  Sciences  de  Saxe. 

Berberick.  —  Eléments  et  éphéméride  de  la  planète  (âS)  Bam- 
berga. 

Riem  (/.).  —  Éphémcride  de  la  planète  (  7  )  Iris. 

Perrine,  —  Découverte  d'une  nouvelle  comète. 
Elle  a  été  trouvée  le  ao  mars  1898. 

Rislenparly   Uussey,  Perrine,   Kreutz,   Colin.  —  Eléments  et 
éphéméride  de  la  nouvelle  comète  Perrine. 

Abetti,  Millosevich,  Benko,  Ranibaud  et  Sy.  —  Observations 
de  petites  planètes,  faites  à  Arcetri,  Konic,  Pola  et  Alg;cr. 

« 

JVijland,  —  Observations  des  satellites  de  Jupiter,  eflVctuées  à 
L  tree  h  t. 
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Cruls,   Wicrzbicki.  —  Observations  de  comrtes. 

Kapteyn.  —  La  vitesse  moyenne  des  étoiles,  la  vitesse  de  transla- 
tion du  Soleil  cl  la  parallaxe  moyenne  des  étoiles  de  diverses 
grandeurs. 

Voir  Bull.,  l.  XVI,  p.  197. 

Pickering,  Deich  mil  lier.  —  Nouvelles  variables. 

Baitermann.  —  Réponse  aux  remarques  de  M.  Nyrén,  relatives 
aux  erreurs  de  division  du  cercle  vertical  de  Poulkovo. 

F  a  util  y  Ni j  land.  —  Taches  de  Jupiter. 

Alhrecht  [Th.).  —  Courbe  décrite  par  le  pole  nord  de  Taxe  ter- 
restre, de  1890  à  i8()j. 

Extrait  du  Rapport  dont  nous  avons  déjà  parlé  {Bull.,  t.  XVI,  p.  70). 

Olsson.  —  Procédé  très  simple  pour  déterminer  Taxe  optique 
d'une  chambrtî  noire  astrophotographique. 

La  rédiiclioii  dos  rlioliôs  peut  être  notablement  abrégée  par  une 
déterniinaliori  |)réalable  de  leur  centre  optique,  qui  s'obtient  très  sini- 
plemenl  à  l'aide  d'un  diaphra<;me  (jue  l'on  rejijarde  à  travers  la  plaque, 
en  coïncidence  avec  l'image  réiléchie  de  la  pupille  de  Tœil. 

Picl{c/'in<:.  -  Pli<)toj;raphie  d\iiic  occultation  d\''toile  par  la 
Lune.  Kloiles  de  comparaison  pour  les  variables. 

Derberich .  —  Remarques  concernant  la  planète  (îSj)  Idée. 

KdhI  {  T.).  —  L'éloilc  variable  B.  1).  -4-  :>.(>",  108.^. 

Prix  |)roposé  |)ar  la  Société  Jablonowski,  pour  l'année  1901. 
Peifedionncr  la  théorie  des  forme>  quatlratique*^  diilerenlielles. 

h/iorre  (l.^.  —  iicmarcpies  sur  les  observations  de  zones  et  sur 
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quelques  parlies  de  la  monture  du  réfracleur  de  robservatoire 
de  Berlin. 

L'emploi  du  déclinographe  a  permis  de  réduire  de  nioilié  le  temps 
nécessaire  à  robservalion  des  zones.  M.  Knorre  enregistre  aujourd'hui, 
à  la  fois,  Tascension  droite,  la  déclinaison  el  la  grandeur  estimées.  Il 
recommande  d'étudier  avec  soin,  au  point  de  vue  de  la  stabilité,  toutes 
les  parties  de  la  monture  des  réfracteurs,  pour  se  mettre  à  Tabri  des 
erreurs  systématiques  qui  pro>iennent  du  ballottement  des  vis,  du  jeu 
<le  Taxe  horaire  dans  son  collier,  des  oscillations  consécutives  à  tout 
déplacement  un  peu  brusque,  etc.  On  ne  se  préoccupe  peut-être  pas 
assez  de  toutes  ces  causes  d'erreur,  très  variables  d'un  instrument  à 
Tautre,  et  qui  tendent  à  limiter  la  précision  qu'il  est  possible  d'atteindre. 

Z^ohse  (O.),  —  Mouvement  rotatoire  de  la  tache  rouge  de  Jupiter 
(avec  une  planche). 

Les  mesures  eiïectuées  depuis  vingt  ans  montrent  que  les  longitudes 
jovigraphiques  de  celte  tache  diminuent  d'abord  très  vite,  puis  de  plus 
en  plus  lentement,  qu'elles  atteignent  un  minimum  en  i8gi,  el  qu'ensuite 
elles  augmentent  d'une  manière  régulière.  En  adoptant  9'*'55'"4i*  pour 
le  temps  de  rotation  de  la  planète,  on  trouve  que  la  tache  rouge  s'est 
déplacée,  en  treize  ans,  d'environ  260**,  pour  revenir  ensuite  en  arrière 
d'environ  3o**. 

IVeineky  Merino.  —  Occultations  observées  à  Prague  el  à  Madrid. 

Ixranov.  —  Éléments   provisoires  et  épliéméride   de   la   comète 
d'Ëncke. 

Cerulli.  —  Canaux  de  Mars  cl  canaux  lunaires. 

Familiarisé,  depuis  longtemps,  avec  l'asprct  des  canaux  de  iMars, 
M.  Cerulli  fut  très  surpris,  en  regardant  un  jour  la  pleine  Lune  à  tra- 
vers une  jumelle  d'opéra,  d'y  découvrir  un  réseau  de  lignes  noires  d'ap- 
parence toute  semblable.  Ces  canaux  lunaires  ne  pouvaient  être  qu'une 
illusion  d'optique.  Or  la  Lune,  vue  à  travers  une  jumelle,  se  trouve  à 
peu  près  aussi  rapprochée  «le  nous  que  Mars,  qu'on  observe  à  l'aide  d'un 
télescope;  il  y  a  donc  lieu  de  croire  que  h;  phénoniène  de»»  canaux  de 
Mars  est  dû  à  une  illusion  de  même  nature,  causée  probablement  par 
une  tendance  instinctive  de  l'œil  à  coord(mner,  à  grouper  en  réseaux, 
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«les  taches  disséminées,  qui  paraîtraient  diseontiniies  avec  des  grossis- 
sements plus  forts.  Les  canaux  ne  seraient  donc  que  des  alignements  de 
taches. 

Muller  et  Kempf,  —  Étoile  variable  à  très  longue  période. 

Il  s'agit  de  Tétoile  B.  D.  -f-  3o°,59i,  l'une  de  celles  que  MM.  MUllor  et 
Kempf  avaient  choisies  comme  étoiles  de  comparaison  (n"  56),  et  qui 
était  alors  de  0*  ou  7**  grandeur.  Elle  est  maintenant  de  la  7*  grandeur; 
la  période  de  ses  variations  doit  être  très  longue. 

Pickering,  —  Spectre  photographique  de  l'aurore  boréale. 

Bruns.  —  Sur  un  procédé  d'interpolation  de  Tchébychef. 

Le  procédé  dont  il  s'agit  a  été  plusieurs  fois  exposé  ici  même  (voir 
Bull,,  l.  III,  p.  6ri,  et  t.  VIÎI,  p.  4^^i  voir  aussi  nos  Études  sur  les 
formules  d'interpolation,  Paris,  1891,  p.  66).  M.  Bruns  a  voulu  en 
donner  une  nouvelle  démonstration,  plus  simple,  qui  repose  sur  Temploi 
«les  séries  de  Fourier,  et  qui  en  fait  mieux  ressortir  le  vrai  caractère. 

Gautier  (/^.).  —  Éléments  et  éphéniéride  de  la  première  comète 
périodique  de  Tempel  (nSf)^  II)  pour  Tannée  i8()8. 

Observée;  ou  iSOj,  cii  1873  ol  en  i87(),  celte  comète  n'a  été  revue  ni 
en  188),  ni  en  1892,  sans  doute  parce  qnc  sa  distance  périhélie  a  aug- 
menté IxMucoup  sons  rinlluence  do  l'aclion  de  Jupiter,  en  s'élevant  de 
1,50  à  '.'.,07.  On  l'a  encore  cherchée  vainement  en  1898. 

Gr(rh('n.    —  Klénients  el  é[)]iéniéri(le  de  la  planète  (S)  Velléda. 

Bi'itho,    -  Observations  de  [)eliles  planètes,  fail(\s  à  Pola. 

K 


IIÉMOEUES  l-,T  OBSEHVATIOXS.  aiy 

Imaginons  qu'une  siirfaco  lumineuse,  siuit-c  ;i  l'iiifjiii,  s'aper- 
çoive de  l'origine,  sous  un  angle  inliniuicnl  petit,  dnns  In  direc- 
lion  GO,tiéfinic  par  les  deux  angles  m,  -Tf.  Les  ondes  planes  fpii  en 


émancnl,  après  avoir  traversé  les  ouvertures  A,  A',  déterminent  en 
un  point  Q,  situé  à  l'infini,  dans  lu  direction  <)ll(fJ,  s),  un  uiou- 
vcment  lumineux  dont  l'intonsilé  est  ll-dM/i-l  en  faisant,  comme 
je  l'ai  établi  aulref'ois, 


ll..,.iA...>.  (.„„.- i-"''"-»^'^ 


*\n-^  h 


et  aj)pclanl  A^  une  constante  |)roporlionnel[i' à  l'intcnsilé  intrin- 
sèque de  la  source. 

Considérons  maintenant  un  astre  circulaire  nnifarmi'menl 
éclairé,  dont  le  centre  est  situé  sur  la  partie  négnlive  de  l'axe  Ox, 
et  appelons  t  l'angle  sous  lequel  cet  astre  est  vu  de  l'nrigine. 
L'équation  de  son  contour  apparent  est 


On  en  tire,  pour  les  points  appartenant  à  ce  conlo< 


W1 


Les  mouvements  viliratoircs  émanant  des  difl'érentes  parties  dr 
l'aslrc  sont  indépcndanls.  Les  ondes  qu'ils  émelleiit  arrivent  donr 
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en  Q  avec  des  phases  indcpcndaules,  de  sorle  que  l^intensité  totale 
en  Q  a  pour  valeur  la  somme  des  intensités  provenant  des  elements 
(lu  disque,  savoir 

r  =  /     iho  I      IV' d^. 

Le  calcul  rigoureux  de  cette  intégrale  est  impossible;  mais  on 
peut  en  avoir  une  valeur  sufGsamment  approchée  en  tqnant  compte 
des  conditions  de  l'expérience. 

oj,  '];,  0,  cp  sont  de  petits  angles  ne  dépassant  pas,  dans  la  pra- 
liqiie,  quelques  secondes  d'arc.  Dans  ces  conditions,  les  produits 

T  "^'^  '    T  ^^  '    T     '    T     * 

el,  a  fortiori,  ceux  où  Ton  remplace  /  par  a,  sont  très  petits.  En 
elFet,  si  w,  »];,  0,  cp  atteignaient  aoo",  le  troisième  ordre,  par  rapport 

à  ces  angles,  serait  de  grandeur  comparable  à  — 5  et  dans  ces  con- 
ditions le  produit  -^  y  est  petit  du  moment  où  Tt/est  petit  par  rap- 

(5"""  \ 
).  =  — ^  )•  Or  /  élant  inférieur  au  diamètre  de  l'ob- 
jectif, 7:/  est  très  petit  par  rapport  à  5o()"'. 

Ainsi,  on  peut  écrire,  en  négligeant  les  quantités  du  troisième 
ordre  [)ar  rapport  aux  angles  dont  il  vient  d'être  question,  cl  en 
laissant  de  cAté  le  iacteur  constant  /\X''a^/i'', 


—    /        (iio   I         cos^"-  I  o)  -  0  ) 


'  .        a 

sm  -  -,-  (to  —  0  I 

::  ,-  (  to  —  0  j 


siii  -^-  (  siii'^  —  SI  11'^)  I 
-^— (sino  —  biT\'\i)     I 


ou,  en  désignant  par  •}'  uncî  valeur  convenable  de  i  comprise  dans 
le  rlianip  de  rinlé":ralion,  c'esl-à-dire  entre  —  -  eï  -(-  -> 


r'    .    r.h   .   .               •     I  "1 

sin  -.  -   (  >iii'j  —  Mil'!/  )    I 

-  '  —  : 

-^—  (  >im  '^  —  «^in  V  )  I 

_      A             *               ^  J 


(i) 


T.<f 

*>m   .-  (  (o  -  -  0  ) 


-.-•!/ 


.   -  ((.;  —  0) 


C(»^ 


-':-  r(o-O)  /       d'}f. 
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«L'  est  une  fonction  inconnue  de  '^  et  de  0;  néanmoins,  on  peut 
affinner  que  IY*quation 


_«miL'  = 


sino  —  siny  =  o 

a,  par  rapport  à  ^,  au  moins  une  racine  '^i  comprise  enlre  —  - 

el  H — I  puisque  4'  ne  peut  dépasser  ces  limites  lorsque  Ton  fait 

varier  o.  Cela  étant,  [^intensité  du  champ  dans  le  sens  per|)endl- 
culaire  à  la  direction  de  l'écarlement  des  fentes  est  maximum 
pour  o  =  Çi,  car  le  facteur  en  dehors  du  signe  f  dans  Pexpres- 
sion  (i)  de  1  prend  alors  sa  plus  grande  valeur  i.  Comme  on 
examine  le  champ  à  Tendroit  le  plus  lumineux,  on  est  conduit  à 
remplacer  ce  facteur  par  Tunité,  quelle  que  soit  d*aillcurs  la 
valeur  de  h. 

En  elTcctuant  l'intégration  par  rapport  à  '!;,  1  devient 


■■C-î 


(  to  —  0  ) 
(a)  '=/  '^^\      ~ I    COS*-^^    (  (U   --    0)^/(0. 

^{co  —  0) 


2.   Cette  expression  de  I  peut  se  simplifier  dans  rhjpothèse  où 
le  rapport  -.  est  petit,  que  nous  ferons  tout  d^abord. 

En  appelant  a>'  une  valeur  convenable  de  co,  comprise  entre  —  -' 

et  H — >  rintégrale  (a)  peut  se  mettre  sous  la  forme 


(3)  \^.\ 


en  posant 


sin-v-  ((O  —  0)   I 


(4)  ■!  =   /        îi'j/cos*^  (Oi  —  0  k/(o. 


On  peut  écrire  J,  en  y  remplacaut  4  par  sa  valeur  i/^  — (o-, 
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ou 

(5)  j^.,.h(h_J^cos-^o), 

en  posant 


(fi) 


-'o    V    »  4    I 

e 

C  =   /     I  /  -, »o-  COS  (  -'—  w  )  ^fo  ==  -      /     v^i  —  iv^  cos^V"  «»'  ''"'- 

.^0    V     4  \    >'        /  4,/o  >' 


Les  valeurs  exlrt^nies  do  J  eorrcspondent  aux  deux  séries  de  va- 
leurs de  0 

Lorsque   0   varie,  J   prend   donc  allernalivement  des   valeurs 
maxima  et  minima,  el  pour  passer  d'un  maximum  au  minimum 

suivant,  ou  inversement,  il  faut  faire  varier  0  de  -  7- 

Les  maxima  du  second  fadeur,  rentrant  dans  Texprcssion  (3) 
de  I,  correspondent,  comme  on  sait,  aux  valeurs  de  0  qui  véri lient 

les  (''(jualions 

fo'  -  -  0 

-     -        ff—i}-,         -•-i,4i<>J:     rh),  4  >()();     r-'5,47<>():      .... 


cr  sont 


I         I  I 

I  •     —  •     —  • 


•>.(>        )(■)        lu» 


Les  niiniina,  qui  sont  nuls,  correspondent  aux  valeurs  de  0  véri 
liant  les  équations 


A 


(t  —  -•-.  i:         .-  J.;      '"  ;>; 


•   •   • 


Il  résulte  de  là  cpie  I  devient  petit  pour  toutes  les  valeurs  de  0 
autres  cpie  celles  pour  lescjuclics 

(.)'-  0 

—  I      '  ^ rr  ■■■"  -:-  I  . 

Nous  verrons  dans  un  instant  ([ue  les  valeurs  de  /,  qu'il  v  a  lieu 
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de  considérer  loul  parliculliTcmcnt,  sonl  celles  pour  lesr|uellcs  -- 

est  peu  di (Té rent  de  i  elpar  conséquent,  puisque  -.-  est  petit,  celles 

pour  lesquelles  -^  est  petit.  Pour  ces  valeurs  de  /,  le  produit  -^- 
est  pelit  et  les  inégalités  se  réduisent  à 


c'est-à-dire 


-  I    :  1'  0<i: 

A 


A  ,  A 

//  ft 


Ces  limites  comprennent  un  nombre  d'autant  plus  grand  de  va- 
leurs de  9|,  Oo,  que  le  rapport  -.  est  plus  petit. 

La  partie  centrale  de  rinia<;e,  dans  le  clianq)  de  la  lunette,  con- 
tient donc  des  franges  qui  proviennent  des  maxima  et  minima  de  J. 
Ces  franges  sont  d'autant  plus  serrées  que  /  est  ])lus  grand  et 

d'autant  plus  nombreuses  «[ue  -j  est  plus  pelit. 

L'expérience  confirme  nettement  ces  conséquences  de  la 
théorie.  Nous  allons  voir  comment  l'observation  de  ces  franges 
peut  conduire  à  la  détermination  de  s,  en  suivant  la  voie  tracée 
par  M.  Michelson. 

Les  valeurs  extrêmes  de  J  (5)  sont  proportionnelles  à  i  -|-  r^  et 

I  —  1^'  On  voit  donc  que  les  maxima  et  les  minima  disparaissent, 

i) 
dans  le  champ  de  la  lunelle,  lorsque  y»  =  <>,  c'est-à-dire,  d'après  les 

relations  (()),  lorsque 


(7) 


C       1    r'   . -/£«. 


Si,   au   moment  de    la   disparition   dos  franges,   on   mesure  la 
distance  des  centres  des  feules  /,  Téqualion  (7)  fournit  t. 

G  .  T.lt 

Les  valeurs  de  -,,>  pour  dillérentes  valeurs  de  -\  ">  ont  été  mises 

\\     '  A 

en  Table  par  Sir  (i.  Airv  ('  ).  (À*lte  Table  montre  r[ue    '  devient 

C)  Celle  Tul)li^  ol   le  (lévcloppcincnl   en  si'iic  do     '  sont   ii'proiluits   dans   le 
Traite  d'Optique  dt*  M.  Mascarl,  t.  I,  p.  .'»()•).  On  y  entre  aver  rarguincnl  m   -  '-'-  —  • 

*  A 
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nul  pour 

N  -  =  I ,  •!•!  ;        '-* ,  '>i4  ;     3 ,  70  ;     .... 

A 

c 

Dans  les  interval  les  formés  par  ces  racines  —  passe  altcrnalivc- 
nienl  par  des  maxima  el  minima  pour 


it 

--  =  o  ; 

A 


!,«»; 


2,09; 


3  -i- 


C 


qui  sont 

1;     — 0,1'io;     -4-o,o05;     — 0,040;     .... 

On  voit  donc  que,  lorsque  /  croît  d'une  façon  continue,  ^  passe 

alternativement  par  un  maximum,  par  une  racine,  par  un  mi- 
nimum, par  une  racine,  elc;  mais  quand  /  dépasse  la  valeur 
fournie  par 

V     =  I  ,2'Jl, 
A 

ladifTérencc  crinlensité  entre  les  maxima  et  les  minima  est  presque 
nulle.  Il  peut  donc  arriver  pratiquement  que  Ton  ne  distingue  pas 
le  retour  des  franges  après  la  première  disparition. 

En  résumé,  le  diamètre  e,  en  secondes  d*arc,  est  donné   par 
l'expression 

/  étant  la  dislance  des  centres  des  fentes  (|ui  correspond  à  leur 
première  disparition,  en  supposant  la  largeur  des  fentes  petite  par 
rapport  à  /,  leur  longucjir  étant  (Tailleurs  arliitraire. 


Il 


[\.    Lorsque    .  n'est  j)as  une  petite  (juautlté',  hi  fraction 


r/f 


L_       /. 


(  O) 


0) 


varie  d'une  (luanlilé  lini<!  lorscrue  0  varie  de   -  ;>  dillerence  entre 

*  '  7.1 

deux  valeurs  consécutives  de  0,  et  de  Oj.  Les  maxima  et  minima 

«■enlrau\  ne  peuvent  donc  plus  être  confondus  avec  ceux  d(*  J.  Il 
faut,  (lîHis  ce  ch'^,  étudier  diiecteinent  rinléirrale  ('*.). 
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Lorsque  -j  csl  nul,  les  deux  valeurs  0  :=  o,  0=  — :  rendent  l  . 

l'une  maximum,  Tau tre  minimum.  Lorsque  -.  est  différent  de  zéro, 
I  passe  encore  par  un  maximum  ou  un  minimum  pour  0  =  o,  car 
la  dérivée  -^  est  nulle  pour  0  =  o.  Le  minimum  ou  le  maximum 

voisin  correspond  à  la  racine  de  -r  qui  vient  immédiatement  après 

zéro,  racine  qui  prend  la  valeur  -—.  pour  -,  =  o.  En  substituant  cette 

racine  dans  I  et  écrivant  que  la  valeur,  ainsi  obtenue,  est  égale 

Iz 
à  la  valeur  de  I  pour  ft  ^—  o,  l'équation  en  y  qui  en  résulte  a  une 

racine  égale  à  i ,  aa  [)0ur -^  =  o.  Nous  nous  proposons  de  déve- 
lopper cette  racine  suivant  les  puissances  de  - .  •  Ce  développement 

fournira  e  en  fonction  de  la  distance  /des  centres  des  fentes,  pour 
laquelle  les  franges  centrales  s'évanouissent. 

-4.  Pour  exécuter  commodément  les  calculs,  nous  résoudrons, 
au  préalable,  la  question  suivante  :  on  considère  une  fonction /(t) 
et  Ton  appelle  T|  une  valeur  de  t  qui  annule  la  dérivée  f'{y)j 
lorsque  l'on  y  néglige  certaines  quantités.  On  se  propose  de 
trouver  la  valeur  de  /(t),  lorsque  l'on  y  substitue  la  racine  de 
/^(t)  dont  la  valeur  approchée  est  t,. 

En  convenant  d'écrire  /'  à  la  place  de  /'(ti),  /"  à  la  place 
de/^(T|),  . . .,  on  peut  écrire  l'équation /'(t)  =  o, 

I     •    A 

On  tire  de  là 

f 

en  posant 

L        »-'^    /         i.'^.i    /  J 

L'équation  (8)  est  une  équation  de  Lagrange;  la  valeur  de  /(,t), 
lorsque  l'on  y  substitue  la  racine  qui  se  réduit  à  t<,  est  donc 
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On  irôuve,  en  effectoanl  les  opérations  indiquées  e(  se  limilanl 
anx  premiers  termes, 

(9)       A-)=/-Ç{fy-Ç{fy-^-. 

les  termes  négligés  contenant^n  facteur  (7»)  '  Telle  est,  la  valeur 

de  /(t),  en  admettant  la  possibilité  du  développement  par  la  sétie 
de  Lagrange.  ,  .£ 

5.  En  faisant  le  changemen^t  de  variable  ci»  =:^  ^  u^  posant 

^    •  e  iclt  a  "j^ 

f  = -- T,        —-r- =5  m,        7»«»         ^      i 

rintégrale  (2)  peut  s'écrire,  en  laissant  de  côté  le  facteur  -^9. .  .1 
1=1       a/i  — u»l-- — r-^ — ^1  cos«m(a4-'r)<ia    • 


ou 


I 


Les  valeurs  dcT,  qui  correspohclent  aux  racines  0  =  — ^  et  6  =  o 

de  ^  quand  on  y  néglige  a,  sont  d'ailleurs  t  =  ;-^  et  t  =  o. 
En  partant  du  développement 


=  1-4-2  y  i—\\p  -^ — '——.y 


il  vient 

1=1        ^i—U'du-{-j       v^i  —  u- cos'z m{u  —  'z)du 


p=:  CO 
2 
P  = 


I       \/i  —  m*(m  —  -zyp C0S2 m{u—'z) du  \ 
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En  développant  les  cosinus  et  (u — -zyp  et  remarquant  que 

-certaines  intégrales  disparaissent  et  que  l'on  peut  remplacer  dans 

les  autres  la  limite  inférieure  par  zéro,  en  les  doublant,  il  vient 


éfc 


f 

/>=  00 


/'  — 
2C0S2/nx   /     y/i  —  u^cos%mudu  h-  4  ^,  (—  0^^  — 


a  J.    '^  Aià         '    (■i/?-i-2)! 


X 


2/) 


: .  l'^Ui-q)   I     11^1  J \  —  u-i  du 


cos2/n 


Posons 


T  >  ; — 7^ -r^'p-9^   I     u^n  J \  —  u^  cos% niudii 

7=0 

n=P  ,  I  1 

:  >   —LEjl ^î/i-i7H-i   /     M*7-i  J\  —  M<sin2/7]ac^u  1 

r/  =  l  J 


,     -I  l   >         pou»'  7  =  o, 

(10)   G^=i   /    u'in^i^uUlu=^\  i.3...'iv-i       i 

t:^/  i  ; 

f      2 . 4 ...  '2  y       y  -+-  I 

\  A^=  -    /     u}-^  yj \  —  u^cos^mudUf 
f     /.»  


pour  y  >  o, 


On  peut  écrire 


.'    2 

-1=1  -hAoCos2/nT 


r  = 


« 


a  y  (_  „p  (l^iiO!;    y  _^ — c„.«</-7- 

J^''  ^     (2/>-h2)!        ^  2<7l2(/?  — </)!        ' 

p=i  L7=o 


C0S2/II-    ,  ,      ,  , 

2</Î2(/?  — 7)! 

7-0 


7  =  /'  ,  "I 

^(•/7—i)î(2/^  — 274-1)!     ' 

7  =  1  J 


6.  Nous  allons  montrer  que  les  intégrales  A^  et  By,  ainsi  que 
leurs  dérivées  par  rapport  à  77? ,  s'expriment  toutes  en  fonction  de 

Ao  et  d'e  Bi  ou  de  An  et  de  -r-^« 

dm 
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Eq  appelant  E  la  base  des  logarithmes  népéneos  H  i  .le  sjftti- 
bole  ^ — 1,  on  a  l'identité  ' 


f      r   1 


...» 


Multipliant  les  deux  membres  par  du  et  intégrant  entre  o  et  i^ 
on  a 

La  partie  réelle  du  premier  membre  est  nulle  pour  p>  —  i  et 
la  partie  imaginaire  pour  p>  —  a.  En  faisant  successivement  ces 
hypothèses,  on  tire  de  cette  identité, 


. ) .  ... 


•    t  !i  I  « 


o  =  (/>-t-i)/    uP^i  —  a*co%%mudu 

t/o 

ti#»+f  ^1 —  ««  côs  dmuda 


»    -T' 


•  k        •  >    .  ' 


I   ) 


a/»-*-*  /i —  a«  sioa  mu  rf« 


-^iLHi  I    uP-*-^  ^T^~û^  sin  2  mu  du 

o  =  (/?-4-i)   1     w/'  /i  —  u'  %\tïimu  du 

—  (/?-4-4)  /     uP^^  /i  —  1/*  sin 2 /ni/  du 
im  j     uP-^^y/\  —  u^  cos  2 niu  du 


/>>~«l 


/>>  — a. 


—  '2  m   1     a''^3  /i  —  w*  cos 2  ma  c?m 

Remplaçons  dans  la  première  de  ces  équations/?  par  2^  et  dans 
la  seconde  par  2q  —  i,  il  vient,  en  se  reporlant  aux  notations  (i  i), 

(i3)  (iq'\-i)Xq  —  {2q  -^  \)kg^i  —  im{Bq^i—Bç+i)  =  o        (^  >  ""  i)  » 
(i4)  5<7B,y— (27  -+-3)Ii^+i-h2m(A.,— A,,-m)  =  o        (^  -^  "~  â )  * 
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Ces  équations  permeltent  d'exprimer  de  proche  en  proche  les  A 
et  les  B  en  fonction  de  A©  et  de  B|.  L'éqiialion  (i  -{)  donne,  en  y 
faisant  <jr  =  o, 

A,=r  Ao---n,. 
ini 

Portant  celte  valeur  dans  Tëqualion  (i3),  après  y  avoir  fail  y  =  o, 

on  en  tire 

,  3  /;i«— 3 

Bs  =  AoH -—  B,. 

'lin  //j* 

L^équalion  (i4)  donne  ensuite,  en  y  faisanl  y  =  i , 

Aj  — Ao  -+-  J   ; l>  I ,  .... 


Si  Ton  différentie  \y  (i  i)  par  rapport  à  /?/,  on  trouve 
On  peut  donc  remplacer  dans  les  expressions  qui  précèdent  B| 

I    «fÂo 

"  2  dm 

7.  Nous  allons  effectuer  les  calculs,  indiqués  au  n°  o,  en  négli- 
geant, dans  l'équation  (12),  les  termes  de  degré  supérieur  à  a'-^  ; 

c'est-à-dire  en  prenant  sous  le  signe  ^  les  termes  qui  correspon- 
dent  à  />  ==  I  seulement.  On  a  alors,  en  remplaçant  -  I  par /(t), 


/(T)  =   -  I  =  I  -f-  AoCOSi/«T  —  2  — ^ 

t:  1.2.3.4 


X 


•c'h-  ,  -\-  (  Aot'-î-  Al)  cos2/?iT  —  2B1':  sin2/;ïT  1. 


Nous  allons  écrire,  conformément  à  ce  qui  a  élc  dit  au  n"  3, 
quey(o)  est  égal  à  la  valeur  de  la  fonction  /(t)  dans  laquelle  t 

représente  la  racine  de  la  dérivée /'(t)  qui  se  réduit  à  -^  pour 

a=o.  Au  degré  d'approximation  que  nous  cherchons  à  réaliser, 

il  suffît,  pour  avoir  cette  valeur,  de  remplacer  t  par  — ^  dans/(':) 

d'après  la  formule  (9),  puisque /'-  contient  en  facteur  a\  L*équa- 
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lion/(o)  =/( -^  )  peut  s't'crire 

1 .2.3.4  L4  J 

(2/?»a)«  r   ?:*  I  -*  .    "1 

=  I  — -  Ao  —  2  5— r -r-  7  —  Ao   7—7  —  A 1  I 


ou 


.       {'}.fnoLy-  r      --       .     ~î         .1 

Ao -,— ;     —  7 — ;  -f-  Ao  ' — -  -f-  2  A,     =  o 

I  .-2. 3.4  l       4'"^  4  n^-  J 

OU,  en  remplaçant  A|  par  sa  valeur  donnée  au  n"  6  el  B|  par  su 

valeur  en  fonction  de  — ^  =  A' 

dm  ^ 


a* 


(i5)  Ao — -[— 7:5^- Ao(8//i*-^-2)  — 6A>j]  =  o. 

1.2.3.4 

C'est  (le  cette  équalion,  dans  laquelle  m  a  la  valeur -^^-^j  (ju'il 
faut  tirer  la  valeur  de  -^^  qui  se  réduit  à   1,22  pour  a  =  o,  ou, 

ce  qui  revient  au  même,  la  valeur  de  m  (|ui  se  réduit  à  1 ,9-9.  - 

pour  a  =  o.  Pour  la  résoudre,  nous  allons  employer  la  méthode 
des   approximations    successives   en    remplaçant,  dans  le  coefli- 

cienl  de  a-,  m  par  i  ,22  -  (|ui  annule  A,,. 

La  valeur  de  A,',  pour  /;2  =^  i ,  2?.  ^  =  i ,  \)'i  étant  —  o,  4  ij^) .  •  .  (  *  )? 
celle  du  coefficient  de  a-  est 

—  I  -'-H-  12  X  0,2088  X  I  .\)'}.\  —  0,01 1. 

L'é(|uation  à  résoudre  devient,  en  mettant  l'inconnue  en  évi- 
dence, 

I.a  racine  cherchée  est  de  la  forme 

m  =  \  ^  92  -4-  // , 
en  appelant  //  une  quantité  ([ui  s'évanouit  avec  a.  En  substituant 


(•)  J'ai  fait  le  calrul  en  parlant  de  la  série  d'Airy  dérivée  par  rapport  à  m. 
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celle  valeur  dans  rëqualion,  on  a  idenliqiiemenl 

Ao(  1 ,92  -+-  /Oh-o,Gi  1  a2  =  o, 
ou,  en  développanl  et  remarquant  que  A,,  (1,9a)  est  nul, 

^'  ^^ 0  (  •  î9'^' )  -<-  o , 0 1 1  a*  =  o, 
ce  qui  donne,  en  remplaçant  AJ,  (1,92)  par  sa  valeur  — 0,41761 

h=  1,4/ 21^ 

En  résumé,  la  racine  de  Téqualion  (i5),  qui  se  réduit  à   1,92 

pour  a  =  o,  est 

m  —  1 , 9'.>  H-  1 , 47  a'  -+- . . . . 

On  déduit  de  là,  en  remplaçant  m  par  sa  valeur  A—  et  X  par  la 
longueur  d'onde  ol^,  5  des  rayons  les  plus  visibles  du  speclre, 

(16)  /£  =  IaG^n-y^)^5  [i'V-^..., 

y  )    en  facteur;  /  élanl  d'ailleurs 
exprimé  en  millimètres  et  e  en  secondes  d'arc. 


III. 


8.  La  méthode  que  nous  venons  d'exposer  a  été  appliquée  à 
l'Observatoire  de  Paris,  pendant  l'été  1 898,  aux  satellites  de  J  upiter 
et  à  la  planète  Vesla.  L'instrument  employé  était  le  grand  equa- 
torial coudé. 

Le  mode  d'observation  adopté  était  le  suivant  :  des  écrans  en 
carton,  découpés  de  manière  à  produire  l'évanouissement  des 
franges  pour  des  sources  lumineuses  de  diamètres  décroissant  de 
dixième  en  dixième  de  seconde  d'arc,  étaient  placés,  par  un  aide, 
successivement  devant  l'objectif.  Ces  diamètres,  calculés  d'après  la 
formule  (16),  étaient  inscrits  sur  les  écrans,  tous  construits  de 
telle  sorte  que  la  largeur  des  fentes  ait  pour  valeur  le  tiers  de  la 
distance  de  leurs  centres.  Lorsque  la  disparition  des  franges  sur- 
venait pour  un  astre,  on  lisait  sur  le  dernier  écran  employé  la  va- 
leur de  son  diamètre.  Cependant,  lorsque  les  franges,  produites 
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par  l'interposition  de  ravant-dernicr  écran  devant  Tobjcctif,  ne 
subsistaient  plus  qu'a  l'état  de  traces,  on  adoptait,  pour  valeur 
du  diamètre,  la  moyenne  des  nombres  inscrits  sur  les  deux  der- 
niers écrans  employés.  Les  résultais  ainsi  obtenus,  ramenés  à  la 
distance  des  astres  à  la  Terre  le  i"  juin,  sont  les  suivants  : 

Diamètre  des  satellites  de  Jopiter. 

DalM.  I.  II.  ni.  IV. 

IBJo.  »  ..  •  .1 

Juin   3 »>  i  ,i5  »  » 

5 i,oi  0,91  i,3i  i,3i 

7 I  y02  0,92  1,22  1,33 

15 »  o  ,94  »  » 

1() o,9j  o,83  i,3o  i,3o 

17 »  »  1 ,36  1» 

'iO 0,93  o,85  1,27  1,27 

51 0,95  o,85  1,27  1,27 

Dates.  iMam.deVesta. 

1898. 

Juin        î> 0,52 

" «,47 

Il 0,42 

lo 0,44 

17 0,44 

20 0,45 

21 o,4J 

JlILLET    7 0,62 

Il  convient,  ])Our  disciUer  ces  nombres,  de  faire  la  part  tics 
erreurs  provenant  des  agitations  de  ralinospliore,  dont  rinflucnce 
troublante  est  si  considérable,  ceiiains  jours,  que  les  franges 
cessent  de  se  manifester,  même  pour  les  étoiles  dont  le  diamètre 
est  insensible. 

i^'expérience  montre  que  les  franges,  produites  par  Técran 
précédant  c<'lui  (pii  amène  la  disparition  complète  du  pliéno- 
mènc  d'interférence,  sont  nettement  distinctes,  si  Timage  possède 
un  éclat  suffisant,  en  sorte  (pie  leur  existence  ne  peut  donner  lieu 
à  aucune  incertitude.  On  doit  en  conclure  que  les  diflerences 
égales  ou  su|)érieures  à  <)",!,  entre  les  observations  isolées,  ne 
proviennent  pas  d'une  appréciation  défectueuse  de  l'évanouisse- 
ment  des  franires.  Ces  différences  sont  le  fait  des  ondulations 
atmospli(''ri(|ues,  cpii  dc'forment  les  ondes  lumineuses,  pendant  le 
trajet  (pi'elles  aec()m|)lisscnt  avant  d'arriver  à  Tobservateur. 


■» 


t 
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Il  s'jjg^ll  trintcj^rcr  )\u|ualion  (lifTôrcnlii^lle 

dans  laquelle  W  est  une  fonclion  de  w  et  \  joue  le  role  de  terme 
.'ijouté;  on  a 

P  désigne  une  série  Irigonométrique  à  deux  arguments  :  S  et 

r,  =  ^;  -h  ronsl. 

L'intégrale  étant  obtenue  dans  rhvpolhcse  X  =  o,  M.  Ilill 
remarque  que  si  (v  doit  recevoir  Taccroissemenl  oir  à  cause  de  X 
négligé  jusqu'alors,  on  a 

dw  (low       JW  > 

—    -    -         —    =  ■   0(1*  -+-  \ 

d'z      dl  div         ^  ''• 


"»      "'^ 


Mais,  par  la  théorie  de  la  variation  des  constantes  arbitraires, 
o(v  peut  être  censé  résulter  de  Tappllcation  d'une  correction  à 
l'arbitraire  ajoutée  à  Ç.  Celte  correction  peut  aussi  bien  être 
appliquée  à  $.  La  désigne-t-on  par  S;,  il  vient 

dw  ^^ 


en  faisant  la  substitution  dans  la  dernière  é(|uation, 

div^  r/o;        div  d'-iv  ^^        </\V  ^^ 

dV'     d\    ^   d\    d\i    ^         d\      -        ^' 

et  en  effaçant  les  termes  équivalents  dans  les  deux  membres, 

dKv"^  d?à\ 

d'où 


et 


Dans  le  cas  considéré,  (v  est  une  fonction  paire  de  ç  (—jv)  con- 
tient donc  en  dénominateur  le  facteur  sin-;.  AL  Hill  dislingue 
«l'abord  dans  la  série  P  les  termes  indépendants  de  Tj,  l'intégrale 
du  second  membre  s'écrit  alors 


/(VoH    V,  rus;    '■  Yi<'^>^~î    "•••)::«4>' 


d\ 
sin' 
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et  M.  Hill  mel  le  résultat  sous  la  forme 

(£,i-H  £i  COS  J  -4-  ej  COS* 5  -+-...)  -T— =  -h  /<;. 

sinç 

Pour  les  autres  termes  de  P,  qui  contiennent  Taulre  argu- 
ment t,,  M.  Hill  juge  nécessaire,  pour  calculer  0(v,  de  recourir  à 
Péquation  aux  variations  en  û(V  qui  est  du  second  ordre  :  il  utilise 
ses  célèbres  recherches  sur  le  mouvement  du  périgée  de  la  Lune. 

Comme  la  détermination  du  rayon  vecteur  chez  Laplace  {Cf. 
n®  47),  laquelle  dépend  d'une  équation  analogue  à  celle  <le  M.  Hill, 
s'obtient  plus  simplement,  la  méthode  précédente  de  M.  Hill  doit 
comporter  des  simplifications.  La  difficulté  provenant  du  fac- 
teur sin^^  en  dénominateur  est  artificielle  :  on  peut  la  faire  dispa- 
raître en  déterminant  la  série  Irigonométrique  S  telle  que 


m-'-<éù 


et  intégrant  par  parties. 

Venons  à  la  méthode  de  Laplace.  La  délermination  du  rayon 
vecteur  dépend  de  l'équation 

/7T  -  -t  -h  «^  -^  Q  =.  o, 

'1    at-  r        (t 

hupiellc,  comme  on  l'a  dit  déjà,  est  analo<;iie  à  celle  de  M.  Ilill  : 

il  sullil  de  mulliplicr  1(îs  deux  membres  p;n'         et  d'intégrer  : 

Supposons  niainlenanl  connue  l'expression  de 

r-  —  .r  --  le?/  cos /^,         Ç  ---  nf  -+-  c, 

(|iian(l    le    leiine   on    ()  (lé|)en(liinl  de   la   forcer    perluibatriee   e>l 

né^li^é.  Soil 

(•os( /// -f- c)  ~ //,         .r  — o(//), 


on  a 


-r    /i- u  =  o. 


Dans  le  cas  du  niouvenienl  troublé  on  peut  su|)poser  encore 
.r  =  '^(  //);  mais  //  ne  seia  |)lus  é^sil  à  eos(///  -f-  r);  il  sera  donné 
|)ar  ré(|ualion  dillérenlielle  préc«'(lenle  augmentée  d'un  terme 
dépendant  de  la  forée  j)erlni'balrlce.   l'our  déterminer  ce  ternie. 
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on  observe  que  si  l'on  fait  u  =  '}(j^),  il  vienl 

et  que,  si  l'on  subsliuic  les  valeurs  (ie-,->  -^>  la  partie  indépen- 

ilante  delà  force  perturbalricc  disparaîtra  d'elle-même  puisqu'elle 
est  identiquement  nulle  lorsque  celte  force  est  nulle.  On  aura 

donc  la  valeur  de  -jr,-  4-  ii'U  en  mettant  pour  -j-^t  —r-^  les  parties 

de  leurs  expressions  dépendant  de  la  fonction  perturbatrice,  les 
autres  termes  étant  eOacés. 

Cette  manière  de  procéder,  qui  réduit  le  problème  à  l'intégra- 
tion d'une  équation  linéaire  avec  second  membre,  serait  égale- 
ment applicable  si  l'on  avait  pour  l'intégrale  de  l'équation  réduite, 

Alors  on  ferait 


du 

dt 

-\- 

nv 

= 

o, 

dç 
dt 

nu 

= 

o. 

Dans  le  cas  du  mouvement  troublé,  on  peut  encore  suppo- 
ser x=.^{u,  v)^  mais  u  et  i'  ne  sont  plus  égales  à  cosl^  et  sinÇ,  et 
il  y  a  lieu  d'ajouter  aux  deux  équations  linéaires  précédentes  des 
termes  dépendants  de  la  force  perlurbalrice. 

Cette  méthode  de  La|)lace  est  la  plus  simple  de  toutes;  la 
plupart  des  auteurs  l'ont  employée  pour  les  théories  des  planètes; 
mais  elle  offre  l'inconvénient  de  conduire  à  des  expressions  où  le 
temps  figure  hors  des  signes  sinus  et  cosinus,  ce  qui  serait  très 
gênant  dans  la  théorie  de  la  Lune  en  particulier.  La  méthode  de 
M.  Hill  permet  d'éviter  a  priori  la  production  de  ces  termes, 
qu'il  serait  d'ailleurs  possible  de  faire  disparaître  après  coup. 
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OfiSERVATIONS  DE  PLANÈTES  ET  DE  LA  COMÈTE  SWIFT  (1889  a), 

FAITES  A  l'observatoire  DE  MARSEILLE  (equatorial  d'Eichens,  de  o",36  d'ooverinre) 

I 

e 

Par  m.  COGGIA. 


•f 


Dalw.     T.m.llirselUe.      AA. 


Aif. 


N.  dee.       A  «pp. 


loff.p. 


m   s 


tnt.  h 

FÉva.  3.   10.17.57  +0.44)24 

A.    10.34* la  — 0.15,7$ 

7.    io.ao.i6  -4-3.59,07 

9.     9.56.43  -Hi.  5,96 

9.36.54  -4-0.10,96 

9.50.  5  — 0.45,31 

10.  8.47  -f-i.i3,83 

9.54*50  -f-0.33,76 

20.  io.i8.5i  -hi.18,93 

21.  9.47.50  -4-0*35,37 

22.  9.51.39  — 0.  8,00 
Mars    1.    10.40.34  — 1.26,04 

6.    11.30.34  — 3.46,58 


iO. 
11. 
15. 
16. 


(TT)  Parthénope. 

•  7.38,9   5.5     8.46.31,08  1,3571» 
-13.58,5   7.7     8.45.3i,fo  T,i46it 

-  8*40,9    5.5    8.43.37,31   ï,i43a 

-  1.32,5    5.5     8.4o.44i30   x>3i8ii 

8.39.49,31  T,333n 
8.38.53,o4  7,3o3it 
8.35.30, 18  3,948n 
8.34*30,13  1,031 n 
8. 3i. 18,49  ^,3oon 
8.30.34,94  3,86on 
8.39.5t,56  3,748/1 
8.25.39,i3  T,023 
8.23.  8,55  7,346 


-  6.38,4  8.8 
-ii.3o,6  5.5 

-  8.5o,i  5.5 
•  4*33,0  6.6 
'  0.48,4  5.5 

-  3.  3,8  5.5 

-  6.53,3  5.5 

-  9->7»4  7-7 

-  4«  5,3  6. G 


(J9^  Eurynome. 


FÉVR.   3.  11.17.  9  "^'-  "»^'4 

9.  io./i7..V)  -4-3.55,22 

10.  10.  2.  7  -hS.  2,24 

il.  io.:r2.4<3  -f-2.   7,99 

15.  10. 48. 58  — 2.55,i4 

ic.  10.28.21  — 3.4^,40 

20.  10.50.17  — 0.18,54 


6.16.0  5.5 
o.  7,3  5.5 
5.  7,4  5.5 

10.37,1  5.5 

-  1 .32,8  5.5 

6.48.1  5.5 
■  J-  "»3  7.7 


8.48.57,65  2,837/1 

8.43.14,31  2,839/1 

8.42.21,33  T,i(j4/i 

8.41.27,09  2,994/i 

8.38.  3,02  2,159/1 

8.37.15,76  2,627/1 

8.34.18,00  2,548 


-^ 


« 


•pp. 


tosc».     *. 


71.15.45,6  0,583»    I  ' 

71.10.16,0  0,57511    % 

70.54.18,5  o,568ii    3  ] 

70.44-  5,1  0,570/1    ( 

70.39.  9,3  o,58oii    S 

70.34.  7,0  o,566/i   A^ 

70.i5.ii,3  o,55oii    7 

70.10.449!  o,55cA    S 

69.53.48.3  0,538/1  9 
69.49.57,0  0,541 /t  10 
69.46.  7,5  o,538/i  il 

69.33.31.4  0,537/1  II 
69*  8.58,5  o.56o/t   t3    ^ 


80.  5.29,5  0,686/1  i4 

79.33.27,6  o,68<»/t  iJ 

79.28.12,9  o,G84/i  16 

79.22.43,3  0,679/t  '7 

79.  0.52,3  0,672/1  '8 

78.55.37.0  0,672/1  19 

78.34.33.1  0,607/1  20 


1896  G\¥. 


FÉVR. 10.  10.38.29  — o.i3,3o  -+-  o.3i,8  8.8  9.36.53,54   7,244/1  82.  9.  8,1  or^i!\n  21 

11.  10.49.33  — 1.10,48  —  4-  5,8  5.5  9.35.56,37   1,172/1  82.  4*3o,7  0,711/1  22 

15.  11.36.29  — 0.56,27  — 4-^4»4  ^'5  9.32.  8,16   2,4o8/i  81.45.27,8  0,7041  ^3 

IG.  II.  0.20  — i.5i,57  —  9-37,1  5.5  9.31.12,86   2,920/i  81.40.45,2  0,710/1  aj 


(ZC)  Danaé. 


Fk\r.15.    12.56.  9    — 3.20,01    —  3.12,0    5.5    10.19.50,02   2,572        77.56.43,2   0,609/1   i5 
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ne*.        T  m.  yar«eille.       A«.                  ASP.        X.dec.         Happ.            loRf.p.  ffnpp.  logf.p.  ik 

{][)  Métis. 

1899.                      m     s           ni     s                    ,      .                        Ii      m     h  ... 

VR.20.    ii.3i.:j;i    —a. 22, 20    -h  4.36,7    7.7    10.19.  8,19  3,93 >/i  69.  7.')7,8  o,.'>'^on  '«G 

21.  10. if). .11    — 3.a(),«)4    —0.33,9    5.5    10. 18. 10, '|G    ï»3'i7n  69.  2. '17,1  0,559^  27 

22.  10.22. '17    — '|.2i,i2    —5.53,0    5.5    10.17.  9,39  T,3o'|/ï  »)8.57.m8,o  o.55i/i  28 
BS     1.     ii.25y|o    -f-i.i3,29    -H  5.28,3    7.7    io.io.r.!,9'|    -îjiio/l  (iS. 05.2(5,5  o,5ii/l  tç) 

0.    10.33.17    — i.j><,3<)    -f-  4.  6.:)    5.5    10.  5. '11,89  '^,^\n  68.  9.  8,1  0,509/1  3o 

EL  Coggia  (31  mars  1899). 

R.  27.      9.  o.ii    -H2.  8,  «î    H-4'^-*4    '^-'^    i».'|o.  0,5'i    i,i54/ï  93.3|.36,8  0,807/1  3i 

28.  9.13.^8    -+-1.33,19    —  i.2i/|    5.5    12. 39. 25, 5()   T,o'ii/i  93.>8.'^3,o  0,806/1  32 

29.  9.38.16    -f-o.58,93      -7.3.1,1    5.5    i.>..îS.5i,  >o   1,753/1  93.22.11,3  0,807/1  33 
l\0.      9.i6.5'|    — i.'i9,65      -  3.53,1    7.7    n.3H, 18,91    2,9'i'|/t  93.i(i.i8,()  o,Ho5/i  34 

•♦:  Swift  (1899  a). 

ARS    0.      7.29.38      -3.16,39      -  'j.')5,S    5.5     3.38.37,97    7,5()i  114.39.36,'!  o,87'j/i  35 

17.  7.24.26    -+-(». 45,75    -+-10.43,4    5.5      ».5i.48,'|6   T.-Mp  100.57.35,5  0,812/1  36 

18.  7.16.33    H-i.35,88    ■+■  5.  S, 8    *'uG     «..',9.31 , '/i    7,588  99.56.3^,0  0,810/1  37 

Posifions  dfs   ('toiles  de  cnmjxtritison. 


Gr. 

il\nio).  1899,0. 

Ilcd.aiiJ. 

*X  nioy.  1 

Hi>9.0. 

ItcilmiJ. 

AiilorilC!*. 

Il         Ul        * 

s 

■A                    t 

•* 

^ 

9 

8.45 .43 187 

-^'^ ,  97 

71 .23. 

i,«.) 

-hio,G 

108G7  Paris. 

1) 

M 

-f-2,98 

» 

-i-io,G 

1(1. 

9 

8. 39. 3  5, '23 

-i-3,oi 

70.45. 

'7,4 

-1- 1 0 ,  "2 

938  w.  H.  virr. 

» 

» 

-+-3, 01 

ti 

-r-  1 0  ,  '2 

Ici. 

» 

» 

-i-3,02 

» 

-10,2 

I<i. 

» 

u 

-T-3,o'Ji 

» 

-i-  I  (J  ,  2 

1(1. 

/ 

8.3Î.   3,33 

-1-3, o3 

70.   G. 

>■,• 

-+-  9,7 

304 1  Hriixcllcs. 

» 

» 

H-3,oi 

u 

-^  9w 

Ici. 

7,5 

8.29.56,55 

-f-3,(>'2 

(nj .  52 . 

5o,'» 

-+-  9.3 

3(j()9  Hriixelles. 

» 

» 

-»-3,0'2 

u 

-^-  9/^ 

u\. 

U 

» 

-h3,oi 

)> 

-'-  9/^ 

1(1. 

ti 

8.26. 5'2, 19 

-+-•2,98 

(HJ  .12. 

5  ■> ,  i 

-^   «,7 

10478  I*aris. 

11 

u 

-^•^■'94 

1) 

-^  8,5 

1(1. 

8,9 

8.i7.5i,i7 

-4-2,84 

79 -"'9  • 

■'•,<•' 

—  ><>,9 

1173  \V,  II.  VIII 

6 

8  .  39  .  1  G  ,  '22 

-î-'2,87 

79.33. 

«J-i 

-h  10, 9 

10744  I*aris. 

r> 

» 

-4-2,87 

» 

4- 10,9 

hl. 

M 

» 

-f->,88 

» 

-î-l  1 ,0 

1(1. 

8 

8.4<>.'j'»,*27 

4-3,89 

79-    '• 

i3,<) 

-M  1  .  '2 

9«)3  \V,  II.  Mil. 

d 

i> 

-^«9 

•) 

--I 1,2 

1(1. 
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« 

tir. 

Mmoj,imi,9. 

Red.  ta  J. 

^«oy.l8M.o. 

Ré4.tnJ. 

àml9iUém. 

20. 

9 

8.34.33,66 

• 
-4-2,88 

78.35.22^4 

-4-10,9 

837  W,  H.  VIII. 

21. 

9 

9.37.  4,00 

,  H-a,84 

82.  8.23,1 

-4-l3,2 

760  Wt  H.  IX. 

22. 

9 

» 

-♦-2,85 

» 

-Hi3,4 

Id. 

23. 

7.8 

9.33.  1,55 

-+-2,88 

81. 5o.  8,4 

-4-i3,8 

10869  Paris. 

24. 

» 

0 

-+-2,88 

» 

+i3,9 

Id. 

25. 

7,8 

10.23.  7,i5 

-♦-2,88 

77.59.39,3 

-4-i5,9 

12841  Paris. 

26. 

8 

10. at. 27, 44 

-♦-3,o5 

69.  3.  5,1 

-1-16,0 

12802  Paris. 

27. 

» 

» 

-h3,o6 

9 

-4-16,0 

Id. 

28. 

» 

» 

-4-3,07 

» 

-4-i5,9 

Id. 

29. 

6 

10.  8.56,53 

-h3,I2 

68.19.43,3 

-+-14,9 

12533  Paris. 

# 

30. 

8 

10.  7.37,12 

-4-3, j3 

68.  4.47,4 

-♦-14,5 

12507  Paris. 

31. 

8 

12.37.49,18 

-4-3,10 

93.29.24,6 

-4-19,8 

3240  Glasgow. 

32. 

» 

» 

-4-3,09 

» 

-4-19,8 

Id. 

33. 

» 

» 

-4-3,09 

»s 

-4-19,8 

Id. 

34. 

8,7 

12. 4o.  5,46 

-4-3,10 

93.19.52,0 

-+->9,7 

33i4  RadcIifiTe. 

dSi. 

8,9 

3.4(.53,43 

-♦-0,93 

1 14. 4t). 24, 8 

-+•  7,4 

2086  Arg.  Z.  — 15*  à 

—  3i 

36. 

8 

2.52,  1,97 

•+-0,74 

100.46.50,7 

-4-  1,4 

875  W,  H.  II. 

37. 

6  '^ 

2.47.54,84 

-4-0,72 

99.51.24,2 

-4-  1,0 

3528  Paris. 
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ASTUONOMISCHIi  NACHiUCHTliN,   n^'  3493-3504. 
Deichmiiller,  —  Correclions  et  remarques,  relatives  au  B.D. 

Geclmuyden.  —  Deux  étoiles  disparues. 

Il  s'agit  de  deux  petites  étoiles,  voisines  de  B.D.  -4-67"467,  dont  la 
présence  avait  été  notée  le  20  janvier  1898. 

Knopf.  —  L'éclipsé   partielle  de   Lune  du  ^  janvier   1898.    — 
Occultations  d'étoiles,  observées  à  léna. 

Nijlandy  GilL  —  Observations  de  comètes. 
Uerberich,  —  Epliéméride  rectifiée  de  la  planète  (^ . 
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Bakhuyzen  {IL-G.  v>an  de  Scinde).  —  Sur  la  dislribulion  des 
éloiles  dans  l'espace,  selon  la  grandeur  des  mouvements  propres. 

En  partant  de  certaines  Iiypolhèses  sur  la  distribution  des  étoiles  et 
de  leurs  vitesses  linéaires,  on  peut  calculer  a  priori  loi  nombres  rela- 
tifs de  celles  dont  les  mouvements  propres  sont  compris  entre  certaines 
limites  données.  La  comparaison  des  nombres  ainsi  calculés  avec  ceux 
que  fournit  l'observation  permet  de  vérifier  les  hypotheses  en  question. 
Il  y  a  lieu,  pour  simplifier  les  formules,  de  considérer  séparément  les 
deux  composantes  des  mouvements  propres,  l'une  parallèle,  l'autre  per- 
pendiculaire à  la  direction  de  l'apex  du  Soleil,  cette  dernière  étant 
indépendante  du  mouvement  parallactique  qui  résulte  de  la  translation 
du  système  solaire  (voir  Bull.,  t.  XVI,  p.  199).  M.  Van  de  Sande 
Bakhuyzen  a  eiïectué  ces  calculs  par  deux  méthodes  différentes,  qui 
d'ailleurs  ont  donné  des  résultats  concordants,  en  supposant  que  les 
mouvements  particuliers  des  étoiles  ont  des  vitesses  linéaires  très  va- 
riées, mais  que  les  directions  des  mouvements  de  même  vitesse  sont 
distribuées  au  hasard  dans  une  portion  donnée  de  l'espace,  et  que  le 
rapport  de  fréquence  de  deux  vitesses  dilVérentes,  ainsi  que  la  densité 
stcllaire  moyenne,  sont  indépendants  de  la  distance  au  Soleil.  Il  a  pu 
comparer  les  résultats  du  calcul,  pour  la  composante  perpendiculaire  à 
la  direction  de  l'apex,  avec  les  nombres  relatifs,  fournis  par  le  Cata- 
logue des  étoiles  de  Bradley,  que  lui  avait  communiqués  M.  Kapteyn;. 
l'accord  est  très  satisfaisant. 

Stone  (O.).  —  Observations  des  satellites  Hyperion  et  Japel, 
faites  à  l'observatoire  Me  Cormick. 

Tebbutt  (y.).  —  Occultations  observées  à  Windsor  (N.  S.  W.). 

See  (T.-J.-J,).  —  Mesures  micromélriques  d'étoiles  doubles  dans 
l'hémisphère  austral,  exécutées  avec  le  grand  réfracleur  de 
l'observatoire  Lowell. 

IVinkler.  —  Observations  diverses,  laites  à  léna. 

Chofardel  et  Petit,  —  Observations  de  planètes  et  de  comètes, 
faites  à  Besançon. 

V^ilUger.  —  Observations  de  planètes,  faites  à  Munich. 
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Denning.  —  Observations  des  taches  de  Jupiter. 

*  

Comas  Sola.  —  Mesures  d'étoiles  doubles,  faites  à  Saa  Feiiu'de 
Guixols,  Girone  (Espagne). 

Antoniazzi.  —  Observations  de  planètes,  faites  à  Padoue. 

Krasnov»  —  Nouvelles  remarques,  concernant  l'orbite  intermë- 
diaire  de  la  Lune. 

Ilaid.  —  Détermination  de  TinQuence  des  supports  dans  les  me- 
sures de  l'intensité  relative  de  la  pesanteur. 

La  méthode  précédemment  décrite  par  M.  Haîd  (voir  Bull.,  t.  XIV, 
p.  ii3)  a  été  expérimentée  dans  une  série  de  stations  avec  un  succès 
très  satisfaisant; 

Winther.  —  Éléments   et  éphéméride  de  la  nouvelle  comète 
Perrine. 

Coddington.  —  Nouvelle  comète. 

Elle  a  élé  découverte  à  l'observatoire  Lick,  le  ii  juin  1898,  à  Taidc 
(le  la  pliolograpilie  (cl  à  Bucharest,  par  !M.  \V.  Pauly,  le  i.|). 

Tebbutl,  —  Kelour  de  la  comète  d'Eiicke. 

Observée  le  11  juin  à  Winilsor  (.\.  S.  \V.). 

Sea  rie,  —  Notice  nécrologique  sur  W.-A.  Rogers. 

William  Aup;uslus  Roger?,  professeur  de  Physique  et  d'Asironomie  à 
rUniversilé  Colby  (  Waterville,  Maine),  est  tiécétié  le  i*'  mars  i8çi8,  après 
une  courte  maladie.  Il  était  né  à  Waterford  (Connecticut),  le  i3  no- 
vembre i83'2.  Attaché,  pendant  un  certain  nombre  d'années,  à  l'obser- 
vatoire du  coIIé«;e  Harvard,  il  avait  consacré  tous  ses  eiïorts  à  l'obser- 
vation des  zones  comprises  entre  49"^«'  ^t  5î°io'.  Il  avait  quitte 
Cambridj;e  pour  Watcrxillc  on  188G,  tout  en  continuant  la  réduction  de 
ses  cdjservations. 

Dou^ldss  [A  .-Il .).  —  l^c  [)rcnii('r  salcllite  de  Jupiter  (avec  une 
[)laii(:bc). 
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Plusieurs  séries  d'observalions  <lu  proniior.  du  Iroi^itMiu.'  cl  <lii  qiia- 
Iririnc  suiellitr  ilc  JiipihT  ont  rlr  nl>it;inii?s  on  1^97.  La  discussion  do** 
observations  de  taclu'S  et  ile  \ariah'ons  do  l'elliplirilé  a  «lonné,  j)our  le 
toni|»3  de  rotation  du  premier  salellile,  ij».''-*  V",M  ;  c'est  le  nondire  le  plus 
probable  parmi  tous  ceux  qui  ont  élé  e>sa\és  pour  expliquer  les  dessins 
successifs.  Le  salellite  a  une  elli[)(ieilé  très  marquée. 

Coildin*ftony    llussey,   licrht'rich,   MilloseK'ivh.  —  Klénicnls  ri 
éphéiiiéridc  do  la  coinrlr  ('odJinglon. 

Ilussrw  —  Holoiir  do  la  coniùle  \\ Olf. 
Observée  le  17  juin  iStjS. 

Perrinr,  —  Nouvelle  coinclr. 

■ 

Découverte  11  l'obserxalnire  Lii'U,  le  i.^  juin  iSqH. 

Pcrrine,  Aii/cen,  Jirrhcrich,  —  Klénicnls  ol  rpliéincridc  do  la 
comète  Perrinc  (i.j  jnin)* 

Giacohini.  —  Koiivelle  coinèlc. 
Découverte  à  ^'ice  le  18  juin  i8<)8. 

Krcutz,  —  éléments  et  é|)liéinérid(î  de  la  eoniètc  (îiacobini. 

Thraen.  —  Eplu'inéride  de  la  conirtc  Wolf,  pour  le  retour  de 
i8()S. 

^Amhrottn,  —  IlésuliaLs  d'une  trijinj^ulalion  des  étoiles  eiieonipo- 
laires. 

!NL  And)ronn  s'e<l  tîHonré,  depuis  quelques  années,  de  déltMinint-r  pai" 
des  mesures  liélioniélriques,  les  posili(»ns  r<*lafives  de  '24  étoiles  circoni- 
polaîres,  situées  à  nmins  de  W"  du  pùle.  en  les  rapportant  aux  dirux  fon- 
damentales a  et  À  Petite  (.)ur>e,  clini«iies  cnninie  étoiles  de  repère.  Il 
donne  les  positions  qui  lésidteni  de  («•«*  niiîsures,  et  les  eornjiare  à  celK's 
qui  sont  fournies  par  diver>  catalogues. 

Schnaudcr.     —    (^omniulateur     pour     délernii  nations     léléi;ra- 
plii(jues  de  la  Ion;^itude. 

Description,  ucmnipauni'c  de  llunir».  dim   imiiveiiu  r«.inimutateur. 


a84         lifiVUE  DKS  PUBLICATIONS  ÂSTI10N0M1QGBS. 

Gill  (D.).  —  Cinquième  lisle  d'étoiles  doubles,  décoaveries  à 
l'observatoire  da  Cap. 

Harzer  {P»)-  —  Recherches  sur  la  réfraction  astronomique,  fon- 
dées SUT  les  équations  différentielles  des  mouvements  d'un 
milieu  élastique  (troisième  Mémoire). 

C'est  la  suite  des  deux  Mémoires  précédemment  publiés  par  M.  Harser, 
qui  ont  paru  en  1882  et  i883  (A.  N.,  n°*  2477  et  2554). 

Palisa,  Grabowski.  —  Observations  de  planètes  et  de  comètes, 
faites  à  Vienne  et  à  Munich. 

Doherck.  —  Sur  la  constante  de  l'aberration. 

M.  Doberck  a  trouvé,  en  moyenne»  ^>477;  n^ais  la  valeur  de  la  con- 
stante diminue  avec  Téclat  moyen  des  étoiles  employées  : 

Gr.  007.  CoDtl  d'aberr. 

4,4  ao,63q 
5,4  ao,43o 
6,4       20,385 

Callandreau.  —  Notice  nécrologique  sur  M.  Souillart. 

Cyrille  Souillart,  né  le  20  janvier  1828  à  Bruay  (Pas-de-Calais),  est 
mort  le  10  mai  1898.  11  était,  depuis  1873,  professeur  à  la  Faculté  des 
Sciences  de  Lille.  11  s'est  fait  connaître  surtout  par  ses  lecliercbes  sur 
la  théorie  des  satellites  de  Jupiter,  qui  ont  servi  debase  à  l'exposé  de 
cette  théorie  qu'a  donné  M.  Tisserand. 

R. 


STRUVIi  (Hermann)  —  Beobaciitungen  der  Marstuabanten  in  Washing- 
ton, PuLKOWA  UND  Lick-Observatory.  {Mémoirex  de  l'Académie  des 
Sciences  de  Sai/it-Petersbourg,  Vlll"  série,  t.  Vlil.)  Saint-Pétersbourg. 
1898;  in-4°,  73  pages. 

Dans  cet  important  Mémoire,  M.  H.  Struve  a  discuté  les  principales 
séries  d'observations  des  satellites  de  Mars,  faites  aux  époques  d*uppo- 
sition,  à  savoir  :  Washinj^ton  (1877),  Washington  (1879),  Poulkovo  el 
Washington  (1886),  Washington  et  ohservatoirc  Lick  (1892),  Poulkovo 
(1894),  Poulkovo  et  ob?ervaloirp  Lick  (1896).  Seules,  les  séries  de  1877 
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vi  de  1892  avaient  clé  déjà  discutées,  Tunc  par  M.  Asaph  Ilall,  Tautrc 
par  M.  Harshmann.  M.  Striive  détermine,  en  premier  lieu,  la  position 
de  l'équateur  de  Mars»  par  rapport  à  l'équateur  céleste  et  à  l'orbite  de 
la  planète;  elle  dilTère  un  peu  de  celle  qui  résulte  de  Tobservution 
suivie  des  taches  polaires.  L'aplatissement  de  Mars  serait  d'environ -p^ 5. 
M.  Struve  détermine  ensuite  le  mouvement  des  plans  des  orbites  de 
Deimos  et  de  Phobos,  ainsi  que  le  mouvement  des  apsides  de  ces  or- 
bites. Les  résultats,  que  Ton  trouve  réunis  à  la  pa^e  G5  du  Mémoire 
actuel,  sont  un  peu  plus  précis  que  ceux  que  M.  Struve  a\ait  fait  con- 
naître en  1895  et  que  nous  avons  résumés  {Bull.,  t.  XII,  p.  4î5);  nous 
nous  contenterons  de  renvoyer  à  ce  résumé,  en  ajoutant  seulement  que 
les  excentricités  des  deux  orbites  sont 

Pour  Deimos o,oo3i 

Pour  Phobos 0,0217 

■ 

L*accord  des  déterminations  théoriques  avec  les  résultats  fournis  par 
les  mesures  peut  être  considéré  comme  très  satisfaisant. 

R. 


SrilUVE  (HeHMANN).  —  BeOBACIITIXGEN  DKR  SaTI  UNSTIlAnANTEX  AM  30'Z0L- 

i.ir.EN  PuLKOWAER  Hefractok.  {Ptiùlicatio/is  (le  Poulkovo,  série  H,  vol.  XI.) 
Saint-Pétersbourg,  1898;  in-folio,  337  p^^es. 

Nous  avons  rendu  compte,  à  plusieurs  reprises,  des  recherches  de 
M.  Hermann  Struve  sur  les  satellites  de  Saturne  (\o'\r  Bull.,  t.  V,  p.  35 1  ; 
I.  VII,  p.  19  et  3o5;  t.  VIII,  p.  607).  Commencées  en  1884  avec  le 
réfracteur  de  i5  pouces  de  Pouikovo,  elles  avaient  été  continuées,  à 
partir  de  188G,  avec  le  grand  réfracteur  de  3o  pouces;  elles  n'ont  pris 
fin  qu'en  1893,  l'instrument  ayant  été  alors  alleclé  à  un  autre  usage. 
L'ensemble  des  mesures  efl'ectuées  depuis  iS8C>>ient  d'être  publié  en  un 
iiiagnifique  Volume  in-folio,  imprimé  «  par  oidre  de  l'Observatoire  cen- 
tral Nicolas  ».  On  y  trouve  aussi  les  recherches  théoriques  de  M.  H. 
Struve,  fondées  sur  ces  précieux  matériaux  d'observation,  et,  en  appen- 
dice, la  réduction  d'observations  anciennes  et  modernes  des  satellites 
de  Saturne,  depuis  W.  llerschcl  jusqu'à  Asaph  Hall. 

Les  mesures  exécutées  par  M.  11.  Stru\e  consistent  principalement 
en  comparaisons  nïicrométriques  des  satellites  entre  eux  et  avec  la  pla- 
nète elle-même.  Il  en  résulte  des  déterminations  multij)les  des  orbites, 
cl  des  données,  déjà  très  précises,  relatives  aux  variations  séculaires 
des  éléments  (mouveuïcnts  des  nœuds  et  des  apsides),  aux  librations 
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des  loDgitudes,  enfin  aux  masses  des  divers  satellites  et  fox  dîmensioiis 
de  la  planète  et  des  anneaux.  Les  résultats  publiés  antérieurement  se 
trouvent,  en  général,  confirmés;  mais  la  discussion  pins  approfondie  des 
matériaux  recueillis  pendant  près  de  dix  ans  a  permis  tie  les  préciter 
davantage. 

Les  diverses  combinaisons  de  mesures  micrométriques,  obtenues  dans 
rîntervalle  de  1886  à  1893,  ont  fourni,  en  premier  lieu,  pour  chaque 
satellite,  une  série  de  systèmes  d'éléments  osculateurs  que  Toii  troure 
réunis  p.  i52  et  241  ;  le  nombre  de  ces  déterminations  est  donné  par  le 
Tableau  suivant  ; 

Titan 2  Encelade 7 

Rhéa..... .'  i4  Mimas 5 

Dioné 6  Hyperion 6 

Téthys 14 

Pour  Japet,  il  était  inutile  de  revenir  sur  les  déterminations  anté- 
rieures, qui  ont  été  simplement  contrôlées  par  quelques  observations 
occasionnelles.  Les  orbites  de  Rhéa,  de  Dioné  et  de  Téthys  ont  des 
excentricités  très  faibles;  on  trouverait  0,0009  pour  Rhéa,  o,ooao  pour 
Dioné,  et  Torbite  de*  Téthys  est  sensiblement  circulaire. 

M.  Struve  a  cherché  ensuite  à  déterminer  les  constantes  K  des  varia- 
tions-séculaires des  plans  des  orbites  (p.  161)  et  la  position  de  l'équateur 
de  Saturne,  qui  se  déduit  des  éléments  de  Téthys,  de  Dioné  et  d'Ence- 
ladc  (p.  166)  : 

.\ =    28«  5',6l   '^^9/^5 

Les  Cliapilres  X-XIII  sont  consacrés  au  calcul  des  éléments  définitifs 
(le  Titan  (p.  172),  de  Rhéa  (p.  176),  de  Dioné  et  d'iincelade  (p.  i83), 
(le  Télliys  et  de  INlimas  (p.  195),  avec  leurs  inégalités  séculaires,  libra- 
lions,  etc.  Pour  les  masses  des  satellites,  M.  Struve  adopte  les  nombres 
suivants  (p.  228)  : 

Mimas ~   ■ Dioné. 


1 3610000  536000 

Kncelade Rhéa 


Téthys -—  Titan 


4000000  230000 

I 


907600  4700 

l^es  mouvements  des  nœuds  et  des  apsides,  calculés  avec  ces  données, 
s'accordent  très  bien  avec  les  mouvements  observés.  La  masse  des 
anneaux  est  probablement  du   même  ordre  de  i^randeur  que  celle  des 
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satellites  intérieurs,  en  tout  cas  inférieure  à  -  •  Lu  valeur  de  lu  con- 

27000 

stante  de  Taplatissement  devient  o«o9.45>,  en  supposant  le  diamètre  de 

la  planète  =  i7',5o,  eten  négligeant  le  second  terme  du  développement 

du  potentiel  (on  trouverait  o,o2438  en  tenant  compte  de  ce  terme). 

L'aplatissement  de  Saturne  serait,  d'après  les  mesures  directes,  o,io5i 

(diamètres  :  17', 471  et  i5',635);  la  théorie  donnerait  o,io3i  (p.  aSS). 

Pour  la  masse  de  Saturne,  on  trouve,  par  les  dimensions  observées  des 

orbites  des  satellites, 

I 

3495* 

Ce  nombre  résulte  de  mesures  fuites  avec  le  niicronjètre  fdaire,  qui 
donne  généralement  des  diamètres  plus  grunds  que  ceux  qu'on  déduit 
des  mesures  héliométriques. 

Dans  les  trois  derniers  Chapitres,  M.  Struve  expose  les  résultats  de 

ses  recherches  relatives  à  Hyperion.  On  connaît  les  particularités  du 

système  formé  par  Titan  et  Hyperion  :  la  ligne  des  apsides  d'Hypérion 

fciit  une  révolution  en  18  ans,  et  les  conjonctions  des  deu\  satellites  ont 

toujours  lieu  dans  le  voisinage  de  l'upo^uturne  d'Hypérion;  c'est  à  ce 

moment  que  se  produisent  les  fortes  perturbations.  Il  convient  dès  lors, 

pour  une  première  approximation  des  éléments,  de  ne  combiner  que 

des  observations  qui  embrassent  une  révolution  synodique,  dont  la  durée 

est  de  63  ou  G4  jours,  en  laissant  de  c»')té  celles  qui  sont  trop  rappro- 

ohées    d'une    conjonction.    Il    suffit    alors   d'appliquer    aux    longitudes 

lïioyennes  la  grande  inégalité  causée  pnr  lu  libralion, 

0/  =  *j**,o.  sino".:jG'2(^       /u), 

€)\i  /o=i887  avril  8,0  (au  lieu  de  mars  23,  rnnnne  on  l'avait  d'ubord 
supposé).  C'est  de  cott<;  munière  qu'ont  été  obtenus  h.";  six  syslème** 
cl'éléments  osculateurs  (jue  nous  trouvons  iéuni<p.  v>'|i,«'i  (|ui  ont  servi 
à  une  première  conipaïuison  de  la  théorie  el  des  obstM'vutions  obtenues 
«le  1887  ù  i8<)2.  De  cette  eonipuruison  se  (b'-duisent  douze  nouveuux 
systèmes  d'éléments  (deux  pour  chaque?  opposition  de  la  planète).  Ou 
constate  alors  que  les  valeurs  des  consiuiiles  «,  c  sont  ulleelées  d'iné- 
galités très  sensibles,  qui  proviennent  de  lu  librution'(p.  208).  Il  puruit 
aussi  nécessaire  de  tenir  compte  ilc's  perturbations  exercées  par  Titan 
pendunt  la  durée  «l'uiu;  révolution  synodique,  ce  qui  peut  se  fuir<*  som- 
mairement par  un  procédé  indiepié  pur  INl.  llill  (p.  v>.7o).  On  obtient 
ainsi  les  vahMirs  corrigées  (K:s  écarts  O.-C.  qui  ont  servi  de  buscr  ù  un 
nouveau  calcul  des  éléments  d'ilvnérion.  Le>  doii/.e  svstènie*i  d'éléments 
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qui  rcsiiltent  do  celle  nouvelle  approximation  se  Iroiivent  réunis  p.  7.80. 
On  constate  que  la  somme  des  carres  des  erreurs  est  ainsi  réduite  à  la 
moitié.  Il  subsiste  toutefois  des  écarts  sensibles  entre  les  deux  systèmes 
calculés  pour  chaque  année;  on  les  a  réunis  en  prenant  des  moyennes. 
A  ces- données  viennent  s'ajouter  les  éléments  fondés  sur  les  observa- 
lions  de  Bond  (18/19),  de  Lassell(i853),  et  des  astronomes  de  Washington 
(1875,  1877,  1879,  1880,  1884,  i88j).  m.  Slruve  en  déduit  d'abord  les 
constantes  du  plan  de  Torbite,  avec  leurs  inégalités  périodiques  (p.  286), 
puis  les  constantes  de  la  libralion,  pour  lesquelles  il  obtient  des  valeurs 
un  peu  plus  exactes  (9",  16  au  lieu  de  9'*,o,  etc.),  ainsi  que  les  inégalités 
de  Texcentricité  e  et  de  la  longitude  du  périsaturne  II  qui  dépendent  de 
l'angle  IIi—  H,  formé  par  les  lignes  des  apsides  de  Titan  et  d'Hypérion. 
Il  doit  exister  des  inégalités  analogues  dans  les  longitudes  moyennes, 
mais  la  théorie  d'Hypérion  n'est  pas  encore  assez  avancée  pour  qu'on 
puisse  essayer  de  les  déterminer  avec  succès.  M.  Slruve  donne,  à  la  p.  290, 
tous  les  nombres  relatifs  au  mouvement  d'FIypérion.  L'appendice  con- 
tient la  réduction  des  principales  séries  d'observations  des  satellites  de 
Saturne,  faites  depuis  1789. 

Celte  analyse,  très  sommaire,  du  Volume  publié  par  M.  H.  Struve 
suffit  pour  donner  une  idée  de  l'étonnante  faculté  de  travail  de  cet 
observateur  accompli,  qui  est  en  même  temps  un  eminent  théoricien. 

U.  R. 


►V-r*»-" 


-■^'■^^ 
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rapport  au  centre  de  gravité  Soleil  +  planète,  pendant  la  période 

où  la  comète  est  restée  loin  de  ces  planètes.  , 

.    Voici  les  éléments  pour  l'époque  1878  octobre  6yO|  temps 

moyen  de  Berlin,  rapportés  à  Técliptique  et  à  Téquinoxe  de  i88o,0| 

que  je  considère  dans  Tétat  actuel  de  mes  calculs  comme  les  plus 

probables  : 

0.  0+Ç. 


_•   _•    _• 


M 5.26.16,90  5.a6.i6,85 

ci> i85.  7.40,66  i85.  7.40,71 

Q lai.  2.i8,a5  lai.  3.i8,a2 

i ia.46.  6,29  IA.46.  6,»8 

cp 33.37.  iA,ao  33.37. 1^9^^ 

(JL 68a%  a85oo  68a%  «8355 


% 


N'ayant  pas  eu  le  temps  de  discuter  minutieusement  les  obser- 
vations des  trois  apparitions  connues,  j'ai  gardé  provisoiremeot 
les  positions  des  lieux  normaux  pour  1878  \&t  1878,  telles  que  je 
les  ai  données  antérieurement  (BulL,  t.  XI,  p.  a54)*  A  cesHeox, 
j'ajoute  encore,  pour  18941  un  lieu  normal,  basé  sur  six  positions 
du  mois  de  mai;  deux  observations,  faites  au  Cap  en  juin,  et  deux 
observations,  faites  à  Nice  en  août.  J'omets  pour  l'instant  une 
observation  isolée  de  M.  Barnard,  du  6  juillet.  Dans  cette  appari- 
tion défavorable,  la  comète  n'a  été,  en  effet,  observée  que  onze  fois 
en  tout. 

Je  donne  ci-dessous  les  elements  osculaleurs  aux  époques  des 
divers  lieux  normaux;  ces  époques  se  rapportent  en  1878  et  1878 
au  méridien  de  Berlin  et,  en  1894,  à  celui  de  Paris.  Comme  je  l'ai 
déjà  dit,  les  éléments  pour  1894  ne  contiennent  pas  directement 
les  perturbations  de  Mercure,  mais  se  rapportent  au  centre  de 
gravité  O-f-  ^  • 

Numéros.  Dates.  M.  [k.  ç. 


.  r  «  . 


1 1873  JuiLL.    G, 5  2.  6.23,59  681,3496  33.32.44)9^ 

II JuiLL.  23,5  5.19.26,31  681, 3483  33.32.45,03 

III...  Août      1,5  7.   i.38,54  68i,35ii  33.32.44>7i 

IV....  Août   21,0  10.43.  5,89  681, 3648  33. 32. 43, a6 

V Août   30,0  12.25.18,97  681,3746  33.32.4^)28 

VI...  Sept.   23,5  17.  3. 36,07  G8i,4o44  33.32.39,58 

VII...  1878  JuiLL.  25,5  35i.4i.45,i2  682,3i43  33.37.9,80 

VIII..  Août   24,5  3^7.22.57,15  682,2682  33.37.13,77 

I\  . . .  Sept.   23,5  3.  4-  7ji7  68.>,27oi  33.37.  i3, 60 


irro«. 

Dales. 

\ 

^^    •    •    •    • 

Oct. 

21, r> 

XI... 

Nov. 

18,-; 

XÏI... 

Dec. 

10,0 

xiir.. 

1894  Mai 

10,0 

XIV.. 

Juin 

9,0 

XV... 

Août 

(5,5 
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8.2*2.34,55  682,3090 

i3.4i.  4i97  C8'2,36'29 

18. 53.50,63  682,4107 

3.  9.51,08  679, 8*276 

8.49.46,54  679,8527 


3oi 


33.37.10,00 
33.37.  5,27 
33.36.59,97 
33.26.34,65 
33.26. 3 I ,64 
19.52.38,34    679,8712     33.26.28,58 


Xaméros. 


ft>. 


Q. 


l-!;qu. 


I 

i85. 

8.55.51 

1*20. 56. 49, 3o       1 

2.45.26,53 

1873,0 

II 

i85. 

8.56,57 

120.56.49,14       1 

12.45.26,43 

» 

Ill 

i85. 

8.56,88 

120.56.49,00 

12.45.26,38 

0 

IV 

i85. 

8.56,69 

120.56.48,58 

12.45.26,27 

» 

V 

i85. 

8.56, II 

120.56.48,33       1 

12.45.26,23 

» 

VI 

18S. 

8.52,99 

120. 56. 17,4» 

1*2.45.26, 1 1 

» 

VII 

i85. 

7.56,86 

121 .  0.41 ,^4      1 

[2.46.  6,93 

» 

VIII.... 

i85. 

7.49,06 

121 .  0.41 , 18      1 

2.46.  6,96 

1878,0 

IX 

i85. 

7.41,00 

121.  0.41,15      1 

12.46.  6,90 

» 

X 

i85. 

7-32, 7Î 

121.  0.40,84      1 

12.46.  6,79 

» 

XI 

i85. 

7.25,48 

121.  0.40,17      j 

12.46.  6,65 

» 

XII 

i85. 

7. -20, 61 

121.  0.39,47      1 

12.46.  6,58 

»> 

XIII.... 

i85. 

5 .  II , 20 

121.  9.52,o5       1 

12.44.27,30 

1894,0 

XIV.... 

i85. 

5.  i3,75 

121.  9.52,22 

I2.44.îî7i37 

» 

XV 

i85. 

5.23,45 

121.  9.51,95       1 

12. 4». 27, 35 

D 

La  representation  des  douze  lieux  normaux,  de   i8"3  et   18-8 
laisse  subsister  les  écarts  suivants  dans  le  sens  Obs.  —  Cale.  : 


Numéros. 


Aa. 


I — i3,6i 

il -  4,87 

III —2,12 

IV -+-  6,69 

V -H    1,98 

VI -3,99 


Ao. 

3,59 
1,48 

»,i9 
i,8î 

•  5, 10 
^,91 


Numéros. 

VII... 
VIIÏ.. 
IX.... 
X  . . . . 
XI.  ., 
XII... 


Aa 

4*,  77 
1,72 

o,i3 

1,44 

4,46 

i5,8o 


Ao. 

m 

0,25 

3,19 

4,35 
3,95 

7,40 
42,12 


Remarque.  —  Le  lieu  normal  XII  n'est  fondé  que  sur  deux 
observations  extrêmement  incerlaines  de  M.  Tempel;  à  cette 
époque,  la  comète  était  déjà  à  peine  perceptible. 


1 

I 


8app. 

Ax. 

Al 

--4'3^«'W>®® 

-H  r,o8 

-f-«;w 

— 0.49.14,71 

4-  6,55 

•4-  o,Sa 

+  1.26.   0,66 

-f-aa,63 

-i-iiy!ia 

-+-4.a8.59,58 

-7.58 

—  '7,7» 

+4. 24*58, a5 

-  7,09 

-*-  0,49 

:ioa  MEMOIRES  ËT  OUSËIIVÂTIONS. 

Voici,  avec  leurs  écarts  dans  le  sens  Obs.  —  Cale,  ie  iiéa 
normal  et  les  quatre  observations  isolées  de  1894  • 

T.  m.  de  Paris.  a  app. 

Mai    10,0 ^Sj'.M.^B.Sy 

Juin     2,6505S8 i5. 20. 43, 45 

Juin   14,6»Wm 23.38.52,43 

Août   4,»95064 5i.ii.58,o5 

AOUT   8,56i834 52.43. i3, 47 

« 

Remarque.  —  L'observation  du  i4  juin  est  dite  particulière- 
ment incertaine  à  cause  de  la  proximité  d'une  faible  étoile,  qui  a 
fort  gêné  les  mesures. 

Le  Tableau  suivant  contient  les  perturbations  approchées  de 
1878  octobre  6,0  à  1899  juin  18,0,  et  les  éléments  oscablean 
pour  1.899  j^^°  '^>^  ?^^  résultent  de  l'addition  de  ces  periarba- 
lions  aux  éléments  osculateurs  pour  1878  octobre  6,0. 

Époque,  1899  juin  18,0,  temps  moyen  de  Paris. 


AM —5.47.51,6       M 352.26.29,8 

A» -4-0.27. 44|0       ^ i85.3S.58,9 


éq.  et  écl. 


aQ —0.19.43,6  Q »*®-58.46,a  ,  ^^^  .^,^^  ^ 

A.- -0.7.8,2  L 12.38.52,3  |""^y-'^'^- 

Ao — 0.47.30,3  o 32.49.4^)1 

A|!i —    10*, 3980  fx 67r,88j6 

C'est  avec  des  éléments  qui  ne  diffèrent  que  légèrement  des 
précédenls  que  j'ai  calculé  Péphéméride  publiée  dans  le  n®  3o54 
des  Astronomische  Naclirichten,  La  comète  a  été  inutilement 
cherchée  en  mars  et  en  avril,  bien  que  son  éclat  en  avril  dépassât 
déjà  celui  qu'elle  avait  en  1 894  ^^^^  de  sa  découverte  par  M.  Finlay. 
Mais  on  a  souvent  constaté  que  la  formule  photométrique  ne 
s'applique  pas  rigoureusement  aux  comètes,  notamment  pour  des 
époques  qui  précèdent  le  passage  au  périhélie  de  quelques  mois. 
J'espère  qu'on  retrouvera  la  comète  au  mois  de  mai;  je  pourrai 
alors  corriger  les  éléments  précédents  et  fournir  une  éphéméride 
plus  exacte  pour  l'apparition  très  favorable  de  celle  année. 

Postscriptuni,  —  La  comète  a  été  retrouvée  par  M.  Perrine,  à 
Mount-IIamillon,  le  6  mai,  à  l'aide  du  3G  pouces.  Même  à  ce  puis- 
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Hier  celle  recherche,  M.  d'Oppolzer,  dans  la  première  éditiorm. 
de  son   Traité  des  orbites,  avail  donné  le  relevé  des  coméles 
jusqu'à    1869.   Depuis  celle  époque,  le  nombre  de  ces  aslres 
beaucoup  augmenté;  on  a  donc  cru  avantageux  d'étendre  ce  Tsl 
bleau  jusqu'à  ce  jour,  en  tenant  compte  naturellement  des  modi 
licalions  qui  pourraient  résulter  de  calculs  récents. 

La  disposition  suivante  a  semblé  préférable  :  dans  un  premifeL 
Tableau,  on  a  réuni  les  comètes  sûrement  elliptiques;  celles  do 
plusieurs  retours  ont  été  observés  y  sont  distinguées   par  d 
caractères  plus  forts. 

Le  second  Tableau  renferme  les  comètes  pour  lesquelles 
possède  des  éléments  paraboliques  suffisamment  exacts. 

Pour  ces  deux  Tableaux,  les  astres  sont  placés  dans  l'ordre  d 
inclinaisons  croissantes. 

Enfin,  on  a  réuni  dans  une  dernière  partie,  et  cette  fois  da 
l'ordre  chronologique,  les  comètes  dont  l'orbite  est  très  incertain 
pour  quelques-unes  d'entre  elles  il  a  paru  utile  de  donner  les  de 
systèmes  d'éléments  les  plus  écartés.  Il  suffira,  pour  tous  1 
détails  bibliographiques,  de  se  reporter  à  rexcellent  Ouvraj 
de^i.  Galle  (»). 


(')  Verzeichniss  der  Elemente  der  bisher  berechneten  Cometenbahnen  neS^^     -^t 
Anmerkungen  iind  Literatur-Nac/nveisen,  von  J.-C.  Galle.  Leipzig,  1894. 
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MËMOIRBS  ET  OBSERVATIONS. 


I.  —  Gonètai  «llipUqiiM  {Suite), 


MOM. 


I 

Pons  —  Baoou 

877  m 

sééiv 

861  !.. 

miy 

Mi  II 

ses  III 

871 1 

8é6V 

II 

IV. 

m 

847in 

871  IV 

800  VI 

887  II 

811 1 

862 III 

858  VI 

84o  II  

l]Vl:::::::. 

853  II 

857  V 

837  III 

822  IV 

855  I 

893  IV 

844  II •. . . 

882  II 

857  VI 

843  I 

881  VIII 

825  IV 

846  VII 

890  IV 

893  II  

8o3  I 

Halley 

8661.: 

855  IV 

864  II  


61 
63 
63 
66 
66 

â 

85 
85 
95 
88 
88 


1900.0 


so5 

275 
M 

36a 

m 

346 

a5i 
a86 

t 

aSt 

à 

«48 

lOO 

a8o 
i4a 
i38 
166 

317 

'Il 

16 
i5i 

94 
190 

02 

3^6 

140 

2 

182 

26? 

86 

337 

11 

232 
52 
96 


373 

aé5 
373 

aS 

3io 

U 

io3 

afS 

aSo 
do6 

4 

a63 
80 
207 
291 
2q5 

34 

20 

5i 

2^1 

i4o 

49 

275 

i53 
162 

241 
56 

235 
85 

3  00 

>>4 

2 

2D 
346 

169 

43 

18 

247 


log^r 


o. 


0,9004 

0,9962 
0,9950 

0.9^87 


9999 
0,9970 
0,9999 
0,9775 


o»997? 
0,99^ 
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III.  —  Comètes  dont  les  éléments  sont  très  incertains. 


NOM. 


i37  av.  J.-C 

69  av.  J.-C 

12  av.  J.-C 

66 


i4«.... 
a4o — 
539. . . . 
565. . . . 
568. .. . 

5:4.... 

770. . . . 
837.... 
961. . . . 

989... 
1006. . . 

1066. . . 

1092.. . 
1097. . . 
ia3i.. . 

1264... 

1299... 

i3oi. . . 

1337... 

i362... 

i366. .. 
i385. . . 

I 4o2 . . . 
1433... 
1449. . . 

1457   I . 

1457  II 

i468... 


1472.. 


1^90. 

«4g9- 

iSoo. 
i5o6. 


1900,0 

^      ^ 

log7 

CALCULATEUR. 

• 

t 

Q 

ir 

0 

u 

0 

160 

2/|8 

238 

0,00 

Peirce. 

70 

IC)2 

Z\i 

9i 

9« 

Peirce. 

170 

55 

162 

9i 

76 

Hind. 

i39 

58 

126 

9' 

65 

Hind. 

i63 

38 

i59 

9i 

86 

Hind. 

44 

212 

294 

9. 

57 

Burckhardt. 

10 

77  ou  257 

332 

9. 

53 

Burckhardt. 

»»9 

»77 

258 

9' 

92 

Burckhardt. 

4 

3l2 

336 

9i 

,96 

Laugier. 

4- 

146 

162 

9- 

»98 

Hind. 

»'9 

loG 

196 

9 

,80 

Hind. 

169 

221 

i38 

9 

76 

Pingre. 

100 

4 

86 

9i 

1\ 

Hind. 

i63 

96 

276 

9 

•  73 

Burckhardt. 

i63 

5o 

,',3 

9i 

77 

Pingre. 

io3 

242 

302 

9^ 

53 

Pingre. 

i63 

38 

i59 

9i 

,86 

Hind. 

29 

i37 

168 

9. 

97 

Hind. 

7-^ 

218 

343 

9. 

87 

Burckhardt. 

6 

23 

i4^ 

9. 

9« 

Pingre. 

16 

î4« 

3i8 

9i 

»9^ 

Hoek. 

35 

166 

25o 

9- 

49 

Hoek. 

11 1 

116 

220 

9 

,5o 

Pingre. 

80 

69 

i8q 

9) 

,52 

Burckhardt. 

167 

>'i7 

333 

9 

,81 

Laugier. 

1^7 

107 

216 

9. 

97 

Hind. 

,',0 

lOI 

192 

9 

92 

Laugier. 

139 

257 

287 

9 

66 

Burckhardt. 

i48 

^45 

205 

9 

^67 

Burckhardt. 

l53 

225 

35 

9. 

99 

Hind. 

128 

276 

82 

9 

.89 

Hind. 

53 

.14 

2l5 

9 

,58 

Hind. 

io4 

io3 

293 

9. 

69 

Celoria. 

i56 

265 

26a 

9 

52 

Celoria. 

7 

273 

93 

9. 

87 

Schulhof. 

49 

235 

49 

9 

.9» 

Schulhof. 

10 

»9» 

16 

9 

88 

Celoria. 

i36 

67 

i33 

9 

.93 

Laugier. 

142 

76 

«47 

9 

,92 

Valz. 

178 

2l4 

i3 

9 

.7^ 

Laugier. 

166 

302 

'99 

9 

,68 

Celoria. 

io5 

27i 

«9 

9 

,88 

Peirce. 

52 

•^95 

65 

9 

.87 

Hind. 

21 

332 

5 

9 

,98 

Hind. 

in5 

3irt 

336 

0 

.  '5 

Hind. 

i.l") 

iJS 

20 

9 

,">9 

Laugier. 
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OBSERTATIOKS  DE  COMÈTE  ET  DE  PURETES, 
L'oBSKRViToiRi  DR  MARSEILLE  ( équatorixl  de  o~,a6  d'auverture); 
Par  m.  ESMIOL. 


r.»..»l.t«Ulc.       A«.  ilf,       N.dre.        Bipp. 

•4  Brooks  (1898,  VIII }. 


.i5.j3 

-î.  S,59    +0.48,4   5.5 

7.4.. .4,74   ^-ï,647     75.-3..8,3   -o.jS: 

.  5.Î7 

—0.45,68    -10.3.1,4   5.5 

7.44.33,68  -+-.,641     77.  ..53,7  —0,757 

.jR.3i 

-i.t(.,.4  -  4.39,1  4.4 

7.47.10,16  +,.64i     78-45.49.8   -o,77t 

.4ïJ4 

-1-0,47,61    -1-  8.56,o  e.6 

7.49.54,38   -Kr,63o     So.io.ï7,5   — o.jSS 

.M.     î 

-ï.,7,45    +  i.5o.4   5.5 

7.51.17,35   -f-<,6.i      8..5o.5l,9  —0,754 

MÉMOIRES  £T   OBSERVATIONS.  3ii 

I>al««.      T.m.MarMille.       AJR.               A$.       N.dec.        J\app.  logf.p.  ^  app.  loRf.p.  Hf 

(iT)  Parthénope. 

1S99.                  bDiamt                  ,.                     hms  ... 

.XV.  IT.    10.48.33    — o.   1,67    —  2.18,6  5.5     9.  2.56,66  — 1,427  72.51.17,7  --0,627  ^ 

18.    10.10.57   — 0.54,43    —  7»4'»^  ^'^     9*  ^*  3»92  — T,5oi  72.45.54»9  — 0|644  7 

(^)  Eurynome. 

LîfV-  18.    10.35.42    -+-3.  7,26    -+-  2.33,0  5.5     9.  4*44)02  — î|439  81. 18. 35, 5  — 0,717  8 

(m)  Eva. 

OV-      7.    10.21.22   -H). 11,35   — 3.54,010.10  3.28.23,49  — 1,334  99.43.59,1  — 0,839  9 

9.    xo.i5.38    — i.36,o5    -h  3. 18, 5  5.5     3.25.34,76  — ï,3i6  99.12.22,1  — o,836  10 

10.  10.54.  o   -f-i.  2,i4    -^  2.23,5  5.5     3.24.  8,26  — T,ii5  98.55.29,5  — 0,840  11 

(^  Aline. 

•se*    21*    10.45.  9   -hi.29,43    +  0.38,0   5.5     4'33*   i»4'  +2»43^  75.49*i4fi  — o,63i  12 

22.      9.38.22    -H). 48, 80    -t-  5.48,8  5.5     4*33*^Of79  — 2,966  75.53.25,0  — 0,635  i3 

(^)  Emma. 

t«t9. 

lil€V.     4.    11.46.36    -ht. 54, 25    — 9.5i,2  6.6     6.47.43,44  — 3,895  62.11.42,0  — 0,368  i4 

5.    10.46.49    -^-0.57,96    —  8.43,1   5.5     6.46.47,16  — 1,091  62.12.50,1  — 0,386  i5 

13.    io.55.5o   — I.  3,34   -+-0.51,0  5.5     6.41. i5, 12  — 2,354  62.23. 14, 5  — 0,374  16 

17.  9.59.45   H-o. 26,21    -♦-  0.34,1   5.5     6.35.48,96  — T,ooi  62.3i.i3,5  — 0,389  '7 

18.  9.52.21    — o.23,o2    -+-  2.29,7   ^'^     6.34.59,73  — 1,02}  62.33.  9,0  — 0,391  18 

@  (1893  A.  N.). 

ANV.     5.      9.44«  8    — i.5i,68    -h  4-23,9  6.6     6.  2.17,59  — T,i65  76.16.21,8  — 0,646  19 

11.  10.20.  1  — 1.33,82  —  4*  9»o  5.5  5.57.20,50  — 2,385  76.13.22,4  —0,637  20 
13.  io.i5.32  — 3.  2,7^  — 5.47,6  5.5  5. 55. 01,59  — 2,170  76.11.43,9  — o,636  21 
17.    10. 20. 38    -1-1.21,67    "*"  9-37»8  4*4     5.53. 10, i3  -+-2,491  76.  6.47,5  — o,635  22 


(4Ï6)  Vaticana. 


1 


^0C.    20-     9.52.28    — o.  4»>9    -^  6.3i,3  6.6     4-i3*^3»9^   — 2,669     64.23.59,4    — 0,4*7   ^^ 

.21.   10. 13.29  — 0.54,67  -»-  6.46,2  5.5    4«>2.  2,45  — 3,801    64.24*i4»3  — 0,425  24 
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Positions  des  étoiles  de  comparaison. 


♦ 

Ur. 

JRmoy  ISM.OM.O. 

Réd  aoj.  ' 

fjl  moy.  IHW,0.»,0. 

Red.agj. 

Aalorllfs. 

1. 

8,9 

b      m     « 
17.43.18,24 

-r-2,09 

75".  12. 34, 9 

-  5',o 

823  w,,  I7^ 

2. 

9 

17.45.    7,21 

-fr-2,l5 

77.12.20,8 

-  4,7 

860  w,,  17»». 

3. 

7 

17.49.28,09 

-f-2,2I 

78.50.33,8 

-  4,8 

14929  Munichi. 

4. 

8 

I7-49-  4,41 

-+-2,25 

80.11 .35,9 

-  4,4 

14915  Munichi. 

5. 

8,8 

17.54.32,49 

n-2,3l 

81.46.  7,1 

-  4,6 

6984  Munichs. 

6. 

8 

9.  2.55,63 

-^2,70 

72.53.25,5 

—  10,8 

ii23o  Paris. 

7. 

» 

» 

-+-2,72 

u 

-+-10,9 

I<l. 

8. 

8 

9.    i.34,i5 

-^2,61 

81 . i5.52,5 

—  10,0 

1  i2o3  Paris. 

9. 

3,7 

3.28.  7,5o 

-4,64 

99.48.14,6 

—21,5 

s  Êridan. 

10. 

9 

3.27.  6,08 

-4,73 

99-  9-^5,0 

—AI, 4 

445  W,,  3\ 

11. 

9 

3 . 23 .    1,37 

-+^4,7> 

98.53.27,5 

>.I,3 

670  B.  D.  — 9». 

12. 

9,3 

4.3i .20,25 

-^5,73 

75.48.48,8 

—  12,7 

727  Arg.  Z.-T-I4*. 

13. 

» 

w 

-5,71 

M 

—  12,6 

Id. 

14. 

9 

6.45.46,29 

-T-2,90 

62 . 2 I . 3 1 , 2 

-+-    2,0 

355i  Cambridge, 

Engl. 

13. 

» 

» 

-^a,9t 

l> 

H-   2,0 

Id. 

16. 

9 

6.40.15, 48 

^2,98 

62.23.22, I 

-+-    1,4 

3484  Cambridge, 

Engl. 

17. 

8,7 

6.35.19,76 

-^2,99 

62.30. 38, 4 

-h    1,0 

3432  Cambridge, 

Engl. 

18. 

w 

» 

—a, 99 

» 

-^    0,9 

Id. 

• 

19. 

8,9 

6.  4'  6,66 

-h2,6l 

76.11.58,7 

-1-0,2 

1592  W„5\ 

20. 

9 

5. 58. 5 I ,70 

-r-2,62 

76 . 1 7 . 3 1 , 1 

-+-    0,3 

i438  W,,  5^ 

21. 

M 

» 

— 2,r>j 

t> 

-H    0,4 

Id. 

22. 

8 

5.5i .  i'3,85 

-—2,61 

75.57.  9,6 

0,1 

1469  Glascow. 

23. 

9 

4   1-2 . 5 1 ,  00 

-i-(),  1 1 

64.17.41,8 

—  '6,7 

2041  Cambridge, 

Engl. 

24. 

» 

M 

-G,  12 

)) 

—  16,7 

Id. 

REVUE  DES  PUBLICATIONS  ASTRONOMIQUES. 


COMPTKS  HlilNnUS  Dli  L'ACADÉMIE  DES  SCIENCES. 

T.  CXXVI,  II"'  1-25. 

Ebcvt  (  fr.)  et  Perchot  (./.)•  —  Sur  la  détermination  des  premiers^ 
termes  de  flexion  d'un  instrument  méridien.  Application  aii-» 
cercle  du  Jardin  de  l'Observatoire  de  Paris  (p.  27). 

Soient,  pour  une  position  Hétcrniinée  d'un  cercle  méridien,  Pq  la 
lecture  en  distance  polaire,  Pv  la  lecture  corrigée  de  la  flexion,^  la  dis- 
lance zénithale  comptée  dans  le  mémo  sens  que  les  distances  polaires. 
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On  a  ^^<ÎL '^o.    ^Jf  ^ 

P^=  Po-h  a  sin-3 -f- 6  cos5-f- a'sin2-s -4- ^'cosa5 -H. . ..         ^***^^/.>* 

Les  auteurs  déterminent  a  en  mesurant,  pour  les  deux  positions  de  la 
lunette,  l'angle  des  mires,  et  b  en  employant  le  miroir  zénithal  et  le 
bain  de  mercure  ordinaire.  En  faisant  abstraction  des  termes  en  iz, 
3Zy  . . .,  ils  ont  obtenu  pour  l'instrument  considéré  et  pour  la  correction 
totale  des  différents  effets  de  flexion  : 

Position  directe Pv— Po— o", 38  sin^ -4- o*,o4  cos5 

Position   inverse 1%=  Po — u*,8i  sin^  —  o*,0|  cos-s 

Perot  {A,)  et  Fabry  (C/t.).  —  Sur  une  nouvelle  méthode  de 
speclroscopie  inlerférentielle  (p.  34). 

Voir  Bull,,  t.  XVI,  p.  4- 

Hait.  —  Notice  sur  la  vie  et  les  travaux  de  M.  d'Abbadie  (p.  i  ^î). 

Sarrauton  (Henri  de).  —  Sur  le  système  de  l'heure  décimale, 
les  divisions  du  jour  et  du  cercle,  et  la  Table  géographique 
(p.  192). 

La  division  du  jour  en  24  heures  étant  consacrée  par  un  usage  immé- 
morial, TAuteur  propose  de  mettre  la  division  du  cercle  en  harmonie 
avec  celle  du  temps  en  divisant  ce  cercle  en  240  degrés  au  lieu  de  36o. 
Les  heures  et  les  nouveaux  degrés  auraient  des  sous-mulliples  décimaux. 
Les  longitudes,  comptées  de  o**  à  240**  de  l'est  à  l'ouest,  seraient  rap- 
portées à  un  premier  méridien  tel  que  le  i4o*  degré  tomberait  exacte- 
ment au  Gap  Vert.  Des  Tables  trigonométriques,  basées  sur  cette  divi- 
sion de  la  circonférence  en  240  porties,  seraient  sur  le  point  d'être 
terminées. 

Bigourdan  (C).  —  Occultation  des  Pléiades  par  la  Lune,  le 
3  janvier  1898,  observée  à  l'Observatoire  de  Paris  (p.  196). 

André  (Ch.),  —  Occultation  du  groupe  des  Pléiades à  Lyon 

(P-  Ï97)- 

flamy  (Maurice),  —  Sur  le  spectre  du  cadmium  dans  un  tube  à 
vide  (p.  23i). 


3i6         REVOB  DES   PDBLICATIONS 
du  temps  Mrait  le  eé  ou  centième  de  j' 
divisé  en  400  parties,  appelées  cbacane  t 
Avantagea  de  cette  division. 

Divé  (Ch.).  -~  Sard«B  luoettes  aulocc 

et  UD  vériâcateur  optiqne  d«%  lignes  et  flnrface»  de» 

(p.  636). 

Levy  (Michel).  —  Sur  let  ritullats  donaés  par  an  sUmographe 
averlissear  (K.ilian  et  Paalin),  installé  i  Grenoble  (p.  706). 

Ce  liamograpbe  ■  eoregiairé  oa  effet  du  tremblemeat  de  terra  ^n 
s'est  produit  dans  la  vall6e  du  P6. 

Crova  et  Campaa.  —  Sur  le  ponvoir  absorbant  da  aoïr  de  famée 
pour  la  chalear  rayonnante  (p.  707). 

Badau  (A.).  —  Rapport  sur  un  Mémoire  de  M.  Gonneaaial,  int£- 
tnlë  :  «  Recherches  sur  la  loi  d^  variations  de  ladlnde  »  (p.  710). 

Lea  recherches  de  M.  Gonoesaiat  confirment  l'ckiataKee  de  desK  padl-' 
lations  do  pAle  terrestre  :  l'une,  de  14  mois  da  période,  a  p««r  eoall- 
cient  o',i4i  tandis  que  l'antre  est  annuelle  et  a  presque  le  éaésae  coefS- 
cîent  (o',  i5S)  que  la  première.  En  outre,  M.  Gonnessiat  ajoute  deux 
termes  nouveaux  ayant  respectivement  i",8  et  g"", 3  pour  période, 
o',o4  El  o',io  pour  cocflicients. 

Uigourdan  {G.).   —  Sur  l'Histoire  céleste  du  xvii"  siècle,  de 
Pingre  (p.  71a). 

Callandreau.  —  Rapport  sur  un  Mémoire  de  M.  Bigourdan,  inti- 
tule :  «  Histoire  céleste  du  xvii°  siècle  »  de  Pingre  (p.  94i)- 


M.  Bigourdan  ayant  reconstitué  en  entier  cet  Ouvrage  de  Pingre,  sur 
le  rapport  de  la  Section  d'Astronomie,  l'Académie  en  a  décidé  la  publi- 

Perchot  (J.)  et  L'berl  { (f.).  —  Sur  certaines  intégrales  pre- 
mières des  équations  de  la  Dynami<{ue  à  deux  variables;  appli- 
calionâ  un  cas  particulier  du  probli'-mc  des  trois  corps  (p.  720). 

Guillaume  (C/t.-t'd.).  —  Recherches  sur  les  aciers  au  nickel. 
Variations  de  volumes  des  alliages  irréversibles  (p.  738). 
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Charpentier  {Aug.).  —  Visibilité  de  U  taci 

Ranitay  ct  Travers.  —  Nouveaox  g«x  de 
(p.  1610,  17^3  )■ 
Découverte  du  krypton,  du  néon  et  da  meta 


raXER  (B.).  —  BaoBiCBTQitani  a»  SuHntoutoiH  B 
DU  LsiRieu  Stemiwahk.  (Bstrait  du  tome  X, 
de  la  Section  mathémati^ue-pMjniqtte  tie  la  Soeiéb ^ 

Smk.  1898.) 

Dan»  le  Tome  XXII,  n*  IV,  des  Travaux  de  U  nénè  Société,  H.  Peter 
a  publié  une  preniére  aérie  de  déterminatioDi  de  parallasea  (eellea  de 
Bradley  3077,  Arg.  Oeiisen  io6o3  et  Si  Aigle)  obtenvei  avec  l'hélio- 
métre  de  l'obKrvaloire  de  Leipiig.  Il  publie  aajoerd'bui  «ae  Mmvdle 
»ériede  déterminations  can cemut  i|  Caatiopéet  fi  Geiiiopée,  I>al.  iSage, 
Lil.  18 1 15  (étoil»  a,  b  et  «),  9  Graade-Ourte,  p  Cbevelere  de  Béré- 
nice, Lai.  37398. 

Aprèi  un  Tablean  réiuroé  dei  réaultaU  te  trouvent  dei  renarqMea 
■ur  rinflueoce  possible  de  la  température  et  les  erreurs  ajttéMti^ma 
tenant  &  la  longueur  de  l'trc  k  mesurer,  puis  l*historique  de*  déteraî- 
nations  antérieures  des  parallaxes  des  étoiles  indiquées. 

L'importante  question  de  la  détermination  des  erreurs  de  l'échelle 
esi  traitée  en  détail  tlans  les  3o  dernières  pagi^s. 


OPPOLZER  (E.  V.).  —  t)iR  i-HOTOcRAPHisciiE  Extinction.  (Bxlrait  des 
Complet  rendus  de  l'Àcndémie  des  Scicncei  de  Vienne,  séance  du  i*  dé- 
cembre 1898.) 

L'extinction  de  la  lumière  dans  l'aimosphère  e  été  étudiée  par  La- 
place  dans  le  Tome  IV  de  la  Mécanique  céleite.  Les  recherches  néces- 
sitées par  les  procédés  photographiques  ont  donné  lieu  de  considérer 
ce  qui  arrivait  pour  les  radiations  de  petite  longueur  d'onde,  et 
plusieurs!  travaux  ont  déjà  été  publiéft. 

M,  E.  V.  Oppoizer  critique  la  forme  nouvelle  donnée  par  M.  Schae- 
berle  {Conlributions  from  the  Lick  observatory,  n"  3;  1893)  et 
montre  qu'il  est  préférable  de  garder  la  forme  de  Laplace.  Il  déter- 
mine les  valeurs  des  paramétres  d'après  les  expériences  de  Miiller,  Schei- 
ner,  etc.  O.  C. 
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ÉLÉMENTS  CORRIGÉS  DE  LA  PLANÈTE   ':^); 

IVvii  M.  .1.  COMKI.. 

Nous  avons  puhlir  dans  le  Jhill(*lin  asfrnno/nif/ur  (l.  \, 
p.  2*?")  clos  (îlôinenls  de  la  plani'te  /sjt"/  hasrs  sur  les  oliservalions 
de  i8()'2,  épo<|ue  de  sa  découveiie  par  M.  Charlois. 

Celle  planèle  fui  observée  à  nouveau  en  iS(){  cl  en  i<^<)7.  ^îous 
lions  sommes  proposé  de  eorri^^cr,  d'uni*  manière  a|)proeh('e,  les 
premiers  cMémenls,  en  lenanl  comple  des  ol)ser\alions  des  Irois 
oppositions  mentionnées,  loiil  en  n(*^dij;eanl  les  perlurhalions 
subies  pendant  cel  intervalle  de  temps. 

Nous  avons  formé,  de  renscmble  de?»  observations,  cpialre  lieux 
normaux  de  la  manière  suivante  :  nous  avons  réuni  les  observa- 
tions de  i8()2  en  deux  lieux,  ecdles  de  iS(){  en  un  troisième  et 
celles  de  i8()"  en  un  quatrième  lieu. 

Dans  le  Tableau  suivanl,  nous  donnons  les  lieux  normaux 
ramenés  a  Técpiinoxe  moyen  de  i8f)>.  ,0. 

I.ieaxnurmaux.  T.  m.  de  l*ari<*.  >.  doL^.  )..  |i 

I 18Î)2.  Oct.     .*>,.*>         i(>         ii.i8.'i<)/>      -^  4-  '^•^t;'* 

Il I89î2.  Dkc.    :>,:;       3        5.35.11,9     -+- r».  "».  3,4 

III 180-4.  AviUL  2,0  •>.       iSG.^.o.  G, 3      —  3. 11. 25, 7 

IV 1807.  J.VNV.    4., 7."         •>.         r)o.58.'2(i,4       -hi3.   o.   3,0 

A  Taide  de  ces  lieux  normaux,  nous  avons  délermin<'  une  orbite; 
keplérîennc  par  la  mélbode  de  la  variation  des  dislances  j^éocen- 
Iriques  exlrémes.  De  celle  façon,  nous  avons  déduil  le  système 
d\Méments  suivant  : 

1897  janv.   1,5.  t.  ni.  tit!  I*aris. 

M 35 1 .49.9.0,0 

~ 9i.3'2.5'2,G  \    •      .        ,  .   ,.   . 

Q 355.33.5:5,1   M^-I"'"' <;l -<V'. 

,    \      inov.  (le  inoo,c). 

« 7 -y*'  o,  i  ;         -  •'     ' 

? 7.54.54,5 

1^ 9(M^577 

'og« fs37:''^7 

liuf/ctin  astronomif/tte.  T.  \VI.  (Seplniihie  l^<i)«^)  ai 


ÉLÉMENTS  ET  ÉPBËHÉRIDE  DE  LA  PLANÈTE  (^; 
Par  J.  COMEL. 

La  planète  (w),  décoiivcrle  le  ail  déccmhre  1897,  à  Mice,  par 
M.  Cliarlois,  a  clé  observée  qualre  fois  pendanl  le  court  intervalle 
de  lemps  compris  entre  le  u.^  novembre  et  le  92  décembre  de  la 
même  année. 

Les  observations  sont  les  suivantes  : 


1 1897.  Nov.  2*, 33933      5o'.55.a8,C      — i'.ag'.^S.a 

II 29,31587      49.50.59,  J      —j. 49. 40, 3 

irr Dwr.  17,35i80      47.12.36,9      —5.43.58,9 

IV 22,*045*      46.â3.3)-,o      -5.54.3i,2 

Apris  avoir  calculé  une  orbite  provisoire  à  l'aide  des  obsc 
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lions  I,  III  et  IV,  nous  avons  obtenu^  |)ar  la  n^élliode  de  la  varia- 
lion  des  distances  «^éocenti-iciiies  exlivines,  les  élrmenls  suivants  : 

i8r)7,  nov.  •>.î,>,  l.  m.  <lo  Paris. 

M 3().   3.  9,0 

7: 5 .  o .  46 , 4 

Q 'no .  3() .  I  a ,  8 

I 9 . î  8 . 20 , 1 

ç 8.i4«ï3,<> 

yi 846',7i4 

log^ o,4ii845 

Ces  éléments  laissent  subsister,  dans  les  lieux  intermédiaires, 
les  écarts  suivants,  dans  le  sens  (obs.  —  cale.)  : 

AX  A,S. 

ir -+-r,o       —4%  5 

lïi -r,9       -4-4%o 

A  Taide  de  ces  éléments  nous  avons  déduit   Téphéméride  (|ui 
suit  pour  l'opposition  de  i()00  : 

IS  II.  I.  m.  de  Paru.  Al  app.  (Ç)  app.  lux  A.  T.d'abrrr. 

1900.  h      m      4  .       .  m      « 

M\|  1 16.26.7.5  —  !"•     7,6  0,2670  IJ.22 

2 16.2").  i6  17.   2,1  o,2652 

3 1 6 . 2.5 ..  5  1 6 .  )6 ,  ()  o ,  263  j         1 5 . 1  ) 

A 16.24.23  ir).5i,o  0,2619 

i\ i6.23..io  16.45,1  o,26<»3         i5.    H 

6 16.22. '17  16.39,7  o,25S8 

7 1 6 . 22 . 1 2  1 6 . 3  î  ,0  o , •>573         1 5 .   2 

8 1 6 .2 1 . 26  1 6 . 28 , 3  o ,2)59 

9 1 6 .  20 .  40  I  (> .  22 , 5  o ,  2546         1 4 .  56 

10 16.19.52  16.16,6  o,>533 

il 16.19.4  16.10,8  o, 252 1  I 4 . 5 1 

12 i6.i8.i5  iC).  4)9  o,25o9 

13 16.17.25  15.59,0  0,2498         i1.4<J 

14 16.16.34  i").53,i  o,2i88 

1.*) 16.15.43  i>.47,2  0,2478        i4«î"^- 

1 G 1 6 . 1 4 . 5o  1 5 . 4 1 , 3  o , 2 169 

17 16. 1 3. 58  i5.35,4  0,2160         14 -39 

18 16. 1 3.  4  ''^•■^î)i>  0,2453 

19 16.12.11  i>.23,6  <>,'>44<>         14 -36 

21) 16.11.17  iî.17,7  o,241o 

21 16.io.22  i5.ii,8  o,243î          IÎ.33 

22 16.  9.  >8  i).  6,0  o,2|V9 
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tlh.i.a.d*PM).  A  apt.  fS  *». 

XLaj      23 i6.  8.33  —is.  a',i  i 

«Si i6.  7.3g  14.54,3  o,a4ïl 

23 16.  S.44  14-48.5  o,94i8 

SB 16.  5.49  14-43,8  o,«4>6 

S7 16.  4-55  M-37,>  o,a4i4 

28 16.  4.  o  i4.3i,4  o,s4t3 

29 16.  3.  6  14.35,8  o,34i3 

30 16.  a.ia  14.30,3  o,34t3 

31 iS.  1.18  ■4-<4,8  o,a4i4 

Jpiti      1 16.  o.aS  i4-  g.4  o,34i(t 

2 15.59.33  14.  4,1  o,a4i8 

3 i5.S8.39  13.58,8  o,a(33 

i 15.57.47  i3.53,6  o,s4a6 

K i5.S6.56  i3.48,5  n,343i 

fl 15.56.  5  i3.j3,5  o.ajSG 

7 i5.55.i5  i3.38,6  o,344« 

8 i5.54-»6  13.33, 7  o,a448 

9 iS.53.38  19.38, g  o,34S5 

10 i3.53.5o  13.34,3  0,3463 

11 iS.Sa.  3  i3.i9,8  o,s470 

12 i5.5i.i8  i3.i3,4  0,3479 

13 i5.5o.33  i3.ii,a  -o,a488 

U 15.49-49  -i3.  e,8  o,ai9« 

La  grandeur  d'opposition  sera  d'environ  13,8. 
A  line  varialioQ  dc  ^  1"  en  j1\  correspondent  en  (D  les  varia- 
tions suivantes  : 

1900.    Mai     r> ^0,19 

17 rt:o,aC 

SU ±0,37 

Ji-i\-  10 d=o,53 
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OBSERVATIONS  DE  PLANÈTES  ET  DE  LA  COMÈTE  PERRINE  (1896  DEC.  8), 
FAITES  A  l'obsertatoire  DE  TOULOUSE  (à  l'équalorial  lîrunner  de  o^.'îS  d'ouvcriure); 

Par  m.  F.  HOSSVKD. 


Dale». 


T.  m.TouluQ»e. 


IM. 


A(iD. 


N  dec. 


iRapp. 


(T)  Hébé. 


lupf.  p. 


CO 


app. 


lofT.  p. 


IS'JT. 

te-      27. 


m 


iVR. 


m     s  ,       ,  h     m     s 

-o.3i,6i     — ii.i:>,8     iSI.iO      4..SS.5X, 'j8     i»,:?7i 

^J.       7.3«.  3    -hi.2'|,2o    -+-8.23,î     i«:jo      /|.  37. '17.90     i/io3/i 


10.22.'>7 


(70)  Psyché. 


2i.  8.  4«  «>  "♦"^••^8,97 

2-i.  8.  4-  ^  -*-!•  3,^9 

24.  11.18.27  -f-0.52,37 

2i.  11.18.27  -K).36,t)i 


0.11.39,0    0,782 
o.3o.ij,i    0,780 


i.i3,7      3;4  io.:>3.  i7,<>r>  iJi-^jH 

8.i3,8      3:'|  10.23.17,77  1,576^1 

1.53,7  ï'î^*2  10.23.  Il, 0()  2,929/1 

8.53,5  12  II.»  10.23.11,29  2,9.M)/i 


10.  j.).  17, 1 


0,732 
io.23.i<>,i  0,732 
10.25.39,1  o,G85 
10.25.37,8    o,685 


\l 


18.  9.13.1 5  — 2.  .'1,47 
18.  9.i5.i5  -+-0.13,35 
lî).      8.5i.5}     ~o.Yi,ç)\ 


IDy  Fortuna. 


5.5'|,9     12I1O     i3. '|5.59, 1 '1  i,.^72/i 

G.5|,(j     i»Ii<)     1 3. '13.39,09  1,472/1 

3.19,7     *5li()     i3.'|3.  0,82  i,5ii/i 

^'ïl^  Lutetia. 


i8.'|'|.3i,8    0,803 

■i8.'|'|.''|8,3    0,803 

i8.'|i.i3,',     o,858 


IN       21.  12.  8.1O 

2â.  12.38.    1 

23.  12.',').  40 

2:1.  ii.',3.V> 

25.  10. 38. 30 


0.  17,33 

1.  5,18 
».  8,',i 
I .52,40 


-f-  8. 5 '1.9  I  » 

-4-  4.53, 'j  18 

-+-  9.'|0'7  i^ 

-H   I .   5 , o  12 

-  0.23,2  i3 


.>.<t  i9.24''7  jî**'  '  s  172/1 

20  19. 23. 39. 9S  2,0ll/l 

*o  19.22.32,91  2,739// 

>o  19.22.32.77  2.739/1 

lO  19. 21. 17,9*)  1,387/4 


4.  0.30,7  o,9o'| 

4.   ^.:)Hj.î  0,911 

\.   8.47,:»  0,912 

\.  8.40,3  0,912 

'4.1 0.10,0  0,891 


^ 


'20^  Proserpina. 


ILL. 


(i 

21 
21 


22 


i2.3o.>f)  — ^-'17»  00 

12.27.  7  — 1.23,72 

10. 50. 30  -+-I.  3, 9'} 

10. 30. 30  -+-0.33,1 3 
11.20.17  -+-0.  9,07 

11.20.17  -'-i-iOj^'^ 

11.20. 17  -f-i.2'j,93 

1 0 . 2 1 . 3 1  -0.42,11 
IO-2I .  M  — o. 5i , 10 


-t-    l.:»0,3  iS 

2. ',4.3  18 

—  -    '|.'|K.8  iS 
-r-    7.l'i,9  l^ 

—  0-    7' «  I^ 

— 10.'|9.0  ix 

—  19.3s,-.  iS 

—  1 3 .  S .  I  I  s 
-   I.   3.1  ix 


20  21.    8..i3,.>i  i,2i>3/l 

•o  .M.   7.'iO,3f)  1,291/1 

»o  20 .  30 .  23 . 3  '1  1 , 3O9  n 

:»o  20.30.  »3,8(,  i,r)09/l 

»o  ;»o.33..u  ,  »8  I  ,^02 n 

M)  2o.33.;)i,3o  i,-.»0»/t 

•f».3")..li  ,^3  1 ,20i n 


»o 

.'O 

'O 


2o.3',..;9,',9     i,'|ii/i     — 

Ml.  '» I .;i9.3.s    I .  |'|i  /i    — 


22. 12.3',, 3  0,897 

>». 10.39,3  0,893 

23..»  1.2 1,0  0,890 

23.2  1.21,3  0,890 

23.»3.',o,i  0,899 

»3.  »5.3(),3  0,899 

2'>.  »3.38,9  0,899 

»3.29.'|0,9  0,88». 

3.29.',  1.2  OjSSl 
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ÛJÊL.  A(D.         n.êêê,  Al»».  ii«l»> 


(Dtpp. 


Mai     Î9.   10.Sa.48  -4-0.20,99  *t-i3.43,3   i8:9p   16.39.31,15   1,1871» 
29*    10.S2.48   -H>.S9,7s   -4-  3.28,2   18:20   16.39.31,63   1,1871» 


— .^•57>56,o    0,908 
— 24-^*^»3    0,9118 


(S)  AriadM. 


Oct.     14.  io.S3.3i  -4-o.S3,73 

18*  8.42. 2S  —0.19,87 

10.  10.10.  o  —2.19,49 

SI.  10.40.  7  -H>.  12,92 

23.  9.S3.41  -H>.3i,57 

26.  7.40.43  —0.40,13 

<tt.  7.40.43  -Ho. 37, 55 

26.  7.40.43  •4-1.12,74 

27.  10.10.48  -4-0.19,42 


-•-11.46,7 
-h  S.34,3 
— 10.19,5 
— 23.i6,t 

-H  0.39,9 

-♦-  1.  3,5 

—  3.57,6 

-H  I.l5,0 

—  6.42,2 


18:20 
18:20 
18:20 
12:20 
18:20 
18:20 
18:20 
i8:ao 
18:20 


1.  4«44f08 
1.  0.53,08 

0.58.53,4? 
0.57.59,17 
o.56.t4,o5 
0.53.46,61 
0.53.46,58 
0.53.46,71 
0.52.53,39 


2,836 1» 

1,421 ift 

2,282 

2,456  #t 

7,00411 

1,4721» 

1,472» 

1,4721» 

5,481 


«4-19. 59.50,3  0,6St 

-l-t9.So.i6,9  0,683 

•4-12.14.93,9  0,6% 

<4-ia.  7,  9,4  0,661 

-4-1 1.59 .13,7  0,688 

<4-ii.3o.4B,5  0,699 

•4-tt.3o.5t,9  0,699 

-«-11.30.49,7  ^A$ 

H-1 1.99.59, 6  0,671 


(m)  GoBoordia. 


Sept.     1.    10.22.34   -h>.5o,S9 
1.    10.32.34   -H). 33, 75 


Jlin 


21. 

1 0 . 1 1 . au 

— I . 10,73 

21. 

10. ii.5o 

-Hl.2'^,39 

22. 

i.i.   C).  5 

-4-0 . 3') ,  1 5 

23. 

1 1 .  ') ') .  58 

— 0. 10,. »3 

23. 

9.'>5.',j 

'-1 .3().(jo 

•18.  1,7    18:20    22.59.45,63  î,3o3i» 

-  9.52»!    18:20    22.59.45,45  î,3o3i» 

(^  Mnemosyne. 

-II.  S-;,  7     18:30     17.58.31,7^  1,277/1 

3.3(),i      18:20     17.58.32,7'i  1,277/1 

2.'|0,')     18!  20     17.57. '|3,5o  2,4 13 

i.'|3,9     18:20     i7.5(i.58,i3  2,212 

0.19,0     18:20     17.55.31,^7  1,174'* 

(^uT)  Danaô. 


6.f3.4o,6    0,895 
6.13.45,9    0,895 


3. i3. 1 1 ,5 

0,804 

il 

3.i3.ai  ,6 

0,804 

«f 

3.12. 12,0 

0,807 

n 

3 . 1 1 . 1 5 , 2 

0,807 

n 

3.  9.12,0 

o,8o3 

»7 

DEC.  29. 
2î). 
29. 


8.40.44     -t-o.55,o.j 

8.40.44      -Hl -22,03 

8.40.44    H-o-'^'>»79 


7.^0,5 

18:. !0 

G. ^0.4 

0:8 

9.16,4 

18:20 

5.12.38,5',  î/173/1  -h47.32.32,3  7,223  sS 
5.12.38,87  î, '173/1  -4-47.32.32,8  7,223  29 
5.12.38,79     1,473/1    -*-47.32.3o,8     7,223     3o 


(77)  Frigga. 


Oct. 


u. 

8.30.28 

-o.',4.^1 

— 17.2O.5 

18:20 

18. 

I 1.25.50 

-+-0.59,35 

io.3i»,9 

9:12 

21). 

I2.20.3l 

H-l.    3,'|K 

-4-17.35.8 

18:20 

21. 

II. 3.'}.    :> 

-hO  .  1  I  ,  'l  3 

H-l3.',2.0 

i8:l>o 

2(3. 

9. 50.  '|i 

— 0. 27, iJ 

-+-  5. j(),3 

o:s 

i.3i.3j,24  i,5^Î^ 

i.27.',9,3i  2,3 1 5/1 

I .  >0.  0.^0  2,997 

i.j5.  8,34  2,279 

i.2o.5o,85  i,o05/i 


-t-11 .  ifi.  i4,7  0,713  3i 

-Hio.59.53,3  0,675  3i 

H-io.5i .36,5  0,680  33 

-hio.47.43,6  «,677  33 

-hio.27.47,0  o,6H5  3J 


Il«». 


^'R. 


MÉMOIRES  ET  OBSERVATIONS. 

T.  m. Toulouse.        IJR. .  A(D.  N.doc.  ÏRapp.  loff.  p. 


3ï7 

CD  «pp.        lopf.p. 


(st)  Sylvia. 


»T. 

h      m     s          m     • 

R. 

8. 

l'J.   8.24     -Hi.34,4' 

8. 

12.   8.2  j     -+-1.23,89 

m 


■+-<). 37. 5     ibliCy     io.5f.'i7,o3  1,242/1  -+-22. i3.  0,5  0,529  ^'^ 

—  o.  6,2     18:20     io.5'4.4f),'|6  1,242/1  -+-22. i3.  3,1  0,539  36 

(^)  Antiope. 

8.     10. -ïi.  3    -f-o. '11,72      -1.3.55,9    '8:16      9.39. •12, 09  i,35ï/i  -1-17.16.57,7  0,618  37 


i^^Hy  JEgina. 
VR-   24.     i>. 43.46    — ï-4o»97    -4-17.30,7     i8!3o     10.  9. 47, 6ri     1,020       -+-i3./|2.57,9    0,6^6      38 


PT. 


1 
i 


9 .  35 . 1 2 
9 . 35 . I i 


» -46,97 
.58,73 


(îm)  Hélène. 

-2(».20,8       18:20      '.>3.5'|.  19.86       1, '129/1 

19.52,2     18:  jo     22.5'|.i9,8       1,429/1 

(joT)  Hera. 


7.56.47,5    0,828     39 
7.5().29        0,828      4'> 


%'R.      8 

7.46.2'!    —1.37,68 

lu. 

8.  6.32     —I.  4,80 

10 

8.  6.32     — I. 12,37 

6.30,0    is:io    9.  7.39,57    1,592/1 

i3.36,7      3:4        9-  5.53,56     1,557/1 


16.33.  6,1     0,694      4* 
16.43.  8,2     0,673      4* 
— 19.55,0      3:4        !)•  5.53,47     ij5'*7'*     -+-16.43.  9,5    o,()73       'j*^ 


RIL  28. 

28 


20. 


(m)  Amalthéa! 


12.45.32  — 0.42,28 

12.45.32  -H).3o,23 

10.     II. 43. 58  -Ho.  7,11 

10.     II. 43. 58  —o. 48,38 

10.     i  1.43.58  — 0.10,08 

10.     11.43.58  — o.  6,08 

20.       9.17.17  -ho . 3o , 32 


9.39.41     — 2.  6,86    — 1 


1 1 . 1 3 , 4 

18. 

:3o 

16. 10.33 

,3fi 

i,o>4/i 

—  I». 38.^3. 3 

o,86î 

.'.1 

3.11,7 

18 

1  >.o 

16. 10.33 

rjo 

I  ,o>4/i 

-13.28.43,7 

(►,8()2 

i' 

5.  Î0.9 

18: 

30 

i().  0.34, 

3  1 

1 ,054 /* 

—  11.56. 18,9 

0,858 

46 

5. 10.7 

18: 

»0 

16.  0.34. 

M 

1  ,o5|/i 

-  -1 1 .56.31 ,6 

o,858 

■'.7 

l-2H,7 

18. 

20 

16.  0.34 

,3o 

1  ,o5|/l 

— 1 I .56.30,7 

o,858 

4S 

5.48,3 

18: 

30 

16.  o.3'|, 

48 

1  ,o3'|/i 

-  -1 1 .5(>.2o,5 

o,858 

'19 

i3.  0,6 

2 

:4 

13.45.   7 

,33 

1,370/* 

-ii.3S.i4,3 

0,846 

r.o 

10.43,0 

i5: 

16 

i5.  '1  !.3o 

,33 

1,374/t 

—  1 1 .35.56,6 

o,85i 

5o 

( 

v»'>x 

Peitho. 

A*. 


10. 
IG. 
20. 
20. 
30. 
30. 
30. 


II.  0.16  -1-0.53,95 

II.  0.16  -f-o. 36,58 

io.i5.i3  — 3.21,84 

io.i5.i3  — 3.48,i3 

io.5o.4o  — 0.11,17 

io.5o.4o  —  1 .44» ^3 

10. 5o. 40  -I .    I ,6| 


4.41,8  18:20 

10.18.3  is:3o 

6. 4',, 8  is: 30 

3.18,9  18:30 

7.13.3  18:20 

1.18,8  18:30 


:;.4i,i  i^:io 


.  I 


3.5 
3.5 


.5  >,o3  i,3'|'|/i  -f-ji'i.35.  1,5  0,482 

.  56 ,13  1,2  4  \  Il  -+-2  \ .  35 .  '.\ ,  5  o ,  482 

.39,33  i,3i3/i  -h35.  3.  .4» 8  0,471 

. 39 ,><î  1,31 5 n  -H35 .   3.32,0  0,471 

.   3,16  3,743/1  -4-35.11.  3,5  0,445 

•   3.59  3,743/1  -f-33.ii.  1,3  0,445 

.   3.19  .» , 7  '|.">  n  -t-.»3 .11.  3,0  o ,  445 


ai 
5j 
53 

'A 
55 

56 


vT 


3a» 


Bêim.       T.  ■.  TMiknue. 


bat 

Mams  SS.    h. 38.36 

92.  11.38.36 

S3.  lo.  50.45 

23.  10.00.45 

25.  9.37.13 

26.  io.5i.i5 
io.5i.i5 

9.45.40 


Mais  22.  12.27.56 

22.  12.27.56 
.     23.  11.53.48 

23.  11.53.48 
23.  11.53.48 
25.  11.40.  2 

25.  11.40.  2 

26.  ii.4i>3o 
29.  11.35.43 


MÉMOIRES  ET  OBSERVATIONS. 

AA.  A(D.         H.  tee.         Aapp.  toff*»- 

@)  Hteéiif. 

-4-1.43,19—13.55,1    —18:20    12.  7.47f8t  9,688it 

-f-i. 58,63    —19.50,3    18:20    13.  7.47,84  i,688l» 

-Hi. 10,68    — i5.i9,9    iS*3o    13.  6.59,90  I,ii$it 

-f-o.54»22    —  8.23,1     18:20    12.  6.59,88  î,ti5ll 

— 0.4^,37    -I-  o.3o,3    18:20    12.  5.33,3i  t»379it 

—1.34,39    H-  5.  7,2    18:20    12.  4-3i94o  î,oi3Ji 

— 1.17,80    —  1.48,2    18:20    12.  4*3i»i^  î,oi3ji 

-f-2.  6,42    ■+-  9.34,9    18:20    12.  3.  7,2$  1,289» 


^m^ 


Itftpu 


(m)  Htrtha. 


.38,69  "^  7*56,1  18:20  12.48.30,39  i,Ss5Ji 

— 0.58,53  ■+■  8.21,1  18:20  12.48.30,74  îySsSii 

-H2.48,o4  -4-i3.48,o  18:20  12.47.37,69  i,94Sit 

+1.14,66  -f- 4*37t4  18:20  13.47.37,54  i,9(5'i 

-H3. 12,34  -^i3.59,4  18:30  12.47.37,41  ï^^Sb 

-+-1.  3,23  —  2.59,0  i5:2o  12.45.47,34  3,9771» 

-H>.  5,29  — 10. 58, 9  i5:30  12.45.46,5  3,97711 

-♦-o.  7,63  -♦-  1.57,7  18:20  i2.44*Si,76  i,9t4'* 

—2.23,87  —  »«39,i  18:20  12.43.  2,23  2,827 A 


8.57.  r4t« 
8.57.14»» 

9.  t.44f6 
9.  i.4<6,> 
9.10.39,7 

9.iS.i6,€ 

9*t5*t6,4 
9.97.35,0 


e.5S.»3,9 
e.55.»4f3 
6.50.46,4 
v««i0.46*6 
6.5o.43y7 
6.41.  7i4 
6.4i*io 

6.36*  10,7 

6.31.  5,2 


o,«M 

0,7» 

0,701 
.0,716 
0,700 
0,700 
0,70$ 


o,833 
0,833 
o,8Sa 
o,6& 
Ov63t 
o,83o 
o,81i 
0,629 

0,wW 


(m)  MelibcM. 


i» 


JUILL. 

5. 

I 0 . 39 . 55 

— 1 . 

20,78 

— 10. 5.),  2 

18, 

!iO 

20.  9.  3,8'i    1 

1,433/1 

•4- 

2.21.    8,0 

0,767 

m 

' 

io.3().55 

— 0. 

2'),r>i 

—  i..'>5,(j 

18 

!20 

20.  9.  3,8'|     ] 

r,4^3n 

-f- 

3.31.     1,4 

0,767 

n 

(5. 

10. 3i .87 

-f-i . 

1  ■> ,  .îo 

-+-  .').52.3 

i8: 

20 

20.   8.27.92     1 

,43i/l 

-+- 

3.32.31,0 

o»7^ 

7J 

(î. 

10. 3i .37 

—  I . 

2,1/4 

-  -  0. 39,3 

18: 

20 

20.    H.-2-,\i      1 

,',3r« 

-+- 

3.33.17,9 

Oj7<>7 

n 

8. 

9.37.50 

-ho. 

IO,<)2 

-      1  '1  .  H),.'> 

12; 

;2o 

20.    7. 12,70     1 

,517/1 

•+■ 

3.3',.     7,6 

o»77" 

7J 

20. 

10.21.  9 

-   -r>. 

5i,i7 

■+■  '|.5«l,o 

4 

:s 

19.58.55,73 

i ,  2'i5  n 

-4- 

3.14.  6,6 

0,766 

7}] 

20. 

1 0  .  '.!  I  .    9 

-f-O. 

.7,7» 

H-    I.  •»«,,, 

1: 

H 

i9.58.55,5()     1 

,2')5/l 

-H 

3.14.   7,0 

0,766 

7(1 

21. 

ij.:y.\.  ■^ 

— 0. 

18,08 

—    I  .  I  .)  ,  j 

18 

!  20 

19.58.  9,7') 

f/|o',n 

-f- 

3.  II  .3.3,9 

0,768 

7i 

22. 

10.  2i\.  :»() 

-+-I 

<^»  Ml 

—  5.3i ,5 

iH 

:2o 

19.57.2'!  ,38 

1 ,201 n 

-4- 

2.  8.33,2 

0,766 

75 

22. 

lO.iG.JO 

-  -I  . 

3,3i 

-   |.  <i,3 

iS 

;20 

19. 57.2'!, 53 

i ,2oi  n 

-4- 

3.  8.33,0 

0,766 

7i 

2;{. 

9.    ç).    2 

-t-o. 

i9,.'>3 

-  8.18,7 

18 

I  20 

i9.5fi.43,03 

\/i\on 

-h 

3.  5.46,3 

o>77« 

• 

28. 

8 . 5.') .  2  \ 

-hl  . 

Mlw'i 

-+-  S.  .9,2 

18: 

20 

19.53. I 1 ,55     1 

1,^18/1 

-h 

1.47.26,1 

o»77^ 

7« 

28. 

s.:):).2'i 

-+-I 

.J0,0() 

-f-  j.3>,3 

I  > 

:ifi 

19.53. 1 1 , '17 

\/iiHn 

-4- 

1.47.25,1 

Ow73 

77 

28. 

«..j5.»', 

H-:». 

•.>*),»  2 

-+-  1-   7'» 

1  ?  I 

i(i 

19.53.11,37     1 

i,\ïSn 

-H 

1.47.33,6 

0.773 

7» 

20. 

9.  .'i.Si 

-t-i . 

ri/i^> 

3.i',,(i 

18 

:2o 

19.52. 29,  (il 

l,38'|/i 

-4- 

1.43.     3,0 

"'77^ 

7» 

2î). 

() .  3 .  r)  I 

-+-0. 

IM)' 

-^  'i-   7'î) 

18 

1 20 

19.52.29,73 

i,3S\n 

-+- 

1.43.    5,0 

0.773 

1i 

20. 

9.   3.5i 

-f-i. 

S,ifi 

H-    I .    9.5 

18: 

2r) 

19.52.29,58     ] 

[, 384/1 

-f- 

1.43.    2,5 

0,773 

77 

:{0. 

io.3o.32 

-+-I. 

0,67 

S.  5,3 

in: 

20 

19.51.45,83     : 

t,93i n 

-h 

1.38.11,4 

*»'7^ 

7« 

'M. 

io.3o.32 

-+-0. 

^:-^A 

—  0.  '|3 ,0 

18: 

20 

19.51 . '|(), 06     1 

i, 931/1 

-h 

1.38. i4, 3 

0,769 

7« 

M. 

9.17.1.) 

-+-0. 

.••,72 

-12.37,3 

is: 

20 

19.51.   7,8s     1 

,3i',/i 

H- 

I .33.39,6 

o.lV 

7« 

:h. 

9.17.1.J 

-h2. 

r  ,f)^i 

-  7-  '•>,'> 

i«: 

20 

19.51.   S, 02     1 

,3.',/i 

-4- 

1.33.40,8 

0,771 

19 

le«. 


T.  m.  Toulouse. 


MÊMOIllIilS   ET  OUSIiKVATIONS. 

A.R.  A(^\  N.ilec.  JRapp.  losEf.p. 


(ï'ii)  Melibœa. 


»•?. 

h      ni     » 

m     « 

X. 

:u. 

9. 17.15 

-+-i.5(»,SS 

31. 

9. 17.15 

— «).33,()i 

;t 

:j. 

8.53.3s 

-+-i.45,Sf> 

3. 

8.53.38 

-h?.  20,26 

4. 

y.  8.58 

— 0. I i.g» 

m 


7.17.8  i8l.'(>  i<).5i.  7,91  ï,3i\n 

5.1 5, 5  181 -io  19.51.  7,91  i.3i'|/ï 

S.'jX,?  (i:s  19, ',9.  Il, 33  ~i,3\i\n 

i.i5,9  (î'.H  19.^9.11,55  i,3'|(>/i 

i'i.55,o  i5li(i  19. 'j8.3.|,  I  ^  i,'.»77/i 


■'i;W'  Tolosa. 


3^9 


(Dan 


pp. 


lus  f.  p. 


i.33.'|O.H  0,771 

i.33.4i<8  ».77i 

1.19.17,1  o,77'| 

i.i9.i«),9  o,77'| 

i.i".i.43,5  0,773 


80 
7fi 
81 
8-.. 
83 


I       il).     io.'j8.3i     -i-i.  i'i^i]    — jo.'|o,()     18:  >o     ii).33.  ix,7'|     1,379/*     —  î.i.    i.5|,3    o,885      84 


^U^   Vibilia. 


LL.      5.  11.56.   o  — *.<.'> ^,3o 

C.  II. 37. 38  -Ho.4i,6(> 

CJ.  II. 37. 38  -Hi.r.>,85 

8.  II.  ".io .  \:i  — 0 . 1 6 ,  '|_» 


\ 


6.33,9  ''^*  •'>  21.  5.'|6,'i9  i,4o'|/l 

6.5o,o  i8:.îo  •»!.   5.:io,i:i  i,4'|3/i 

19.41,1  18I20  -il.   5.20,5  1,443/1 

5 .  16 , 7  8  ;  I  >  j  1 .  4  •  22 ,08  I ,  '|i)3  n 


-:>:». 3i.  21, 8  o,88'|  85 

22.3().4'|,8  0,879  86 

-2  2. 31).  2 '1  0,879  87 

22. '17.48,0  0,878  86 


x" 


140.  Lucina. 


RIL   20.      II.    6.3'|     H-i.i3,o8     —,(,.-)',, 4  ,s:  ,0  1', 

-   8.18,0       9:8  l'i 

- 1 0 . 3 1 , 1  9 1 8  i\ 

-  9.  i3,6  is:  jr)  l'i 
-10.20,0  i8:ao  I '1 

-  o.îo,9      9I I  i  «  I 

-  8.    0,0  9:1  »  1', 

-  7.  i3,5  fS:  .{o  I.) 

r    o.  16,-  18;  'O  I.) 


27. 
27. 

28. 
28. 

4. 

4. 
10. 
10. 


io.57.'|i  -4-».. «4, 48 

10.57.41  -i-o.i8,6(» 

II.  .\.\i  -Hi.i5/|6 

II.   '1 . '1 1  — o . 35 , 57 

9 .  '|9 .  39  H-o .  ')8  ^  1 5 

9.^9.39  -+-i.',5,6| 

9.37.^8  -+-o.'|i,:»9 

9.37. ',8  -+-0.57,6» 


7.37,08  ?, 873/1 

6.'lS76  2,91 '|/t 

(;. '12,67  2,914/1 

5.'|8/,3  ..,85i/i 

0.34,5^1  i,i6:!/i 

o .  3  '1 , .)  I  1,16  >  n 

55.  '1  » ,  '^  '  ,060/i 

5').  'i  » ,  16  1 ,060 /i 


18.   8,8 

0,736 

88 

5. 

i8.3i,3 

0,736 

8î) 

18. 3», 2 

0,736 

88 

5. 

18.45,1 

0,736 

î>o 

18.43,3 

0,736 

88 

5. 

1 5 . 1 6 , 3 

«w'|i 

9' 

5. 

1 5. 25,5 

o,:^" 

9« 

5. 

1--^!)7<> 

o,7li 

î)3 

5. 

4 .33, I 

o,7|i 

9'» 

2Î). 

Ii.'|6.i8 

-  '>•   7'V'> 

21). 

ii.',6.'|8 

-   •».'!■>.  Tl 

2î). 

II.V'.'iS 

-hi.n  ,X5 

(\\h\  Gallia. 

5.18.9  18*  >o  16.  «i,  5,5*  '»3'>7 
8.»9,i  18.*  »o  i().  6.  5,'|<)  '.»,.')57 
5.   9,3     18I  »o     16.  (3.   5, '19     ■.'.,357 

:'i5V,  Hilda. 


i5.3i  .39,7  o,()i6  95 
i5.3i . 1 »,o  0,616  96 
I 5. 3 1.38, 7     0,616      97 


LL.    21. 

21. 

22. 
«M 

2:{. 
2:{. 


i»."9.  .7 
I  ».  »9.57 

l:>.  19.  I  I 
12. 19.11 
I  I  .•.»2.5  • 
I  I  ._»  ».5.> 


•'>.9'l 

'M,''| 

16, 8S 

53.(H| 
•T.  H 


8. i5,5      r» 
i5.  ».6,()      r.» 

7-'l'N» 
* .  1 3 , 1 

O.'lO,'^ 
h.     «i.f, 


iS 

18 


16  ■»o.5'| .   'j,  10  7,652 n 

16  20. 5 'j.   \,.>\  •.»,65«/* 

•o  20.53.  ^7, '19  .»,7'j9/i 

io  20 . 5.) .  '7 ,  M)  2 , 7  19  n 

>o  ■»o.5  ».5i ,  1 1  1 ,  178/4 

>()  M».  ')  1 .  ')i  ,.]<}  I  ;  17"^  " 


—  6.  f).4<i,i  0,826  98 

—  6.  o.'i7,9  0,826  99 

—  -  6.  2.1 \ ,8  o,x>6  100 
.  ■».i6,5  0,826  loi 
.  3.|8,7  o,s,'|  101 

-  6.  "..'17,9  «,8>/,  100 


—  « 


-  -  ( 


33o 
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OD 


«pp. 


loftp 


(m)  Hilda. 


1897. 
J I  ILL.  29. 

30. 
30. 
31. 
31. 
A(UT     4. 


h      m     s  m     s 

11.5:^.    I  — I.   5,2.*^ 

l2.lG.'|5  -+-i.'jO,23 

12.  I G. 45  -hl.    5,IC) 

io.5->.'2i  -Hl.   3,11 

10.57. :>i  H-o.28,ji 

11.22.12  — 0.10,08 


10.  8,8 
1.20,9 
o.3i ,3 
o.5o,6 
»-39,4 

14.18,2 


h     m     s 

18:20  20.48.58,09 

18I20  20.48.18,59 

18I20  20.48.18,17 

18I20  20.47-4^>38 

18:20  20.47-4>»2i 

18:20  20.45.    3,37 


2,633 /t 

3,873 

3,873 

1,118/1 

ï,  118/1 

2,719/1 


—  6. i5.i6,3  0,82? 
— 6.17.35,9  o,8k 

—  6.17.36,7  0,82c 
--  6. 19.47,3  0,8:^ 

—  6.19.47,3  o,8jC 

—  6.29.50,5  o,8aS 


(m)  Una. 


DEC. 


27. 

8.55. 

6 

-hl.  2,57 

-h  o.'i9,5 

lS:20 

(3 . 1 5 . 

4<>,47 

1 ,53o/i 

27. 

S. 55. 

6 

-ho.  10,. 39 

-+-  •^-   'i,9 

18:20 

6.  i5. 

Vi,49 

i,53o/i 

27. 

8.0.-). 

6 

-hl.    9.52 

-hll.    4v'* 

18:20 

6.i5. 

',6,88 

i,5.3o/i 

28. 

9-1»- 

4 

-ho.42,r»6 

—  6.   1,9 

8:iG 

6.14. 

',1,16 

1 ,402/1 

28. 

9.41. 

-ho. 53,98 

-h   3.40,1 

8:iG 

6.1',. 

'♦o/,3 

1 ,  402/1 

28. 

9.41. 

-ho.  20,  3 'i 

-   0.37,0 

8:16 

6.14. 

4i,o5 

1 ,402/1 

-h29.36.  .î,5  0,48c 

-h29.36.  2,5  o,4So 

-h29.36.  2,7  0,480 

-h29.36.22,3  o,4ifl 

-h29.36.23,i  o,4io 

-h29.36.22,S  Oj^l*^ 


Avril 

2i. 

2.  8 

-2.14,59 

-hl3. 17,2 

24. 

2.   8 

■  -î.!6,S3 

-h!  ».5',,I 

2(>. 

50.36 

-hl.',S,2.» 

-  -  5 . 3 1 ,  '1 

28. 

.V,..M 

-^0.   3,75 

-   I. 17,3 

Mai 

10. 

'7- '9 

I  .10, M) 

-     i.l'i.l 

10. 

..>;.. 9 

—  0.   M  ,')') 

—   0. 17,0 

(h^  Laurentia. 

18:  »o     1 '1.17.36,61  1,078/1 

18:  >o    i4' <7-'^''/i7  1,078/1 

18:  »»)    l'i- 15.49,79  3,000 

18:20       l'|.l4-     -^,32  2,2l4 

18:  »0       l'|.     4.  17,9s  2,3l6/2 


13.2^.17,1  0,6 1.1 

13.24.1 3, 7  0,643 

13.19.55,2  o,6')j 

1 3 . 1 5 . 4 1 . 1  o ,  65.' 


— 1?..)2.    7,<>     oj»fK- 
0.17,0     jSIjo     !,.   4- '8,70     2,3i6/t     — li.Ji.  6,'|     o,i)ù 


(^171}  Ophelia. 


Oct.      18.     II.   r».:)S    -+-i.3.,,s:) 

20.       Il.5.'».'|S      H-().i2.()2 


5.  VS'» 


M \iis  2.*).    10.  w;.i  >    -  i.3<;,s7 

i<».  jG.  i  :» 


2:i. 


'.  »o.n.> 


(i:S  I.   G.    2,47  2,523/1 

2.33,5       ',:8         1.    '|.35,25  2,S',7 

\'A\    Idunna. 

10.37,0    is:  >o    II.. 37.  ^,77  i .(»3o// 

G. '17, s     iS:  M)     11.37.   s,  37  i,o3o/< 


3.  9.37,6     0,7'»- 
3.    1-21,1     o,-5î 


•  J.53.    3,0    o,8^«^ 


;  is-j    Eisa. 

AI  Ans 

22. 

lO. 

V').5o 

-^0,3(),ni 

-  -  1  '» . 

0  / 
.^|,> 

is:  20 

?>■ 

:;.,,•.:    i 

,o3',/i 

-^ 

î.',s.,G,9 

0,7,' 

2:î. 

s. 

< 

—  0.  H>,-xj 

—  10. 

'î'9 

i5:  iG 

r>. 

\<,,xx.     1 

,,',98/1 

-i— 

0,75; 

2i. 

S. 

»8..M) 

-  -1  .     i),^  ' 

-  \' 

2S.1 

is: .() 

w 

■^T-Vi 

'/«9«'' 

-h 

,.  )9.2.i,.> 

0,75; 

2;. 

S. 

'.7.r> 

-..:,s,-..s 

H-    I  . 

H). 7 

is:  .0 

Vi 

.  5;î,oi 

..',',5/1 

-h 

5 .   5 .   8,1 

*S7r: 

2(;. 

s. 

3'..  (•> 

-i->|.'i7 

—  12. 

0  - 
0  ).  I 

I  •:!<■. 

\'^ 

o.G; 

i,'<G3/i 

_i_ 

5. 1(1.37, 1 

«w<: 

20. 

s. 

3>.   (5 

-^i.i3,')3 

--  iG. 

58/, 

I  'IiG 

1  > 

oJiG      1 

,  ',G3  n 

H- 

5. 10. 38. 5 

'>•7^: 

2t). 

s . 

r             1 
,0.    >  , 

0 

28.^ 

1)1  i  G 

>'Nr« 

/v^n 

-h 

:).  2').  ,0.- 

0.7', 

2!>. 

s. 

\..y\ 

-I  .20,S  ) 

0. 

•1-7 

i  ')  :  l'î 

1" 

•''',11 

.\\>^n 

-h 

)..»G.  ,»,.•> 

0.7', 

Ile*. 


T.  m.  ToDloa«e. 
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33i 

(0  app.  loff.  p.      4 


(m) 


Prokne. 


toi. 

h     m     • 

m     * 

• 

h     01     1 

•          •• 

T      17. 

9.30.54 

0.     3/|I 

-19. 

'.',7 

ih: 

30 

03.33.49,5 

1  ,  509  /l 

-  -  3.45.30 

0,8o3 

133 

17. 

9.30.54 

— o.5j,oo 

—  II. 

0,0 

iH. 

130 

33.33.^9,30 

i,5o()/i 

-  3.45.17,9 

0,802 

134 

19. 

9.80.34 

— i.3o,4'> 

■+-  i. 

M 

is: 

'30 

3->.3i  .49,3  < 

i,49(i/i 

-  4.3i.4i,'i 

0,804 

135 

19. 

9.30.34 

-+-<).  5o,  39 

-hii. 

II, I 

iH. 

130 

33.3i.49,7'l 

7,496/1 

■  -  4  •  3 1 .  38 , 8 

o,8o'| 

136 

20. 

11.53.   7 

—  i.i4,7J 

-H    3. 

•î3.3 

iS 

!30 

3:!.3l.l'|,HK 

3,873/1 

.',.',.. ',(>,o 

o,8i5 

137 

20. 

11.53.  7 

-t-o.i5,G'| 

-  9- 

3,7 

is: 

»0 

33.  3 1  .  i5,o<) 

3,873/1 

-  .'|.4i  .5.>,5 

0,81 5 

I3t) 

21. 

11.4^3*  3 

-1.46,34 

— 15. 

10,0 

I.'): 

!.{0 

3  >.3o. .'(3,38 

3,893/1 

—  5.  0.19,3 

0,819 

137 

23. 

11.18.33 

-+-I.   3,33 

— 13. 

57,0 

18 

130 

•.r>.  39. 39, 79 

I ,  (>53  n 

—  5.37.30,3 

0,831 

138 

23. 

11 . 18.33 

—  1 . 3 1 . 06 

-h  3. 

'759 

18: 

30 

33.39.39,88 

ï,o.')3/i 

—  5.37.33,8 

0,831 

139 

20. 

10.16.54 

— 0.    1,80 

-hili. 

53,9 

18: 

!3U 

33.38.     3,88 

ï , 398  n 

-  -  G. 33.40,8 

o,Sj5 

i3o 

27. 

9.20.30 

-Hl .3i ,76 

-Hl». 

-n>,9 

is: 

30 

:>. 4.3  7.30, 08 

i,4',6/i 

-  6.53.  5,8 

0,830 

i3i 

27. 

9.30.30 

-+-o.i0,58 

■^  7- 

J3,6 

is: 

io 

■.».3.37.39,5l 

1,416/1 

-  6..')3.  4î7 

0,830 

l33 

n.     1. 

li.  ().58 

— o.3o,o5 

-»-  9- 

,3/, 

is: 

30 

33.34.4^»'^' 

•^•777'* 

—  8.30.56,6 

o,8',2 

i33 

LL.  21.     i3.33.'j8     H-o. 38,54 
22.     i3.33.  I     — u.  16,73 

23.      13.35.  19      — 1.    0,t>3 


(m)  Philomela. 

1.33,0  i>l30  :»i.  6.35,<> 
3.33,8  i3l3o  ai.  5.5o,4 
8.33,7  ijIi3  31.  5.  6,5 

•^201^  Pénélope. 


3,568 
3,656 
3,819/1 


-35.46.  5  0,917  *^'l 
-35.5i.i3  »ï9»7  i3'| 
-35.56.   2        0,916     i34 


23. 
23. 
20. 
20. 
10. 
10. 


10.39.54  — o.   6,71 

10.39.54  — o.38,o5 

10.29.43  H-o.    7,35 

10.29.43  -H).'|l,5i 

9.  o.5o  -f-0.39,83 

9.  o.5o  -f-o.i8,5i 


3..")»),  3 

1 3 1 30 

9-^7»» 

I3l30 

3.3i,8 

i5:i(i 

9.36,3 

i.'>:i6 

3 . 35 , i 

1  3  I  30 

5. 10,3 

lilJO 

3.   8.48,6s  1,391/1 

3.   8.'|8,:i5  1,391  n 

3.  6.31,7  i,38o/i 

3.   6.no,;i8  i,38o/l 

3. '17. 55, 6 'i  1,339/t 

2.47-56,32  1,339/1 


S. ',6. 3!, 3  0.718  i35 

8.46.35,6  0,718  i3() 

8.3i.ii  0,71^  i37 

8.29.52,1  0,718  i38 

6.53. '|5, 3  0,738  i39 

6.53.45,9  0,738  i4<> 


(^10;  Isabelle. 


T. 


Y. 


21.  12.29.  4  -t-o. 39,86 

21.  12.29.   4  — 1'''1j9^ 

23.  11.19.51  — 1.  8,79 

30.  6.  7.58  — o..)8,78 

30.  6.  7.58  — 1.20,09 


3 . 53 ,8  ï  il 30 

6. '|3,5  i  :',>•) 

3.'|8,3  i»:i6 

0.37,8  13ll6 

'|.i3.9  13I16 


3 .   3 .  5 ,  39  •» ,  793  n 

3.  3.  5,5}  3,793/1 

3.     1.36,76  l,3'|l/i 

3.a8.  5,81  1,567/1 

3.38.   5,86  1,567/t 


i8.>8.i5,o  0,573  i4i 

18.28.  i(), 7  0,573  142 

18.37.10.7  0,589  *'M 

17.32.43.8  0,670  143 
i7.32.'i4,a  0,670  14  i 


('^^  Athamantis. 


r. 


18. 

9-47'^1 

—0.27,13 

—  1  '1 .  56 ,  ') 

1 3 :  30 

18. 

9-'i7-«'» 

— 0.38,37 

—  5.  o/i 

13  130 

20. 

9.55.34 

—  1 .3.i,  »5 

■+■   >•  9,7 

ix:  ><> 

21. 

9.37.38 

— 2.3>,79 

-  6.',i,M 

I^IJO 

1.36.30,77  1,385/1 

1 .36.  >i  ,01  1 ,385/i 

i.3'|..i.î,8i  i,jSS/i 

1.33.  1 1,28  i,.S;}6/i 


19.'!  1.32 ,8  o,585  145 

i9.'|i.'|3,4  o,585  1^6 

19. 3 1.5»), 8  o,5So  1(7 

19.12.   5,6  o,5s8  1I7 


® 


..9-<3    -M 

3a,oi 

H-  i.S!,5 

.«1.4!  -•-■ 

33,85 

+  3..,,, 

.>9-43    -<-. 

..,,« 

H-  ...i,« 

.»,.(J     -M 

S,3S 

-4-  6.53,3 

S..39   -« 

e,n 

-5»,7 

Si.S,    -H, 

H.7' 

-  ..!«,6 

.S6.S9    — 

4"  .9* 

-...40,1 

.S6.S9    -0 

S.,9' 

-■3.i3,3 

.3,..5    -, 

UM 

H-3.,9,S 

.S,.,S    -, 

■4," 

-  •■57,1 

^  Tu 


AooT  M. 

9 

46.  .6    -0 

»,S. 

+.0.  5,4 

18;  10 

SO. 

9 

46.  .6    -« 

18,61 

-  ..n,8 

iS:m 

M. 

0.33    -1 

...4t 

-  6.59,6 

18:10 

S3. 

10 

15.45    •+« 

50,50 

—  7.11,1 

ib:m 

26. 

9 

36.>9    ^ 

9.'» 

-11.53,0 

ifllio 

27. 

9 

58.(3    +1 

35.c)5 

-i3.,o,.i 

6:s    I 

Î.  4.5,1,60 

>.»7i« 

Sei'T.     1. 

H 

^6,19    _„ 

„j,.5 

-S,l3,.i 

18:20  3 

1.  0,37,77 

T,Vi6n 

(jM)  Bettina. 


9.5i 

i!i     -t-r>, 17,91.     —  (i.   5,.^i     iS 

..0          3.2.1 

.5,SS 

7,338/.    -H39 

9 

5; 

I 

i>.V, 

^1     —0, ,13,38     ~   1.(7,3     Iff 

no       3.Î.-. 

i5,,J3 

;,338n    -t-ig 

9 

se 

1 

9-18 
g.iS 
8.   J 

11    -t-i.in.n:i    +  5.16,7    '■' 

57     -t-...3o,'),i     -  .|.'|.^î      i-> 

n       3.]3 
1-      3.33 

'4,J5 
.'),3:( 

,r.,4.i 

i,532n    -M9 
7,433rt    +»9 

7,57(1/1     -Hic) 

:: 

58 

3 

3 

H.  4 

57    -1-0.23,38    -h  5, 34, G     .■■ 

30        3.n, 

H'.'W) 

7,r,7r,n    -^-3^ 

n 

'0 

> 

7-   7 

3i    -i,.13,')i    +9-  :.'i     '8 

30      3.i5 

3i,.i7 

7,6r;7K   -1-31) 

10 

'7 

9 

9.3' 

12     -l-o.il..,53    -1-  3. .-«1,7     18 

30       3.11 

",'.9 

',137/1      -|-1C( 

s 

'.î 

H 

3.58 

3',    -0.15,87    +  3.11,8     ,4 

30       3.11 

19- *i 

7,R55«  -^;,, 

7 

56 

7 

g.SM 

34     -f-,.   8,og     -h,-..3;,<>     ,', 

■io       .-(.11 

19.3. 

3,81.>/1     +29 

7 

i»* 

9 
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1*270")  Anahita. 


'J3i 

(£)  app.  log  r.  p. 


1897. 

h      m     !i 

m     s 

IV,        IG.       J 

12.  3.5o 

— 2 . 32 , 2G 

iG.    1 

Ci.  3.5o 

— o.22,4fi 

20.    1 

II. 10.  5 

— 0.55,02 

2G.    , 

11. lo.  5 

— i-49»»9 

27.    1 

[1.48.  a 

-+-2.27,73 

27.    ] 

12.  2.16 

H-o. 47,14 

30.    1 

4.  0.21 

H-i.  2,70 

m 


lO.iy,'^  iS;.>o 

5.19,2  iS:  K) 

-  1.37,8  iS::>o 

-  5.38,o  iS:2o 

■10.  3,4  3:4 

-i'|.i5,7  i><Iio 

13.59, S  18:20 


4.15.53,-7  2,733/1 

4.i5.5'|.o()  2,733 /i 

4.  4.14,23  2,779/1 

4.  4.i3,7<i  2,779/1 

4.  3.  2, S3  2,4 10 

4.  3.  2,49  2,733 

3.59.31,7',  i,',7', 


-+->2.20.  11,7 


22.20.    9,2 
21 .35.39,2 

21 .35.41 ,5 

2 I . 3o . 5 1  , 1 
21.30.48,7 


H-2I  .  lfj.28,  I 


o,5o'|  §68 

o,5o4  likj 

0,620  170 

0,520  171 

o,5i8  172 

o,5i9  173 

o,58o  174 


ÉVR.  26.     10.27.   2    H-o.  9,29 
27.      8.44.5'|     -0.34,02 


('275)  Sapientia. 

iG.43,8    i8:!»o    10.35.22,59    1,269/1 

10.  3,1     18:20     10. 34. 38, ()9     i,5»2/t 
(287)  Nephthys. 


12.20.  0,3 

I2.2().4l  ,0 


OjGGo    176 
0,701     175 


yy. 

26. 

12. 23.47 

— 0.10,67 

—  5.66,7 

3:1 

6. 17.34,6 

2,735/1 

-+- 

7-^9-'^9 

0,716 

176 

27. 

II .10.32 

— I.  5,4G 

—  7.10,8 

18:20 

5. 16.39,8 

1  ,252 /i 

-+- 

7.28.16 

0,721 

176 

30. 

i3.  9.51 

—0.53,49 

—  9-  7'» 

18:20 

5. 13.34,93 

2,842 

-+- 

7.26.19,1 

o,7»7 

177 

30. 

i3.  g.Si 

—1.38,37 

-+-  7.30,1 

18:20 

5. i 3. 35, 66 

2,842 

-f- 

7.26. 19,3 

0,717 

178 

se. 

14. 

9.i5.5.i 

-+-0.11,49 

— 10.    1,0 

12:16 

4.69. 10,55 

1  ,359/1 

-+- 

7 . 3 1 . 2 1 , 3 

0,726 

^79 

U. 

9.15.62 

— 0.40,81 

-+-  5.53,7 

12:16 

4.59.10,47 

1  ,359/1 

-+- 

7.3i . 17,5 

0,725 

180 

16. 

9.56.62 

-+-0.  7,45 

-+-i5.53,i 

18:20 

4.57.  6,58 

~iji3(jn 

-h 

7.34.48,5 

«w'9 

181 

16. 

9.55.62 

-+-0 .   3,01 

-+-18.  8,7 

18:20 

4.67.  6,45 

7,169/1 

-+- 

7.34.62,1 

o>7»9 

182 

17. 

10.60.19 

— 0.59,55 

H-20.    5,4 

18:20 

4.56.  3,89 

2,56i n 

-+- 

7.36.48,7 

0,720 

182 

17. 

10.60.19 

— 0.55,09 

-4-i8.    1,1 

18:20 

4.56.  4î^4 

2 ,  55 1  /i 

-+- 

7.-36.56,4 

0,720 

181 

» 

(m)  Bavaria. 

AKS 

29. 

10.45. 19 

-f-0.39,83 

8.3i,3 

18:20 

I!.4<>-    8,0 

1,191/1 

-+- 

1.48.31 

0,768 

i83 

29. 

10.65.  3 

-i-11,<i7 

— 14.  0.3 

18:  »(► 

12.40.  8,88 

7,139/1 

-+■ 

1.48.14,6 

0,768 

18} 

* 

0 

m)  Polyxo. 

DUT 

26. 

11.34.42 

— 0.53,02 

--19.26,7 

18:20 

23.   2.57,13 

i,o85/i 

3. 19.38,9 

0,807 

i85 

(m)  Ghaldaea. 


»rRiL  24.  9.38.16  — i.58,4i 

26.  9.53.44  -+-0.35,90 

26.  9.53.4^1  -+-0.23,78 

26.  9.53.44  — 0.26,92 

27.  io.i6.3o  — 0.11,77 

28.  10.10.  6  — 1.69,31 
28.  10.10.  ()  — 0.67,61 

il         4.  9.  6.58  — i.  9,94 


16.17,9  18:20  13.49.38,43  1,327/i 

4.55,1  8:16  i3.48.  2,01  1,232/1 

2.5i,2  8:16  13.-18.    2,38  7,232/t 

io.3i,7  8:16  i3.48.   2,00  1,232/1 

3.3i,3  i3:i6  i3.47'i4j34  1,090/1 

5.67,0  18:20  13.46.28,61  1,096/1 

11.33,7  18:20  13.46.28,69  1,096/1 

5.1 3, 7  18:  »o  i3.'|2.i2,99  'î-77'* 


0.67.13,1  0,779  186 

i.i'|.4(i,2  0,774  187 

1.14.45,7  0,774  188 

1.14.44,2  o,77t  189 

1.23.12,7  0,771  187 

i.3i.i3,o  0,771  i8() 

1.3 1.16,1  0,771  187 

>.i3.',7,3  0,766  190 


4.41.   4.97 


i.».4i,S 
i.lR.49,S    < 


(S). 


.,3,.iq     -  li.W,4      '« 

:!!> 

ni.Bi. 

.1.,,7     -...43,0     .S 

10 

T.Si. 

.3'„57    +  ..  9,r,     >S 

■10 

..49- 

.   5,5.    -^.ô-.fi.S     .8 

'•0 

»i..')7. 

,1.,5.     ^9.  S,"     '»< 

■,o 

..4'''- 

.',H. 5.1,0    0, 
..ii..«,S    ", 

,<65-.    - 

.  5.5i,S    », 

,iH"    - 

."3.JJ,,    0. 

,SSSn    - 

.9.58,9    «,< 

(§). 


7.31.38,1 
;.3',.39,ii 


t 


MÊMOllil'S   liT  OliSKliVATIONS. 

T.  m.  Tott1oiu«.       AJR.  ACP.  N.  de  c.  A\  npp.  luj^f.p. 


33J 
(D  ap|i.  lugf.  p.      ^ 


MIT. 


38G). 

h      m     s 

5.49.50^4'^  1,103/1 

5.49.06,^3  i,ioa/i 

5.49.  2,39  3,034/1 

5.43.53,94  2,962/1 

5.40.39,63  2,3^5 

(îï«)  Vaticana. 

1.     11.53.59    -f-0.21,55    — 5.42,6     î8l2o      o.53.4i)i2  1,384/1 

1.     11.53.59    -+-1.11,25    -+-5.59,8    18:20      0.53.41,76  i,38'|/i 


h      m    s 

m     s 

>  • 

16. 

10.58.57 

o.4d,9() 

-i5.4i,9 

18:20 

16. 

10.58.57 

— 0.57,55 

«7-49>9 

18:20 

17. 

11.39. 1^ 

H-O. 31,59 

H-12.27,9 

18:20 

23. 

10.43.35 

-+-I.  4»8i 

— 16.19,6 

18:20 

27. 

11.26.  4 

-Hi.53,28 

5.  0,4 

18:20 

7.56.51,7  0,837  21 

7.56.52,1  0.837  21 

7. 5). 29.1  0,839  2' 

7.41.  6,5  o,836  21 

7.23.17,2  o,836  21 


-12.41. 38, 6  o,85i  21 
■12.41.39,1  o,85i  2s 


*^  Perrine  (1896,  décembre  8). 


20.  6.3i.3o  -+-i.38,6o 
20.  6.3i.3o  -+-2.24,29 
24.     10.23.22    -+-I.  7,41 


3. '.19,1      9:8 

3. 3 1,5      9:8 

12.57,5     i5:2o 


4.35.  4»32     1,337/1 

4.35.  4»^^    1,337/1 

6.  5.34,90     1,43^ 


0.32.35,7    0,787    2; 

0.32.35,4    ^il^l    2; 
2.40.25,2    0,766    2: 


Positions  des  étoiles  de  comparaison. 


Gr.        A  moy.  1897,0.    Rcd.aaJ. 
h       m     s  * 

\\.    6,8      4.39.2î,8()    5,23 


2.  8,2 

3.  9,1 


5.  7,5 

6.  7»^ 

6.  7,2 

7.  7,5 

7  '•S 

8.  8,5 

7.  7,5 

9.  5,6 


Fio 


7»7 
>-     7,7 


4 .  36 . 1 8 ,  39  3 , 1'}. 

0.22.16,01  2,68 

0.22.12,61  2,67 

5.48.  0,14  3,4; 

5.4>.42,27  3,47 

5.45.42,27  3,49 


CD  moy.  1897,0. 
•       •       • 
-+-   0.22.40,1 

0.21 .40,1 

10.24. 15,0 

10. 17. 14,5 

— 18. 38. 40, 9 
— 18.37.37,6 
— 18.37.37,6 


Rc(J.  auj. 

-4-1 


Aulorllca. 


^  \  j[Gott.  823  -4-  Glasgow  (1870)  1 15 
''"  (      -+-  Paris  5437]. 
-4-11   8  1  î[SJ<^*»cII.  i5oo-+-GIasg.  (1870)113 
'     (      -\-  Paris  5371]. 

—  12,7-     ^(Weissci  345 -^  Kam  1754). 

_  J  ;(BAG3375-+-Yarn.4443-t-lJr.435 

'     (      -h  Glasg.  972 i  -+-  Paris  12823). 
— 16,0     J(Yarnall  6665 -+- RadclifTe  4ioi). 

—  16,1     Radcliffe  4088. 


i    f. 


9.24.40,99 
9.24.57,16 

9.24.40,99 

9.19.15,68 

21.   9.  9,16 

21.  9.  9,16 


4,17 
4,19 

4,18 
4,a3 


4,o4 


4,06 


— 24.  9.55,2 
—24. 18. 3i  ,6 

— -x.x,  9.55,>- 

— 24.  9.50,5 

—22. 14.29,2 

—22. 1  ^.29,2 


16, 1 


9.24.40,99    4,i5     —24.  9.55,2     -H  3,0 


I  î  (Wash.  919  -+-  Hr.  8 169 -h  Argcnli 
/      ^.O 7  'jio  -h  M  u  ri  i  c h  1  20 391). 

3.0  Kl. 
3,7     Argenlin  26729. 

J(Wash.  919 -+-  Br.  8169 -f- Argenli 
26720  H-  Munichi  20391). 

3.1  Greenwich  3i50. 

/    /  5  3  (Bonn,  t.  VI  95  -+-  Washburn  37 
"**     I      -H  Argentin  29143). 
14,4  1(1. 


3,7 


MËUOIRBS 


11.  8,0 

«.  7,6 

tl.  8,0 

13.  8,7 

U.  8, a 

11.  8,0 

*«.  7. fi 

a.  8,9 

16.  8,0 

17.  8,5 

18.  6,% 

a.  6,3 

19.  7.8 
SO.  8,8 
«-  9.' 

SX.  8,5 

S3.  8,5 

Î3.  8,5 
2*. 


ao.55.ij, 
20.5). afi, 
30.55.17, 
-ao.Sj.  7, 
ao.54.  9, 

an. 55. 17, 

so.S5.a6 

16.39.  fi 
i6.38.aB 
I.  3.45 


i5  4,i5 

■9  4>4fi 

i5  4,46 

01  i.W 

oj  4,16 

,15  i,(8 

.■9  4.49 

,3j  3,8a 

,09  3,8a    — a5. 


-a3.a8. 
-î3.i6, 

-a3.  9. 
-a3.  6. 

-i3. 16, 
-a3.a8 

-a5.io. 


0.55.37 
o.5.(.aa 


,8a  4. S3 

,39  4,S6 

,:»9  4,57 

,69  4.56 

,9i    4,S4 
4,54 


(1.53.  4,49 '4,54 


o. 5a. 39, 4 


4,53 
4,53 


9.0 

îî.î8.5.,,74 

4,3o 

-  6.5a.  7,1 

+  ,.5,0 

Munie 

,3,9(i<,. 

8,8 

21.59.   7,1'. 

i,3.. 

-  6.4!.  3," 

+25,0 

i(Wei 

le,  luiS  +  Kam  4658- 

8,8 

i7.5.,.3K,i() 

3,71 

-  3.    1.^8,7 

-  5,1 

Sjcliell 
l(Goll 

mp  Gî/li. 

î4i7-t-Sjcl.dl.6><Ki- 

6,5 

i7-''7-  4.64 

3,71 

-  3.  .|.-.i6,a 

—  5,3 

f" 

+  A>;:,-n.inai547  + 

6,5 

i7.-"'7.    iM 

t.T> 

—  3.    9.26,2 

-   5,( 

4712 

I.l. 

6,5 

17-57.    1,64 

3,73 

—  3.  g.aO.a 

—   i,8 

i<i. 

9,i 

5.11.35,79 

7.73 

+47-39-59, 3 

+  13,5 

Honn, 

.  VI  1 ,29. 

9,3 

5.11.  9,12 

r.T'* 

+47-38.59,5 

+  ■3,7 

(r.hiC 

Nnr.1  5711. 

9.' 

5.11.5.1,57 

7.73 

^47-i'-33,7 

+i3,5 

;i(IIonn 

4335  +  OEItien  Nur.l 

7.5 

i.ÎJ.ii,5o 

4,58 

-(-11. 33. 0,2 

+29.0 

;(Pan 

1017  +  Munich,  740 

8,8 

i.aG.j5,35 

4,'H 

-i-M.   9. SU, 9 

+29,3 

IfYain 

oll7ii  +  Paris  1887). 

8,5 

i.2l,5î,lr 

i,6. 

-no. 33. 31,2 

+29,5 

J(Yarn 

ail  733  + Paris  i856f. 

8,5 

■  .!ij.5'i,3i 

i,fii 

-no. 33.31, a 

+29,8 

I.l. 

8,3 

■  .■ir.i-i,',6 

i.6i 

-i-io.ai.iS.o 

-^29,7 

J(\v, 

IÎ  + Yarn.  708  + Bi 

7,4 

10.53.    r,,i,8 

•i,r,4 

-1-2Ï.     3.37,2 

-i4,i 

U  Berl 

nlî  4i48  +  Paris  i3i 

8,i 

10. -,î. .9,93 

2,6i 

+22.13.73,5 

-14,2 

J(Bcrl 

nB4i49  +  I'ari5  |34 

8,' 

.).Î6.3:,67 

..- 

+  17.3).   2,i 

-   8, H 

1(W,7 
+  It 

U  +  R"mk.29i9  +  B 

Gr.  ^  may.  1  $97.0.  Kcd.ouJ 

h       in      s  s 

8,5     lo. II. 25, 83  a, 74 

6,8     22.56.  2, 5 1  ii^JL 

9,2      22.55. l4)2  4<32 


MÉMOIKKS   \iV  OBSli:  U  V  ATIONS. 

(Dmoy.  1897,0.  Red.  au  J. 


33; 


Autoriti'A. 


8,o      9.  9.14,56     2 


7,7 

8,0 
9,0 

7.5 

8,0 

9,« 
8,3 

8,8 

8, a 

8, a 

•  8,7 

:    8,2 

^    9»3 

•.  8,7 
L    8,4 

i-    8,4 

•  8,7 

1.    8,6 

L    7,8 

r.  7,8 

L  8,6 
I.  8,6 
t.    8,6 

'.    7,8 

L  4,2 
.    8,3 

-  9,0 
L    7,0 

«•  9,0 
t    8,7 

:      8,3 

.   9,0 

.    8,3 

'"  5 


9.  6.55,65  2 

9.  7.   3, 1 3  2 

16. 11.    1,58  3 

16.  9.49,41  3 


§6.  0.24,14  3 

16.    1.19,55  3 

16.  o.4i,3i  3 

16.  0.37,29  3 

1 5. 41.33,77  3 

15.44.33,77  3 

4.11.56,53  5 

4.12.13,99  > 

4.   3.55,38  5 

4.   4.22,9.6  5 

3.57.  8,61  5 

3.58.42,29  5 

3.57.59,10  5 

2.  6.  2,87  2 

2.  5.46,43  2 

2.   5.46,43  2 

2.  6.  2,87  2 

2.  6.  2,87  2 

2.  6.  2,87  2 

2.   5.46,43  2 

Ï •59-^7,99  * 

2.49.  6,43  2 

2.49.26,62  2 

2.44.46,91  2 

2.46.20,21  2 

2.45.22,50  2 

2.44*41  ) 4'^  '^ 

2.45.38,5  2 

2.44.^1,42  2 

2.44.^3,36  2 

Bulletin  astro 


69 

71 

71 

06 


i3.25.38 

—  7.36.51 

—  7.37.   2 

16. 25. 53 


1 6 . 56 . J I 

17.   3. 1 1 
12.17.13 


06  —12.25.  I  5 

27  — 12.    1.24 

27  — 12.    1. 16 

27  —  I  r .  5 1 .  36 

27  — 12.    1.53 

i3  —11.14.57 

44  —1 1. 14. 57 

55  -+-24.39.25 

55  -+-24.45.   3 

68  -1-24.55.  o 

69  -r-25.    5. 3 1 

72  -f-25.   3.29 

73  -h25.  9.22 

73  -^-25.  6.58 
78  -f-  9. 10.26 

78  -h  9. 17.22 

79  -^  9»7-^'^ 
79  -^  9.10.26 

81  -h  9. 10.26 

82  -H  9. 10.26 

82  -r-    9.  17.22 

84  -f-    9.  18.  17 

65  —  7.   3.  o 

65  —  7.   3.27 

67  —  7 .   4  •  1 5 

67  —  6.55.    5 

67  —  7.  4. '^4 

69  —  6.37.49 

69  —  6.29.  )i 

71  —  6. 37.  19 

74  —  6.19.   7 


6 

7 


—  II 

25 
25 


I     — 


7-6 


3     - 
()     — 

7  - 

2     — 

8  — 

1  — 

2  — 

9  — 

9     - 
J 

9 

8 

8 
I 


9 

9  - 

1  — 

I  — 

9  — 

9  — 

9  — 

1  — 

2  — 

9  — 

2  — 

9  — 

8  — 

"7  

/ 

8  — 

8  — 

A  — 


5 
5 
5 
5 
5 
5 

7 

/ 

9 

9 
•10 

20 

20 


Romb. 


^(  Ruinker  3ii8  -4-  Sjchell.  3762). 
Greenwich  3859. 
BD  5906,  position  approchée. 
\  v(Wî  i32  -+-  Ru inker  2796  -h  Paris 
(      11366  H- Berlin  A  3737). 
^  lew*  78-80-}- Paris  ii3i6 
i      2oî8-f- Berlin  A  3725). 
Berlin  A  3727. 
3     5(\Veissçi  i5i  -t- Santini  181 1). 
)  i(Wi  i35  -r-  Golt.  3891  -+-  Sant.  1810 
-H  Muni  I23i4  -+-  Radcl.  4210). 
JW|  1 100  -h  Sant.  1790  -H  Br.  6422). 
^(Weissci  1120 -h  Santini  1793). 
Goltingen  3833, 

^(Wi  I  io3-r-Sant.  1791  H-Br.  6424). 
Munichi  1 1786. 

1(1. 
jf  Weisset  (176-7)  -4-  Berlin  B  i383J. 
i( Paris  4977-+-  Berlin  B  i385). 
Bonn,  t.  VI  628. 
{(Weissej  2-+-  Berlin  B  i343). 
{(WeissCî  1 172  -h  Berlin  B  i3o3). 
JfWeisscj  1200  -h  Berlin  B  i3i5). 
Berlin  B  1307. 

l(Weissei  43  H- Munichi  7723). 
\  1(  W,  34  -f-  Yarn.  5179  -+"  Schj.  43()3 
(      -h  Glasgow  3 1 14 -t- Muni  7714). 

Id. 
J(VV'^eissei  43  -J-  Munichi  7723). 

Id. 
Id. 
\  3(Wi3|-h  Yarn.  5179 -H  Schj.  4393 
(      -+- Glasgow  3i  14 -I- Muni  7714). 
Greenwich  1888. 
i(sV«.'issei  796  -h  Argentin  17559). 
Weissci  802. 
J  (Br.  5246 -f-  Argentin  17467  -4- Mi 

8539-i-Radcli(Te  3334). 
Weissci  7>3. 
Munichi  8552. 
0     Weissci  724. 

6     BD  3603,  position  approchée. 
6     Weissci  721. 
9     J(\Veissc|  718  -i-  Munich,  8i3i). 


3  '  * 

6 
5 

6 
6 
8 

7 
8 

8 

2 

I 

I 

o 

o 

6 

6 

6 
(\ 

3 


'loniique.  T.  \VI.  (Seplciubre  |>^9<^) 


•XI 


fir.        X  Ml.  UMj*. 

k     ■    ■ 

7.7  w.io.M,93 
9,5  10.  9.26,68 
9,  r  so.  7.11,73 
9, S  10.  9.s6,68 
9,4  M.  6.58,37 

8.3  19.59.43,01 

9,0  19.58.33,95 

9,0  19.58.33,95 

9.4  I9.56.w>,i9 
9,0  19.58.33,95 

9.4  19.56.30,19 

8.5  19.51.37,84 

8.8  19.51.17,44 
8,4  i9-5o.4l,i8 
8,4  19.50.41. iS 

•8,5  19.51.37,84 

8,8  19. 5r.. 7.44 

8.4  I9.5U.4..18 

8.5  If). 51.3;, 84 


HfiHUlK 

■U.H).  < 

3)67  +  S 

3.67  +  3 

3,«9  +3 

3.68  +  a 
3,71  -+-  3 
3,89  +" 
3,89  +  3 

3.89  +    3 

3.90  -I-   3 

3.90  -t-  3 

3.91  -t-  ' 

3,97  + 

3,97  + 

3,97  -*- 

3.97  + 

3.98  ■+- 
3,(|8  + 
3,ijH  + 
J,çi8  + 


19.50.41,18    3,98 


ig.49.  a,; 
19.49. '3,( 


8.0    ig..;:*!,!» 

8,0    19. 4G. 47.31 
8,:>     I9.48..ia.<'; 


3,98 

J.ftfi 


3.99 

3.9K 
3,99 


,  4-34.3r. 
.  4-  3,0 
.  4.3^.30 


31.57, 3 
33. Si, I 

i6.33,i 

I3.5t,l 

IS.ii.f 
9.  3,8 
la.Si,! 

13.31, 3 
i3.56,( 

I3.3i,3 

i3.56,g 
38.48,6 

41.44.S 
46.  8,3 
,46.  8.3 

38.48,6 
41.44,5 


53.48,0 
50.19 
53. 4M, 9 


6914  -t-  Munich,  333^46). 
i  Yarnall  8791  ■+■  Sjchellen 

-^  Albany  091 3  +  Munichi 
J(\Veis,  iaiO-t-Gol.5oi8-i-A 

+  Munich, '1x398). 
{(Got.  5003-1- Yarn. 8795-t-A 

-^  Munich,  /.iiiG). 
1(W,i2î6-hGoI.5o58-(-AI 

-H  Munich,  32398). 
Cincinnalli(i890)i5ia. 
CincinnaIti(i89o)  iS^g. 
{(Goi.SoGÎ  +AI 

J  (Albany  |31 

J  (W,  1 1 33H-Glas.49a4-H  Mud, 
^(Weis,  1180 -t- Munich, lilt 
Ita(lctiiïe43i6. 
i(Arsel.\V.i669H-Yarn.9Si4 

Ï9ii8-t- 
-J(S[onp  [ia4o-(-  RadclilTeS: 
GD  16737  position  approchée. 
I  { Stone  1 1  ^40  ■+■  RailciifTe  i; 


MEMOIHES  ET    OUSEH VATIONS. 


33<) 


(;r. 

A  moj.  1897,0. 

Réd.AuJ. 

COmoy.lMT.o. 

Rcil.auJ. 

h        m      s 

ê 

1             <             w 

m 

8,8 

14.   6. il, 01 

2,99 

-h    5.29.22, 1 

-18,9 

8,7 

M.  4.15,28 

3,00 

-h  5.27.   8,1 

—  18,8 

8,8 

i4«  6.21 ,01 

3,00 

-+-  5 .  29 .  22 , 1 

—  18,8 

9»^ 

14.  4.30,27 

2,99 

-+-  5.28. 17,8 

—  18,8 

8,8 

14.    6.21 ,01 

2,99 

-+-  ') .  29 .  22 , 1 

-18,8 

8,8 

i3.5().33,38 

3,01 

-4-  5.  i5.5>,4 

~l8,2 

6,5 

13.58.45,65 

3,0. 

-+-  5.23.45,7 

-f8,2 

8,7 

13.54.57,86 

3,o3 

H-  5.12.  0,2 

-17,7 

8,8 

13,54.41,51 

3,o3 

-h   1 .   4  •  3  i ,  I 

'7,7 

8,5 

16.  6.  9,75 

3,22 

-f-i5.26.33,9 

— 13, 1 

8,5 

16.   6.4>,6i 

3,23 

-f-i5.23.26,o 

—  i3,i 

9»'^' 

16.  4*40)4i 

3,23 

-+-15.26.42,5 

-i3,i 

6,5 

20.55.  G,o5 

3,99 

—  5.5>..43,2 

-f- 1 2 , 6 

8,o 

20.55. 14,49 

3,99 

-  5.45.34,4 

-4- 1  >. ,  5 

9, a 

20.55.  4,7' 

4,02 

— ;  6. 10.   7,6 

-4-12,7 

9,' 

20 . 5  ^ . 40 , 1 7 

4, Of 

-  6.  4. 4*^,3 

-+-12,7 

9,1 

20.54.40, »7 

4,o3 

—  6.   4 -4'^'»  3 

-hl2,8 

9,^ 

20.55.  4,7» 

4,o3 

—  6.10.   7,6 

-hI2,8 

9,» 

20.49.59,18 

4, 14 

—  6.25.38,2 

-hi3,i 

8,2 

20.46.34,1 I 

4,i5 

6.19.  9,7 

■^»2,9 

8,5 

20.47.  8,83 

4,i5 

—  6. 18.21 ,0 

-hi3,o 

8,Jt 

20.46.34, 1 1 

4,16 

—  6.19.  9,7 

-f-i3,o 

8,5 

20.47.   8,83 

4,16 

—  6. 18. 2f ,0 

-hi3,i 

8,5 

20.43.  9,28 

4,17 

—  6. 15.45,6 

H-i3,3 

6,4 

6.14.37,37 

6,53 

H-29.35. i3,2 

-h   1,8 

9.5 

6, 15.29,57 

6,53 

H-29.33.55,9 

-^   ',7 

7,o 

6.ii.3o,8>. 

6,54 

H-29.24.56,6 

-f-   1,8 

8,9 

6. i3. 51,93 

6,57 

-1-29.42.22,3 

-+-   1,9 

8,8 

6.13.39,89 

6,56 

-4-29.32.41 , 1 

-t-   1,9 

8,9 

6. 14. 14,  (^ 

6,56 

H-29.36.57,9 

-^  1,9 

8,5 

i{. 19.48, i5 

3,o5 

— 13.37. '^,0 

—  '9,3 

7,7 

14.19.  0,25 

3,o5 

—  13.36.48,5 

-'9,3 

8,o 

14. 13.58,52 

3,o5 

— i3.i4.  4,3 

—  19,5 

8,8 

14.  5.35,26 

3,11 

—  12.49.31 ,3 

-19,9 

9,o 

r4.  4.37,25 

3,10 

— 12. 5i .29,5 

— '9'9 

9,o 

I.  4.18,09 

4,33 

-+-  3.  3.25,1 

-f-29,5 

9,o 

I.  4.18,09 

4,54 

-h  3.  3.25,1 

-4-29,5 

8,o 

11.38.43,01 

2,63 

— 10.     3.22,3 

—  17,5 

1. 

9,^ 

11.39.26,66 

2,63 

9.  i5. •);,(, 

-17,6 

4-  iMiinichj  9713  ). 
Munichi  9708). 
Berlin  A  5783). 


Aulorilés. 

\  (Wcisseï  54  -4-  Municlii  993o). 

J  (  VV,  1 4  -h  Sjchel. 5045  -h  M, 9890). 

{  (\Vcisse|54  -4-  iMunichi  9930). 

Weissci  23. 

1  (  Weissci  54  -4-  iMunichi  993o). 

Munich]  9801. 

Municlii  9787. 

\  (WeissCi  905 

j(Kani  2597  -h 

I  (Wcisscj  104 

Berlin  A  5787. 

{ (  Weisse,  -4-  Berlin  A  5773  ). 

}  (Argentin  •j.8792  -4-  Bîuicliffe  5654) 

\  (  Arfçentin  28799  -+-  Muni  26877). 

J  (Sjchel.  H\'io  -4-  Mun,  26867). 

Sjchellcrup  8127. 

1(1. 

^(Sjchel.  843o  -4-  Mun,  26867). 

Munich}  26544- 

Munichi  263o5. 

Munich,  26345. 

Munich,  263o5. 

Munich,  26345. 

i(\V,  1098 -f-  R.  8576 

Greenwich  1075. 

Bonn,  t.  VI  1 196. 

Bumker  1818. 

Cambridge  3i36. 

Bumker  1810. 

Bumker  1816. 

J(W,  3i6  -h  S.  i3i2H 
JJ(VV,593-4-S.  i3o9 
j      -T- Mun,  10122 -h  Bad.  3730). 
{  l  (^^1  199-4- Yarn.  6014- 1 5  -4-  Sant 
)      i3o6 -4- Mun,  10037). 

Munich,  9910. 

|(W,  16 -h  S.  1618 
|(Bonn,  t.  VI  162 
-h  Albany  3i2). 

Id. 
^  {  (Weisse,638  -h  Kam  2067  -h  Mun 
(      7 139 -h  BadclilTe  3o4')). 
Munich,  71  jj. 


M I  26222 ' 


Yarn.  6060] 
Yarnall  6o5 


M,  9896). 
Guitingen  37 
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MÊUOIR 

• 

Cr. 

AM.MIK.*. 

mM.u].  cDi 

i«. 

9.S 

11.45.48,53 

a,73    +5 

1». 

9.5 

...45.4«,53 

»,74    -h5, 

ICO. 

9,5 

1.-45.48,53 

a,75    -1-  5 

1». 

9.5 

11.45.48,53 

a,76    +  5 

121. 

9,a 

11.41.  3,43 

■■•,77    -H5. 

1». 

«,5 

11.41.44,36 

3,77    -^5. 

Ul. 

«,a 

11.41.  5,43 

3,7«,-»-5. 

Itt. 

<.5 

11.41.44,36 

+  i. 

133. 

8,3 

aa.3a.47,8 

—  3. 

m. 

»,i 

31.33.37,06 

-3. 

Its. 

9.» 

aa.i3.i5,55 

-  4. 

IM. 

8.7 

aa. 30.55, 17 

4,18    -4- 

«7. 

5,3 

aa. 33. 35, 41 

4,-9    -4. 

m. 

8.7 

M.îo.55,17 

4,19    —i- 

«7. 

5,3 

33. 33. 35.41 

4,31    -4. 

«*. 

7.9 

33. 3B. 33, ai 

4,35    -5. 

129. 

8,7 

1?. 10.56. 69 

4.35     -  5.41. .3,5 

-1-13,8 

j  |(Weisse,  599+Bcus.  10134+ 
(      3.358). 

130. 

9," 

■;..■>.. -iS.   0,39 

4,29    —  fi.5o.i7,5 

+33,8 

Munich,  3ii6:(. 

131. 

r.,5 

2(. ai. 54, Oil 

4,i3    -  7.  4.49,4 

-1-33,7 

Greenwich  3777. 

131 

-.■i 

ri.a;.   «,r.i 

4.3»     -ft.ig.So,. 

-1-33,8 

i{Goltinsen6334-H  Air.  îo^ïl 

133. 

7,3 

32. a'..   7,9" 

4,3G    ~  8. 38. 3!, 9 

-i-aa.g 

RadclilTe  6o39- 

134. 

8,7 

ai.   (i   .3,  ti 

4,5o    —35.47.53 

-t-li,3 

CD  i5j93  posilion  approchée. 

13*. 

8,7 

■ji.   C.   1,   6 

i,52    — «i.47.53 

-t-i'i.->. 

M. 

13*. 

»,7 

■il.   ti.   1,  0 

4,54   -zi.i7.'->i 

-l-l5,3 

id. 

13j. 

8,3 

i.   8.30,70 

4,6!)    +  8.49.  4,0 

+34,6 

;(Weisse,ioi-i-Sjchellcrup95 

136. 

7.8 

i.   11.11,71 

4.69    -H  8.36.33,9 

+3i,6 

Glassow  (1890)  369. 

137. 

8.Î 

3.   fl.   9,7 

4,7>.    -  »  34.18 

+-^i,8 

BD  473,  position  approchée. 

138. 

8,o 

3.  5.34,[1 

4,7-^    -H  8...0.   .,0 

-1-34,8 

-i(Yiirnali  i383  ■+■  Sjchellcrup. 

139. 

9.4 

■.i.i:.3<.,89 

4,93    -t-  r>.i4.ii,9 

+35,4 

Bonn,  t.  V[,  44i. 

liO. 

9,5 

3.47.^3,79 

4,9a     +  fi.i7..o,3 

-1-3  j,  4 

B.,11..,  I.  VI,  44a- 

141. 

«,5 

3,   a.3o,fi7 

4,86     +18. at. 58, 3 

-1-33,9 

4(\Veisse,  1446-^  Rum. 781  -^ 
i      971  -H  Berlin  A  83i  -4-Glas.i 

142. 

H,o 

3.   4-5^, Co 

4,Kr.     +iH.,.,>o,4 

-1-33,8 

U- [  W,  33  +  Rum.  (  i836)  798 -^ 
i  (.8Jo)  Ij<)i-1-Rei'lin\843|, 
ll(\Veisse,l441'^Rum. 78.-1- 

141. 

C,> 

J.   a.3o,<;7 

4,KH     -i-i8.a3.58,3 

-t-34,1  I 

'      97H-Rerlin  A83i-i-Glasf:ov 

lif. 

8, G 

^.■i8..'>y.,40 

j.iu     +J7.3a.4i,9 

+37,7 

IJL-ilii.  A7C4. 

MÊ.MOlUliS    liT  OBSIiUVATlONS. 
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Cr. 

J\  moy.  1897.0. 

Réd.auJ. 

CQmojr.  1837.0. 

Rcil.auJ. 

h       m      « 

« 

•             ■             » 

. 

8,4 

2.29.20,85 

5,10 

H- 1 7 .  36 .  3o ,  ^ 

+27,7 

9,o 

1 .36.43, 16 

4,73 

-1-19.56.  0,4 

-+-28,9 

5,3 

1.36. 34,55 

4,:3 

-4-19.46.14,9 

-^28,9 

8,2 

1.36.  2,33 

4,73 

-+-19. 18. 18,0 

-+-29,1 

8,ti 

1.36.  2,33 

4,7l 

-+-19.18. 18,0 

H- 29,1 

9,2 

'>:x .  3o .  20 ,  24 

4,04 

-f-  3.42.47,8 

-f-2I,4 

7,8 

22.29.18,44 

4,04 

-h  3 . 4 I • 26 , 7 

-4-21,3 

9,o 

22.30.29,29 

4,04 

-H  3.44.19,9 

-h21  ,5 

8.4 

22.29.46,92 

4,04 

-4-  3.37.  33,2 

-f-21,4 

1. 

7,8 

22.29.18,44 

4,06 

-4-  3.41.26,7 

-4-21,7 

8,i 

22.29  46,92 

4,06 

-h  3.37.33,2 

-h2I,7 

9.2 

22.30.20,24 

4,07 

-\-  3.42.47,8 

-^21,9 

9,o 

22.30.29,29 

4,07 

-^  3.44.19,9 

-4-21,9 

8,5 

22. •.>9.   6,04 

i ,  1 2 

-h  3.12.41,4 

-1-22,2 

8,9 

22.29.35,80 

4,12 

H-  3. 19.    1,5 

-4-22 , 3 

9,o 

22 . I 1 . 1 9 ,  h 

4,39 

— i3.32.    > 

-4-21,4 

G,o 

22 . 1 1 . 1 7 , 1 1 

4,39 

— 13.20.42,3 

-21,  i 

6,o 

22. 1 I . 17,1 1 

4,1o 

—  13.20.42,3 

-4-21,4 

8,5 

22.   729, 67 

4,44 

—  1 3.3 1 .52,0 

-f-2l  ,2 

9,o 

22.   5.:)2,79 

4,47 

—  13.43.56,3 

-4-21,1 

7,2 

22 .   3.14,17 

4,48 

—  1 3 . 4  8 . 1 5 , 5 

-K20,9 

4,5 

22.   0.52,43 

4,49 

—  14.22.   9,7 

-4-20.7 

8,5 

3.24.42,07 

!),6i 

-1-29.  i5.39,(i 

-J-23,0 

8,3 

3.25.j3,3o 

5,61 

-1-29 . 1 0 .  3o ,  5 

-h22,9 

9,4 

3.21.40,31 

5,61 

-1-29.20.35,9 

-h23,5 

va 

9.» 

3.21.48,80 

5,  Go 

-4-29.    3.20,9 

-i-23,3 

9,4 

3 . 2 I . 40 , 3 1 

5,62 

-f- 29. 20. 35,9 

-h23,6 

9,« 

3.21.48,80 

5,61 

-H  29.    3.20,9 

-f-23,6 

■• 

9,o 

3. 16.39,35 

5,66 

-{-29.   0.55,7 

H- 24,0 

8,9 

3. I I .39,30 

5,66 

-+-29.   4.19,5 

-4-25,4 

9,2 

3. 10.  i5,î)7 

5,6j 

-^-28.34.46,3 

-4-2  3,6 

7,9 

4. 14. 12,40 

5,66 

-4-18.39.  *0,2 

-4-17,8 

8,o 

4 . 1 8 . 20 , 5 ) 

5,48 

-!-•>■>.. 3o.  i3,8 

-hi7,3 

8,8 

4.16.11 ,08 

5,47 

-t-22.25.  10,9 

—  I7,j 

9,o 

4.   5.  3,69 

5,36 

-4-21.36.58,0 

-^-19,0 

9,1 

4.   5.J7,38 

5,57 

-4-21.41.  0,6 

-m8,9 

8,9. 

4.  0.29, VJ 

5,57 

--21 .  i<>.  >  i  ,9 

•  19,6 

Auioritrt. 

1  (  Paris  3179  -H  Berlin  A  7o5). 

J  (Weisscj  797  -f-  Berlin  A  489). 

Greenwich  264. 

Berlin  A  484. 

M. 

*  (  Bonn,  l.  VI  4733  -h  Albany  7816V 
l4(\V,568-4-Oott.6248-4-Brux.ioii2 
i      -4-  Glas.  5875  H-  Albany  7807). 

\  (Bruxelles  10120  h-  Albany  7818). 
\  \  (Golt.  6231  -4-  Brux.  101 1 3  -4-  Alb. 

1   78  «o). 

^  î(\V,568-4-Gotl.6248-4-Brux.ioii2 
/   -4-  Glas.  5873-4- Albany  7818). 
\  ^(Golting.  625i  -h  Br.  101 15  -h  Alb 
\      7810). 

\{  Bonn,  t.  VI,  4733  -4-  Albany  7816). 

J(  Bruxelles  10 120  -\-   Albany  7818). 

J  (GoU.  6247  H-  ^^'  5874  -f-  Alb.  7806). 

J(Runiker  io383  -h  Albany  7809). 

BD  6149,  position  approchée. 
\  J^(Yarn.  ioo4i  -4-  Brux.  9935  -4- Arg. 
/      30426 -h  Baclcliire3987). 

1(1. 

Munich  1  3o434- 

Munich  1  3o376. 

BadcHn'e  5952. 

Greenwich  368 i. 

Weissco  452. 

\Veissc2  483. 

Bonn,  t.  VI,  36  J. 

Weissci  401 . 

Bonn,  r.  VI,  563. 

WeisbCj  \0\ . 

Weisscj  3oo. 

Weissct  (193-194) 
l  (  Bruxelles  1240 
-i(  Bonu,l.  VI,  623 
\  J(Kunilvcr  1 178  -+-  Br.  16S7  -h  Berlin 

i      B  1420). 
J(  Wcissrj  283  -h  Berlin  I»  1  ioo). 

'j(\Vcisse2  19-4-  Berlin  B  i3i4). 
\  J(\Veissei38-f-  Huniker  i<)o3-hBerl. 
/      Bi349). 

J(\V«'i>se2  1246  -+-  Berlin  B  1329). 


Weisse*  162). 
Berlin  A  1 139). 


* 

ytuoiass 

»-,.»»* 

u.„i 

(D■.^ 

<■  '•  9,77 

5,5» 

-»-ai.44 

S.SS.iS.tS 

5,59 

.|.ai.3< 

io.35.io,S« 

»,74 

.t-ia.31 

10.35.  io,S6 

0,75 

.1-1». 34 

5.17.40,1 

5,15 

*  7.3s 

S.17.40,1 

5,i« 

+  7.3i 

5.U.»3,19 

5,»3 

■*7-3t 

9. 15.  <,Si 

S,a 

-t-  7.1: 

<.S>.53,67 

5,39 

+  7.41 

«■59.45  ,«9 

5,39 

+  7.>5 

4.56.SJ,74 

5,39 

+  7.H 

4.56.58,05 

5,3< 

*7.il 

4,S«.5!,o5 

5,39 

+  7.H 

4.5«.53,74 

5,39 

+  7.i( 

■,7« 

+  1.5, 

i..4i.5o,77 

»,7« 

+  a.  1 

"5.  3.45,96 

4,19 

-3.  • 

i3.5i.33,«7 

»,97 

*o.4i 

■3.47.93,13 

».9» 

+  ..a. 

13.47.35,6a 

a, 98 

+  ,.,-, 

-„ 

i3.4H.a4,o4 

a, 98 

+  ,.a5 

35,0 

I3.47-Ï3.I3 

1.98 

+  ,.ao 

0,5 

I3.j8.a4,94 

a,98 

*,,a5 

35,0 

l3.47-a3,l3 

i»,97 

o,î 

13.43.19,95 

a,9« 

+  a.  8 

52,1 

8.iG.5i.,3S 

s.,i.i;.3; 

a, 1(1 

+  a.a8 

49,3 

B. 13.43,95 

2,16 

^  a.aa 

a'; 

7. So. ,7,78 

2,42 

^  3.4a 

iG,i 

7.io.lv,o4 

a,  42 

-+-  3.32 

35,9 

5.   8.    i.ia 

G.07 

+  ([.|G 

58 ,0 

5. to. 21,25 

••.og 

+  3E.25 

32, a 

5.   7. 17, il 

G,ii 

+  31.26 

50,0 

5.   C.53,39 

G,,D 

+  3I.20 

,5,3 

5.   8.    1,12 

*>i'^ 

^-3l.lG 

58,  r. 

"  i      +  Munich  gSgo). 

\  1(W,  784-t-Sicliellerup49S( 
'  I      .5814 -(- Munich,  gôo-i). 

I^UW,  7C7  +  G0U.  3558-1- A 
'  (      ■+■  Munich, 9S88). 

\  i(W,;84-f-SjcheHerupi9i 
"  (      48iii  +  Municli,<)6oi). 

l!(Wi  7O7-HG0U.  3558-1- A 
'  }      -t-  Munich,  9588). 
.-  U(W,  7o9-i-SjcheUcriip4gî 
''  1      34i5-l-\lb.4799-.-Mun,9 
,  [     î(Gouin{!enaio4  -t-  Paris  1 
,7     Weisae.  3m. 
,7    Bonn,  t.  VI  igSS. 
,8     Albany  3091  ■ 
8     ;<Weisse,i4ii  +  Albanv3 
G     i(Weis^e,  iîo-i-ï-3-i-  Kui 
:>-     J(LejdeZi46n'9-)-Rombc 

7  Wcisse,  98-99. 

8  J  (Weiwe,  85-80  ■+■  Rombe 
f.     J(\Veissc,  I20.1-I-3 -+-Rui 
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• 

r.r 

J\  mojf.  i8J",0. 

Réd.au 

J.     (Ouioy.ISbT.O. 

llcd.ouj. 

b      m      « 

s 

•        >        • 

H 

8. 

8,5 

i.  7.17,^» 

6,i5 

-+-3i  .26.56,0 

-t-io,8 

». 

8,5 

5 .  6.53, 3(j 

6,i3 

-h3i .20. i5,3 

-HI0,9 

0. 

9,2 

j.  4-  5,02 

6,17 

-h  3 1 . 3o .    1,6 

-T-II,3 

1. 

9iO 

5.  5.  2,61 

6,17 

1-31. 3i.   3,3 

—  11,2 

2, 

9,4 

4.49-»4,88 

6,32 

-+-3i  .21 .38,0 

-f-14,3 

3. 

9,4 

4.48.49,52 

6,33 

-h3i  .26.56,7 

--i4,i 

3. 

9,4 

4.48.49,52 

6,33 

H-  3 1 .  26 .  56 , 7 

-hi4,^ 

2. 

9.4 

4.49-14,88 

6,33 

H-3i .21 .38,0 

-4-1^,4 

3. 

9.4 

4.48.49,52 

6,33 

-4-3i  .26.56,7 

H-i4,5 

i. 

7.8 

4.44.11,48 

6,36 

-h3r .23. i5,3 

-h  I  ) ,  5 

5. 

5,3 

4. 4^. «^6, 65 

6,3Î 

-4-3 1 .  i5.3i ,  I 

-f-i5,8 

6. 

9. a 

21.49.39,89 

4,19 

—  2.42.24,3 

-+-«9,7 

7. 

8,2 

21 .50.22,87 

4,22 

3.  7.23,9 

H-'9,9 

7. 

8,» 

21 .50.22,87 

4,24 

—  3.   7.23,9 

-4-20,1 

8. 

7,o 

21.46.59,83 

4,25 

—  3.39.26,0 

-h20,0 

8. 

7.0 

21 .46.59,83 

4,27 

—  3.39.26,0 

■4-20,1 

9. 

8,6 

20.26.24,51 

4,44 

— 17.21 .    1,1 

-+-I  I  ,  1 

0. 

7,8 

20.25.29,32 

4,44 

17.29.    5,2 

-h  1  I  ,  0 

0. 

7,8 

20.25.29,32 

4,45 

17.29.    5,2 

-HI  1  ,0 

9. 

8,6 

20.26.24,51 

4,45 

— 17.21.    1,1 

-M  1  ,2 

0. 

7.8 

20.25.29,32 

4,46 

17.29.    5,2 

-+-I  1  ,0 

1. 

6,8 

20.20.39,71 

4,48 

17.42.47,4 

-i-IO,6 

2. 

8,0 

20.22.32,44 

4,48 

—  17.40.16,9 

-4-IO,8 

3. 

7,3 

20 . 23 .   7 , I 3 

4,48 

—  17.46.28,6 

H-lo,9 

l. 

7,8 

5.50.37,42 

5,00 

—  7.4Ï . i5,5 

H-  5,7 

5. 

8,3 

5.50.49,18 

5,00 

7-39-  7,9 

-4-  5,7 

L 

8,5 

5.48.25,81 

4,99 

—  8.  8.  2,7 

-H  5,7 

r. 

8,î 

5.42.44,05 

5,08 

—  7.24.52,0 

+  5,1 

\. 

9,0 

5.38.41,22 

5,i3 

—  7 . 20 . 2 1 , 6 

-4-  4,8 

L 

8,7 

0.53. i5,53 

4,04 

—  12.36.25,9 

-^•^9,9 

L 

8,2 

0.52.2G, |8 

4,o3 

12.48.   8,8 

-^■29,9 

m 

8,8 

4.33.23,93 

i»79 

—  0.36.   8,7 

-^  3,9 

m 

8,8 

4.32.38,58 

»,79 

—  0.36.10,8 

^  3,9 

m 

7,5 

6-   4''*5,G2 

1,87 

-h    2.53.22,6 

-T-     0,  I 
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En  se  reportant  aux  équations  (i).  on  voit  que  la  dernière  de 
:es  condilions  s'écrit 


celle  équation  fournit  les  valeurs  du  nombre  k. 

On  a  ensuite,  pour  déterminer  x  e\y,  les  deux  équations 


Les  valeurs  initiulcs  x^  et  x'„  de  a;  et  -j-  sont  arbitraires,  celles 
de  y  et  -j-  s'en  déduisent  par  les  deux  formules 

Les  considérations  précédentes  ont  une  interprétation  géomé- 

tri(]iie  tros  simple.  (lonsidérons  x  et  y  comme  étant  les  coordon- 
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nées,  par  rapport  à  deux  axes  fixes  Ox  cl  O/,  d'un  point  mobile  M 
soumis  à  Taction  d'une  force  centrale,  passant  par  l'origine  O  et 
telle  que  les  dérivées  de  la  fonction  des  forces  correspondante 
U(j:,  y)  soient 

d{]         i    .  /  r\  dV 


dx 


xP      \x)  dy        xP      \x/ 


si,  à  un  certain  moment,  le  coefficient  angulaire  k  de  la  droite  Om 
satisfait  à  l'équation 

et  si  la  vitesse  du  point  M  est,  à  cet  instant,  dirigée  suivant  la 
droite  OM,  il  résulte  de  ce  qui  précède  que  le  point  M  conti- 
nuera à  se  déplacer  sur  la  droite  fixe  OM. 

On  peut  ramener  à  la  forme  (i)  les  équations  du  problème  des 
trois  corps  sur  la  ligne  droite. 

En  désignant  par  M|,  Ma,  M3  les  trois  points  matériels  de 
masses,  mi,  ma,  ^3;  par  /'a,  /"s  les  distances  de  M,  à  Ma  et  M3, 
on  trouve  les  équations 


(■)■ 


I 


1   d^ 
dt^ 

d^ 

dr- 


nil  -^  nii        ni:i  m^ 


m'        nil -{-/Us 


/Wj 


(  /'a  —  fi  f- 


Posons 


/•3 


=  A. 


L'équation  (3),  cas  général,  s'écrit  dans  ce  cas  particulier 


_(,„,+ „„)A- __  + _^__ +;„,+ _^_ 


771  s 


(A-i)' 


=  O. 


Nous  retrouvons  ainsi  l'équation  à  laquelle  i^agrange  a  été  con- 
duit dans  ses  belles  recherches  sur  le  problème  des  trois  corps, 
en  exprimant  que  les  distances  mutuelles  étaient  dans  des  rap- 
ports constants. 

L'équation  (3)  fournit  encore  une  propriété  intéressante  d'une 
intégrale  intermédiaire  quelconque  des  équations  (1) 


f{T,  r,  x\  y')  —  const. 


f(x,  kx,  x'.  kx')=  g{x,  x'). 


dg 

*  *  ;.  *■  1 

di 

-di^l-^l 

,.  _  »•('■) 

S 

^S-fi 

'-*(*) 

(^'identité  (4)  peel  done  encore  s'écrire 

La  dclcrminatioit   de  g{x,   x')  est  ramenée   à   l'intégralion    de 
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Gelle-ci  admet  l'intégrale 


x'^       *(X-)      I 

=  const. 

vt  I  — p  xi'-^ 

11  en  résulte  que  la  forme  générale  de  g{jc,  x')  est 

'^"  \  vt  \—  p  xP-^  / 

La  fonction  y  peut  d'ailleurs  se  réduire  à  une  constante  et  même 
à  zéro.  Nous  avons  ainsi  la  forme  que  prend  une  intégrale  inter- 
médiaire quelconque  des  équations  (i)  quand  on  y  fait  la  substi- 
tution 


.; 


(6)  -y-^^-.^k, 

XX 


k  étant  une  racine  de  l'équation  (3). 

Dans  le  cas  particulier  d'un  potentiel  homogène  et  de   degré 
—  />  -h  I ,  on  peut  poser 

(7)  ^^-•>-)=.i13tV(^). 


y 

X 


V  (  —  )  ne  dépendant  que  du  rapport  - 

En  désignant  par  V  la  dérivée  de  V,  on  a 

d{] 


-—  — (^p—  x)\  (--] —  V  =  —  *  (  —  ) 

dx  XI*  ^  '     \xj       XI'  X  xP      \x/ 

df      xP       \xj  xP      \xj 


ety  en  posant 


X 


on  trouve 

(  *(/0=-(/^-i)V(A}-AV, 
(   ^\k)^^  V. 

L'équation  en  k  est  donc 

(9)  (\-^k^)\'{k)-^{p—\)kVik)  =  o, 

Il  est  aisé  de  vérifier  (|ue  les  inléj^rales  connues  des  équations 


Un  retrouve  ainsi  l'étjaation  qoi  détinit  it. 

L'intégrale  des  aires 

9e  réduit  ideDtiqtiemenL  â  zéro  quand  on  y  l'ail  y  =  kx ,  y'  :=  kx', 
quelle  que  soil  la  valeur  de  fr. 

L'équalion  en  k  que  l'on  oblienl  en  posant^  :=  kx  dans  l'éga- 
lilé 

est  indéterminée  lorsque  les  équations  (i)  admettent  l'intégrale 
des  aires. 

Considérons  le  système  d'équations  linéaires  et  homogènes 

Eu   multipliant  la  seconde  équation  par  u  et  en  l'ajoutant  en- 
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siiîle  à  la  première,  on  obtient 

(II.)  '  I       ^ 

Dc^tcrminons  a  par  Téquation 

h  -h  du. 
a  = - 

a-Jr  C\L 

que  l'on  peut  écrire 

(l'-i)  C{i*-h[JL(ûr  —  d)—  b  =  o. 

L'équation  (i  i)  devient,  à  cette  valeur  particulière  de  a, 

d*'  T  d^  y 

et  en  posant 

^  -^  v-y  =  S 

on  a,  pour  déterminer  ç,  l'équation 

pour  l'intégrer,  nous  la  multiplions  par  2  -^  et  nous  avons 

[ift)  —(«-+-f^^)?''=  const. 

En  désignant  par  [jl',  u.'^,  les  deux  racines  de  l'équation  (12)  on 
voit  que  les  équations  (10)  admettent  les  deux  intégrales 

(A)  (^"^î^'  ^j  -(«-^(^'^)(^ -^  !*>')' ^«'«nsl., 

^^^  (57  "^  ^'  S)  ""("^^  ''^"''^(•^  "^  (xVr^^  const. 

Formons,  pour  les  écjuations  (10),  l'expression 

d*-y  di.r 

^'dU"^'  dr- 

qiii  conduit  à  l'équation  en  A'.  Nous  trouvons  ainsi 

ex-  -^(d  —  o)j'j-  —  bv'  —  o 


Nous  allons  montrer  que  cette  expression  est  bien  de  la  forme 

indiquée. 

On  a,  pour  le  cas  qui  nous  occupe. 


*(*)  =  «-f-6A-, 


en  y  i-emplaçaDt  Xj  par ei  en  profitant  de  la  relatioi 


la  propriété  est  bien  vérifiée  pour  l'intégrale  (A).  Il  en  est  évidem- 
ment de  même  pour  l'intégrale  (B). 
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L^emploi   des  coordonnées  polaires  donne   une    inlerprélalion 
géométrique  des  considérations  précédentes. 
Posons 

dr        ,  dw         ,         -,       W  (  Cl' ) 

x  —  r  cos  w,         V  —  r  sin  iv  -r  =  /•  -  ,  -  =  »v  ,         U  =  r-  • 

^  dt  dt  ri'-^ 

Les  équations  du  problème  sont 

d'^r       (I— /?)W((i^) 


df*^  rP 

d^w        \\'(w)        9.r' 


rw"-, 


iV  . 


o 


dt*  /•/'-»  r 

Soit  encore  une  intégrale  première 

/(f'j  Wj  /•',  tv')  =  const. 
On  a  identiquement 

df   ,       df     ,       dfr(i-p)\\(w)  .-]        df  rW(w)       2r     1 

dr  dw  dr  [  ''''  J         (i^^  \^    rP^^  r       J 

En  V  faisant 

w'  —  o, 

et  en  déterminant  kVq  par  ré(|uation 
(i4)  \V'(iro)=o, 

ridentilé  précédente  devient 

o  —  -•-  (  I  —  p) h  -y-  r  . 

dr  ^        ^  '       rP  dr 

Elle  admet  l'intégrale 

el 

/=7.(^)- 

L'équation  (3),  en  coordonnées  cartésiennes,  correspond  à 
réquation  (4)  en  coordonnées  polaires.  Celle-ci  donne  les  valeurs 
de  w  pour  les  points  où  la  force  est  dirigée  suivant  le  rayon  vecteur 
et  où  la  tangente  à  la  courbe  j)Otentielle  lui  est  perpendiculaire. 
Si  les  coordonnées  x,  y  d'un  point  matériel  et  les  valeurs  corres- 
pondantes x'^y  de  sa  vitesse  satisfaisaient,  à  un  moment  donné, 
aux  équations  (3),  /,'  étant  défini  par  (4),  elles  y  satisferaient  sans 
cesse  et  le  point  se  déplacerait  sur  ce  rayon  vecteur. 


Les  équations  en  Xx  y,  sont  alors  îdeDtiques  aux  équations  (i) 
et  l'on  a 


une  intégrale  inlcrmédiaire  quelconque  du  système  (i).  Avec  la 
siil)slilu[ioii  (a)  elle  devient 


ri  ^    ,      "^    .1 


el  reste  une  intégrale  des  équations  en  x, ,  y, . 

Supposon.sque  V  soitdéveloppable  suivant  les  puissances  de  x, 

y,  x'.  y'  et  posons 

(5)  V  =  i\x'y\>-y''yp. 
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Après  la  transforma  lion,  nous  aurons 

L'intégrale  F,  étant  supposée  irréductible,  se  reproduit,  à  un 
facteur  constant  près,  quand  on  y  fait  une  substitution  qui  n'altère 
pas  la  forme  des  équations  différentielles.  La  puissance  de  m  est 
donc  la  même  dans  les  termes  de  F;  en  désignant  par  /  sa  valeur 
constante,  on  a 

on  en  déduit 

et  par  suite 

En  mettant  x'  en  facteur,  on  trouve 


--^MM 


Cette  forme  de  F  conduit  à  faire  le  changement  de  variables 

défini  par 

y 
^  =  ^'  7  ""  "' 

Nous  cherchons  les  équations  différentielles  qui  déterminent  ^, 
s>  »»î  ■Vi- 


nous avons 


dx        >      ^  ~r 


(7)  .  ,_„-.»'  =  =-x 


et,  par  suite. 


dix         *-/  d'z 


-r-.X    * 


dt^ 

1 

Bulletin  astronomique.  T.  \VI.  (Sepicrnbrr  i^o»).  )  :/> 


*(e)--L--tE'        Vlej-^ÎT, 


S* 


Ueux  de  ces  équations  ne  contiennent  que  les  trois  variables  e, 
Ç,  7{.  Elles  admettent  deux  intégrales 

qui  sont  ainsi  des  intégrales  des  équations  (i). 
Nous  avons  vu  précédemment  qu'en  posant 

(lo)  y  =  kx,       y-kx\ 

k  étant  déterminé  par  l'équation 

une   intégrale  quelconque /(a:,  _>-,  x' ,  y')  des  équations  (i)  se 
réduisait  à  une  fonction  de  l'expression — -, 
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c'esl-à-dirc  que 

(11)  /(.r,  kx,  y,  kx)-  y ^-^  — — 

Avec  les  nouvelles  variables,  les  relations  (lo)  deviennent 

(12)  z-k,  r^  —  k^, 

el  par  conséquent,  la  relation  (i  i)  s'écrit 

(,3)         fU  xx,  $.r^',  ,..^')  =  ./  [_L.(?!  _  i^)]. 

D'autre  part,  la  fonction  H(Ç,  £,  r^)  devient,  quand  on  y  fait 
les  substitutions  (12),  une  fonction  de  la  variable  Ç  seulement. 
On  a  identiquement 

Le  premier  membre  est  indépendant  de  x,  le  deuxième  doit 
l'être  aussi,  il  ne  peut  en  être  ainsi  que  si  la  fonction  y  se  réduit 
à  une  constante,  c'est-à-dire  ne  dépend  ni  de  x^  ni  de  Ç.  L'inté- 
grale H(Ç,  T,,  s)  se  réduit  donc  à  une  constante  quand  on  y  fait 

Tout  ce  qui  précède  s'applique,  sans  aucune  modification,  à 
l'intégrale  /r(Ç,  r,,  e). 

On  peut  énoncer  ce  résultat  en  disant  qu'il  existe  deux  inté- 
grales particulières  du  système  (i),  qui  se  réduisent  à  des  con- 
stantes quand  on  y  fait 

y  =z  kx,  y  =  kx\ 

k  étant  déterminé  par  l'équation  (4). 

Il  est  aisé  de  démontrer  directement  ces  propriétés  des  inté- 
grales H  et  K.  Considérons,  par  exemple,  H(;,  tj,  s). 

On  a  identiquement 

et  en  posant 

\\{l  kl  Â)r=  0(5), 


gnles  H  et  K,  on  n'eunit  plus  enaaite  qae  deux  quadratures  è 

faire  pour  obtenir  les  intégrales  des  équations  (i),  et  l'iotégrale  des 
forces  dx  vives  permettrait  d'ailleurs  d'éviter  l'une  d'elles. 


Sar  l'intAgration  par  approiimationi  nioceiilTei  d«  Tiqnatioii  d'Hamilton. 

Nous  supposons  que  le  deuxième  membre  est  développable 
suivant  les  puissances  d'un  paramètie  très  petit  [x  et  que  l'on 
connaît  une  intégrale  complète  correspondant  à  p  =  o. 

Soit,  par  exemple,  l'équation 

U(S)'-(f)"J— -"■• 

a  étant  la  constante  des  forces  vives,  Ug  et  U,  des  fonctions  de  x 
cf.  y;  soit  S  une  intégrale  développable  suivant  les  puissances  de  (i 

(■i)  S  =  So+[iS,+  (l'S.H-.... 
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En  substituant  Texpression  de  S  dans  l'équation  (i),  il  vient 


\^\dx  /        \  ay  /  j         '   \  dx    dx         dy     dy  J 

r/rfS,\«     /rfS|\«         ^So  «fS,  ^So  eiS,l 


H'[ 


r/Si  ^Sj  ^S|  rfSj 

e/j;    f/wC         '   dy    dy 

dS(\  rfS.i  6?So  dSi 

dx     dy  dy    dy 


-h..  .  =  '2Uo-h2a-H2[xUi; 


et,  en  égalant  les  coefficienls  des  puissances  successives  de  [x, 
nous  trouvons,  pour  déterminer  Sq,  S|,  S^,  ...,  les  équations 
successives 


(3) 


rfSo  ^Sj        ^So  ^Sj  _  .. 
dx    dx         dy    dy  ** 

/^y     (d^y         (YSo  ^  dS^  dSj, 


•2  a, 


)• 


•2   -; ï h  2    —, ;—    —  O, 


\  dx  )       \  dy  I  dx    dx  dy    dy 

dSi  dS*       dS\  dS*       dSn  dS^       dSo  dS% 

1    1  ^ L    1  ^ 1    î  _^ 1   =r  o. 

dx    dx         dy    dy        dx    dx         dy    dy 

So  étant  connu,  la  deuxième  de  ces  équations  permet  de  déter- 
miner S|  ;  la  troisième,  S2;  la  quatrième,  S3;  et  ainsi  de  suite. 
Nous  remarquons,  en  outre,  que  chacune  de  ces  équations  est 
linéaire  par  rapport  à  la  fonction  inconnue  qu'elle  sert  à  déter- 
nniner;  ainsi  la  deuxième  équation  est  linéaire  en  S|,  la  troisième 
est  linéaire  en  Sa,  etc. 

Si  So  contient,  outre  a,  un  autre  paramètre  ai,  il  suffit,  pour 
obtenir  une  intégrale  complète  de  l'équation  d'IIamillon,  de  trouver 
des  solutions  quelconques  des  équations  successives  (3). 

A  des  solutions  différentes  de  l'équation 


correspondent  des  équations  différentes  pour  déterminer  S|,  Sa, 
O3  f  •  •  •  « 

Nous  nous  proposons  d'appliquer  ce  qui  précède  au  problème 
restreint  des  trois  corps,  en  prenant  pour  Sq  la  solution  de  Jacobi 
en  coordonnées  polaires. 


Les  variables  Xi,  Xt,  y,,  y 3  sonl  déterminées  par  le  système 
canonique 

1  ^  _  rfF  rf/,  _        dF 

f    À   ~  rfxj  '  d(    ~        rfi,  " 

CoQsidérons  l'équation  aux  dérivées  partielles 

Soit  S(x,,  x^,  a,  cci)  une  solution  contenant,  outre  a,  un 
autre  paramètre  a, .  Les  intégrales  du  |)roblcme  sont  données  par 
les  équations 

(/S  dS  dS  .  dS        „ 

•'>     J-'-sï;'     ■'•■=s;'      â»'-*-?'     *;  =  ?■■ 

En  désignant  par  v  la  longitude  liélioccntriquc  de  la  masse  nulle 
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par  rapport  à  Taxe  mobile  des  Xi  on  a 

x=rcosVj        irj=/*sini>,         p- =/•'--+- ^'/^  — /(Yr cos c, 

<«)       (57)+7i(^j  -^«^r--'-^-^ ---/—="-'-='• 

Nous  intégrons  d'abord  cette  équation  en  y  faisant  m  r^  o.  Nous 
trouvons  ainsi 


/  A*        }. 

So=  \v  -^  fdri/  —  C -H —  >         7.  a  -I-  jt  n  A  =:-  —  ('.. 

y  r"^        r 

Cette  intégrale  correspond  à  celle  de  Jacobi  pour  le  mouvement 
elliptique  rapporté  à  des  axes  fixes. 

En  exprimant  que  le  radical  est  réel,  on  obtient  les  limites 
entre  lesquelles  /•  reste  compris  et  Ton  en  déduit  la  signification 
de  A  et  C  par  rapport  au  grand  axe  et  au  paramètre  de  l'ellipse. 
On  trouve  ainsi,  avec  les  notations  habituelles, 

C  rrr      -  ,  A   =  yV. 

a 

Pour  tenir  compte  de  la  première  puissance  de  la  masse  per- 
turbatrice, nous  posons 

S  =  So-f-  rn<V(/\,  v) 

v,i  nous  substituons  dans  l'équation  (8).  En  négligeant  les  termes 
en  m^,  nous  avons 

.    V  ^f^ .   /      r.       '*'        A'        /  V  \d^^        I         rco«t' 

^*'  dr\  r         /•*        \/*  /  ai'        p  d^ 

Nous  introduisons  une  variable  auxiliaire  \  définie  par 

,„.(i-,.) 


^-i:---^ 


r 


>  rr  arc  COS —  (  --  —  I  j-^  na  4  /  —  C  -f 


I  — 


•ir arc  cos — , 


Considérons  une   planète  fictive  décrivant  une  ellipse  dont   le 


En  eOectuant  la  quadrature  et  en  remplaçant  b,  par  c  —  X,  on 
obtient  deux  intégrales  indépendantes  du  système  (9).  On  en 
déduit  une  intégrale  particulière  de  l'équation  (9) 


>s(X  +  fti)1 


En  identifiant  a,  avec  A  dans  (7)  nous  trouvons  que  les  inté- 
grales du  problème  sont,  en  tenant  compte  de  la  première  puis- 
sance de  la  masse, 


^f= 

G. 

F-'-4-2»- 

—  A» 

X  + 

». 

Lamua.  —  Btyal  Soemlr.  ProMediofs.  Vol.  LXn,  UCIU,  LXIV. 

—  F.  Aitronomieal  Society.  Honthlj  Nolices.  Vol.  Ullt. 

—  Attronomical  (Britiih)  Aaociation.  Jourdat.  Vol.  VIII. 

—  Attronomical  (BritUk)  Astoeiation.  Uemoirs.  Vol.  VII. 

Mexico.  —  MtmorioM  y  Bevitla  de  la  Soeitdad  cientifica  AlzaU.  Tome   XI 

<. 897-1898). 
Nov*   ScoTiAM   INSTITUTE   o/  Scitnce.   Proceediogs    •nd   TninMCIioDs.    ScmIop 

of  1896-1897.  Vol.  \(.  Halifax.  1897. 
New  York.  —  Academy  of  Sciencet.  Transaclioos.  Vol.  XVI,  1696-1897.  Nen 

York,  1898. 

—  Annals.  Vol.  X,  New-Vork  1898. 

Nrw-Soutk  Wales  (  R.  Society  of).  —  Journal  and  ProceedingM.  &jàaej,  1S9S. 
NonvËOB.  —  Jakrbuch  del  NorivegUchen  meteorotogischen  Inttilute  fur  1893, 

189!,  1893,  1896,  1897.  5  Tol.  Chmtiania. 
Paris.  —  Académie  des  Sciences.  Comptes  rendus,  tome  CXXVI,  CXXVIl,  1898. 

—  Bureau  des  Longitudes,  .annuaire  pour  1898. 

—  Société  astronomique  de  France.  Bulletin,  année  189S. 

—  Société  des  Électriciens.  Bulletin,  année  1898. 

—  Société  de  Géographie.  Comptes  rendus,  189S. 

—  Société  française  de  Photographie.  Bolletin,  1898. 


Journal  dt*  Savantt.  Année  iSgS,  Paris. 

Knowledge.  Vol.  XXI,  1898,  Loadon. 

Nature.  Année  iSgS,  Londoo. 

Hevue  générale  det  Seieneei.  9'  année,  1898,  Pari». 

Hevue  teienii/ique.  Année  189S,  Paris. 

Sciencei  {les)  poputairea.  Année  iSgS,  Paris. 

Siritu.  Band  XWI,  1898. 

TRYLiiR.  —  Archive!  du  Mutée  Teyler.  Série  II,  vol.  VI,  i'  part.  Harlem,  1(198. 

Zeitickri/t /ûr  liatramentenkunde.  Achlzebntcr  Jahrgang,  iSg8,  Berlia. 

ADXtRALTV.  —  Itaies  or  cliroDometers  on  triât  fiir  purchase  by  Uie  board  of  ad- 
miralty at  the  It.  Observatory.  Greenwich  (1897  juillet  3-1898  janvier  ai). 

—  Rates  of  decit  watches  on  trial  tor  purchase  by  the  board  of  admiralty  at  the 
It.  Observatory  Greenwich  (1S97  oct.  13-1898  févr.  11). 


MÉMOIRES  KT  OHSEKVATIONS. 


y.  - . 


CONSTANTES  DE  TISSERAND  POUR  LES  PETITES  PLAN 


ETES:        ^4'-  ^'  '"  .  -". 


Pau  M.  Jka\  MASCMIT.  -    ^    f''*  '^^î// 


•  i        ' 


■'  / 


Sous  rinfluence  des  porlurbalions  (runo  grosse  planric,  telle  *.  '  ; 
que  Jupiter,  les  élémenls  elliptiques  d'une  coincle  peuvent 
cjprouver  des  variations  considérables  et  Ton  peut  observer  deux 
comètes,  à  éléments  distincts,  cpii  ne  sont  en  réalité  qu'une  seule 
et  même  comète  troublée  par  l'action  de  Jupilcr;  pour  reconnaîlre 
s'il  en  est  ainsi,  les  calculs  sont  longs  et  pénibles,  tandis  que  Ton 
pourrait  décider,  a  priori,  si  deu\  systèmes  d'élémenls  peuvent 
ou  ne  peuvent  pas  correspondre  à  un  même  astre.  C'est  ce  qu'a 
recberché  Tisserand  dans  le  problème  suivant  :  Un  astre  P,  de 
masse  évanouissante,  est  troublé  par  une  planète  qui  décrit 
un  cercle  de  rayon  a'  autour  du  S^oleil. 

Si  Ton  désigne  par  a,  />,  /  le  demi  grand  axe,  le  paramètre  et 
rinclinaison  de  Torbile  troublée  par  rapport  au  plan  de  Torbite 
planétaire  (ici  ce  sera  celle  de  Jupiter)  et  que  l'on  fasse  ap|)lication 
de  l'intégrale  de  Jacobi,  ou  trouve,  avanl  et  après  Tenlrée  de  Taslre 
dans  la  sphère  d'aclivilé, 

I  ■>.  yp  «'OS  / 

h  .  —  =  K  —  const. 

Nous  avons  indiqué  déjà  ('  )  (pielques  applications  aux  planètes 
de  cette  condition  nécessaire  d'identité,  connue  sous  le  nom  de 
critérium  de  Tisserand,  et  nous  avons  vu  que  les  diverses  valeurs 
de  K  relatives  aux  petites  |)lanèles  constituent  un  lien  curieux 
entre  ces  astres  et  les  comètes,  puisque  Ton  peut  passer  des  unes 
aux  autres  sans  brus(|ue  transition;  des  comètes  aux  planètes  on 
peut  encore  passer  insensiblement  par  diminution  des  inclinaisons 
ou  des  excentricités  moyennes.  Enfin  les  comètes  présentent  des 
condensations  particulières  dans  les  distances  aphélies  ou  dans  les 


(')  Comptes  rendus  de  r Académie  des  .SViV/irw,  lo  avril  iSt^). 

//m//,  astr.  T.  \VI.  {Ovi.  i8(»(,.  )  j.\ 
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i,73rt 

0,6130 

7.35 

3,037 

8.i4 

3,497 

4.34 

a,8i5 

4.a6 

a,9'8 

5.53 

3,i4i 

ia.54 

3,a5i 

4. '4 

3,587 

.4.^8 

3, 367 

8.17 

3,o35 

ii.So 

a, 897 

5.48 

3,9.1 

4.55 

3,o56 

8.4a 

3,895 

338 

37. 

4.  4 

3,899 

6J 

160 

..Si 

3,3a3 

■  88 

140 

5.  6 

3,938 

390 

lia 

10.39 

3,379 

>99 

187 

12.33 

3,09. 

aao 

i85 
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a, -38 

0 , 6390 

o,i34 

7.53 

3,  io3 

88 

200 

2,-39 

0,6379 

0 , 1 62 

7.33 

3,i83 

2i6 

'97 

»,739 

0,6243 

o,238 

16.  5o 

3 ,  392 

i5i 

387 

a,74<> 

0,6433 

0,039 

3.  0 

2,846 

282 

206 

2,74" 

0,601 \ 

0,239 

25.21 

3,395 

56 

247 

2,743 

0,6375 

0, 1 53 

8.i3 

3,i63 

168 

38 

•>,744 

0,6419 

0,080 

4.22 

2,963 

88 

125 

a, 745 

o,63o2 

0,20  5 

13.26 

3,3o6 

221 

173 

2,745 

0,6160 

0 .  3o2 

18.58 

3,575 

47 

36 

2,748 

o,6/|Oi 

0 , 1 20 

4  •  29 

3,077 

54 

340 

2,7i8 

o,6384 

o,o83 

9.32 

2,976 

1 56 

255 

u,75o 

0,64 12 

o,o38 

4.22 

2,855 

95 

3o8 

2,7^0 

0,64 i4 

0,071 

4.57 

2,945 

3oo 

363 

•J»  »  75 1 

0,6397 

0 , 1 26 

5.  4 

3,097 

3o6 

128 

a,  754 

o,6368 

o,i',i 

8.48 

3,141 

278 

93 

2,755 

0,6395 

0,066 

7.52 

2,937 

100 

127 

2,756 

o,6i57 

0,114 

4.  5 

3,069 

307 

3io 

•i,75G 

o,6i39 

0,173 

»4.22 

3,233 

267 

71 

2,756 

0,6384 

0,144 

5.36 

3,i52 

1 54 

2l3 

a, 7^7 

o,638o 

0,  i33 

6.49 

3,125 

144 

278 

2,760 

0,6371 

0,143 

7->9 

3,1  55 

10 

55 

2,761 

o,6384 

0,074 

8.3o 

2,96s 

201 

237 

2,761 

o,63o9 

0,241 

8.40 

3,i'A5 

82 

356 

2,76^ 

o,635o 

0,073 

12.19 

2,963 

254 

143 

2,762 

o,6347 

0,223 

2.45 

3,377 

I  32 

82 

2 ,  763 

0,6352 

o,o38 

1 2 .  34 

2,867 

9" 

412 

2,76/1 

o,6356 

0,205 

3.  9 

3,33o 

70 

288 

2,766 

o,6358 

o,i55 

7.52 

3,195 

28 

35 1 

2,767 

0,6-^3 

0,228 

5. 1 1 

3,398 

273 

394 

2,767 

o,6386 

0,143 

2.37 

3,i63 

io5 

]i6 

2,767 

0,6372 

0,076 

9.23 

2,97« 

71 

I 

•^,767 

o,636i 

0,1 63 

6.33 

3,219 

3o 

88 

2,768 

0,64 1 3 

o,o39 

1 .5i 

•^.,876 

4 

2l5 

2,768 

o,6358 

0,114 

9.1» 

3,084 

199 

39 

î»,76î) 

0  ,  ()2  1  2 

o,>.67 

i'>-47 

3 ,  509 

37 

41 

2,77« 

o,6rii 

o,'>;37 

2.16 

3,  i26 

^:^\^ 

177 

2,770 

0,6371 

0,164 

3.r> 

3,22  i 

10 

275 

2,77' 

0,61 18 

0,18"» 

2}. 28 

3,285 

249 

i48 

•i,773 

0,5884 

0,237 

3  i .  20 

3,430 

307 

2 

2,773 

0 , 6 1 60 

0,379 

1 5 .  29 

3 .  686 

81 

393 

2,77i 

0,61 Î7 

0 ,  098 

:i.V5 

3,046 

<97 

267 

•-i,77'5 

0,6  »9> 

0,09') 

2  .  40 

3,o38 

326 

332 

o,63'.i 

o,o3  j 

I  1 .  r') 

2,874 

164 

20*) 

2,77« 

0,()  |00 

OjOlo 

i-  • 

2,861 

74 

1-} 

ou 

o,DW7 

8^1 

o,6ioi 

8*7 

0,0275 

848 

0,6144 

83î 

o,Gîi8 

854 

o.diâi) 

HOo 

o,6a4i 

8Ci 

o,634i 

86'^ 

o,6î6i 

8f,7 

0, fil  53 

8G7 

o,Ci34 

8I>8 

o,6a.!3 

8G9 

o,tiî6! 

871 

o,G33ï 

874 

o,6ï57 

87'J 

t>,Gîo7 

88 1 

0,^293 

S8ï 

0,6327 

8Sj 

0.620 i 

885 

o.fiîii 

88  > 

o,6ti7 

3,055 

3o5 

3,593 

66 

3,(39 

■« 

3,111 

igi 

a,9io 

94 

3,(53 

56 

3,187 

194 

1,9», 

i3o 

3,111 

169 

3,886 

9 

3,107 

86 

3,477 

100 

3,749 

144 

3,018 

■Î7 

3,463 

■75 

3,oi4 

ti8 

3,3o4 

117 

MKMi 
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1. 

A. 

«n-Q. 

Nuincru. 

A ,  88*^^ 

0,6295 

0,059 

8.   0 

3,0  56 

• 

212 

235 

•>,89i 

0, 

,6322 

0 ,  023 

2.  4 

'^,9^7 

72 

3ii 

•^:»9^ 

0, 

63>.  I 

o,or) 

2. 17 

2,936 

«>7 

208 

îï,894 

0, 

6io3 

(>,*>.35 

18.  9 

3,575 

289 

411 

a,  897 

0 

,6258 

0,088 

10.54 

3,i5i 

218 

191 

'-»,899 

0 

,6102 

» ,  »  79 

20.  2 

3,418 

2l5 

386 

•^»907 

0 

,r.28i 

0,1 5o 

4.49 

3,343 

3i9 

307 

a, 908 

0 

,6235 

0,088 

12.21 

3,i63 

198 

238 

•-*î9«9 

0 

,6228 

0,101 

12.40 

3,2o3 

357 

22 

2,9<« 

0, 

625o 

o,i83 

5 .  20 

3,i42 

4'^ 

406 

7,913 

0 

,6259 

0,2  56 

i3.23 

3,658 

44 

i55 

2,9i3 

0 

,6284 

0,022 

7.20 

2,979 

109 

338 

2,9  iO 

0 

,  (>266 

0,091 

7.5i 

3,i85 

349 

349 

2,920 

0 

,6256 

0 , 1  5  > 

5.40 

3,371 

276 

23  I 

•'.,925 

0 

,6272 

o,i36 

2 .  28 

3,322 

161 

16 

•^»95i 

0 

,6238 

0,121 

7.3o 

3, 307 

94 

280 

2,9^4 

0 

,6238 

0,066 

8.27 

3,i58 

4 

348 

îfc,97i 

0 

,6217 

0, 1 13 

8.59 

3,3o8 

99 

»79 

2,974 

0 

,6177 

0,227 

6.   5 

3,649 

193 

239 

2,978 

0 

,6237 

0,  i3i 

2. 5 1 

3,368 

122 

i5o 

2,980 

« 

,6067 

0,167 

19.   3 

3,478 

l3 

61 

2,983 

0 

,6191 

0,  i65 

8.33 

3,474 

278 

69 

2,99» 

0 

,6463 

0,023 

1 5 .  27 

3,059 

64 

««7 

2,995 

M 

M 

21.28 

I) 

» 

398 

2,995 

0 

,6228 

0 ,  o65 

6.58 

3,189 

348 

388 

2,9Î)9 

0 

,6076 

o,'9» 

16.45 

3,58i 

i3i 

392 

2,999 

0 

,6149 

0 ,  22 1 

8.36 

3,661 

214 

35 

•^  ,999 

0 

,6169 

0,06  5 

i3.i6 

3,194 

33 

256 

3 ,  000 

0 

,62/10 

0 , 1 02 

4 .  26 

3,3o4 

63 

271 

3,oo3 

0, 

6160 

0,169 

10.35 

3,5io 

280 

36o 

3,007 

0, 

<>»î)9 

0,  io3 

9.38 

3,317 

i5o 

339 

3,01 1 

0 

,6181 

0, 1 16 

10.   2 

3,36o 

139 

3  20 

3,oi3 

03 

6i85 

0,  io3 

9-57 

3,323 

i83 

221 

3,019 

0, 

6180 

0, 182 

5.34 

3,569 

>»9 

1 62 

3,028 

0. 

()()o8 

0,096 

5 .  56 

3,3i9 

324 

33i 

3,o34 

0 

,6208 

0, 1 18 

2.23 

3 ,  392 

"7 

274 

3,o38 

0. 

,6259 

0,264 

8.36 

3,839 

265 

i56 

3,046 

0, 

»Ci48 

0,  i6i 

9-«7 

3,536 

58 

283 

3,046 

0 

,6177 

0,  i54 

5.   8 

3,5i6 

i65 

21  [ 

3,o53 

0 

,6i83 

0, 100 

C.i9 

3,358 

67 

241 

3,057 

0 

,  6 1 29 

0,193 

8,43 

3,647 

79 

368 

3,o58 

0 

,6i5« 

0,1  ÎO 

8.1  > 

3,485 

292 

i33 

3,o>9 

0 

,6i'>.7 

0,072 

r3.35 

3,280 

193 

399 

3,061 

0 

;  6c)fi  I 

0,  \'\k 

17.   •> 

3,46', 

203 

96 

3.II9 

o,6iS5 

0 

132 

t8 

3,499 

5i 

«57 

3,U9 

0,5899 

0 

161 

a3 

33 

3,6ao 

333 

35o 

3,iaî 

o,Ci3o 

o 

171 

31 

3,656 

3ai 

383 

3,ia3 

0,5716 

0 

44 

3,8ci 

3o8 

181 

3,iî3 

o,6i48 

0 

066 

3a 

3,339 

8a 

3o3 

3,i>4 

0,6133 

0 

iSo 

11 

3,685 

35 

333 

3,ia4 

o,6i33 

0 

176 

11 

3,673 

244 

62 

3,126 

o,6i46 

0 

i,i5 

3 

3,581 

101 

11% 

3,ia6 

o,6ioG 

0 

093 

3i 

3.4i3 

3Î4 

4oo 

3,138 

0,6>2i 

0 

19»- 

46 

3,738 

i3a 

379 

3,1*9 

0.61 50 

0 

134 

IÎ 

3,S47 

187 

a4 

3,i3i 

D,6o3S 

0 

og4 

38 

3.425 

346 

375 

3,i3a 

0,6101 

0 

23 

3,3i3 

339 

165 

3,i33 

o,6oG8 

0 

a5o 

16 

i,9'7 

394 

3.1  Î7 

0,6141 

0 

iiG 

7 

3,499 

3i3 

10 

3,137 

0,6lt9i 

0 

ii8 

34 

3,5oti 

i55 

359 

3, .3» 

0,6166 

0 

035 

7 

3.317 

25o 

■47 

3,139 

0,6037 

0 

ii3 

S 

3,808 

j6i 

3-47 

3,144 

o,6i37 

0 

064 

33 

3,344 

366 

209 

3,i4i 

3,ri4 

o,-.790 
[>,6ii8 

" 

;;; 

3i 

3-1 

3,997 
3,5or. 

116 
48 

37a 

3,i{i 

0,6106 

" 

067 

10 

3,3r. 

321 

366 
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3,140 

0,6048 

0,188 

12.1  3 

3,737 

180 

3r4 

3,n'7 

0,5672 

0 ,  223 

26.  0 

3,8|7 

65 

i3 

3,148 

0,6126 

0 , 1 6/* 

1 .  16 

3,665 

258 

90 

3,iJ8 

0,6097 

0,077 

1 1 .33 

3,391 

46 

l52 

3,i5i 

0,6037 

0,  Il  5 

1 5 .  3o 

3,5i2 

209 

57 

3 , 1 52 

0,6068 

0,  i3o 

12.35 

3,563 

67 

25o 

3,i55 

o,6io3 

o,o83 

10.2  5 

3,419 

145 

252 

3,i56 

0,6127 

",i49 

2.25 

3,627 

46 

104 

3,1 56 

0,608 4 

0 ,  026 

i3.  6 

3,240 

228 

357 

3,160 

0,6119 

o,o83 

8.17 

3 , 4'ia 

54 

94 

3,i64 

o,6o9'> 

o,iî4 

8.2) 

3,620 

355 

297 

3,167 

0 , 6020 

0,178 

li.  7 

3,7^9 

173 

«99 

3,175 

o,6io3 

0,170 

3.39 

3,714 

335 

106 

3,175 

0 , 6 1 26 

0 , 1 3 1 

1.17 

3 ,  593 

282 

3i6 

3,177 

0,6075 

o,i38 

10.21 

3,616 

io5 

408 

3,184 

o,6i35 

0,168 

22.55 

3,719 

178 

176 

3,i85 

0,6098 

0 , 1 02 

8.39 

3,5i  1 

22S 

9^' 

3,188 

o,6i36 

0,073 

2 .  I  3 

3,i20 

223 

184 

3,190 

0,5948 

0,080 

20 .  20 

3, 4 '.7 

i6{ 

«V» 

3,191 

0,6091 

0,071 

10.  2 

3,417 

270 

3i8 

3,194 

0,6009 

0 , 0 1 2 

17-  9 

3 ,  234 

200 

286 

3,198 

0,6060 

0,121 

1 1 .  26 

3 ,  583 

.  '  ' 

l4  1 

38 1 

3,208 

0,61 3'X 

o,o4'i 

I.  6 

3,344 

1  ') 

3oo 

3,211 

0,6108 

0, 101 

4.57 

3,534 

196 

108 

3,217 

0,602 5 

«,«49 

9.12 

3,696 

79 

325 

3,217 

0,606) 

0 ,  202 

3.  5 

3 ,  867 

324 

175 

3,218 

0,6127 

0,041 

1.48 

3,35i 

344 

122 

3,329 

0,6062 

0,040 

5.  i4 

3,463 

193 

401 

3,376 

o,6o38 

0,071 

5.  9 

3,616 

i48 

168 

3,393 

0,5743 

o,->64 

21.0 

4,^.88 

9^ 

225 

3,396 

0,5922 

0 ,217 

10.  Î7 

4,i35 

210 

319 

3,406 

0 , 6008 

0 ,  I  52 

2.  5 

3,923 

339 

229 

3,4i4 

0,5991 

0,170 

2.5o 

3,994 

2l3 

76 

3,433 

0 , 6c 13 

0 , 1 06 

3.  •>. 

3,79« 

79 

65 

3,45o 

0 , 5980 

0.  i36 

6.)3 

3,9'9 

285 

121 

3,459 

0 , 5990 

0, 110 

5.56 

3,8  io 

149 

260 

3,483 

0,5958 

0,092 

9-44 

3,8o| 

261 

87 

3,485 

0 ,  596>. 

0,076 

9- 41 

3,748 

292 

107 

3,55o 

0,5912 

0, 16  J 

8.56 

4,1-^-9 

281 

414 

3,781 

0,5 859 

0,094 

9.52 

4,137 

i3 

374 

3,9^4 

o,588o 

0 ,  007 

3.35 

3,953 

335 

334 

3,947 

o,58f9 

0, 16  i 

5. 58 

4 ,  592 

276 

190 

3,954 

0,5796 

0,164 

8.15 

i,6o3 

i9 

i53 

3,90  > 

o,57'î() 

(),•>.<)  4 

17.  »7 

»  î  /  /  ^ 

81 

Mu 

4,262 

o,5Si3 

o/>So 

1  .  iS 

i  .60') 

•2S8 

■r[) 

(^ 

0,618^76 

o,6i8J79 

3,053 
3,oi3 

o,io3 

3,358        a 
3,323 

7      . 

®.'..':. 

0,625785 
0,625787 

2,806 

2,897 

0,218 

0,088 

3,417        " 
3,i5i 

i<     218       ■ 

(bT) 

(Î») 

.     0,625943 
-     0,6-/5947 

2,854 

3,o38 

o,...64 

3,453      2,25 

3,83u    2,2i 

8       > 

B      » 

t;::- 

.     o,6345o8 
.     o,G345to 

2,8o3 

2,799 

0,129 

o.tGg 

3,166 
3,27' 

4      • 

(k^ 

.     0,634788 
■     o,C34797 

2,762 
2,853 

0,223 
o,o34 

3,377        • 
2,950        . 

3       •          > 

®.... 

®.... 

.     o,«35793 
.     o,fi358o8 

2,766 
a,7f>8 

o,i55 
0,114 

3,195 
3,034 

8       . 

®.... 
®..,, 

.     0,637143 
.     0,637.44 

2,770 
5,760 

0,164 
o,T4'i 

3,224      2,32 

3,i55    2,37 

4      20      . 
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K.  rt.                 f.  A.  II.  /.  CT  — Q.    Q.  n. 

, N  .... 

127^ o,63946i  2,755  0,066  2,937  »  8  »    »  » 

^&) 0,639468  '2,42^  0,261  3,o54  »  27  u    »  » 

(^) o, 643008  2,738  0,059  2,898  »  4  »    »  » 

(W) o, 643014  a, 579  <),2;)i  3,'>.'26  »  i3  »    »  » 

(m^ 0,643210  2,695  0,17.3  3,027  »  8  » 


»  M  » 

»  1>  » 

»»  »  » 


U  »  0 

h  «  n 


4â) 0,643212     '^.  ,7'>i     0,081     2,941  M  6 

(TStî) 0,655071     2,53o    o,o3i     2,609         "         M 

(«) 0,655075     2,587     o,o83T2,797         »  6 

(jS) o,6683io    2,4^9    0,162     1,847         "  '       »         »       299 

Oi^ o,6683i4    2,43o    o,-^.oi     2,97.5        «  3      »         »       307 

(*)) 0,679276    2,367    0,117     2,666     2,07         3 

H») 0,679277    2,358    o,i3i     2,667     2,0)        6 

(^j) o, 701562     2,186    o,i32     2,475     1,867       5       »         ),         » 

^315/ o,70i563    2,198    o,i5o     2,527     i,86K      4       »         >»         » 

On  remarquera,  dans  ce  Tableau,  que  les  excentricités  sont 
supérieures  à  la  normale  (o,  i25),  ce  qui  pourrait  conduire  à 
imaginer  que  Jupiter  a  déterminé  des  marées  dans  la  nébuleuse 
solaire  en  voie  de  condensation,  marées  suffisantes  pour  arracher  à 
Panneau  une  ou  plusieurs  masses  planétaires,  à  la  crête  de  la  marée, 
pour  ainsi  dire.  D'ailleurs  la  moyenne  des  dislances  aphélies  nous 
ramène  bien  près  de  la  grande  lacune  pour  laquelle  il  y  aurait 
commensurabilité  de  ^  avec  le  moyen  mouvement  de  Jupiter. 
Enfin,  pour  les  planètes  comme  pour  les  comètes,  la  distance 
aphélie  indique  la  position  dans  laquelle  s'exercent  les  pertur- 
bations les  plus  importantes  et,  pour  ces  petites  planètes,  Teflet 
perturbateur  de  la  commensurabilité  peut  être  rapproché  des  per- 
turbations causées  par  les  appulses  dans  le  cas  des  comètes. 

Nous  aurons  bientôt  Toccasion  de  revenir  sur  Tétude  détaillée 
de  tous  ces  éléments,  pour  essayer  d'en  tirer  des  conclusions  sur 
la  constitution  primitive  de  l'anneau. 


eKcentrique  et  celle  de  la  planète  troublante  circulaire.  Je  prendrai 
pour  variable  l'anomalie  excentrique  du  corps  troublé  que  j'appel- 
lerai u.  Les  coordonnées  du  corps  troublé,  le  temps  et,  par  consé- 
quent, les  coordonnées  du  corps  troublant  seront  des  fonctions 
entières  de  u.  Si  donc  j'appelle  F(m)  le  carré  de  la  distance  des 
deux  corps,  la  fonction  F(u)  sera  aussi  une  fonction  entière  de  u, 
c'est-à-dire  développable  suivant  les  puissances  de  u,  quelque 
grande  que  soit  celte  variable. 

Les  intégrales  qu'il  s'agit  de  calculer  sont  de  la  forme 

s  étant  un  entier  positif  impair  et  G{u)  une  autre  fonction  entière. 

Je  suppose  que  le  moment  où  les  deux  corps  sont  le  plus  rap- 
prochés l'un  de  l'autre  correspond  à  la  valeur  u  =  Ug. 

La  difficulté  provient  de  ce  que,   pour  «  voisin  de  u,,  F(m) 

devient  très  petit  et  que,  par  conséquent,  [F(«)]  'est  grand  et 
varie  rapidement. 
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Considérons  les  racines  de  l'équalion 

F(a)  =  o. 

Soient  M|,  u\;  tt2,  u'./,  les  quatre  racines,   imaginaires  conju- 
guées deux  à  deux,  les  plus  rapprochées  de  Uq. 
Soit 

(i)  \'(u)  =  («  —  ui)(u  —  u\){u  —  Ui)(u  —  u'i), 

(a)  F(«)  =  P(M)Q(fO. 

(^(w)  sera  encore  une  fonction  entière;  mais  elle  ne  deviendra 
plus  très  petite  pour  u  voisin  de  «o- 
Si  alors  nous  considérons  la  fonction 

.< 

celle  fonction,  dans  le  voisinage  de  //  =  //©î  ne  deviendra  plus 
très  grande  et  ne  variera  plus  très  rapidement;  j'ajouterai  que 
dans  le  voisinage  de  u  =  Uq',  elle  pourra  être  développée  en  série 
ordonnée  suivant  les  puissances  de  n  —  Uq  et  que  la  convergence 
de  celte  série  sera  rapide.  Nous  pourrons  donc  poser 

(3)  G(/nfQ(ior'=  \i{u)-^\\(u)\V(u)]f\ 

p  étant  un  entier  plus  grand  que-,  H(//)  un  polynôme  et  l\(tf.) 
une  fonction  qui  reste  1res  petite.  Il  vient  alors 

s  _X  s 

fG{u)[F{u)\    idu=fU(u)[V(u)\    ^du-^fR{ii)[V(u)f~'^dN. 

La  première  intégrale  est  une  intégrale  elliptique;  la  seconde 
peut  se  calculer  d'une  façon  relativement  rapide,  puisque  la  fonc- 
tion sous  le  signe  /  est  petite  et  ne  varie  pas  rapidement. 

J'ajouterai  que  l'intégrale  elliptique  en  question  est  a  peu  de 
chose  près  égale  à  une  intégrale  elliptique  compiète,  c'est-à-dire  à 
une  période  de  l'intégrale  indéfinie.  Comparons,  en  elTct,  Tinlé- 
grale  complète 


r 


«^  —   JO 


Soit  donc  V  l'aDomalie  excentrique  du  corps  tronblant;  c  n'est 
plus  fonction  entière  de  u;  mats  i'  peut  se  développer  suivant  les 
puissances  de  l'excentricité  et  la  convergence  de  ce  développe- 
ment est  très  rapide  puisc^uc  cette  excentricité  est  très  petite. 

Soit  donc 


ce  développement  et  soit  c'  la  somme  des  m  premiers  termes.  La 
difierencc  v  —  v'  sera  très  petite  et  i''  sera  une  fonction  entière  de  u. 

Ce  que  je  viens  de  dire  de  c  s'applique  à  une  fonction  entière 
quelconque  de  c  et  de  (/  et,  en  particulier,  aux  coordonnées  du 
corps  troublant  et  au  carré  de  la  distance  des  deux  corps. 

Les  deux  fonctions  que  j'ai  appelées  F  (u)  elG{u)nc  sont  donc 
plus  des  fcmctions  entières  de  «;  mais  elles  diffèrent  très  peu  de 
deux  l'onclions  entières  F'(«)  et  G'{«). 

On  peut  ainsi  remplacer  l'intéf^rale 
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par  la  suivante 

(où  F'  et  G'  sont  des  fonctions  entières),  en  commettant  une 
erreur  qui  est  de  Tordre  de  la  /w^*""  puissance  de  l'excentricité  de 
la  planète  troublante  (et  cela  en  prenant  m  aussi  grand  que  Ton 
veut). 

Cette  seconde  intégrale  se  traiterait  comme  celle  du  numéro 
précédent. 

4.  On  pourrait  objecter  que  le  calcul  des  racines  W|,  u\^  u^j  u^ 
pourra  présenter  autant  de  difficulté  que  le  calcul  direct  lui-même  ; 
mais  il  faut  observer  qu'il  n'est  pas  nécessaire  de  calculer  ces 
racines  exactement. 

Si  Wi,  w', ,  ii2t  ii'.2  désignent  non  plus  les  racines  de  F  =  o, 
mais  des  valeurs  approchées  de  ces  racines,  et  si  l'on  conserve  les 
formules  (i),  (2)  et  (3)  qui  définissent  P,  Q,  H  et  R,  la  fonction  R 
restera  encore  petite,  si  l'approximation  des  racines  est  suffisante, 
et  les  mêmes  procédés  resteront  applicables. 

Je  crois  qu'il  suffira  le  plus  souvent  de  prendre  pour  P(i/)  les 
cinq  premiers  termes  du  développement  de  F(w)  suivant  les  puis- 
sances de  M  —  Uq. 

o.  On  pourra  aussi  quelquefois,  au  lieu  de  quatre  racines  £/<, 
u\j  Wa,  w!j,  en  considérer  deux  seulement  u^  et  u\  et  poser 

P(m)  =  (  M —  U\  )(u  —  u\  ). 

Les  intégrales  elliptiques  seront  alors  remplacées  par  des  inté- 
grales circulaires. 

On  pourra  surtout  introduire  cette  simplification,  si  la  masse 
troublante  est  très  petite  et  si  les  perturbations  ne  deviennent 
sensibles  que  parce  qu'à  un  moment  donné  les  deux  corps  se  rap- 
prochent beaucoup. 

Soit,  par  exemple, 

F(  M )  =  (  M  —  ^^,  )(  u  —  m;  )Q(  M)  ; 
nous  pourrons  poser 

(M  —  W|  )(  //  —  U\  )  =  {  u  —  My  )*  —  X', 

Bull,  ftstr.  T.  \VI    (Oci.  iSi,9.)  aS 


plus  imporUnt  est 

el  doDt  les  autres  termes  sont  de  la  forme 

11  n'^  a  plus  qu'à  substituer  dans  cette  série  les  limites  d'inlé- 
gralion  ;  mais  il  nous  reste  à  nous  rendre  compte  de  la  rapidité  de 
la  convergence  de  cette  série. 

J'observe  d'abord  que  les  coefficients  ^n  sont  du  même  ordre 
de  grandeur  que 


f(e%-e-l)''di  =  C^  +  SX^e'S, 


où  C  =  o  si  n  est  impair  et  où  C  ^=  ±  -r  -j-r^  si  n  est  pair  et  Oi'i 


•"l<iei  +  e-ir. 
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Pour  n  très  grand  et  pair,  G  est  du  même  ordre  de  grandeur 
que  2^",  de  sorte  que  le  coefficient  du  terme  en  Ç,  dans  notre 
série,  convergera  avec  la  même  rapidité  qu'une  progression  géo- 
métrique dont  la  raison  est 

(a,— Mo)*  ~  (a,— Mo)* 

Quant  à  l'ensemble  des  termes  exponentiels,  il  convergera  avec 
la  même  rapidité  qu'une  progression  géométrique  dont  la  raison  est 


Mî—  "O  Mj—  I/o 


Ui  —  Mo 


U  représentant  l'une  des  valeurs  de  u  qui  correspondent  à  l'une 
des  limites  d'intégration,  c'est-à-dire  à  l'une  des  limites  de  Tinter- 
valle  auquel  la  méthode  doit  s'appliquer. 

Ceci  nous  fait  voir  quelle  est  la  condition  pour  que  celle  mé- 
thode puisse  s'appliquer  avec  avantage.  Il  faut,  d'une  pari,  que 
Ui  —  iio  soit  petit  par  rapport  à  U2 —  Uq',  d'autre  part,  que  U  —  M| 
et,  par  conséquent,  U  —  Uq  soient  petits  par  rapport  à  u^ — Uq. 

Rappelons  que  Wq,  U,  Wi,  U2  représentent  les  valeurs  de  u  qui 
correspondent  respectivement  à  la  distance  minima  des  deux 
corps,  à  l'une  des  limites  de  l'intervalle  d'intégrallon,  à  la  racine 
de  F  =  o  la  plus  voisine  de  Uot  et  enfin  à  la  racine  de  cette  même 
équation  la  plus  voisine  de  Uq  après  z/|  et  sa  conjuguée.  11  faut 
donc  que  deux  racines  conjuguées  soient  beaucoup  plus  voisines 
de  I/o  que  les  autres;  sans  quoi,  il  vaudrait  mieux  avoir  recours 
aux  fonctions  elliptiques. 

Le  cas  de  ^^  i  se  ramène  facilement  à  celui  de  5  =:  i ,  car  les 
intégrales  de  la  forme 

(  M  —  Mo  )"  fiu 


f 


[(m—  Mo)*-+-a']« 
se  ramènent  facilemenl  par  des  procédés  connus  au  cas  de  s  =^  \ . 


.9.J6 

+3.(3,93 

11.38 

+3.(8,,, 

î6.59 

+3.53,91 

lo.âo 

+(.i,,S» 

îg.i» 

+(.i,,58 

(5.  o 

+(.39,,, 

3o.(S 

+i.5,,85 

S.jî 

+5.10,30 

SS.S, 

+.5.53,15 

II.  ( 

+6. 3, ,(7 

iS.iS 

+^.((,97 

JS.iS 

+  ,.,6,,6 

ii.  7 

+1.59,53 

53. 5i 

-,.i,,S9 
.-o.Cl.i, 

18.33 

-o.  (..( 
+o.35,8n 

î,.,5 

-.,.,«,,( 

',..ii 

+  ,.-,8.3l> 

T[,8  5.5  II 
18,9  5,5  .1 

3o.4o 

ï5,3  5.5  .= 

ïo.V. 

,8,i  5.5  ,2 

3„.5o 

4Î.J  5.5  ,2 

3J..4 

.0.6  5.5  .1 

3..>1 

4S,,  5.5  >> 

3. .35 

î5,5  5.5  ,î 

3,.  48 

lr,o  5.5  lï 

3j,i6 

44,5  5.5  11 

3î.4<» 

47,8  5.5  ,. 

33.17 

5,8  5.5  13 

38.36 

i5,8  5.5  11 

;tg.  8 

17.9  5.5  .1 

40.5, 

>9,6  5.5  >j 

41. 4î 

i4,i  5.5  ,1 

43.-9 

lG,g  .1.5  11 
15.,  5.5  „ 

44.3fl 
',s.i« 
'fi.  .■ 

^.574 

T.5.37 


17 

9 

-^,1^ 

'■ 

4< 

9 

î4 

3 

-0.;^ 

3E.5  - 
33.6  - 
33,3   - 
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Positions  des  étoiles  de  comparaison. 


Gr. 

.n  nioy.  18»9,0. 

néil.auj. 

y;  moy.isw.o. 

Ked.auJ. 

Au 

lurlics. 

h       m      » 

» 

•           1           m 

« 

8 

1-2.40.   5, 

73 

-+-3,09 

93.20.      3,0 

-^-19, 7 

J(636  W 

,  XII -H  15656  Paris). 

10 

1-2.33.35, 

96 

-h3,o6 

92.45.  9,3 

+  '9,<i 

83io  Munichi. 

») 

-+-3,06 

» 

-^-»9,6 

Ici. 

0 

-+-3,oG 

u 

r-19,6 

Id. 

tf 

-^3,o5 

M 

-^-i9,5 

Id. 

0 

-H3,oi 

U 

+-19.4 

Id. 

8 

r2.34.4^ 

,45 

-^3,04 

92.30.40,2 

-+-19,3 

15542  Pa 

ris. 

» 

-+-3,03 

0 

-HI9,2 

Id. 

I2.3i.54 

,18 

-+-2,99 

91 .45.36,3 

-+-18,8 

i(i5487l 

Paris -4- 8276  M 1). 

» 

-^-2  7  99 

0 

-^i8,7 

Id. 

0 

-+-2,99 

» 

-i-i8,G 

Id. 

D 

-h -2, 98 

1) 

■4-18,4 

Id. 

» 

-♦-2,97 

u 

-f-i8,3 

Id. 

0 

-+-2,97 

» 

-18,2 

Id. 

7,8 

12.26.53 

,72 

-4-2,87 

91 . 12.58, I 

-+-i8,o 

15395  Pa 

iris. 

)> 

-+-2,86 

» 

-Hi8,o 

Id. 

» 

-f-i ,  8  > 

1) 

-+-17,9 

Id. 

w 

-^2,8i 

t) 

-+-I7i9 

Id. 

» 

-+-2,83 

» 

+  17,8 

Id. 

» 

-^-2,82 

)) 

-4-17,6 

Id. 

» 

-+-2,81 

u 

-Hi7,5 

Id. 

» 

-+-2,80 

u 

-4-17,5 

Id. 

» 

-^2,79 

» 

-^i7,4 

Id. 

M 

-+-2 ,  77 

» 

H-I7,2 

Id. 

» 

H-2,75 

)» 

-4-17,1 

Id. 

U 

-1-2,73 

» 

-ht7,o 

Id. 

10 

12.37.48,98 

-i-2,67 

91.25.59,3 

-+-16,2 

8396  Munichi. 

» 

-4-2,  G6 

u 

-+-i6,3 

Id. 

)) 

-H2,64 

u 

-4-16,4 

Id. 

10 

12.44-  I 

,57 

-t-2,6J 

91.48.48,0 

-4-15,7 

ik  auxil. 

comparée  à  8394  Mj. 

» 

-f-2,63 

0 

+  15,7 

Id. 

» 

-f-2,63 

1) 

-4-i5,G 

Id. 

0 

-\-'i ,  62 

» 

-Hi5,6 

Id. 

u 

-t-2,61 

M 

-»-i5,5 

Id. 

» 

-^2,  Go 

» 

-^15,^ 

Id. 

e'est-à-dire   que  la   transformation   considérée   est   orthogonale. 
L'équation  (i)  devient 

Jacobi  multiplie  ensuite  par  un  facteur  intégrant  F(u,  v),   il 
obtient  l'équation 

(S)'^<".4(£)'-(.7)'] 
-(f)'^<-'[(s)'-(^)']--"' 

et  il  cherche  a  déterminer  F  de  façon  que  l'on  ait 

(*<"'-<-)[(ë)--(l)l 
)»■<'. -■<-.[(ê)'-(^)']' 
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En  supposant  que  les  nouvelles  variables  et  que  la  fonction  F 
satisfassent  efleclivement  aux  équations  (6),  on  voit  que  l'inté- 
grale S  est  donnée  par  la  formule 


Nous  nous  proposons  de  montrer  que  chacune  des  variables  de 
séparation  1/,  v^  employées  par  Jacobi,  est  fonction  d'une  racine 
de  l'équation  de  Laplace;  les  deux  racines  correspondant  à  un 
sjslème  de  variables  de  séparation  (tel  que  u  et  v)  étant  d'ailleurs 
conjuguées. 

A  cet  effet,  nous  faisons  un  nouveau  changement  de  variables 
défini  par  les  deux  équations 

,  du  ,  dv 

dui  =     .  f        m'i  = 


Nous  avons 

u  et  V  étant  fonctions  de  x,  y  ;  il  en  est  de  même  de  Uy  et  de  v'i .  El 
l'expression  de  S  s'écrit 

S  =  fdu,  /P[/(M,)J-+-a,  -^fdv,  /Q[/r(i'i)|-a,. 
D'autre  part,  on  a 

/  du        du   iiu\         1 du\ 

i  du        du   du\         /— - — -  dux 

I  »         .  •  I  X ,  i*    '     dv     ^    dv     w         , 

avec  deux  equations  analogues  pour  dehnir  -.-  et  -.-»  Les  equa- 
tions (6)  deviennent,  aprcs  simplifications, 

-•<■••  ".[(S)'-C|;)T 

et  il  en  résulte  que 


fdu,y^/duyy    /dv^y  .  /d^^y 
Mr)  -^Kdr)  =^h-^)  --[dr) 


de  la  masse  mobile,  r  et  p  ses  distances  aux  masses  fixes. 
Les  variables  de  séparation  de  Jacobi  ^ont 

o,  =  r+  p,         o,=  r  — p. 

Nous  cherchons  à  déterminer  des  fonctions 

([uî  satisfassent  à   l'équation  de  Ldplace,  c'est-à-dire  telles  que 
l'on  ait 


Nous  formons,  à  cet  elTet,  les  dérivées  de  f  par  rapport  à  j;  et  à  ^. 
Nous  avons 

du  _   d^  r  X  —  a  X  —  c  "| 

y  -i> +  y~^ 


lia  _   d<^  V  y  —  b  +  y  —  d  1 
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et,  par  suite, 


2  '2 


^?(  , 

(  .r  —  a  )*  (  >'  —  6  ;* 


3  3 


\(x-c)^-^{y-d^^Y        [(^-c)J-+-(^-é/)«]« 

Pour  que  la  fonction  'p  salisfasse  à  Téquation  de  Laplace,  il 
faut  que 

0=  -^  [2/(0^  — a)»-^(y  —  ^)5-h/^x  —  cf-^-iy  —  d)^ 

-4-2(x — a^^x  —  c)-\-'i{y  —  b){y  —  d)\ 
-  3^  [v/(J?-rt;«-t-(^-^)«-f-  /(^-c)«-i-(7-^)«]. 

Or,  on  a 

Il  est  aisé  de  voir  que  le  coefficient  de  -— >  dans  l'équation  précé- 
dente, est  <rj  —  A^.  Nous  sommes  donc  conduits,  pour  déter- 
miner ;p,  à  Téquation 

rf*o      .,      ^.^       do 

Pour  intégrer,  nous  posons 

_  ^? 


Nous  avons 


d'où,  en  désignant  par  /•  une  constante  d'intégration 

log^V  =  -  log((JÎ  —!«)-+-  iogr, 

Il  en  résulte  que 
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perturbation.  Entretien  du  pendule  géodésique  (p.  i5). 

(juillet  (-<4.).  —  Sur  un  mode  d'entretien  du  pendule  (p.  94)- 

M.  Lippmann  a  conçu  et  réalisé  un  pendule  entretenu  sans  perturba- 
tion et  dont  le  fonctionnement  est  basé  sur  cette  proposition  :  Si  deux 
impulsions  égales  sont  imprimées  au  pendule  en  un  même  point  de 
sa  trajectoire^  Vu  ne  à  la  montée  y  l'autre  à  la  descente,  les  per- 
turbations qu'elles  produisent  sont  égales  et  de  sens  contraire. 
M.  Guillet  indique  comment  il  a  réalise  un  mode  d'entretien  satisfai- 
sant à  la  condition  que  les  impulsions  soient  imprimées  au  même  point 
de  la  trajectoire. 

Teisserenc  de  Bort  (L,).  —  Bésultats  des  ascensions  des  trois 
ballons-sondes  lancés  à  Trappes,  le  8  juin  (p.  i35). 

Celui  de  ces  ballons  qui  est  monté  le  plus  haut  accuse,  à  1 1000"  d'al- 
titude, les  températures  de  — Sy°yO  à  la  montée  et  de  — 58°, 4  à  la 
descente.  —  Sur  d'autres  résultats  donnes  par  les  ballons-sondes  lancés 
le  8  juin  1898,  voir  p.  439,  5y.\  et  Comptes  rendus,  t.  CXXVI,  p.  I743, 

1744. 

Poincaré (A,).  —  Sur  le  tourbillon  polaire  (p.  23 1  ).  Mouvements 
barométriques  sur  le  méridien  (p.  74^)- 


troublante  (p.  5o^).  Une  propriété  d'une  tnté^ale  première 
des  équations  de  la  Djnamitiue  à  deux  variables  et  à  potentiel 
homogène  (p.  Gô-^). 

Colin  (le  P.).  —  Levés  géodésiques,  astronomiques  et  magné- 
tiques à  Madagascar  (p.  708). 

Renanl^ll.),  Perchot  (J.)  et  Ebert  { fV.).  —  Sur  la  détermination 
de  la  latitude  de  l'Observatoire  de  Paris,  par  les  méthodes  de 
M.  Lœwy  (p.  801,  gSg). 

Bigourdan  (G.).  —  Sur  une  méthode  différentielle  propre  i 
déterminer  les  variations  de  la  latitude  et  la  constante  de  l'aber- 
ration (p.  848). 

Cette  méthode  consiste  à  viser  le  nadjr  sur  un  bain  de  mercure  qui 
réfléchit  à  la  fois  dans  la  lunette  l'image  du  réticule  et  l'image  des  étoiles 
voisines  du  lénilli.  La  lunette  étant  munie  d'un  micromètre,  on  pourra 


Prix  Jantten,  —  M.  Belopolsky. 

Planète  ^ia?;  D-  Q.  —  Observations  par  MM.  Bigourdan,  Gourly, 
Gruey,  Mascarl,  Picart,  Hayel,  Rossart,  Sy.  —  Élémeots,  par 
M.  Fajel. 

Comète  Coddlngton  (1898  juin  11),  —  Observations  par 
MM.  Cruls,  Picart. 

Comète  C((i:co6iVi((i898juiii  18).  —  Observations  par  MM.  Cruls, 
Picart, 

Comète  Brooks  (1898  ocl.  20).  —  Observations  par  MM.  Bi- 
gourdan, Rambaud,  Sy- 

Comète  Perrine-Cho/ardet.  —  Observations  par  MM.  Courty, 
Fayel,  Gruey,  Pîcart.  —  Éléments,  par  M.  Fayel. 

Comète  Chase  (1898  nov.  16),  —  Observations  et  éléments,  par 
M.  Fayel. 


—  Bajtritcht  Commitiion.   —   AitroDomiich-GeodStitche  Arbeil«n.    Heft  >. 

Hcrt3.  [i  PolliQhen-undAziDiulbcslimmung  inKammer.  )886.  —  t  Polhflheo- 
und  Azimutbcstlmmung  aufdem  Wendelstein,  18S7.  Aiimutbestimniuilg  in 
MUncbea  (Sternwartc),  18S7-1891.]  Munclicii,  189S. 

—  K.  und  K.  Militiir  Oeographischen  Imtitules  in  Wien.  SU.  Baod.  Ailrooo- 

mischc  Arbciten.  Wimi,  189R. 

—  SehweUeritclte-geodatisclu    KommUûon.    Aclilcr   Band.    Loubweichuagea 

in  der  mitlleren  und  nordlichen  Scbwciz.  Zurich,  iHgB. 

—  Service  géographique  de  l 'Armée.  Dapport  sur  tes  traraui  eïécul*»  en  1B97. 

Paris,  1897. 
SMiriisOMAN  Institution.  —  MhceUaneous  Collectiom.  Vol.  \L.  Washington,  iSyS. 

—  Annual  Report  for  llie  year  ending  June  la,  1S93.  (  Reporl  of  the  (J.  S.  Na- 

tional Museum.) 

VKDUtE  DKLLE  CosTK  b'Italia.  Parle  prima.  Geoova,  1897. 

Bureau  Centhal  MiiTBOBOLOarQUE  dr  France.  —  Annate»,  année  1896,  I  (Mi- 
moires),  II  (Observations),  III  (Pluies  en  Krance). 

The  Nautical  Almanac  and  Aaironomii^al  Epkemerii,  for  the  year  tgot. 
London,  dec.  1897. 

VBuiiFFENTLicHUNOEN  det  A'.  Aitronomiic/ien  Beehen-lnatitutt,  ...  herausge- 
geben  von  J.  Bau^chinger.  N"  7,  8.  9.  Berlin,  1S98. 


"p 46.  0.49,4 

P 53S',8o46 

Dans  la  réduction  des  observations  j'ai  employé,  pour  les  étoiles 
(le  comparaison,  les  positions  moyennes  suivantes  : 


41.  9,»o 

-  5.  3,23,1 

12 

2.23.  9,83 

-Hll 

3i.aS,9 

56.>o,39 

3.37.23,2 

13 

a.3i.i6,85 

12 

a6.i8,5 

4.18,57 

a. 46.  6,1 

14 

a. 37. 54,66 

12 

5o.  5,9 

•7-  4,93 

i.ao.  8, a 

15 

ï. 46.14, 38 

18 

16.37.7 

i8.aS,o9 

—  o.5i.ii,o 

16 

3.48.47,78 

18 

3.44,9 

35.33,20 

-  7-  2-57,3 

17 

3.48.56,3o 

■  8 

i6.3o,4 

54.39.96 

8.52.  a, 3 

18 

3.55.55,37 

18 

39.ï4,4 

:.46,ao 

9.47-  '.7 

19 

4-  2-55,92 

'9 

19.33,1 

6.47,65 

9-49-33,9 

20 

4.  6.35,73 

19 

i5.48,6 

8.  9,55 

10.17.  9,3 

21 

4.10.46,98 

'9 

24.45,8 

ï. .19.58 

-4-11.34.44,8 

22 

4-i3.i4,93 

-4-19 

4i.i5,7 

me: 

MOlllES    ET 

OBSERVATIONS. 
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Maméros 

iNuméro* 

d'ordre. 

Jl  1893,0. 

CO  1893.0. 

d'ordre. 

A  189S.0. 

(Jd  1893,0. 

h       m     • 

.        »         • 

h      m     t 

•       /        . 

23. 

4.24.  8,55 

-+-20.18.47,7 

3i. 

6.   0.37,26 

-f-23.  3.5o,3 

24. 

4.24.53,06 

19.54.    6,7 

35. 

6.   3.14,14 

23.  7.49,» 

23. 

4.32.40,75 

20.23.27, I 

36. 

6 .  5 . 26 , 1 6 

23. i3.47,o 

26. 

4.39.37,53 

21.  4.  4,4 

37. 

6.19.  2,75 

23.23.    8,2 

27. 

4.39.57,65 

20.58.10,3 

38. 

7.36.21,06 

22.28.32,9 

28. 

4.4^-^2,5i 

21.  7.34,0 

39. 

8.   3.12,74 

-t-21.40.47,9 

29. 

4.49.51,30 

2 I . 24 •   5,5 

a. 

0.   3.14,09 

—  2.49.   5,2 

30. 

4.52.39,05 

2 I . 34 . 26 , I 

b. 

0.20. i5,88 

—  i.2o.3|,5 

31. 

4.56.42,00 

21.26. 1 I ,9 

c. 

2.  9.58,48 

-hio. 16.28,2 

32. 

4.57.58,65 

2 I . 29 . 32 , 6 

d. 

3.5o.5i ,63 

-+-i8.3i.44,7 

33. 

5.55.16,64 

H-23.  7.53,7 

e. 

3.51.38,87 

-^18.37.29,1 

Autorités,  mouvements  propres. 

\,  Lai.;  Rijmk.  I  ;  i855  Cambr.;  A.  N.,  1655;  Yarn.;  1873  Vienne;  Eastm.; 
Varsovie  Z.  ;  Radcl.  III;  Karisr.  IV,  V;  1893  Cap. 

2.  Bradl.;  i85o  Cap;  Yarn.  ;  Poulk.;7  Y.  C;  i860  Cap;  Brax.  ;y4.A^.,  1637 

N.7  Y.  C.;Glas{?.  I.;^.  A^.,  1622;9  Y.G.;Eastm.;  Lœwy;  Melb.  Il 
Stone;  Cord.;  i885  Cap;  Radcl.  III;  Karisr.  Il;  10  Y.  C.  ;  1886  Par. 
Strasb.  II.;  1893  Cap.  —  fji'=  — o*,'oi. 

3.  Bonn  VI  ;  comparée  au  Cap  k  i^  a. 
A,  Comparée  au  Cap  à  >^  6. 

i).  M  un.  I;  1893  Cap. 

6.  Schjell.  ;  Lcipz.  Z. 

7.  Weisse;  RQmk.  II;  Schjell.;  Leip.  Z.  ;  Kustn.;  — jx  =  — o*,oo3  inc. 

8.  A,  N.^  2091  et  comparée  au  Cap  à  >^  9. 

9.  Lal.;  Weisse;  Rumk.  II;  Poulk.;  Paris;  A.  N.,  1768,  2392;  Leipz.  Z.; 

1893  Cap;  —  fi  —  —  o',oo2  inc.;  jx'=  —  o',o5. 
10.  Comparée  au  Cap  à  >^  c. 
il.  Weisse;  Mun.  I;  Lcipz.  Z.  ;  Mun.  II;  Cinc.  i4- 

12.  Lal.;  Mun.  I;  Paris;  Leipz.  Z.;  Mun.  II. 

13.  Weisse;  Rtimk.  II;  Leipz.  Z.  ;  1893  Cap;  —  fi'=— o'',o6. 

14.  Lal.;  Weisse;  Par.  Il;   Kam  ;  Yarn.;  Leipz.  Z.  ;  Glasg.   I;  Par.  III, 

i883,86;  Glasg.  II;  —  (jt  =  —  o'',oo3  inc. 

15.  Lal.;  Weisse;  Rûmk.  II;  Berl.  Z. 

16.  Vienne  Z.;  1861 ,62  Vienne;  Berl.  Z. 

17.  Berl.  Z.;  1893  Cap. 

18.  Comparée  au  Cap  d  it  e. 

19.  Newcomb  Fond. 

20.  Lal.;  Weisse;  Rumk.  II;   i856  Cambr.;  Berl.  Z.;  — [Ji'=r  —  o',o4  inc. 


37.  Pi.;Wrou.I;  Arm.I;Tiy[.;  ■837Ediiib.;  i835Kberg;  Brnx.;Biiw.; 

Berl,  Z.;  i88a,83  Par.;  KUsln.;  Cine,  14;  — n'=  — o'.oi. 

38.  Lai.;  Weisse;  Berl.  Z.;  i883  Paris. 

39.  Weisse;  Berl.  Z. 

a.  U!.;  Pi.-.  Weisse;  Fall.;  Tayl.;  iSÎ?  Edinh.;  18^0  Sant.  ;  Arm.  I: 

Mun.  1;  i85o  Cap;  Par.  (I;  Brux.;  A.  N,,  1712;  BoDn  VI;  Poalk.; 
1864,65,72  Badcl.;  Glagg.  I;  9  Y.  C;  Par.  Ill;  Eastm.;  Cord.; 
Karlsr.  II;  10  ¥.  C;  Badcl.  Ill;  Strasb.  It;  1893  Cadix,  1893  Cap. 

b.  1893  Cap. 

c.  Schjell.  ;  Poulk.;  Bomb.;  Leipz.  Z.;  1893  Cap;  — ]ji'  =  —  o',o4  in<- 

d.  Weisse;  Berl.  Z.;  1893,94  Cap. 

e.  Cap  1893,94  et  comparée  à  *  d. 

Le  Tableau  suivanl  contient  les  observations  avec  leurs  écarts 
et  les  numéros  d'ordre  des  étoiles  de  comparaison.  L'heure  des 
observations,  déjà  corrigée  pour  l'aberration,  est  exprimée  en 
temps  moj'en  de  Paris;  les  coordonnées  de  la  comète  sontconi- 
gées  pour  la  parallaxe.  Les  réductions  au  jour,  ainsi  que  les  pa- 
rallaxes, ont  été  recalcnlées,  ces  dernières  à  l'aide  de  la  con- 
stante 8",  So. 
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Observatoires. 


T.del'obserT.        Aapp.ipéoo. 


(JDapp-gcoc. 


Obs— Cale. 


Lieu  normal  I. 
Mai  1893. 

h      m       s 

Cap 18,62521  23.4a.    1,60  — 

Gap 21,63632  - 

Gap 21,64756  23. 54. 5f, 63 

Gap 23,64883  o.  3.28,83  - 

Gap 26,63703  0.16. 3 1,32  — 

Gap 26,67037  0.16.39,93  — 

Gap 27,664  |i  0.21.   3,1 4  - 


5.  1.53,9 
3.40. 44) ' 

2.45.  4,8 
I . 20 . 5o , 7 
I .19.53,3 
0.51.25, 9 


-4-0,76 

-T-I  ,25 

-M, 46 
-î-1,39 


1,21 

I  ,32 


5,3 


-  ï,« 


-^  1,8 

H-  3,7 

-T-     4,0 

7,8 


I 
2 

2 
3 
4 
4 


Lieu  normal  II. 
Juin   1893. 


Gincinnati 12,85444 

Gincinnati 16,85591 

Gap 18,67738 

Gincinnaii i8,85o7i 

Gap 19,66585 

Gincinnaii 22,83628 

Gincinnati 22 ,83628 

Gap 24,65558 

Gap 24,67193 

Cincinnati 23 ,83782 


1.33.  6,83 
1.53.58,56 
2.  2.36,65 
2.   3.25,82 

2.  7->7,90 
2.22.20,81 
2.22.21 ,00 
2.3i.  o,o5 
2.3i.  4)63 
2.36.36,93 


8. 

9- 

-^  9- 
-f-io. 

-MI. 

H-I  I  . 

12. 

12. 
-i-  I  2  . 


o.     J,2 

53.i5,2 
43.25,5 
48.  5,3 
10.17,0 
34.21 ,5 
34.24,3 
20.53,7 
21.17,1 
5o.36,i 


-4-0,88 
H-o , 82 
1,38 
1,26 
1,36 
-4-0,76 
-+-0,95 
-hi,  i5 
-hi  ,o3 
-T-0,85 


-^  9,0 

-^  9,' 

-:-  5,3 

-4-  1 ,2 
-4-  4,8 
-^  6,9 

9>7 
2,8 


i,î» 


-^  9,3 


7 
8 

9 

lO 

II 
12 
i3 
i3 

14 


Lieu  normal  III. 


Gincinnati. 
Cincinnati, 

Cap 

Cap 

Cap 

Cap 

Cincinnati 

Cap 

Cap 

Marseille . 
Cincinnati 
Marseille  . 


Juillet  1893. 

10,83933 

3.47. 10, 3o 

-4-18.  9.59,5 

-1-0,49 

-4- 

4,5 

10,83933 

3.47.10,84 

-4-18. 10.  2,7 

-4-0,83 

-4- 

7,7 

16 

11,67926 

3.5i.  3,55 

-4- 1 8 .  24 .  23 , 9 

-r-1,08 

1,0 

17 

12,66903 

3. 55. 36, 40 

-t-18.41.  3,7 

-^0,94 

1 

-î- 

a, 7 

18 

14, 66307 

4.  4.43,09 

-f- 19.  12.53,2 

-4-0,90 

-1- 

1,6 

«9 

14,68283 

4.  4.48,81 

-f- 1 9 . 1 3 . 1 2 , 5 

-4-1 ,22 

-4- 

2,5 

«9 

1 4 , 86020 

4.  5.36,70 

-7-19.15.54,8 

-+-0,71 

: 

1,3 

20 

15,67039 

4.  9-17,59 

-f-19.28.  9,2 

-+-0,98 

-r- 

1,1 

21 

16,67005 

4. 13.48,53 

-i-19.42.45,7 

-ho,8i 

-i- 

0,4 

22 

17,59324 

4.1757,03 

-4-19.55.49,7 

-1-0,08 

-T- 

•^-,7 

24 

i8,85i57 

4.23.35,36 

-r20.12.47,5 

-4-0,53 

ï,'^ 

23 

19,59319 

4.26.53,22 

-4-20.22.28,7 

-4-0,2") 

-f- 

1,6 

2J 

Bel 

■lin  (Urania 
■lin  (Urania 

)..       9,59e86 
)■■       9,59878 

7.3 

8. 

8. 

5.19,83                              -0,88                 3! 

+M.30.  8,0                   -  8,0   3! 

3.19,52     +11.41.7.5    -0,37     -3,6   39 

5.33,79    -t-a. .36.30,7    — o,36    —  a,8   3s 

Nie 

:e 

...     ai,6ia5a 

En  considéralion  du  petit  nombre  des  observations,  j'ai  donné 
aux  observaiions  de  chaque  lieu  normal  le  même  poids,  après 
avoir  pris,  quand  il  y  a  lieu,  la  moyenne  des  mesures  faites  le 
même  jour  par  le  même  astronome.  Toulefois,  je  n'ai  donné  que 
le  poids  ~  aux  déclinaisons  de  Cincinnati  août  1  2  et  de  NorthGeld 
aoiU  iti,  et  à  l'observation  du  9  septembre  de  Berlin  (Urania). 

Voici  les  corrections  de  l'éphémérlde  pour  les  cinq  lieux  nor- 
maux (nous  leur  donnons  les  numéros  d'-ordre  X  à  XIV,  fatsani 
suite  à  ceux  des  neuf  lieux  normaux  de  la  première  apparition). 


-i8',a6       -!-i5',9ï       -t-8',8ii       -t-a',8a 
-  3'.5a      -i-  G',i3      ■+-■•','>■,       -fi',56 
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Comme  Téphéméride  n'avait  été  calculée  qu^à  six  décimales,  les 
coordonnées  suivantes  des  lieux  normaux  ne  sont  que  provisoires 
et  subiront  encore,  à  la  suite  d'un  calcul  plus  rigoureux,  de  petites 
modifications.  Je  mets  à  côté  d'elles  les  poids  que  je  leur  ai  attri- 
bués en  les  combinant  avec  les  lieux  normaux  de  la  première 
apparition. 

Poids. 
T.  m.  d«  Parii.  a  1893,0.  c  I893.0.  a.         S. 

Mai     23,5 0*42.18,6  —2.49.16,4  y  1 

Juin    20,0 32.12.56,8  -r-10.19.  9,5  J  | 

JuiLL.19,0 66.   3.25,5  -i-io.  14.36,9  |  \ 

Août  12,0 90.46.46,6  h-23.io.5o,7  J  i 

Sept.  19,0 119.50. 3o, 8  -r-21 .48.5i  ,8  J  J 

Le  Tableau  suivant  donne,  pour  des  éléments  équaloriaux, 
les  coefficients  différentiels  des  coordonnées,  déjà  multipliés  par 
les  poids  donnés  ci-dessus.  Ces  quantités  sonl  sous  forme  loga- 
rithmique et  exprimées  en  secondes  d'arc.  Dans  le  calcul  des 
coefficients  difiérentiels  par  rapport  à  jji,  l'époque  est  1896  dé- 
cembre 21,5. 

fSn  ascension  droite, 

«fM.  d[l.  rfç.  dit'.  «Ini'rfQ'.  Ht'. 

-+-0,46073  -4-3,83702  -9,73372  -+"9,52358  -+-8,8i338  -+-9,28329 

-4-0,44695  -T-3, 82850  --9,48590  -+-9,43420  -+-9,05797  -+-8,923i5 

-+-0,4*689  -+-3, 81455  -^0,08470  -4-9,52279  -1-8,57913  —8,36485 

-+-o,2ii46  -r-3, 60492  -1-0,09894  -+-9,4911'^  — 8,76213  — 8,oi386 

-+-9,93118  -+-3,33655  0,06821  -T-9, 52476  —8,98598  -^8,86525 


lin  déclin  a  is  o  n . 


■4-0,13957 

^-3,5i569 

-9,43i33 

-1-9,20806 

—9,52265 

— 9,6o85i 

-+-0,09516 

-+-3,47596 

-4-8, 941 32 

-h9, 09701 

—9,65374 

-9,30443 

-+-9,86278 

-i-3, 24812 

-^9,382i3 

-i-8, 94700 

-9,73373 

-r  9, 02892 

-+-9,16296 

-+-2,54765 

-+-8,647H 

-^8,29582 

-9,46551 

-^9,39259 

—8, 97561 

—2,39359 

—9,28269 

8,71866 

— 9,o3i4o 

-i-9,6i25o 

La  jonction  rigoureuse  des  deux  apparitions  1886-87  et  1898 
n'est  pas  encore  possible,  étant  donné  que  je  n'ai  calculé  que 
d'une  manière  approchée  les  perturbations  des  planètes  Vénus, 
Terre,  Mars,  Jupiter,  Saturne  el  Uranns. 
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En  appliquant  les  faibles  corrections  fournies  par  la  résolution 
des  quatorze  équations  de  condition  aux  quantités  qui  corres- 
pondent à  A[A  =  4- ©",0985  j'ai  obtenu  les  corrections  suivantes 
des  éléments  III  basés  sur  l'ensemble  des  observations  de  la  pre- 
mière apparition  seule  : 


•  *  « 


AMo  = -4- 0,40 -H    3,02  = -h    3,42  At:  =  —3,48        -f-0,73        =  —  2,75 

AQ    =-r-6,62H-      1,78=4-     8,40  A«    =H-0,32  —0,07  =-+-0,25 

A«     =  —  0,22  —  10,04  =  ~~  10,26  A(i  =  —  0,00034  H-  0,09850  =  -h  0,09816 

Je  trouve  ainsi  les  éléments  suivants  pour  les  deux  apparitions 
qui  correspondent  aux  époques  d'osculation  :  1887,  avril  12,0  et 
1898,  septembre  17,0,  temps  moven  de  Paris. 

Époque.  1886,  doc.  Sl.S.  1893,  sept.  17,0. 


«  o  ,  « 


M 4*i8.56,66  9.57.16,57 

TZ 7.34.26,48    \    J,       .  ,    ,  7.41 -23,22    )    ,v        .  .     »    1 

^  /  ,^  I  Equin.  et  ecl.         /  .^\r  I  Equin.  et  ecl. 

y 52.29.  ^f^^  1  Oft/.  52.27.45,65  }    ^       rt  « 

cp i5,5^.3iy3g  46.  0.49,23 

fi 533^,78826  535',  8047 

Les  deux  Tableaux  suivants  donnent  les  écarts  que  laisse  sub- 
sister la  représentation  différentielle  des  lieux  normaux  à  Taide  de 
ces  éléments;  le  second  Tableau  ne  contient  que  les  lieux  dont  le 
poids  diffère  de  l'unité. 

A  vec  poids. 

I.  II.  m.  IV.  v.  VI.  VII.  VIII.         IX. 

accoso...     -4-i',69    — o'',43    — o'',95    — i',o8    — i*,o8    -+-o',92    -+-o',2i     -+-a',33    — o',48 
8 — o'>75    -+-o',o8    -♦-o',66    H-o",  18    -f-o*,  5i     -4-0',  76    — 0^,17    -+-o',33    — 1*129 

X.  XI.  XII.  XIII.  XIV. 

Aoecoso...     H-i",  18       -T-2',79       — i',2i       — 1',32       — 4'i03 
Ao —2*,  22       -4-0',  79      -o',43       —3",  57      — 2',iî 

Sans  poids. 

I.  VII.  Vïll.  IX.  X.  XI.  XII.  XIII.  XIV. 

iaicoso....     -f"2*,39    -4-o',3o    -f-.'j*,64    — 1*,36    -ha*,o5    -1-4'', 83    — «'jT»     — -ï'i^g    — 8", 06 
io — »',07    — o',2',    H-o',G6    — 3%G3    — 3^84    -+-i',37    — o',6i     — 7',  i3    — '|',28 

La  représentation  des  lieux  normaux  n'est  pas  bien  satisfaisante, 
surtout  dans  la  seconde  apparition.  Il  n'est  pas  douteux  qu'après 


M 3^1. a4.  7,5 

IT 8.  3.58,o 

8 5a. 23.  7,5 

(" 3.  a. 54, a 

? 46.19.33,4 

\^ 54i',a345 

Un  peiil  calcul  préalable  m'avait  montre  que  les  circonstances 
de  visibilité  sont  extrêmement  défavorables  en  1899  et  1900.  Vers 
l'époque  du  passage  a»  périhélie  la  comète  resie  pendant  de  longs 
mois  dans  le  voisinage  immédiat  du  Soleil  ;  plus  loin  du  périhélie 
sa  distance  à  la  Terre  p  est  trop  considérable;  notamment, 
CD  1900  il  n'y  a  aucune  possibilité  de  revoir  la  comèle.  Je  me  suis 
néanmoins  décidé  à  calculer  une  éphéméride  rigoureuse  s'éten- 
dant  du  a4  août  1S99  au  8  novembre,  et  à  en  communiquer  la 
première  moitié  à  M.  Perrine  el  la  seconde  moitié  a  M,  GiH- 
L'erreur  de  celle  épbéméride  ne  doit  pas  atteindre  ±  3*  en  JR- 

Je  donne  ici  quelques  positions  approchées  en  y  ajoutani  les 
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coordonnées  du  Soleil,  pour  qu^on  puisse  juger  combien,  même 
pendant  cet  intervalle  de  temps,  les  circonstances  étaient  défavo- 
rables. 


Datei. 

«•-#• 

^O- 

«O- 

So- 

lojr^^. 

lof  p,^ 

h      m 

• 

h      m 

• 

Sept.     1,5.... 

i5.i3,4 

—  I9»ï 

10.43,4 

-1-  8,1 

0,363 

o,383 

i7,S.... 

i5.32,5 

20,4 

I  I.41  ,1 

-f-  2,0 

0,335 

0,392 

Oct.      3,5.  • . . 

i5.57, i 

—21,8 

12.38,7 

-  4,^ 

o,3o4 

0,395 

!«/  ,D.  •  .  . 

iC.a7,i 

—  23,1 

13.37,9 

— 10,2 

0,270 

0,393 

Nov.      4,5. . . . 

17.  2,8 

-2i,3 

«4.39,7 

-i5,6 

0,233 

0,386 

Lors  des  dernières  mesures  obtenues  à  Pouikovo,  en  avril  1887, 
à  rinstrument  de  3o  pouces,  la  comète,  déjà  extrêmement  faible, 
se  trouvait  à  une  grande  hauteur  au-dessus  de  Thorizon.  Les 
'Valeurs  de  log/*^  et  logp,<r  étaient  respectivement  o,3i3  et 
o,364,  un  peu  supérieures  à  celles  qu'on  trouve  à  partir  du 
ig  octobre  1899.  Mais  à  cette  dernière  époque  la  comète  était  peu 
élevée  au-dessus  de  l'horizon  du  Cap,  et  l'extinction  de  la  lumière 
a  dû  affaiblir  d'une  manière  très  considérable  son  intensité  lumi- 
neuse déjà  bien  faible. 

Dans  sa  prochaine  apparition,  en  1906,  la  comète  sera  très 
brillante;  sa  distance  à  la  Terre  descendra,  vers  le  milieu  d'août, 
au-dessous  de  0,20.  Entre  1908  et  1912,  la  comète  subira  de  fortes 
perturbations  de  la  part  de  Jupiter  dont  elle  se  rapprochera,  vers 
mai  191  o,  à  environ  o,5.  Comme  presque  toutes  les  comètes  de 
courte  période,  la  comète  de  Finlaj,  déjà  bien  intéressante 
d'ailleurs  par  sa  parenté  avec  la  comète  de  Lexell,  contribuera 
dans  une  mesure  fort  notable  à  la  connaissance  très  exacte  de  la 
masse  de  Jupiter. 

Postscriptum,  —  Après  coup  j'ai  encore  reçu  de  M.  Bigourdan 
communication  des  cinq  observations  suivantes  faites  à  Paris  : 


Tempi 

de  TobserT. 

iRapp.géuc. 

(m  app.géoc. 

AA. 

A(1D- 

* 

Août 

11,59801 

h      m      s 
6.    1.38,62 

-t-23.io.   7,9 

• 
-^o,i3 

-o;5 

40 

H,6U78 

6.    1.42,38 

-1-23. 10. 1 1 ,2 

-!-0,  12 

-+-0,4 

40 

12,60572 

6.   5.23,90 

-1-23. 12.25,0 

—  0,26 

-0,7 

41 

12,62498.... 

6 .   5 . 28 , I 5 

-+-23. 12.32,0 

— o,3i 

-^3,9 

4i 

Sept. 

Ii,643i0.... 

.     7.1^.38,12 

-^22.   8.5^,  î 

—0,35 

—0,2 

4i 

lions 
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dx  dû  doL       dX 

—r  =  cosa  -f-  —  p  sma  —, -r- 

di  di        ^  dt        dt 


,  dy         .       dp  doL       d\ 


dz  ^  dp  p      ûfo 

—r  =  tango  V-  -^ ^r^  t"» 

dt  °     dt        cos»o  dt 


puis 


d^x                d^p                   dp  doL                  /d%Y                  d^oL       rf»X 
=  cosa  — i-r  —  2  sina  -r-  -1 p  cosal  — ï-  )  —  p  sina  —r-r .-^» 


p  .       dp  doL  /d7\* 

j  .   —  ^ww^    .-î^  —  2  sina  -5! — ; p  cosal  -=-  )  —  p  sin-,    , .  ,  . 

dt^  dt*  dt  dt       ^  \dt)        ^  dt*         dt* 

.,,  )  d*y  d*p  dp  da  /da\*  d*aL       d*Y 

\y)  {  —r^  =  sm  a  -r-^  -^  2  cos  a  -7 — ; p  sin  a  (  -=-  )   -+-  p  cos  a  -y—- 7— , 

'j   dt*  dt*  dt  dt       ^  \dt)        ^  dt*         dt* 

d*z  _  ^d*p  2      dp  </o  tangS  /d^\*  p      d*^ 

dt*   "  '^"^^  dt*  "^  cos«8  dt  dt  "^  ^'°  cos»8  \dt)  "^  cos>a   rfr«* 

Or,  les  équations  différentielles  du  mouvement  de  la  comète 
s'écrivent 

d*x       K*x  d*y       K*r  d*z        K*z 

■5^-*-T3-=^'       rf/V-^-7i-=^^      ^-^-^r-^' 

où  l'on  a  posé  r^  z=z  x^-hy^-h  5^,  et  où  K.^  représente  la  constante 
de  Gauss.  ^ 

S.  p  I  ]  Ji         r  d^x    d*Y    d*z 

1  1  on  remplace  dans  ces  équations  x,  y^  5,  -j— >  -j-^  —r-  par 

leurs  expressions  (i)  et  (3),  on  obtiendra  un  système  d'équations 

non  linéaires  qui  fourniront  0,  -n,  -j-Ç  en  fonction  des  données  a, 

^  ^  ^  dt     dt*  ' 

«^    dxL    dû    d*a    d*ù    c^    j      .^  ,  ,  ,  dp   ,         ,       ^ 

^^  'di'  di^  "dti'  'dti'  ^*^*^stituant  les  valeurs  de  p  et  -^  dans  les  for- 

HH^les  (i)  et  (2),  on  obtiendra  les  coordonnées  héliocentriques  de 

la  comète  et  les  projections  de  sa  vitesse.  On  sera  alors  en  mesure 

(voir,  par  exemple,  Tissehakd,  Mécanique  céleste,  t.  I,  p.  116) 

de  calculer  les  éléments  de  l'orbite  cherchée. 

On  a  aussi 

d*\       K'*\  d*\       K'*\ 

=  O,  —i-T  H ;rr-   =  O, 


dt*  R»  '         dt*  R8 

OÙ  R  désigne  la  distance  de  la  Terre  au  Soleil,  et  où  l'on  a 

K'«=K«(i  +  ix), 

[X  étant  le  rapport  de  la  masse  de  la  Terre  à  celle  du  Soleil. 


on  obtient  ainsi  l'équation 

oiï  l'on  a  posé 

„_  \'Ji}  """<=''" -^'""B"  d,{d,)  -*-  di  dit  ~ 


(X  sina-  Y  cosa)  -3;  -  (X  cos=  +  Y  sina) 


__,..,„,„^.,.„„,„„„,„„^ 


Cette  équation  (5)  est  celle  que  M.  Poincaré  appelle  (toc.  cit.), 
l'équalion  (3)  de  Laplace.  Il  est  aise  de  voir  que  la  direction  dont 
les  cosinus  directeur):  sont  a,  b,  c  est  perpendiculaire  à  la  fois  au 
ra^on  joignant  la  comète  à  la  Terre  à  l'instant  l,  et  au  rayon  infini- 
ment voisin;  car  on  déduit  facilement  des  équations  (1)  et  (3)  les 
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relations 


rt(T -f- X)-+- 6(7 -^  Y)-4- C2  =  o, 

dx       d\\       ,  Mr       d\\         dz 

J^'dt 


[dx       dX\       ./dr       d\  . 
\dt         dt  I  \dt        dt 


Si,  dans  Téquation  (5),  on  remplace  r'^  par  sa  valeur  déduite  du 
système  (i), 

r»=  -^  —20$ -h  R«        (Ç  =  Xcosa-+-Ysina), 

on  obtient  une  équation  qui  est  du  huitième  degré  en  p;  le  degré 
s'abaissera  au  septième  si  Ton  suppose  K2=  K'-,  ce  qui  revient  à 
négliger  la  masse  de  la  Terre  vis-à-vis  de  celle  du  Soleil;  car  le 
terme  constant  disparaît. 

La  valeur  de  p  une  fois  trouvée,  on  obtiendrait  facilement -j^: 

*  '  dt 

il  suffit  pour  cela  d'éliminer  -.^^  entre  les  deux  premières  équa- 
tions (4),  ce  qui  donne 


1 


d%  d^         rf»a        „   .  ^  /K«       K'«\ 


ou,  en  tenant  compte  de  l'équation  (5), 
(6,  2J=-.P. 


en  posant 


d^'x 
,—-  -H  H  (X  sin  a  —  Y  cos  a) 

I  _  ^' 

""di 


Admettons  maintenant   que  l'orbite   soit  une  parabole.   Nous 
aurons  une  condition  supplémentaire 


\di)  '^\dt)  '^[de)  "    r 


dx 

Si  nous  substituons  dans  cette  relation  les  expressions  (2)  de  -^j 

^>  -^9  et  si  nous  remplaçons  --■  par  sa  valeur  (6),  nous  trouvons 
la  nouvelle  équation 

(7)  pU-f-2Bp-+-V»=— , 


conduit  à  cbercher  le  plus  grand  commun  diviseur  entre  un  po- 
lyaome  du  huitième  degré  et  un  du  sixième. 

On  peut  simplifier  un  peu  :  si  l'on  multiplie  les  deux  membres 
de  l'équation  (5)  par  ar',  on  a  l'équation 

Retranchant  membre  à  membre  de  l'équation  (7),  nous  obtenons 
une  équation  du  troisième  degré  que  nous  écrirons 
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Quant  à  l'équation  (-j),  nous  la  développerons  sous  la  forme 

en  posant 

.  L  =  1  j  — jt;  cos*o, 

M  =  21  — 8  -j-  ç  00s*  0  ^-  H'cos*o, 

^  =  4  -jj 4 j^ $  cos«o  -h  4  -y  R'cos^ô, 

P  =  -^y  —  8  -r^  J  COS»0  H-  '/  j^ R^cos'o, 


R2cos»o/,,.        .  K*\ 


La  racine  commune  aux  deux  équations  (8)  et  (9)  s'obtiendra  à 
l'aide  de  deux  divisions  algébriques.  En  effet,  la  division  du  pre- 
mier membre  de  (9)  par  celui  de  (8)  conduit  à  un  reste  du  second 
degré;  la  division  du  premier  membre  de  (8)  par  ce  reste  donne 
un  reste  du  premier  degré,  lequel,  égalé  à  zéro,  donne  la  valeur 
de  p  cherchée. 

EflTectuons  ces  o|)éralions  :  si  nous  posons 

//  =  M  —  m  —  (L  —  /)/, 

(•  ^-  N  —  n—(L  —  l)m  —  m/, 

le  reste  de  la  première  division  sera 

/>(p«-i-9P  -h.O, 
où  l'on  a 

/)  =  P  —  (L —  l)n  —  mu  —  h, 

pq  =  Q  —  nu  —  mv^ 

ps  =  S  —  nv. 

La  seconde  division  s'effectue  aisément,  et  Ton  a  finalement 

(10)  0—  ^-y-i • 

^      ^  '         m  —  s^q(l  —  q) 

La  méthode  ne  laisse  rien  à  désirer  au  point  de  vue  théorique. 
11  peut  bien  se  faire  en  effet  que  l'expression  (10)  de  p  se  présente 

sous  la  forme  -;  mais  alors  le  premier  membre  do  l'équation  (8) 

liutletin  astronomique.  T.  \VI.  (  Novonibrc  1899.)  a; 
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J'ai  emprunté  à  M.  Radaii  {Bulletin  astronomique,  I.  IV, 
p.  4*9)  'es  Irois  positions  suivantes,  calculées  à  Taide  d'un 
système  d'éléments  fictif  : 

a.  0. 

1985.  •         <         »  •         f         M 

Janv.  21,0 2()3.2i.!io,28        «24.35.40,52 

23,0 265.17.27,26        25.40.44 >ïo 

23,0 267.11.  7,4o        26.41.18,88 

A  cause  de  la  symétrie  des  dates,  on  trouve  très  aisément  -y 

et  -Tfi'  Rappelons   seulement   que  Tunité  de  temps   est  le  jour 

solaire  moyen  et  que,  après  avoir  exprimé  les  diUerences  Aa  en 
secondes  d'arc,  on  devra  les  multiplier  par  la  longueur  de  l'arc 
d^une  seconde. 

Voici  les  logarithmes,  à  5  décimales,  des  divers  nombres  à  cal- 
culer : 

H j, 79251  — (N  —  /i) 0,78947 

—  1 3,81000  P o,38i4i 

J 5,72176  — Q T, 98650 

V '~}.^i\}!Iq  — S 7,88107 

—  B 4?  '-ioo36  II o  ,90407 

/ T,47J'i7  — ^' 1,23634 

—  m 0,53 1 48  p 1,60372 

n 0,28730  — q 0,27182 

—  ('-  —  0 0,43990  s 1 ,909c>2 

M  — m o,8j8o8 

La  valeur  de  0,  fournie  par  la  formule  (10),  a  pour  loga- 
rithme o,o4oo5,  et  Ton  constate  qu'elle  est  1res  différente  des 

racines  de  Téquation 

p*  -4-  7  p  -h  5  =  o 
qui  donne 

Iogp,  =  0,07291,         loîîpi  =  T, 83708. 

Le  numérateur  et  le  dénominateur  de  p  dans  (10)  sont,  en 
effet,  assez  petits,  leurs  logarithmes  étant  7,2.^822  et  7,20817,  ce 
qui  fait  prévoir  que  les  deux  nombres  0|  et  02  ne  sont  pas  éloignés 
do  deux  des  racines  de  Téquation  (8). 

Les  résidus  de  substitution  de  pi  et  de  p^,  dans  le  premier 
membre  de  (8),  sont  effectivement  très  faibles,  — 0,01^0  et 
-f- 0,0659.  ^^  méthode  d'approximation  de  Newton,  appliquée  en 
partant  successivement  de  pi   et  de  po,   donne,    dès  la  première 


inière  approsiinatlon  de  l'orbite,  que  l'on  corrigera  plus  lard,  soil 
en  répélant  le  calcul  direct  des  éléments,  soit  en  faisant  usage  des 
formules  dirférenlielles  que  j'ai  indiquées.  » 
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>K  BESANCON  (équatorjïl  cuudé), 
Il  M.  P.  CHOKARDET. 
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Positions  moyennes  des  étoiles  de  comparaison  pour  1899,0. 

^                                A.  Réd.auj.  X.  Réd.auJ.                  Aolorité*. 

h      m      •  ...                       „ 

d 21.21.43,03  H-4»47  96.54.57,8  —23,0  28415  Munichi. 

d »  -^-4  )'i7  '*  — i^^o                Id. 

e 21.19.15,53  -+-4,46  97.  8.5o,4  —22,8  28289  Munichi. 

f 21.13.37,54  -+-4,43  97.45.17,1  —22,5  27957  Munichj. 

/ »  -1-4  >4^  »  — '^2,5                 1(1. 

/ »  -+-4, 41  '>  —22,5                 Ici. 


Positions  apparentes  de  la  planète, 

bates.                  T  m.  Besançon.                 Ji.                      log  T.  p.                     Ol.  lugf.p. 
1899                                hmsbms                                              •»• 

Sept.  4 11.58.17      21.22.38,28       1,193         96.53.59,4  o,85i/i 

5 11. 3i.  9      21.21.59,67      1,075         96.59.15,3  o,853/t 

6 8.44*29      21.21.26,19      1,207/1      97.  3.54,7  o,85i/i 

13 9.35.10      21.17.29,93      2,3io/i      97.39.58,2  o,858n 

14 9.13.38      21.17.  2,10      2,707/1      97.44*44)4  o,858/i 

15 8.   1.24       21.16.36,57      T,220/i      97.49.17,2  0,855/1 

Ces  observations  foal  suite  à  celles  parues  dans  les  Comptes 
rendus  de  l'Académie  du  4  septembre  dernier. 


OBSERVATIONS  DE  COMÈTES, 
FÂITK8  A  l'obskrvatoihk  dk  BESANÇON  (équatorîal  coudé); 

Pau   m.   p.  CHOFARDET. 


t»s. 


T.  m.  Besançon.       AU. 


A'J,\ 


N.clec. 


iRapp. 


lugf.  p. 


I-M. 


m 


119.  h     m     s 

R.    8.      9.59.3a    -f-i.  16,39 

10.       9.42.43     -+-2.32,o4 


»<#  WoU  (1898,  IV). 

,      y  h      m     » 

7.  3,5      3:3      6.18.18,76    T,o33 
9:9      6.i3.i5,88    2,964 


6.24,4 


»^  Chase  (1898,  VIII). 

8.  14.33.33  -t-0.43,78  -+-  2.45,4  12I9  io.4i.4'»54  1,490/1 

21.  i5.38.57  -+-0.19,97  -+-0.28,2  12:9  10.55.32,65  i,i54/t 

21.  16.10.  8  -1-0.21,01  -+-0.16,3  916  10.55.33,69  2,918/t 

22.  16.47.19  -+-i.i5,42  —  9«i7i3  9.9  10. 56. 28, i3  3,434'^ 

23.  17.40.12  -3.38,05  +-5.33,0  9I9  10.57.21,55  1,021 
21.  17.51.1j  — i.^j8,24  -"  4-  9>1  9*6  10.58.11,99  ii»2» 


^S 


•pp. 


loff.p. 


102.    7.50,6       0,877/1  1 

101.46.  4>9     0,876/1       2 


64.56.27,3 

0,606/1 

3 

63.  8.46,5 

0,502/t 

4 

63.  8.34,6 

0,488/1 

5 

62.59.   1,1 

0,481/1 

6 

62.49.  ^>^ 

0,486/1 

7 

63.39.25,7 

0,19"* 

8 

7.5..,!) 

-4. 13, 30 

,.  B.(B 

-M.i;,,j 

7.3.'|.  « 

+0.(3,^3 

7.13.55 

^.i7,M 

7.i3.j3 
7.10.(0 

■•^■('liîï 
-1.4,1,1. 

;..6.,7 

-1-1.34,63 

i.5,.3o 

-1-.....87 

^36.  4 

-H) 

54 

4.38,17 

i3 

4..a..3 

—1 

iî 

i.ili.SS 

-1-0 

k 

Î.ÎG.3M 

—  1 

3H 

3.  3.1(1,63 

1,553 

ro4. 13.56,1 

Q.59.4.,54 

1,536 

io3.  7.13,5 

ï.56..î,7i 

i,544 

.01.   ..45,6 

î.5î.5<.,.8 

T,546 

.00.58.  9.6 

j.49.3o,ao 

7,56, 

99-56..8.i 

t..  4.43,3^ 

7,639» 

66.i8.io,i 

lî. 57-13, 37 

i,647« 

61 .33. 48.3 

ï3. 57.19,93 

i,6i<,n 

6',. 3a. 55, 3 

33. 53. 3o,  16 

;,65i/i 

63.36. .fl.i 

23.10.15,87 

7,(i8in 

S5.w.56,4 

13. .1.  5,18 

7,685n 

53.57.  ».8 

11.43.14  .<>3 

7,709/1 

4;.5i.37,i 

11. 3Î. 16,59 

7,7',3n 

46.10,50.5 

11.3V  =7,^7 

■,743« 

-16.1.,.  48. 7 

ET  OBSERVATIONS. 

iH  tpp.  io(  r.  p. 

899,  a). 

Il     m     s 

18.49.  7»^^  T,55o/i 

i8.a4><4)57  1,437/1 

»7-^9-47»92  â, 790/1 

16.  1.46,49  â,74ow 

i5.5i.  4»56  3,838/1 

i5.4i>35,5()  -1,730/1 

i5.a4.'ia,oi  T,'j'|<) 

15.17.39,14  ",345 

i5.ii.24,5o  1,398 

i5.  5.35,89  7,557 

14. a8.  4,i4  T,3',6 

i4'i6. 33,62  T,5ii 

i4«i4*^^}63  1,54) 

14.  i4* 33, 53  1,54'f 
•<:  TutUe  (1899,  b). 

IS   11.       s.  7.  9    — 2.  3,29    -h  1.11,9     i2l9        i.38.5i,33  T,666 


M  ÉMOI  El  ES 

ET  ( 

al«i 

1.        T 

.A.  Besançon 

AA. 

ù^e. 

N.dec. 

.■«  Swift  1 

Mt. 

h     01    s 

m     ^ 

• 

1 

30. 

13.31 .32 

— 2. 56, 16 

-+-  4-59,3 

9:12 

31. 

13. 2 1.5a 

—6.38,46 

-+-   5.25,2 

6:9 

K 

1. 

12.59.  4 

— 1 .15,76 

-+-12.25,8 

9*9 

8. 

io.3i.47 

-+-2.  4,43 

— i«.57,9 

6:9 

9. 

10.10.47 

3.57,90 

— i5.  3,6 

6:9 

10. 

10.  3.53 

-+-0.40,63 

— i5.3r ,3 

13:9 

12. 

13.    8.52 

--3.i7»97 

-+-  0.  9i7 

9:12 

13. 

1 i.3i.  6 

3.5j,97 

--  3.34,7 

9*9 

14. 

11.38.  8 

-+-o.i3,o6 

-t-  3.32,6 

12:9 

15. 

12.36.48 

-+-1.37,81 

--5. i4,6 

9:6 

27. 

10.  6.59 

— o.34,5i 

-+-  6.i:î,'j 

9:6 

Ll. 

7. 

10.37.  3 

-+-1.20,87 

—  0.  5,4 

9:6 

10. 

10.49*40 

-4-1.33,22 

-+-  6.52,3 

9:6 

10. 

10.49.40 

—  !.23,l4 

-+-  6.20,2 

9:6 

4i5 
^•pp.  luff.  r.p. 


32.43.37,1 

'  »97^ 

47 

33.  7.25,1 

o,o()5 

48 

33.5o.3o,4 

0,139 

49 

43.29.  2,2 

1,016/1 

5o 

45.  5.5'i,7 

1,562/1 

5i 

46.42.17,9 

1,778'* 

52 

49.57.47,3 

0,226/1 

53 

5i.2'4.44»5 

0,  222/1 

54 

52. 5i .21,0 

o,3oi/i 

53 

54. 17.26,3 

0,454/1 

56 

66.43.34,2 

0,590/1 

57 

73.13.52,7 

0,707/1 

58 

74.45.15,5 

0,731 /» 

59 

7Î.45.i3,i 

0,731/1 

60 

59.43.46,3     0,731/1     61 


Positions  des  étoiles  de  comparaison. 


-k 

JR  moj.  189S,0  9J.0. 

nôd.auj. 

^Tmoy.  1898.0-99.0. 

Kéd.auj. 

AulurilcA. 

h 

m      1 

s 

•                *                 * 

1. 

6. 

1*2.    0,10 

-+-•2,  «27 

io'2.  o.38,9 

-+-    8',2 

7330  Paris. 

2. 

6. 

10.41  ><>o 

-4-2,24 

101 .52.20,9 

-+-  8,4 

1789  Munich  1. 

3. 

10. 

{0.53,37 

-+-4,39 

64.53.11,5 

-^-30, 4 

5493  A.  G.  Cambridge. 

4. 

10. 

55.  7,93 

^4,75 

G3.   7.i4,4 

-33,9 

5587  A.  G.  Cambridge. 

5. 

» 

-^4,75 

M 

-4-33,9 

Id. 

G. 

u 

H-i,78 

U 

-+-34,0 

Id. 

7. 

10. 

59.55,  î'2 

-+-4,78 

62. 43.      0,4 

-34,6 

5O22  A.  G.  Cambrid<;c. 

8. 

» 

H-4,8f 

)> 

-h34,7 

Id. 

9. 

1 1. 

5.5o,38 

-i-2  ,0'2 

00.22.34,3 

-^«7,9 

An.  rapp.  à  50 i4  A.  G.  Camb. 

10. 

11. 

7. '14, 33 

H-2,09 

59. 54. 38,0 

-m8,3 

5008  A.  G.  Cambridge. 

11. 

11. 

9.51 ,65 

-^a,4-A 

57. 5r.   5,0 

-+-19,5 

13738  Paris. 

12. 

» 

-+-•2,  {5 

» 

-+-19,3 

Id. 

13. 

II. 

9.47,37 

:  '^,49 

57.17.18,9 

-T-19,0 

4O98  Yarnall. 

14. 

II . 

4.40,50 

-4-3,07 

34.   7.   0,2 

-f-19,3 

4OO1  Yarnall. 

15. 

» 

-4-3,08 

» 

H-r9,3 

Id. 

16. 

1 1 . 

3.   •>.  ,u 

-^3,19 

53.20.33,4 

-+-18,8 

1219  Wcisse*,  X''. 

17. 

1 1. 

3.i3,8i 

-T-3,'2I 

33.  8.33,5 

-4-18,8 

i30i8  Paris. 

18. 

>( 

-h3,'2{ 

i> 

-18,7 

Id. 

10. 

II 

-^3/2) 

i> 

-18,7 

Id. 

20. 

1) 

-T- '»,.;.  5 

II 

-T-i8,0 

Id. 

ao.  a.a9,88  +3,4?  33. 36. 39,0  -î-  7,5  aSSo  B.  B.  i.  VI -i- 56°. 

19.1^.7,10  -4-a,78  3a. 28.   7,1  +  y.i  4*18  Radcliffe. 

tS.Si.   1,08  -1-2,90  3a,38.3o,7  -i-  7,1  4i33  RadclitTe. 

i8.3o.5o,o3  +3,00  33.    i.53,a  ■+■  6,7  3978  RaddifTe. 

18.1.0,56  +3,11  33.37.58,4  +  6,a  ao58  B.  B.  t.  VI  +  56". 

15.59.38,78  -i-3,a8  43.40.56,3  +3,8  ai4aB.  B.  t.  VI +  46°. 

15.53.59,19  -t-3,17  45.20,54,6  +3,7  a5a3  B.  B.  I.  VI  +  4i°. 

15.40.41,61  +3,a6  46.57.45,6  +  3,6  19604  Paris. 

i5.a6.36,75  +3,a3  49.57.34,2  +3,6  3395  Radcliffe. 

i5.ao. 31,89  +3,aa  St.a?.  5,6  +3,6  19126  Paris, 

li.ii.  8,a4  +3,ao  52.47-44,7  +3,7  199  Weisse,  XV^ 

15.4.4,90  +3,18  54.21.37,3  +3,8  4958  Rlimker. 

li. 28. 35, 60  +3,o5  66.37.16,5  +5,3  565  Weisse,  XIV. 

14. 14-58, 8[  +2,94  73.i3.5i,5  +6,6  17576  Paris. 

14. i3.  6,49  +2,93  74.38.16,4  +  6,8  23a  Weisse,. 

14.15. 52,74  +2,93  74.38.46,2  +  6,7  387  Weisse,. 

1.40.54,00  +0,61  59.42.43,3  —8,9  968  \.  G.  Cambridge. 


1772.  Lambert.  —   Beitrage  zum   Gebrauche  der  Mathematik. 
Méthode  pour  corriger  les  éléments  approchés. 

1777.  ScHEKFFEn.  —  Instituliones  Astronomiae  iheorelicœ. 

1778.  LiinRANGE.    —   Sur  le  problème  de  la   déterminalion   des 

orbites  des  comètes,  d'après  trois  observations  (Nouv. 
Afém.  de  VAcad.  de  Berlin,  1778  el  1783), 

1788.  Lagrange.  —  Mécanique  analytique  (a'  éd.,  t.  H;    i8i5). 

1778.  FIeskeiit.  —  Du  mouvement  elliptique  des  comètes 
(Utrecht,  177S). 

1780.  ConnoRCET,  'J'empelhoff,  Hbknert.  —  Dissertations  sur  la 
théorie  des  comètes,  qui  ont  concouru  an  prix  propose 
par  r.\cadtmic  de  Prusse  (Ulrccbl,  1781)). 


HliVUK   DES  PUBLICATIONS   ASTKONOMiyUKS.         /.^c) 

1783.  Hennert.  —  Un tersii cluing  iibcr  die  Bahn  des  Uranus 
{Astr,  Jahrb.f  1786). 

1780.  Fuss.  —  De  motii  cometanim  ex  tribus  observa  lion  ibus 
determinando  {Acta  Petr.), 

1780.  Prosperin.  —  De  inveniendis  orbilis  planelarum  et  comc- 
tarum...  (Upsal,  1780). 

1779.  Du  Séjour.  —  Nouvelles  méthodes  analytiques  pour  ré- 

soudre différentes  questions  astronomiques  (3/ém,  de 
l'A  Cad,  des  Sciences,  1779;  Paris,  1782). 
Contient  une  méthode  très  semblable  ù  celle  d'Olbers. 

1789.  Du  Séjour.  —  Traité  des  mouvemens  apparens  des  corps 
célestes. 

1782.  ScHULZE  (J.-K.).  —  Mojen  simple  et  facile  pour  déter- 
miner l'orbite  d'une  comète  {iVouv.  Mém.  de  rAcad. 
de  Berlin). 

1782.   Klugel.   —   Wie  man  aus  zwei  geocentrisclien   Oertern 
eines  entfernten  oberen  Planetcn  seine  Bahn  nahe  bes- 
timmen  kiinne  (/l^//*.  Ja/trh.,  1785). 
Calcul  relatif  ù  Uranus. 

1780.  La  Caille.  —  Leçons  d'Astronomie,  4*  édition. 

1780.  Laplace.  —  Mémoire  sur  la  détermination  des  orbites  des  co- 

mètes {Ma m,  de  l\lcad,  des  Sciences,  1780;  Œ tares, 
t.  X). 

Méthode  fondée  sur  l'emploi  des  dérivées  première  et  seconde  drs 
coordonnées  observées. 

1781.  Laplace.  —  Théorie  du  mouvement  et  de  la  figure  ellip- 

tique des  planètes. 

1799.   LvpLACE.  —  Traité  de  Mécanique  céleste,  t.  I,  livre  IL 
Foir  aussi  Pinj^ré,  Lalande,  Knglefield,  etc. 

1781.   Pi^r.RÉ.  —  (^omélofçraphie,  l.  11. 


{Bert.  Jahrb.,  i833). 

1801.  BuRCKUARDT  (J.).  —  Trigonomelrische  Méthode  zur  gc- 
naherlen  Bestimmung  der  Eleniente  einer  Cometenbaliii 
(Corr.  Zach,  1801), 

1801.   TitEMBLEv.  —  Observations  sur  les  méthodes 

1805.  Legemdre.   —  Nouvelles  méthodes  pour  la  détermination 
des  orbites  des  comètes. 
Deux  suppléments,  publiés  en  1806  cl  1S30. 

I8O0.  Bessf.l.  —  Ueber  die  Berechnung  dcr  wahren  Anomalie  in 
einer  von  der  Parabel  nichl  sehr  verschiedenen  Bahn 
(Corresp.  Zach,  t.  12). 

1823-  Bessel.^  lîeitrag2iirCometentheorie(^î(/'.^éA.,  Heft2). 

183Ci.   Bessel.  — -   Ucbcr  die  Variation  des  Olbers'scben  M  bei 


mît  der  Olbers'schen  {Aslr.  A'achr.,  t.  10). 

1863.  Hansen.  —  Ueber  die  Bestimmung  der  Bah»  eines  Him- 
melskùrpers  aus  3  Beobachtungen  {Verh.  der  Sachs. 
Ges.  der  Kis.i.,  t.  XV). 

1833.  NicoLAi.  —  Leichles  Verfahren,  die  sog.  Lambert'sche 
Gleichung  mittelsl  einer  Hiilfstafel  zu  lôsen  (Astr. 
iVachr.,  t.  10). 

1832.  Encke.  —  Ueber  die  Olbers'sche  Méthode  zur  Bestimmiing 
der  KomeLenbahnen  {Berl.  Jahrb.,  i833). 

1848.  Encke.  —  Ueber  den  AusDahmefaH  ans  drei  vollstiindigen 
geocentrischen  Beobachtungen  {Aslr.  Nachr.,  t.  27). 

1831.  Ehcke.     —    Ueber    die    Beslimmiing    einer    elliptischen 
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Bahn    ans    drei    vollslundigcii    Bcobachtungen    {Berl. 
Jahrb,,  i854). 

1833.  Valz.  —  De  la  recherche  immédiale  des  orbites  des  co- 
mètes {Conn,  des  T,,  i835). 

I800.    Valz.  —   De  la  détermination  des  orbites  elliptiques  des 
planètes  et  des  comètes  {Comptes  rendus^  t.  XLl). 

Remarques  de  Le  Verrier  {Comptes  rendus,  t.  XLII,  18)6). 

1839.  Plantamour.  —  Disquisitio  de  niethodis  traditis  ad  come- 

tarum  orbitas  determinandas. 

On  y  trouve  un  exposé  analytique  de  la  construction  de  Newton. 

1840.  AiRY.  —  On  the  determination  of  the  orbits  of  comets  from 

observations  {Mem,  U,  Astr.  Soc,  t.  XI). 

Modification  de  la  méthode  de  Laplace. 

1842.  Berg  (A.).   —  De  orbitis  cometanim  ex  observationibus 
determinandis  commentatio  [Journ.  de  Crclle,  t.  23). 

Méthode  d'Olbers,  perfectionnée  par  Gauss. 

1842.    Gru>ert.    —    Versuch    eincr    neuen    Méthode...    {Astr, 
Naehr.), 

1831.  Grunert.  —  Neiie  Méthode  zur  Berechnung  der  Cometen- 
bahnen. 

1833.   Grunert.  —  Ueber  das  Cometenproblem  {Astr,  Nadir.), 

1837.  Gruivert.  —  Théorie  der  wahren  iind  scheinbaren  Bewe- 

gung  eines Weltkorpers,  mit  Iliicksicht  auf  die  Bes- 

timmung  der  Bahn  a  us  drei  Beobachtungen  {Arc/ui', 
I.  XXIX). 

1844.  Transojv.  —  Sur  la  determination  des  orbites  planétaires. 

1813.   I-.E  Verhieti.  —  Sur  la  rectification  des  orbites  des  comètes 
au  moyen  de  l'ensemble  des  observations  faites  pendant 
Bulletin  astronomique.  T.  XVL  (Novembre  1899.)  '^^ 


et  des  comètes  (Ann.  de  l'Observatoire,  t.  III). 

Ensemble  des  méthodes  fondées  sur  l'emploi  des  dérivées  des  longi- 
tudes el  latitudes  par  rapport  au  temps. 

1846.   MiCHAL.  —  Sur  deux  méiliodes  pour  déterminer  les  orbites 
des  comètes  cl  des  pianèles  (Comptes  rendus,  t.  XXIII). 
Rapport  de  Cauchy  {Comptes  rendus,  t,  XXVI). 

1846.  Gaspaiiis.  —  Sur  deux  équations  qui  doDoent  la  longitude 
du  nccud  el  l'inclinaison  d'une  orbite  (  Comptes  rendus, 
t.  XXUl;  la  Note  n'est  pas  insérée). 
Rapport  de  Cauchy  (Comptes  rendus,  t.  XXV). 

1848.  Gasparis.  —  Nuovo  metodo  per  calcolare  gli  démenti 
deir  orbila  di  un  corpo  celeste. 

18oi.  Gasfaris.  —  Méthodes  pour  déterminer  la  position  du 
plan  de  l'orbite  d'une  planète  ou  d'une  comète  (Comptes 
rendus,  t.  XXXIX). 


^^ 


(ibid.,  17  janvier  i848). 

1818.  Cavchv.  —  Mémoire  sur  quelques  propriétés  remarquables 
des  fonctions  interpolaires,  et  sur  le  parti  qu'on  en  peut 
lircr  pour  une  détermination  silre  et  facile  des  éiémenis 
de  l'orbite  d'une  planèie  ou  d'une  comète  (ibid.,  10  jan- 


1848.  CiucHY.  —  Formules  pour  la  détermination  des  orbites 
des  planètes  et  des  comètes  (ibid.,  17  janvier,  24  jan- 
vier, 3i  janvier,  ai  février  i848). 

1850,  Cacchy.  —  Rapport  sur  un  Mémoire  de  M.  Yvon  Villar- 
ceau  (Comptes  rendus,  t.  XXX,  i5  avril  i85o). 

1848.  Challis.  —  A  Method  of  calculating  llie  orbit  of  a  plane! 
or  comet  from  three  observed  places  (Mem.  It.  Astr. 
Soc,  t.  XXVII,  .84()). 

Extension  de  la  méthode  de  Laplace. 


-^ 


1869.  TiBTJEH.  —  Ueber  die  Unsicherheit  einer  Bahnbestim- 

mung...  (^Astr.  Nachr.,  t.  73). 

1877.  TiETJEM.  -^  Zusammenstellung  aller  fiir  die  Berecbnung 
einer  Planetenbaho  aus  drei  Beobachluogcn  erforderli- 
chen  Formcln  (Berl.  Jahrb.,  1879). 

186i.  Oppolzer  (Th.),  —  Entwickelung  von  DifrerentialformelQ 
zur  VerbesseruDg  einer  Ptanelen  oder  CometeDbahn 
{Siiz.  Ak.  IVien,  I.  XLIX). 

1868.  Oppoi-zeii.  —  Ueber  die  Beslimmung  einer  CometenLabn 
{Sitz.  Ak.   Wien,  t.  LVil,  LX  et  LXIV,  1868-1871). 

1870.  Oppolzer.  —  Lelirbucb  ztir  Bahnbestîmmung  der  Kometen 

und  Planeten  (l.  I,  1870;  2^  édition,  1882;  i.  H,  1880). 

1880.  Oppolzer.  —  Traité  de  la  délerminalion  des  orbites  des 


1873.  KHiNnftiKOPF.  — AnwendungderEuIer'schenGleichuag... 
{Astr.  A'nchr.,  1.81). 

1873.    WosTOROKK.  —  De  la  méthode  d'Olbers...  (en  russe;  Var- 
sovie, 187.!). 

1873.  Kkorhe.  —  Enlnickeliing  einer  Correclionsformel  belref- 

fcnd  die  BesLinmiung  der  Bahn  eines  Himmelskôrpcrs 
aus  drei  Beo  bac  hi  un  gen  (AsCr.  Nachr.,  t.  81). 

1874.  StoxNe  (O.).  —  On  cerlain  expressions  for  ihe  distance  of 

a  cornet  from  the  Earth  {Aslr.  Nackr.,  I.  84). 

187i.  Stone.  —  On  Briinnow's  method  of  correcling  the  orbit 
of  a  comet  (ibid.). 

I8T0.  Stone.  —  Method  for  the  correction  of  the   orbit  of  a 
j»Iancl  [Astr.  .\achr.,  t.  8ii). 


liter  le   calcul  des   éphémérides  des   petites  planètes 

{BuU.  astr.,  t.  II). 

I880.  ScHOENFELD.  —  Ucbcr  die  Berechnung  der  DifTerenlial- 
formelo  znr  Bestimmung  der  wahrscheinlichsteo  Babn- 
elemeote  fur  Planeteo  und  Cometea  {Astr.  JVackr., 
t.  113,11-2693-95). 

Voir  ajssi  Bull,  astr.,  t.  Ill,  p.  j;  (188G). 

1883.  IsRAËL-HoLTzwART.  —  Elemcnie  der  theorischen  Astro- 
nomie (Wiesbaden,  i885). 

1888.  IsRAEL-HoLTzwAHT.  —  Bcllrâge  ziif  Anweodung  unendlïcher 
Reihen  im  Gebîete  der  Bahnbeirechnung. 

1885.  Weiss  (E.).  —  Ueber  die  Beslimmung  von  M  bel  Olbers 
Méthode  der  Berechnung  einer  Kometenbahn. 

1891.  Weiss.  —  Ueber  die  Berechnung  einer  Kometenbahn  mit 
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1899.  TtssEfiAKD.  —  Leçons  sur  Is  détermÎDatibn  des  orbites, 

professées  à  la  Faciilié  des  Sciences  de  Paris,  rédigées 
et  développées  pour  les  calculs  numériques  par  J.  Per- 
chot.  Avec  une  préface  de  H.  Poincaré. 

1896.   Zelbr.  —  Die  Bahnbestimmung  der  Planeten  und  K-ometen 
(lïreslaii,  1896). 
Exposé  des  méibodes  d'OIbers  et  de  Gauss,  avec  les  modifications 
qu'elles  ont  subies.  Notes  bibliogra|)hiqoes. 

1896.  HinzER.  —  Ueber  eine  atlgemeine  Méthode  der  Bahobes- 
ûmmang  (Astr.  Nachr.,  t.  Ul,n»3371). 
Adaptation  de  la  méthode  de  Laplace.  —  Voir  aussi  Bull,  astr.,  t.  Xllf, 
p.  4  56. 

1896.  Pasquier  (E.).  —  Sur  les  solutions  multiples  du  problème 
des  comètes  {Bull,  de  l'Acad.  de  Delg.,  3'  série, 
i.  XXXII). 


Thraen.  —  Éphéméride  de  la  comète  Wolf. 

Berberich.  —  Ëphéméridc  de  la  comète  Perrine. 

Millosevich.  —  ÉlëmeDts  et  éphéméride  de  la  comète  Ccddingtoo- 

Battermann.  —  Posilions  moyennes  et  mouvements  propres  de 
»q6  étoiles  de  latitude  pour  Potsdam,  Prague  et  Berlin. 

Ces  positions  résultent  d'observations  faites,  priocipalement  ea  189J, 
au  grand  cercle  méridien  de  Berlin.  Les  recherches  de  M.  Battermann 
complètent  celles  de  M.  Kûstncr. 

Nijland.  —  Occultaticos  de  Vénus  (22  mai  1898). 

On  annonce,  à  cette  occasion,  que  M.  Nijland  succède  à  M.  Oade- 
mans  comme  directeur  de  l'observatoire  d'Utrecht. 

WiU{G.).  —  Rechercbede  la  planète  (ïm)  en  1898. 


bourg. 

Slichienoth.  —  Élémenls  el  éphéméride  de  la  comète  Giacobini. 

Hammer.  —  Transformation  des  coordonnées  géographiques  en 
coordonnées  sphériques  rectangulaires  de  Solduer,  et  vice 
versa,  pour  les  besoins  de  la  topographie. 

Les  procédés  de  calcul  que  M.  Hammer  a  fait  connaître  ont  été  em- 
ployés pour  la  Carte  topograpliique  du  Wurtemberg. 

Ceraski.  —  Nouvelle  variable. 

Witt.  —  Découverte  d'une  nouvelle  planète  {1898  DQ), 

Cette  planète,  découverte  par  M.  Witt  ie  l3  août  1898,  et  qui  avdt 
alors  un  mouvement  diurne  de  —  3g',  est  celle  qui  a  reçu  le  nom  A'Ero» 
et  le  numéro  (m).  On  sait  que  l'orbite  de  cette  planète  est,  en  partie, 
intérieure  à  celle  de  Mars. 


o 


.i..B.  ..=   /•/•       t''<,     ■ 

*"* Jj  :r— ^-"A' 

les  inlégrales  éUnl  prises  le  long  des  circonféreoces 
l-r|  =  r,        1^1  =  1. 
Il  s'agit  de  déterminer  les  limites  communes  de  cODvergeoce  de 

(')  Pour  ces  Iruis  plaaèles,  les  coefïicîeDts  du  développement  de  la  foaction 
perturbatrice  s'exprimeront  donc  eD  fonction  rationnelle  de  cinq  d'entre  eui. 
comme  je  t'ai  établi  dans  mon  Mémoire  :  Sur  le  développement  de  la  fonction 
perturbatrice  (Annales  de  l'observatoire  de  Bordeaux,  l.  VIII). 


n 
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ces  intégrales  définies,  censidérées  d^abord  comme  des  Ibnctions 
de  sinJ  et  de  Pexcentricité  e  =  sinf  (nous  supposerons  dans  la 
suite  que  e^  est  remplacé  au  moyen  de  e  en  tenant  compte  de  la 
relation  ea  =  e'a^,  sauf  lorsque,  pour  la  commodité  de  Técriture, 
il  conviendra  de  conserver  e'  ou  sin  jp'). 

Les  courbes,  dont  les  équations  expriment  que  la  fonction  sous 
le  signe  /  cesse  d'être  holomorphe,  sont  les  quaire  droites 

(i)  :r  =  o,        y  =  o,        .r  =  00,        y  =  y:, 

et  la  courbe  du  sixième  degré 

(t  bis)  F  =  o. 

Pour  trouver  les  valeurs  critiques  de  l'excentricité  et  de  Tincli- 
naison,  nous  devons  chercher  celles  pour  lesquelles  trois  des 
courbes  (i)  ou  (i  bis)  se  coupent,  ou  pour  lesquelles  deux  de  ces 
courbes  se  touchent,  ou  pour  lesquelles  une  de  ces  courbes  a  un 
point  double. 

Il  n'y  a  ici  à  s'occuper  que  des  conditions  que  Ton  obtient  eu 
écrivant  que  la  courbe  (i  bis)  présente  un  point  double. 

Posant 

l'équation  de  cette  courbe  devient 

V  a»sin»<pXY  — 2art'(X-^Y) 
'  (       -i- 2  aa' cos  J  cos  o  cos  o'(  Y  —  X) -f- 4«*-H  4^^'* — 4«'sin*cp  =  o. 

A  chaque  point  X,  Y  correspond  un  point  x^  y  et,  en  même 
temps,  les  points  ^r-Sj'-*;  —x,  —y\  —  x'\  ^y'^'^y^  ^^y'*, 
X-*;  —jTy  —x;  —y-*,  —x-^ 

Pour  que  la  courbe  (i  bis)  présente  un  point  double,  il  faut  et 
il  suffit,  ou  bien  que  la  courbe  (2)  présente  un  point  double,  ou 
bien  que  la  courbe  (2)  passe  par  l'un  des  points 

!X=2,        Y  =  2;  X  —  —  2,        Y=— 2; 

X  =  2,  Y=-2;  Xrr:_2,  Y  =  — 2; 

ce  sont  les  points  X,  Y  pour  lesquels  quatre  des  huit  points  précé- 
demment énumérés  sont  confondus  avec  le  point  x,y. 

On  verra  sans  peine  que  la  condition  nécessaire  et  suffisante 


i"  Si  l'on  développe  les  coefficients  Bm,m'  et  A„^„-  suivant  les 
puissances  croissantes  de  sinj  el  de  e  ^  sinip,  les  valeurs  critiques 
sont  donc  définies  par  les  équations 


et  par  l'équation 

(5)       (a»+  a'* —  aa^  iia^tfY  '~  ia'a'*{i  —  sin>J)cos'ç  cos'^  =  o 

que  l'on  obtient  en  multipliant  entre  elles  les  deux  équations  (4)- 
Il  convient  d'ailleurs  de  leur  adjoindre  l'équation 


car,  pour  cette  valeur,  la  fonction  sous  le  signe  /  cesse  d'être  une 
fonction  holomorpbe  de  sinJ. 
L'équation  (5)  s'écrit  encore 

(6)  —  4sif.'J(a«  — aV')(a''  — aiet)  =  fai-o'>)'. 
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Le  maximum  du  module  du  premier  membre  est 

4|sin«J|(a«-+-a«|e«|)(a'«-*-.a»|e«|). 

Les  valeurs  de  e  et  de  sinJ  n'atteindront  donc  jamais  les  valeurs 
critiques  définies  par  l'équation  (6),  si  l'on  a 

4|sm«J|(a«H-a«|c«|)(a'«4-a«|c«|)<(a«-a'«)«. 

Et  le  domaine  de  la  convergence  des  développements  suivant 
les  puissances  de  e  et  de  sinJ  est  compris  dans  le  domaine 
défini  par  les  relations 

a' 
e  =  i,         e=  — 9         sin'J=i, 

(A)  4|sin«J|(a«-t-a«|c«|)(a'«H-a«|e«!)  — (a«-a'*)«=o. 
On  voit  donc  que,  si  l'on  a 

(B)  4(a«-ha«|c«|)(a'«-f-a«|e«|)  — (a«— a'«)»<o, 

les  coefficients  B^,»!'  ^t  Am^m'  sont  développables  suivant  les 
puissances  de  e  et  de  sin  J,  quel  que  soit  V angle  J. 

9?  Supposons  maintenant  que  Ton  développe  les  coefficients 
Bi»,m'  et  A,,,^;,,'  suivant  les  puissances  de  e  et  de  sin^-. 

A*  est  une  fonction  holomorphc  de  sin^-  et,  en  même  temps, 

de  e,  sous  les  conditions 

a' 
c  <  I,     c  <  — . 
a 

L'équation  (5),  qui  définit  les  valeurs  critiques,  devient 


(6') 


(  i6sin*-(a«  — a«c«)(a'«— a«c«) 


Le  maximum  du  module  du  premier  membre  est 


i6 


sin*- 

2 


(a«-ha«|e*|)(a'»-*-a«|c»  1)4-16 


'_o  J    _» 


sin* 


(a«+a«|c«|)(a'*4-a*|e*|). 


Les  valeurs  de  e  et  de  sin^-  n'atteindront  donc  jamais  les  valeurs 

2  '' 


pour  le  premier  membre  de  (6')  esl  plus  grand  que  le  module 
maximum  que  l'on  a  adopte  pour  le  premier  membre  de  (6),  de 
sorte  que,  supposant  a,  a'  ainsi  que  e  donnés,  la  limite  J',,  de 
l'angle  J  supposé  plus  petit  que  -  >  qui  correspond  au  deuxième 
développement,  est  plus  petite  que  la  limite  J,  qui  correspond 
au  premier. 

La  comparaison  des  domaines  (6)  et  (B'),  des  valeurs  de  |e'| 
pour  lesquelles  les  premiers  ou  les  seconds  développements 
peuvent  être  effectués  quel  que  soil  l'angle  J,  montre  immédiate- 
ment que  le  domaine  (B)  est  plus  étendu  que  le  domaine  (B'), 
ainsi  que  l'on  devait  s'y  attendre  d'après  ce  qui  précède. 

3°  Posons 
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Envisageons  les  coefficients  Bm^m'el  ^m,m'  comme  des  fonctions 
de  e  et  des  deux  variables  indépendantes  [jl  et  v,  et  cherchons  les 
limites  de  convergence  des  développements  de  ces  fonctions 
suivant  les  puissances  croissantes  de  e^  [jl  et  v. 

A'  est  une  fonction  holomorphe  de  [x  et  de  v  et,  en  même  temps, 
de  e,  sous  les  conditions 

e  <\,         e  <  — • 

a 

L'équation  (5),  qui  définit  les  limites  de  la  convergence,  devient 
maintenant 

Le  maximum  du  module  du  premier  membre  est 

4(a«-f- a«|tf«|)(a'« -4- a«|eM)(lHL| -♦-|v|)*-+-4a'| c*|(«'-^- <»'')-<- 4«M«M- 

Les  valeurs  de  e^  [Ji  et  v  n^atteindront  donc  jamais  les  valeurs 
critiques  définies  par  l'équation  (6''),  si  Ton  a 

4(«*-+-a*|c*l)(«'*H-«'k*l)(lf^|-+-hl)' 

4a«|e»|(a«H-a'»)-^4a*|eM<(a«-+-a'«)«. 


Et  le  domaine  de  la  convergence  des  développements  suivant 
les  puissances  de  e,  ^ety  est  tout  entier  situé  à  r intérieur  du 
domaine 


a' 

a 


Si  l'on  a 

(a«-ha^«)«— 4a»|e»|(a«-ha'*)  — 4a»|e* 

OU  bien 


>i, 


(B')  8a*|e*|-+-4a»|c»|(a«-+-a'«)  — (rt«  — a'«)«<o, 

la  condition  de  convergence  est  remplie  quel  que  soit  l'angle  J; 
car  l'on  a 

avec 

.a  -r-  V  =  I  ; 


OBSERVATIONS  DE  LA  COMÈTE  GIAGOBINI  (18)8  V), 

Ks  i  l'obsefivatojrr  be  NICE  (equatorial  de  o",76  d'ouvirture); 
Par  m.  St.  JAVELLE. 
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OBSERVATIONS  DE  PLANÈTES, 
FAITES  A  l'observatoire  DE  MARSEILLE  (equatorial  d'Eichens,  de  o">,26  d'ouverture); 

Par  m.  COGGIA. 


(•IM.      T.  m. Marseille. 


AA. 


A^.       N.  dec.       Aapp. 

^m)  Oerda. 
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•pp. 


loK  r.  p. 
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3.43,3  5.5  11.44.34,66  2,866 

7.56,3  6.6  11.27.13,81  2,464^2 

3.33,8  6.6  11.26.37,21  2.585/1 

2.22,0  5.5  ii.2i.i4»43  1)359 

5.35.0  7.7  11.20.48,34  T,284 

(fô)  Cybôle. 

4*33,3  7.7  11.36.16,17  2,750 

0.12,5  5.5  11.35.42,07  îfOïin 

8.54,3  5.5  11.32.16,75  2,836/1 

3.  5,2  5.5  ii.3o.4o,4i  T,2io 

6.29.1  5.5  11.30.12,87  i,io4 
10.10,5  5.5  11.29.43,25  1,376 


(m)  Glymône. 
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cercle  méridien  <le  Uepsold,  il  s'y  esl  consacré  sans  repos  ni  trèïe, 
pendant  plus  de  ai  ans.  Les  Catalogues,  déjà  publiés  en  partie,  qui  ont 
été  le  fruit  de  ses  efforts,  reposent  sur  un  ensemble  de  67000  obser- 
vations. Obligé  de  quitter  Poull.o\o  en  189^,  il  est  mort  a  Berlin  le 
G  juillet  i8g8. 

Battermann.  —  Ucâuliais  des  déierminalions  de  33  cotiples  sca- 
laires. 

Les  dtlTérenccA  de  déclinaison  de  ces  couples  d'étoiles,  qui  pourront 
servir  û  la  vérification  d'échelles  micrométriques,  ont  été  mesurées 
(en  1892-94)  au  ^rand  cercle  méridien  de  Berlin,  en  vue  de  l'évaluation 
d'un  tour  de  la  vis  micromctrique  de  l'instrument  des  passages. 

Scheiner  {•/•)■  —  Noie  sur  l'amas  d'étoiles  (]iii  entoure  6  Orion. 

M.  Scheiner  a  pu  comparer  les  résultats  des  mesures  de  ses  cliclics  à 
ecus  que  fournissent  les  épreuves  obtenues  par  M.  Gould  de  1876  à  188a, 

à  Cordoba. 


^^ 


Cette  relation  a  pour  conséquence  des  conditiuDS  intéressante!',  rela- 
tives au\  conjonctions  et  oppositions  des  satellites.  Une  noie  très  brêït, 
jinbliéc  autrefois  par  d'Arrest,  ferait  croire  qu'il  connaissait  la  relation 
en  question. 

Abclmann  (£".).  —  Conlribution  à  la  théorie  du  mouvement  des 
Lconides.  Hcinartjues  sur  Jes  Biélidcs. 

VoirB»//.,  t.  XVI,  p.  36i. 

Schorr  {li.).  —  Occiillalioii  de  Véous.  Observations  de  comcles. 

Sivi/t  {Lewis).    —  Onzicmc   lisle  de  néliulcuses    découvertes  a 
l'observatoire  Lowc. 

lVolf{M.).  -LYclîpscde  Lune  du  3  juillet  1898. 

Stkhtenotli.  —  É]ili(>méride  de  la  planète  (îiiT)  Thusncida. 


n 
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Berberich,  —  Élcnienls  et  éphéméride  de  la  planète  1898  DQ. 

Kreutz.  —  Remarques  concernant  la  nébuleuse  d'Andromède. 

L*éloile  centrale  dont  M.  Merlin  avait  annoncé  Texistcnce  n*a  pu  être 
reconnue  par  plusieurs  astronomes  qui  ont  tenté  de  vérifier  cette  obser- 
vation; d'autres  ont  déclaré  qu'ils  Tont  vue. 

Knorre,  —  Observations  de  planètes  et  d'étoiles  doubles,  faites  à 
Berlin. 

Luther  (/?.).  —  Nouveaux  éléments  de  la  planète  ^)  Glauke. 

Sola  (y.  Comas).  —  Observations  de  Jupiter  dans  Topposition 
de  1898  (avec  une  planche). 

Barnard  (E.-E,),  —  Note  concernant  quelques-unes  des  va- 
riables que  renferme  Tamas  Messier  5. 

Pickering  (E.^C),  —  Etoiles  à  spectres  remarquables. 

Doberck  (  W.).  —  Les  orbites  des  étoiles  doubles;  leurs  périodes 
et  leurs  excentricités. 

En  1877,  M.  Doberck  avait  déjà  remarqué  que  les  excentricités  des 
orbites  d'étoiles  doubles  augmentent  avec  la  longueur  des  périodes. 
Cette  remarque  est  confirmée  par  l'étude  des  orbites  connues  ;  on  trouve 
que  les  excentricités  se  répartissent  comme  il  suit  : 

Excentricités  moy.  Périodes. 

o,G'2  >I20*;  moyenne  206". 

o,5o  De  So"  à  120";  moyenne  75'. 

0,37  <5o'';  moyenne  3o". 

M.  Doberck  ajoute  quelques  réflexions  sur  les  méthodes  de  calcul  des 
orbites  d'étoiles  doubles. 

Perrine.  —  Découverte  d'une  nouvelle  comète. 

Elle  a  été  trouvée  le  i3  septembre  1898.  M.  Chofardet  l'a  découverte, 
de  son  côté,  le  i4  septembre,  à  l'observatoire  de  Besançon. 

Wolfn  —  Découvcilo  de  trois  planètes. 


ll'ois  corps  ne  sont  pan  <lans  le  même  plan.  L'auteur  fail  une  application 
de  s«s  formulai  au  cas  de  la  Lune.  On  arrive  ain^ii,  peu  à  peu,  à  ne  plus 
regarder  les  solutions  périodiques  comme  des  cas  d'exception. 

Jordan.  —  Coordonnées  wurtembergeoises  et  badoises. 

RecUncalion  de  certaines  remarques  de  M.  Hammer,  relatives  au 


Denning.  —  Hauteurs  de  météorites  et  d'étoiles  {îianles,  obser- 
vées en  Angleterre,  au  mois  d'aoùi  1898. 

Kapleyn.  —  Remarques  au  sujet  de  la  Note  de  M.  Scheiner  sur 
les  grandeurs  stellaires  des  Catalogues  de  Bonn. 

Contrairement  â  l'opinion  formulée  par  M.  Scheiner,  M.  Kapleyn  est 
toujours  convaincu  que  l'excès  d'éclat  des  étoiles  dans  le  voisinage  de 
la  Voie  lactée,  constaté  par  la  photographie,  doit  s'expliquer  par  la 
prédominance  Je;  teintes  bleuâtres  dans  ces  régions,  f  Si  l'on  se  refuse 
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à  admettre,  disait  M.  Kapteyn  en  1892,  dans  rUranométrie  et  dans  le 
Catalogue  des  zones  de  M.  Gould,  l'existence  d'erreurs  systématiques 
dépassant  souvent  d'une  quantité  assez  notable  une  demi-grandeur 
stellaire,  on  sera  forcé  de  faire  la  conclusion  suivante  :  la  lumière  des 
étoiles  dans  la  Voie  lactée,  ou  dans  son  voisinage,  est  plus  riche  en 
rayons  actiniques  que  la  lumière  des  étoiles  du  même  type  spectral  dans 
les  latitudes  galactiques  considérables.  »  M.  Kapteyn  pense  aujourd'hui 
que  les  résultats  des  recherches  de  M.  Scheincr  n'ont  fait  que  con- 
firmer cette  conclusion. 

Hagen  (J.-G.).  —  Spécimen  des  Cartes  de  V Atlas  stellar um 
variabilium, 

L'Atlas  des  variables,  publié  par  le  P.  Hagen,  comprendra  environ 
25o  Cartes  (éditeur  :  F.-L.  Dames,  Berlin). 

Chandler  (S.-C).  —  Note  sur  les  étoiles  6854 Y  Aigle  et  6962 Y 
Hercule. 

M.  Chandler  convient  que  Tétoile  Y  Aigle  a  été  à  tort  considérée  comme 
variable.  Il  en  est  de  même  de  Tétoile  Y  Hercule. 

Tebbutt  (*/.).  —  Observations  de  planètes  et  de  comètes,  faites  à 
Windsor(N.  S.  W.). 

Séraphimoff.  —  La  nébuleuse  d'Andromède. 

\\  est  probable  que  le  noyau  de  celte  nébuleuse  offre  des  changements 
périodiques. 

Herz  (iV.).  —  Sur  le  calcul  des  systèmes  de  lentilles. 

Indication  de  quelques  résultats  des  recherches  fondées  sur  l'intro- 
duction de  covariants  qui  dépendent  des  coordonnées  du  rayon  consi- 
déré et  des  constantes  de  la  surface  réfringente. 

Struve  (/^.),  Fauth  (P/i,).  —  Observations  de  Téclipse  de  Lune 
du  3  juillet  1898,  faites  à  Kharkof  et  à  Landstuhl. 

Brenner.  —  Occultations  observées  a  Lussinpiccolo. 

Geelmuyden,  —  Eclipses  des  satellites  de  Jupiter  et  occultations 
observées  à  Christiania. 

Merfield.  —  Eléments  paraboliques  de  la  comète  Coddington- 
Pauly. 


riables,  dont  g8  ont  des  pcrioilcs  très  courtes  (moins  de  aj'). 

liei-berich.  —  Élémcnls  provisoires  de  la  planète  1898  DR,  Hiin- 
ttaria. 

Brooks.  —  Nouvelle  comfile. 

Elle  a  été  trouvée  le  ao  octobre  1S98. 

Schieiber  (/.)•  —  ParlicularitiS  de  la  marche  d'une  [tendulc. 

Une  pendule  de  Cooke,(Iont  la  marclic  a  été  notée  avec  soin  pendant 
pluïticurs  mois,  a  montre  des  variations  périodiques  i]ui  paraissent 
dépendre  de  la  po!iîtinn  relative  du  pnids  moteur  et  de  la  lentille  du 
pendule.  Cette  cause  de  variation  avait  déjà  été  *ignalce  par  Bohnea- 
liei'KCr.  On  peut  s'en  alTrancliir  en  entourant  le  poids  il'un  tube  He  carton 
qui  l'isole  pendant  la  descente.  Cela  prouve  que  la  perturbation  était 
duc  à  ta  compression  périodique  de  I'liir,  I.e  I'.  Schreibcr  pense  qu'il  y 
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aurait  là  un  moyen  de  modifier  et  de  régler  la  marche  d'une  pendule, 
par  la  simple  présence  d'un  obstacle  convenablement  placé. 

Berberich.  —  Sur  les  perliirbatfons  que  l'essaim  des  Léonides  a 
éprouvées  depuis  1890. 

Les  perturbations  sont  dues  principalement  à  Jupiter  et  à  Saturne. 
Voir,  à  ce  sujet,  Dull.,  t.  XVI,  p.  SGi. 

Wolfer  {A,),  —  Annonce  du  n°  89  des  Millheilungen, 

On  y  trouvera  surtout  des  renseignements  complets  sur  les  taches 
solaires  observées  en  1897. 

Schur,  —  Étoiles  de  comparaison,  déterminées  à  Gœttingue. 

Pickering   (E.-C).    —    Mesures    photomélriques    de    la    pla- 
nète 1898  DQ. 

Les  fortes  variations  de  la  distance  de  cette  planète  à  la  Terre  per- 
mettront à  la  Photometric  de  résoudre  plus  d'une  question  intéressante. 

Millosei'ichj  Ristenpart.  —  Eléments  de  la  planète   1898  DQ 
(Eros).  Particularités  de  son  orbite. 

La  période  de  la  planète  de  M.  Witt  parait  être  de  GJS  jours  (dis- 
tance moyenne  i,46)î  de  sorte  que  quatre  révolutions  d'Eros  ont  lieu 
en  7  ans  et  16  jours.  Quand  la  planète  se  trouve  en  opposition  au 
moment  du  passage  au  périhélie,  l'orbite  apparente  est  presque  per- 
pendiculaire à  l'écliptique,  et  le  mouvement  en  longitude  à  peine  sen- 
sible. C'est  ce  qui  est  arrivé  le  10  janvier  1894.  On  peut  encore  compter 
comme  opposition-périhélie  celle  de  190 1  ;  les  mois  de  janvier  1981 
et  1988  offriront  aussi  des  passages  au  périhélie,  favorables  aux  obser- 
vations. 

Voici  d'ailleurs  les  derniers  éléments  publiés  par  M.  Millosevich  et 
fondés  sur  des  observations  qui  embrassent  déjà  un  intervalle  de  4  mois. 

Epoque  :  1898  août  3i,5,  temps  moyen  de  Berlin. 

M  221 .40.29,6  \ 

o ô^r^^*/'^  '  '^-clipt.  1898,0. 

8 303.29.60,94        '        ^' 

i 10.49.33,1   I 

9 1 2 .  5*2 .  25 , 4 

JA 2014",  056 


Brenner.  —  Mesures  micrométriqiies  de  la  planète  Jupiter. 

Stanley  ÏVUliams.  —  Rotation  des  taclies  de  Jupiter. 

Les  durées  de  rotation  qui  résultent  d'observations  de  taches,  situées 
entre  ^  3i°  et  —  55°  de  latitude,  varient  de  9''55'°  l'  à  g' 55"  n". 

Campbell  (  TV.-\V.).  —  Le  phénomène  de  Purkinje  et  le  spectre 
de  la  nébuleuse  d'Orion. 

M.  Campbell  n'admet  pas  l'explication  de  ses  observations,  proposée 
par  M.  Scliciner  (voir  Bull.,  t.  XVI,  p.  194), 

Chariots.  —  Nouvelle  planète  (i8y8  DU). 

Elle  a  été  troutéi:  le  8  novembre  i8g!4. 
Observations  de  comètes,  de  planètes,  etc. 
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